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41 E coup d'œil dont le vain- A xx. de 
| queur mefure le champ de J.C, 

| bataille , où il a remporté 1: $47. 
la victoire , quelque gra- Li 
cieux qu'il foit , eft toûjours mêlé 111. Ro 
d'horreur , par l’affreufe image de la Bon: JEAN 
mort qui y eft répandu en mille ma- Vic. 
Tome IV, 


à ConNQUESTES DES PORTUGAIS 


——— nieres. L’ennemi mème terraflé, me- 
A x x. de riteroit feul fes larmes, quand il n’en 


TC 
1547. 


Dox JEAN 
XIL. Ror. 


Don JEAN 
DE CASTRO 
ViCcER O7, 


auroit pas de perfonnelles à répandre, 
Tel fut celui de DonJean de Caftro à- 
près l’action.Il n’avott plus d’ennemis 
dans l’Ifle , dont il fit couper les deux 
ponts qui la joignoient au continent, 
ie le peu qu'il avoit réfervé dans 
es fers, Le refte avoit fui, où étoit 
fans vie immolé par le Portugais 1r- 
rité , plütôt à fa fureur qu'aux re- 
gles légitimes de la guerre ; mais 
1l lui en coutoit un fils d’une gran- 
de efperance & tendrement aimé, 
Plus de quinze cens hommes des 
fiens avoient péri depuis le commen- 
cement du fiége. La Citadelle n’étoit 
plus qu’un amas confus de ruines , 
& il n’y reftoit pas un mur qui pût 
fervir. 

” Les ingénieurs ayant jugé qu'il en 
couteroit plus de tems & de dépenfe.. 
a la réparer , que d’en faire une nou- 
velle , en dreflerent un autre plan 
plus ample & plus régulier , auquel 
on travailla aux dépens des plus belles 
maifons de la Ville, qui furent démo: 
lies , & dont on employa les maté- 
riaux. L'argent manquoit au Vicerof, 


BANS LE NOUV. MONDE. Z. XIr. 
Le créfor Royal éroit vuide. lu ——— 
falloit 20000. Pardaos. Il devoit À N x. de 
les emprunter , & il n’avoit pas de J.C. 
quoi les aflurer. Au défaut de tout 1547: 
autre gage , 1l voulut envoyer le Don Jraw 
corps de fon fils Don Ferdinand; 7 Ror 
. mais comme il ne fe trouva pas en La Jian 
état d’être tranfporte , Caftro fe con- Viceror. 
tenta d'engager quelques flocons de: 
fa barbe qu'il adrefla dans une belle 
lettre au Confeil , & à la Ville de 

Goa. Le refpect qu’on avoit pour fa 
vertu , joint à la joie qu’on eut de fa 

victoire & de la levée du fiége , lus 

fit trouver fur le champ la fomme 

qu'il demandoit & au-delà. On la lui 

fit renir , en lui renvoyant fon gage 

dans les termes les plus gracieux. Les 

Dames y ajouterent de nouveau leurs 

jroheieit qu’il leur rendit depuis tel- 

es qu'il les avoit recuës. Il ne tarda 

pas non plus beaucoup à fatisfaire la 

Ville de Goa, pour ce qu’elle lui avoit 

avancé. La prife d’un riche vaifleau, 

fur lequel on trouva cinquante mille 
Seraphins en or, fut plus que fuffi- 

fante pour cela. “A 

Pendant ce tems-[à , les vaifleaux 

Portugais défoloient toute cette mer 
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TT fans ménagement, Don George de 
AN. de Menefes & Don Manuel de Lima 
J.C.  coururént toute la côte durant qua- 
1$47. tre ou cinq mois , & y firent des 
box Jean hoftilités fi cruelles & fi fréquentes, 
III, Roi. qu'on ne yoyoit de toutes parts que 
Dox Jrax les vriftes marques des ravages qu’a- 
Pire voient faits le fer & la Aamme, & 
qu’on n'entendoit que les cris pi- 
toyables des peuples gémiffants, que 
la fuite pouyoit À peine dérober 

aux fléaux dont 1ls étoient fuivis. 
Enfin le Viceroi après avoir réta- 
bli toutes chofes à Diu , & taché de 
repeupler la Ville par les franchifes 
qu'il accorda aux Commerçans , par- 
tit pour Goa , où il arriva au mois 
d'Avril. de l'an 1547. On l’y atten- 
doit avec une extrème impatience, 
& on fe préparoit à Py recevoir avec 
routes [es démonftrations d'une joye 
extraordinaire. On le pria , à {on 
arrivée , de s’arrèter quelque tems au 
fort de Pangin , pour donner lieu aux 
apprêts decette fête , qui fut une 
imitati@n da triomphe des anciens. 
Romains.LeVainqueur,y parut fuper- 
bement vétu ; couronné de-Palmier , 
dent il tenoit auf une branche à la 


DANS LE NOUV. MONDE. L. x11. + 
main. ]l entra fous le Dais , & paña 
ainfi par les principales ruës de Ja Vil- 
le, qui étoient tenduës des plus riches 
tapifferies de l’Inde. Tandis que tout 
retentifloit de fes éloges & des accla- 
mations du peuple ; & que les Da- 
mes richement parées jettoient fur lui 
du haut des balcons & des fenêtres 
des fleurs & des eaux eflencées , Ju- 
farcan &c fix cens prifonners ,. les 
mains liées derriere le dos , y don- 
noient le trifte fpectacle deleur humi- 


lation. Après eux fuivoient les éten- 


darts & les drapeaux pris fur les en- 
nemis. On les portoit renverfés & 
traînants dans la poufliere. L’artille- 
rie , les bagages , les dépoüilles pri- 
fes fur les vaincus , les figures & 
les repréfentations de la Citadelle 
affiégée , & de la bataille gagnée 
y relevoient la pompe de cet appa- 
reil. Vers, poëlies , chanfons , ha- 
rangues , feftins , jeux , rien ne fut 
omis pour rendre magnifique cette 
fête | dont la relation fut envoyée 
en Europe ; mais dont perfonne ne 
porta un jugement plus fohide que 
la Reine de Portugal Catherine, qui 
dit , » que Don Jean de Caftro avoit 
A ij 
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6 ConNQuESTES DES PORTUGAIS 
» vaincu en Chrétien , & triomphé 


Ann. de » en Payen. « 


A1 111 0 
1547: 


Don JEAN 
II Ror. 


Don JEAN 
DE CASTRO 
VaCERO!, 


L’Idalcan avoit toùjours fur le 
cœur la mauvaife foi du traité qu’on 
avoit fait avec lui , au fujet de Mea- 
le-Can fon compétiteur. Il avoit don- 
né les terres de Bardes & de Salfette 
en fouveraineté au Roi de Portugal, 
à condition qu'on éloigneroit Mea- 
le , qu'on l’envoyeroit à Malaca, 
& qu'on l'y tiendroit fous bonne gar- 
de , ainfi que je l'ai dit. On s’étoit 
faifi de ces terres en vertu du traité; 
mais on n’exécutoit point la condi- 
tion, & Meale reftoit toüjours à Goa. 
L’Idalcan s’en étoit plaint à Martin 
Alphonfe de Sofa par fes Ambafa- 
deurs ; qui négocierent fi bien fous 
main , que, moyennant cent cinquan- 


te mille Pardaos , on devoit lui livrer 


Meale , & le remettre à fa difcretion. 
Sur ces entrefaites , Sofa ayant été 
relevé , Caftro eut horreur d’une in- 
fidelité fi énorme à l'égard d’un Prin- 
ce, qui avoit êté invite par les Por- 
tugais mème à fe refugier chez eux 
comme dans un afyle facré. Meale 
dut alors cette bonne fortune au chan- 
gement de maître , 1l refta à Goa 


DANS LE NOUV. MONDE. L.X11. 7 

tranquille; mais Caftro ne penfa point 
À rendre les terres de Bardes & de Sal- À N N. de 
fette. Il prérendit qu’elles avoient JC. 
été autrefois cedées à la Couronne, 1547: 
& que leur revenu n'étoit pas MÊME Don Jan 
fufhfant , pour compenfer les frais FES 
néceflaires à l'entretien de Meale. HRQUE ii 
L'Idalcan piqué eut recours à la voye Vicenor. 
des armes. Il y eut quelques combats 
avant mème lefiége de Diu. Après ce 
fiége la guerre fe poufla plus vive- 
ment. Le Viceroi y paffa en perfonne, 
& l’Idalcan malgré la juftice au moins 
SRE de fa caufe , eut encore le 
chagrin d’éprouver la fortune con- 
traire , & d’avoir caufé la ruine de 
Ponda & de Dabul , où l’on exerça 
Jes mêmes rigueurs qu’on avoit exer- 
_cées fur la côte de Cambaïe. 

L'Idalcan auroit fouffert fans dou- 
te de plus grandes pertes, en con- 
fequence de l’alliance qu'avoient fai- 
te plufieurs: Princes fes voifins avec 
le Viceroi , fans la diverfion que fit 
alors la nouvelle qui fe répandit , que 
Sultan Mahmud fe préparoit à réve- 
nur fut ts avec une armée de cent 
cinquante mille hommes qu'il avoit” 


fur pied. 
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———— Cette nouvelle ne devant pas être 
ANN. de négligée , le Viceroi fit un nouvel 
J. C. armement de cent foixante fuftes, 
1547. auquel le peuple de Goa contribua : 
Don Jzan avec plaifir. Les Dames firent enco- 
HI, RO! re Jes mêmes démonftrations de libe- 
RE nie ralité , en envoyant leurs pierreries 
Yicsno.  & leurs bijoux avec des inftances & 
des reproches même, de ce qu'il n’a- 

voit pas voulu les accepter par le 

pañlé. Caftro ne les accepta pas non 

plus certe fois , & fe contenta de leur 

bonne volonté. Cependant il partit, 

toucha à Baçaïm , enfuite à Surate, 

où Don Alvare s’étoit logé, & avoit 

ris quelque artillerie aux ennemis. 

De-l il alla à Baroche ruinée depuis 

peu par Don George de Meneles, 

qui y fit une fi belle action , qu'il 

crut devoir limmortalifer , en pre- 

nant le furnom de Baroche. En cet 

endroit , le Viceroi vit l’armée de 
Mahmud ; qui fembloit l’attendre 

pour lui donner bataille. Elle étoit 

rangée en hemicycle , & tenoit une 

lieuc d’une pointe de croiflant à l’au- 

tre. Don Jean fäns la craindre fit la 

defcente en fa préfence , rangea fes 

troupes comme pour combattre , & ; 
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fur ce que les ennemis feignirent de ——— 
reculer pour le fatiguer&l'enveloper, À x x. de 
il avança environ deux portées d’ar- ‘TJ. C. 
quebufe. Mais fes Officiers lui ayant 1547. 
répréfenté le peu de proportion qui fe A 
trouvoit entre trois mille hommes 111, Rox. 
qu'il avoit & cent cinquante mille D jan 
qu’avoient les ennemis ; 1] revint vers pe Castro 
le rivage,fe rembarqua avec tranquil- TES 
lité , content d’avoir fait cette dé- 
monftration devant une armée auffi 
nombreufe ; fans qu'il ÿ eut d'autre 

fuité de ces deux puiffans armemens, 

fi ce n’eft quelques nouvelles irrup- 

tions que les Portugais firent à leur 

retour fur les terres de l’Idalcan , qui 

eut encore quelque nouvel échec. 

La Ville dé Makaca dut en ce mé- 

me tems fon falut , -& une grande 

victoire qu'elle remporta fur les A- 

chenois , à un miracle bien éclatant 

du grand faint François Xavier , qui 

y étoit alors, & travailloit à re- 

medier aux difflolutions énormes des 
Portugais avec plus de fatigue , & 

“ac difhculté qu'il n’en trouvoit dans 

la converfion des Mahometans & des 

Idolâtres. Cette Ville joüiffoit depuis 

long tems d’une paix pernicieufe ; 
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—— caufée d’une part par la divifion des 
À NN. de Rois fes voifins attentifs à s’entre- 

J.C. détruire, & de Pautre par la négli- 
1547. gence même des Portugais , qui pen- 
Dox Jzan fant uniquement à leurs intérêts per- 
HI. Ror.  fonnels, & fe plongeant dans tous Les 
ay À Jen vices , ne tiroient aucun profit de cet- 
Viceror, te divifñion, & abandonnoient leurs 
alliés , dont ils avoient eux-mèmes 

un extréme befoin ; pour tenir la 

balance entre des Puiffances, dont 

celle qui devoit prendre la fuperio- 

rité , devoit caufer leur ruine. C’eft 

ainfi qu'ils laferent dépoiiller le 

Roi d’Auru dans l’Ifle de Sumatra de 

fes Etats & de la vie même; pour 

avoir refufé de le fecourir contre le 

Roi d’Achen. Après la mort de ce 

Prince ; fa veuve vint en perfonne 

à Malaca folliciter un nouveau fe- 

cours ; pour voler à fa vengeance. 
L'’occafion de la fervir étroit belle & 

légitime ; mais cette Princefle s’é- 

tant vüé amufer par de belles paro- 

les , fut obligée de recourir au Roi 
d’Ujentane , qui l’aflifta de toutes fes 

forces , & lui mit une nouvelle Cou- 

sonne fur la tête , par la folemnité 

du mariage qu’il contraéta avec elle. 
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La guerre que fe firent ces deux 
Princes , fufpendit pendant quelques 
années ; la haine implacable qu'ils 
avoient pour les Portugais. Mais enfin 
le Roi d’Achen, qui s’étoit maintenu 
dans fes ufurpations , & qui avoit 
pris l’afcendant dans l’Ifle de Suma- 
tra, mit en mer une puiffante flote 
de foixante-dix bâtimens , avec cinq 
mille hommes de débarquement, par- 
mi lefquels 1l y avoit un corps de 
cinq cens Janiffaires , cinq cens Oro- 
balons ou Chevaliers , diftingnés par 
un Bracelet d’or , commandés par 
un brave Général qui prenoit le titre 
de Roi de Pedir. Cette flote formi- 
dable équipée avec un très-grand fe- 
cret , vint furoir dans le Port mème 
de Malaca , le 18. Octobre de cette 
même année 1 547. deux heures après 
minuit. Et pour profiter de la furpri- 
fe qu'elle caufoit, le Général ne per- 
dit pas un moment de tems à mettre 
fon monde à terre, à donner lefca- 
lade , & à atraquer les vaiffeaux qui 
étoient dans le port. Veritablement 
laffaut lui réuffit mal, & autant qu'il 
y eut d’ennemis qui fe préfenterent, 
autant y en eut-il de culbutés & de 
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———— tués. Mais ils jetterent tant de few 
ANN. de dans les vaiffeaux , & avec tant de 


JC 
1547: 


Don JEAN 
111. Ro. 


Don JEAN 
DE CASTRO 
VICcERO:. 


fuccès ; que de huit qu’il y avoit dans 


Je Port , & dont cinq ne faifoient 


que d’arriver des Ifles de Banda ri- 
chement chargés, 1l n’y en eut aucun 
qui ne füt entierement confumé. Fier 
d’un fi grand fuccès , le Général en- 
hemi rangea toute fa flote en croiffant 
dès que le jour eut paru : mais le ca- 
non de la forterefle , l'ayant obligé de 
s’écartet , il fe retira à l’Ifle d'Upi, 
à un mille de la Ville , où il pañla le 


efte de la journée en fêtes & en ré- 


joüiffances. 

Là, ayant pris un bateau de pè- 
cheurs , où-il y avoit fept perfonnes. 
Le barbare leur fit couper le nez & 
les oreilles, & les renvoya au Gou- 
verneur de Malaca , avec un Cartel : 
de défi , exprimé dans une lettre écri- 
te felon le ftile des Orientaux en 
Métaphores pompeufes, en titres ma- 
onifiques , & en de grandes démonf- 


trations de mépris pour les Portu- 


ais. 
Simon de Melo , qui étoit alors 
Gouverneur de Malaca , ayant com- 


muniqué cette lettre au Confeil , & 
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ne fe trouvant point en état de pren- 
dre aucun parti eut recours a Xavier 
comme à l’Oracle. Le Saint, con- 
tre l’opinion de tout le monde , ne 
balança point à dire qu'ilfalloit tirer 
raifon d’un outrage , qui étoit plü- 
tôt une infulte faite à Dieu qua la 
Nation. Tous ayant applaudi à fon 
zéle , par le feul refpeét qu’on avoit 

AA vertu , on fe tranfporte à 
l'Arfenal, où l’on ne trouva qu'un 
petit catur & fept corps de fuftes , 
fi vieux & fi pourris, qu’ils n’étoient 
guere plus propres qu'à être brülés, 
H étoit queftion de leur donner leurs 
agrez , mais le facteur protelta avec 
ferment , qu'il n’avoit n1 étouppes 


ANN. de 
PC 
1547 


Dox Jean 
III. Ror. 


Dox J£4» 
DE CASTRQ 
VICER QI, 


pour les calfeutrer , ni goudron , ni 
voiles , ni anchre, pas un cable, pas. 


un clou. Belle image de la maniere 
dont les Rois font fouventfervis dans 
les païs lointains. Xavier indigné, 


s’ddrefle dors à huit des plus braves. 


Officiers , leur afligne à chacun fa 
fufte & le catur , & les engage à les 
armer à leurs propres frais. 


En cinq jours de tems l'armement . 
q} 


fut prêt. François Deca’, beau-frere 
du Gouverneur eft fait Général de 


L 


NN 


14 CoNQUESTES DES PORTUGAIS 
TT cette petite armée , qui n'étoit com- 
Ann. de pofée que de cent quatre-vingt hom- 
J.C. mes, mais tous gens de cœur & de 
1547: main, Xavier les exhorte tous l’un 
Don Jean après l’autre , les embrafle & les dif- 
I Kor  pofe enfuite , par les Sacremens , à 
Don Jean l’action & à la victoire. L’Etendart 
DECASTRO : y ‘ 
Viczno,  Royaleft beniavecfolemnité, & tous 
s’'embarquent à la vüc & aux accla- 
mations de tout le peuple , avec cette 
confiance qui eft l’heureux préfage du 
fuccès , & ces démonftrations de joye 
qui font ordinaires à ces fortes de 
fpectacies. 

À peine la Capitane eut-elle fait 
quelques mouvemens pour gagner le 
large , que pat le tems le plus tran- 
quille , & fans avoir touché nulle 
part , elle coula à fond prefque en 
un inftant , à la vûc de cette foule 
de fpectateurs. Les hommes furent 
fauvés , & on eut bien de la peine 

. enfuite à repêcher le refte. La fuper- 
ftition des pronoftiques frappant toü- 
jours l’efprit du peuple, tousles cœurs 
furent changés en ce moment, & les 
applaudiffemens fe changerent en. 
murmures. Xavier feul ne perdit 
point courage ; & ranima les efpe- 
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rances abbatuës de tous ces efprits —— 
confternés , .qui à la pluralité des À NN.de 
fuffrages avoient déja conclu à aban- JC. 
donnergentreprife. Il les ranima, 1547. 
dis-je à l’aflurance qu'il leur don- Box Jran 
. na de l’arrivée d’un nouveau fecours , 1: ñor. 
confiftant en deux fuites , qu’on dé- pe ua 
voit découvrir fur le {oi du mème Vicrpor, 
jour. 

L’évenement ayant vérifié une pré- 
 diétion fi précife & fi authentique , 
au moment que les fuftes parurent , 
comme elles gagnoient le large pour 
ne pas toucher à Malaca , & n'être 
pas dans lobligation d’y payer les 
droits de Doüane; Xavier s’y tranf- 
porte dans un efquif, parle aux Ca- 
pitaines , leur promet la franchife 
qu'ils fouhaitent , & les remplit de 
zéle, pour prendre en main [a caufe 
de Dieu , & l'honneur de la nation. 

L'efperance du fuccès s'étant ra- 
himée & accruë , l’armée fe mit en 
mer le 21. Oétobre , & courut fept 
jours entiers , jufques au terme que 
le Gouverneur lui avoit prefcrit , fans 
avoir aucune nouvelle de l'ennemi, 
Le courage des guerriers vouloit les 


porter plus loin, La fidelité du Gé- 


nel 
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néral les arrèta ; mais comme ils 


An. de penfoient au retour , 1l s’éleva un 


yep 
I $ 47° 


. Don JEAN 
111, Roi. 


Don JEAN 
DE CASTRO 
VicEROI. 


vent contraire qui les tint vingt-trois 
jours en échec. Alors les pravifions 
leur ayant manque ils fe virent obli- 
oés de pafler outre ; pour en aller 
chercher. 

Ce retardement jetta dans Malaca. 
une extrème confternation ; & com- 
me dans ces fortes d’évenemens, on 
imagine toûjours ce qu'il y a de plus 
fâcheux , & qu'on met les chofes au 
pis , la ville éroit pleine de murmu- 
res , de lamentations & de faux 
bruits , dont tout le poids retomboit 
fur Xavier feul, Une nouvelle cir- 
conftance augmenta Le trouble & l’é- 
pouvante. Aladin quiavoit été chaflé 
de Bintan par Pedro Mafcaregnas ; & 
enfuite d’Ujentane par Don Eftevan 
de Gama, s’étoir fortifié à Jor , où 
les Portugais l’avoient laiflé paiñble. 
Il étoit alors armé avec quelques 
Princes confederés , contre le Roi de 
Patane fon voilin, & 1l fe trouvoit 
à l'entrée du fleuve Muar , avec une 
flote que quelques-uns font monter 
jufques à près de trois cens fuftes , 
lanchares & autres petits bâtimens 
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DANS LE NOUV. MONDE. Z, XII. 17 
de differente efpece. La nouvelle de ——— 
ce qui fe paffoit à Malaca , étant ve- AN. de 
nuë jufques à lui , & ayant réveillé .J.C. 
l'envie de rentrer en pofñellion d'un 1547. 
Etat , qui étoit fon ancien héritage su D toi 
lui fit changer fur le champ le deflein 111: Ror. 
de fa marche. Don Jz4N 
I] envoya en mème-tems un de MA 05 | 
fes principaux Officiers à Melo, pour 
lui faire compliment fur l’infulte qui 
venoit de lui être faite , & pour lui 
faire offre de toutes fes forces con- 
tre l'ennemi commun. Il fentoit bien 
que fes ‘offres feroient fufpectes , & - 
que l’appas étoit trop groilier pour 
que le Gouverneur en fût la dupe. 
Aufli {on intention étoit-elle moins 
de réüflir par cer aruifice , que de 
fçavoir le vrai état de la place , & 
1l n’attendoit que le retour de fon 
envoyé pour agir. C’étoit-là ce qui 
caufoit l'embarras des habitans de 
Malaca. Ils s’étoient privés du peu 
de forces qu'ils avoient , pour fe dé- 
fendre dans de fi facheufes circonftan- 
- ces. Ils ne comptoient plus fur leur 
petite armée , dont la perte entiere 
leur paroifloit ne devoir plus être 
révoquée en doute , & ils fe voyoient 
Tome Ir. ii | 
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dans une efpece d’impoffibilité de 


A NN: de réfifter à un coup de main. Mélo 


3. C. 


1547° : 


Dox JEAN 
111. RotI. 


Don JEAN 
DE CASTRO 


VIiCEROI:. 


‘bat avec la même animofité. Les! 


neanmoins fit fi bonne contenance, 
& répondit avec tant de fierté à l’en- 
voyé de ce Prince, qu'il défefpera 
de réüflir dans fon projet , ou ne fut 
plus à tems de l’exécuter. 

Pendant que Malaca étoit dans 
l'agitation de ces mouvemens tumul- 
tueux , la flote Portugaife après plus 
d'un mois de travaux , trouva enfin 
celle des ennemis. Celle ci étoit en- 
trée fur les terres du Roi de Parles, 
avoit chaflé ce Prince qui s’étoit re- 
fugié chez le Roi de Patane, & elle 
avoit commis des cruautés inoülies 
fur fes fujets. Elle s’étoit emparée 
d’un pote , & actuellement on y bä- 
tifloit une forterefle pour couper les 
vivres à Malaca , & empêcher qu’au- 
cun vaiffleau n'y püt aborder. Toutes 
ces connoiffances ayant été tirées de 
quelques pêcheurs , & les ennemis 
de leur côté , ayant eu avis de lar- 
rivée des Portugais , les deux armées 
témoignerent une grande joye de part 
& d'autre , & fe difpoferent au com- 


Achenois furent les premiers qui s’C- 
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branlerent: Quatre fuftes faifoient 
leur avant-garde, dans laquelle éteit À N x: de 
leur Capitane commandée par le Gé- J: C. 
néral en perfonne. Les autres fui- 1547. 
‘voient fix à fix , en fort bel ordre. : Don JzaN 

Deca l'ayant apperçü , rangea auffi IL Ror. 
fa petite floteen bataille , & fe mit à Don JEAN 


DE CASTRO 
couvert dans une anfe que formoit Viceror. 


“une pointe,pour n’ètre pas enveloppé. 
La grande ardeur des ennemis fut cau- 
fe de leur perte. Ils firent leur déchar- 
ge d'artillerie de fi loin, qu'aucun coup 
ne porta. L'air étoit couvert en même 
tems d’une nuée de flèches , qui n’eu- 
rent pas plus d’effer. Les Portugais 
au contraire , n'ayant tiré qu'à une 
jafte diftance , ne perdirent prefque 
pas un coup. Dès la premiere bor- 
dée , un boulet parti de la fufte de 
Jean Soarez , ayant pris. en flanc la 
Capitane , la fendit tellement qu’elle 
coula d’abord à fond. Les trois au- 
tres fuftes de l'avant-garde s'étant 
mifes en travers , pour fauver leur 
Général , & plus de cent Chevaliers 
qui fe noyoient avec lui , barrerent la 
riviere. Les fuftes, qui venoient à 
Ja fuite, voguant à ramés & À voi- 
les, emportées d’ailleurs par un coû- 
B ij 
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rant très-violent , tomberent les unes 


Ann. de {ur les autres, s'embarrafferent dans 


14 ON 


leurs manœuvres , & cauferent une 


1$47. étrange confufon. 


Dow JEAN 
111. Roi. 


Don JEAN 
DE CASTRO 
VICEROI, 


En çe moment , Xavier prèchoir 
au peuple dans Malaca. C'étoit un 
Dimanche quatriéme de Décembre, 
fur les neuf heures du matin. Vers 
le milieu de {on difcours , 1l s’arrèta 
tout à coup , & peu à peu fortant 
comme hors de lui-mème, on le voit 
entrer en extafe , des paroles entre- 
coupées , des mouvemens tantôt de 


crainte , tantôt de joye , des larmes 


& des foupirs , des prieres animées 
d’un excès de ferveur , fufpendent 
l'attention de tout l’auditoire & le 
tiennent lui-même comme extafié. 
Enfin le Saint revenant de fon ra- 
viflement , annonce nettement le 
gain de la bataille , & fait ren- 
dre fur le champ des actions de gra- 
ces à Dieu , déclare que le vendredi 
fuivant , on recevroit les premieres 
nouvelles de la victoire , & que 
peu après on reverroit la flote viéto- 
rieufe. 

Le combat malgréle premier def- 
ordre s’étoit rétabli ; le Roi de Pé- 
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dir qu'on avoit retiré de l’eau, fa ——— 
foit des merveilles de fa perfonne , An. de 
& animoit fortement les Ru lies IRC 
Portugais de leur côté , ne perdirent 1547. 
jamais leur avantage. Tandis que D Js1x 
leurs faftes , qui éroient fur les aîles , 111. Ror, 
canonoient à coup für ce grouppe de Dox Jran 
bâtimens rafemblés & entaflés, cel- ONE 
les du milieu coururent à l’aborda- 
ge. En peu de cems le fleuve fut cou- 
vert de debris de vaifleaux , de morts 
&c de mourants. Enfin le Général en- 
nemi , ayant reçu une bleflure dont 
il mourut peu après ; fe retira de 
la mêlée avec peu de fuite. Alors 
le defordre croiffant par fa retraite, 
il n’y eut plus de réfiftance. Les A- 
chenois abandonnent leurs vaiffeaux, 
fe jettent dans le fleuve , dont le 
courant abforba la plus grande par- 
tie. On compte qu'ils perdirent qua- 
tre mille hommes. Il ne fe fauva 
de toute cetre armée , que ceux qui 
fuivirent le Général fugitif. 

. Le Roi de Parles , qui étoit aux 
aguets , ayant ramaffe quelques trou- 
pes ; alla à limprovifte tomber fur 
un corps de cinq cens Achenois , dans 

le pofte qu'ils fortifioient , où ils gat- 
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doient les prifonniers qu’ils avoient 


AN. de faits. Illes paffa tous au fil de l'épée, 


T1GX 
T$47- 


en forte qu'il n’en échappa pas un. 
Il vint enfuite féliciter le Général, & 


= Don Jrax pour fe faire deformais un appui de 


III. kor. 


la Couronne de Portugal , 1l s’en 


Dox Jran fit le tributaire. Le Roi d’'Ujentane 


DECASIRO 
VICERO!, 


qui attendoit l’ifluë de cet évene- 
ment pour agir, en eut tant de dé- 
plaifir qu'il tua de fa propre main le 
courier qui lui en apporta la nouvel- 
le , & fe retira dans fes Etats en 
feignant une maladie. Cependant la 
nouvelle de la viétoire fut portée à 
Malaca le Vendredi à point nommé, 
& quelque tems après on y vit arri- 
ver la flote victorieufe , chargée des 
dépoüilles des ennemis. Dans le bu- 
tin, entrerent vingt-fix galiotes ou 
fuftes ; { on avoit mis le feu aux au- 
tres , faute de matelots pour pouvoir 
les amariner , ) trois cens pieces d’ar- 
tillerie , parmi lefquelles il y en avoit 
foixante-deux aux armes de Portugal, 
près de mille arquebufes ou mouf- 
quets , & untrès-grand attirail d’au- 
tres armes & munitions de toute ef- 
ece , comme dans les viétoires les 
plus célebres , dont celle-ci ne couta 
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que vingt-cinq ou vingt-fix hom- —— 
mes , tout au plus aux vainqueurs. AN N. de 
Quoique Le Viceroi n’eùt remporté  J.C. 
que de fort legers avantages fur l’I- 1548. 
dalcan , il ne laiffa pas d’en recevoir Don Jxan 
dans Goa les honneurs d’un nouveau 1: Kor. 
triomphe , avec fon fils Don Alvare. Pet Ta 
Il eût mieux fait, s’il eût pü mettre viczror. 
la Ville d’Aden au nombre de fes con- 
quêtes , felon l’occafñon qui s’en pré- 
fenta pour lors. | 
La tyrannie que les Turcs exer- 
çoient dans cette Ville, y ayant cau- 
fé un foulevement , les habitans les 
chafferent par le moyen du Roi de 
Camphar , à qui ils fe donnerent. 
Celui-ci prévoyant bien que les 
Turcs reviendroient fur lui avec de 
plus grandes forces , fe mit fous la 
protection des Portugais, & deman- 
da du fecours au Gouverneur d'Or- 
mus , qui lui envoya Don Païo de 
Norogna avec douze galeres. Noro- 
gna qui avoit fouhaité cette commif- 
fion avec ardeur , ne foutint pas la 
gloire d’une famille qui a produit 
tant de grands hommes. Le Roi de 
Camphar lavoit laiflé maître dars 
Aden , pour aller affieger les Turcs 
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———— dans un pofte où ils s’étoient forti- 
A NN. de fiés. Don Païo faifi de je ne fçais 
J. C.- quelle terreur panique, & appréhen- 
1548. dant quelque trahifon , fe retira à 
pion {on bord , & abandonna la Ville. Le 
I, Ro. malheur du Roi de Camphar ayant 
Dox Jean voulu qu'il fût tué dans le moment 
VASTRO qu'il forçoit les Turcs , & les em- 
portoit d’affaut , la crainte de Noro- 
gna fe forufia à cette trifte nouvel- 
le, & 1l ordonna à tous fes gens de 
fe retirer fur leurs vaiffleaux. À peine 
confentit-1l, que Pantaleon de Maïa, 
& Pierre Fernandés Carvallo avec 
leurs compagnies , reftaffent pour la 
garde du Palais , & la füreté des 
Princes fils du Roi défunét. Cepen- 

dant les Turcs ayant repris courage, 
& {e doutant bien que la mort du Rot 
de Camphar auroit caufé du trouble 
dans Aden, allerent fe préfenter de- 
vant cette place, & y donnerent plu- 
fieurs affauts , où ils furent toûjours 
repouflés avec perte , par la valeur 
du peu de Portugais qui y.étoient. 
‘Cette valeur ne put empêcher néan- 

moins que les Turcs n’entraflent dans 
la place de nuit par trahifon , mais 
elle n’en eut que plus d'éclat. Car 
dans 
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dans le défordre de cette furprife, 
ils fe conduifirent & fe battirent fi A NN. de 
bien, qu'ils les chafferent, & les J.C. 
pourfuivirent plus d'une lieué hors. 1548. 
de la ville. Dow JEAN 

Pendant tous ces mouvemens , Il. Roi. 
Norogna relta toùjours immobile , Box J 1h 
comme fimple fpectateur. Quelques vicznor. 
galéres Turques étant venuës enfui- 
te de Moca, au fecours des affié- 
geans , il fit femblant de vouloir 
les attaquer, mais 1l n’en eut pas 
le cœur, & après quelques jours 
d'irréfolution , où plütôt d’obftina- 
tion à fe roidir contre la volonté 
de fes Officiers & de tous fes gens, 
il partit de, nuit & fe retira à l’in- 
fçù , & contre la parole qu'il avoit 
donnée au nouveau Roi de Cam- 
phar , qui ne ceffoit de le follici- 
ter d’agir. Deux Portugais feuls, 
nommés Manuel Pereïra & Fran- 
çois Vieïra , ne voulurent pas le 
fuivre , & Sattacherent au plus 
jeune des fils du Roi de Camphar 
défunt, Prince qui ‘avoit beaucoup 
de valeur & de mérite petfonnel. 
Ces deux hommes firent des pro- 
diges pendant le fiése, & répare- 

Tome IF, Ç 
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| —— rent la gloire de leur nation bien 

AN x. de fletrie par un départ fi honteux. Les 

JC. Turcs Fes quelques jours fans s’ap- 

1548.” percevoir de la retraite de Don Païo, 

Dow Jza & ne l’apprirent que par untrans- 

Ro: fuge, qui, étoit pañlé de la Ville 

 cusrss dans leur Camp, pour y pratiquer 

Vaceror, une nouvelle intelligence, au moyen 

de laquelle les Turcs entrerent en- 

core de nuit dans la place, & en 

chaflerent les Fartaquins, & les fu- 

jets du nouveau Roi de Camphar, 

qui y fut tué avec un de fes freres. 

Le plus jeune frere de ce Prince, 

après avoir combattu très-vaillam- 

ment , fe fauva avec les deux Por- 

-_ tugais qui ne l’abandonnerent point, 

& fut aflez heureux pour regagner 

les Etats., dont la mort de fon 

pere & de fes freres le mertoit en 
poffefion. 

La nouvelle du premier change- 
ment fait à Aden, avoit caufé une. 
joie infinie aux Portugais dans tou- 
te l'Inde. Rien ne pouvoit être plus 
gracieux pour le Viceroi , que de 
voir un pote fi jaloux entre les 
mans du Roi de Portugal. C’étoit 


aflez que le grand Albuquerque y 
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eût échoue avec toute fa gloire, 
pour relever infinimént celui qui s'en A NN. de 
rendroitle maître, de quelque manie: J.-C. 
re que ce füt. Auil iln'omit ren 1548- 
pour la réüflie de cette affaire, & Don Jeax 
mit en état dans très-peu de tems "T-Ac:- 
une flote de trente bâtimens , qu'il PA re 
donna à commander à fon fils Don vices. 
Alvare, qui conduifit avec foi la 
fleur de toute la Nobleffe. 

Don Alvare arrivant fur la côte 
d’Aden, y apprit la trifte révolu- 
tion arrivée dans cette Ville, d’a- 
bord par Don Païo de Norogna 
lui-même ; qui ne manqua pas de 
lui groflir les objets pour fa juftifi- 
cation ; & enfuite par Don Jean 
d'Ataïde, qui Pinftruifit un peu plus 
au vrai Le Confal de guerre ayant 
jugé qu'il n’y avoit:plus rien à faire 
de ce côté-là, Don Alvare felon les 
ordres qu'il en avoit de fon pere , 
tourna fes armes d’un autre côté , eñ: 
faveur du Roi de Caxem, qui avoit 
été depoiillé d’une partie de fes 
Etats, & qui ayant toûjours été 
ami très-zelé des Portugais , avoit 
imploré leur affiftance. Don Alvare 

_ Alla defcendre devant le: Fort de 
Ci 
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7 Xaël , qui toit une des places de 
A x n.de ce Prince. Les Fartaquins qui la lui 

J.-C.  avoient enlevée, arborerent le Pa- 
1548 villon blanc, & envoyerent une 
Dox Jean femme qui fçavoit parler Portugais, 
I.Ror. pour leur offrir de leur part de ren- 
Dox 3E4N dre Ja place , fi c’étoit ce qu'ils fou- 
pe CASTRO pe 3 x SX 
Vicamor.  haltoient , pourvi qu'on leur laiffät 
emporter leurs effets. 

Le Roi de Caxem lui-même, & 
les gens les plus fages étoient con- 
rens de ce parti, & vouloient qu'on 
lacceptât; mais le nombre des fous 
s'étant trouvé le plus grand , on ne 
voulut leur accorder que la vie. Cet- 
te indigne réponfe : où l’avarice avoit 
eû plus de part que la raifon & la 
bravoure , ayant révolté les Farta- 
quins au dernier point , 1ls arbore- 
rent le Pavillon rouge , & après 
avoir ésorgé eux-mêmes leurs bu 
mes & leurs enfans , 1ls réfolurent 
de fe défendre en défefperés, Veri- 
tablement ils furent forcés , & aime- 
rent mieux perir tous que de deman- 
der quartier, Mais il en couta tant 
de fang aux Portugais , qu’ils n’eu- 
rent pas dieu d’être top fatisfaits 
d’une telle viétoire, | 
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- Don Alvare ne lai pas d'en re- 
cevoir les honneurs du triomphe à AN N- de 
Goa par ordre du Viceroï, en qui  J.C. 
ces fpectacles étoient motivés par ‘1548. 
‘une bonnetpolitique ; mais Don Jean : Dow Jrax 
de Caftro malgré ces appareñtes , TT Ron 
reffentit rès-vivement l’indignité de Méuie 
ces deux actions. Il fut en particu- Vrersor: : 
lier fi outré contre Norogna , qu'il 
ne voulut ni le voir n1 l'entendre, 
lorfqu'il fe prefenta pour lui rendre 
compte ;, & ce Seigneur en fut de- 
puis fi décrédité , qu'il ne put laver 
cette tâche que plufeurs années 
après , qu'il fe fit tuer en vrai Ca- 
rabin, par une témérité.hors de pro- 
pos ; laquelle meritoit auñli peu d’é- 
loges , que fon trop de prudence 
avoit mérité de blâme. | 

Le chagrin que le Viceroi eut alors, 
s’étant joint à un autre qu'il avoit eu 
peu auparavant , caufé par un foû- 
levement des troupes qui étoient ve- 
nuëés féditieufement lui demander le 
prêt, tambour battant & mèche al- 
lumée , [ui aigrit le fang , & lui pro- 
cura une ficvre À laquelle on n€ put 
trouver de remède, & qui ne put 
être adoucie par les lettres gracieu- 

D iij 
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| fes qu’il reçût alors du Roi, & de 
A NN. de J’'Infant Don Lois, au fujet de la 
JC. gloire qu'il s’étoir acquife , en fai- 
1548 fant lever le fiéce de Diu, ni par 
PE la prorogation de fa Viceroyaute pour 
0 trois ans, & la confirmation du Gé- 
Don JEAN | 
»x Casrno héralat de la mer, en faveur de 
Viczrox fon fils pour autant de tems , un 
renfort de dix-fept Vaifleaux , de 
nouvelles gratifications, & de nou- 
veaux honneurs. 
Qu'étoit-ce en effet pour un hom- 
me qui touchoit à fa derniere heu- 
re ? La fentant approcher , & ne {e 
trouvant plus en état de vaquer aux 
affaires , 1] voulut entierement s’en 
décharger , pour ne plus penfer qu’à 
celles de fa confcaence. IL. forma 
pour cela un Confeil compofé de 
cinq perfonnes , qui furent l’'Evè- 
que de Goa, le Gouverneur de la 
Ville , le Chancelier , l’Auditeur gé- 
néral , & l’Intendant des Finances. 
Les ayant fait appeller avec le pere 
Gardien des Francifcains & faint 
François Xavier , il leur fit fa ré- 
nonciatioh. Il déclara enfuite net- 
tement , & avec ferment fur les 
faints Evangiles : » Qu'il n’avoit 
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rien detourné à fon profit des biens 
du Roi & des particuliers : Qu'il À x N.-de 
n'avoir jamais recû aucun préfent J.-C. 
de qui que ce pür être : Que les 1548. 
appointemens qu'il devoit féCEVOIT Don Jran 
de la Cour, ne lui ayant point Che DORUR 
fournis à tems, il avoit confumé A ENS 
fon propre bien au beloin de L'E- vresro: 
rat : Qu'il fe trouvoit dans une 

telle fituation, qu’il manquoit me- 

me ‘du néceffaire que les foldats 
avoient dans l'hôpital : Qu'il n'a- 

voit pas même eu de quoi faire 
acheter un poulet, qui lui avoit 

été ordonné par fon Médecin , & 

que dans cette extrème pauvreté ù 

il les prioit de vouloir bien le 

faire entretenir aux frais du public, 

ou de la maifon de la mifericorde 

pour le peu qui lui reftoit à vi- 

vre. » Après ce difcours capable 


Cr) 


de tirer les larmes des yeux des plus 


infenfibles , il s’enferma avec faint 
François Xavier , entre les mains de 
qui il eut le bonheur de rendre fon 
efprit à fon Créateur dans le mois 
de Juin de l'an 1538. & la 48e. de 
fon âge. 


On: trouva après fa mort dans 
C 1li} 
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une petite armoire trois réales, c'é- 
ANN.detoit tout Pargent monnoyé quil 
J.-C. avoit , une difcipline toute teinte 
1548. de fon fang , & les poils de la bar- 
Dex Jsav be qu'il avoit donnés pour caution 

TT. Ror. À fes créanciers. 

ARR Don Jean de Caftro étant cadet 
Viemox, d'une maifon, quoique très-illuftre, 
fut toüjours pauvre, & n'eut pour 
tout bien fixe fa vie durant, .qu'u- 
ne Commanderie qui lui donnoit 
cinq cens ducats de rente. Un ma- 
riage qu'il contraéta fort jeune avec 
Dona Leonora Coutigno, fille du 
Maréchal , qui fut tué à Calicut, le 
broiulla avec fon pere, qui défaprou- 
va une alhance où l’époufe n’appor- 
toit pour dot que de grandes vertus. 
Caftro réduit par-là à vivre de peu, 
fe confola dans fa pauvreté avec l’é- 
tude. Il s’appliqua fortement aux 
Mathematiques , & s’y rendit très- 
habile , fous la difcipline de Pierre 
Nugnés celebre en ce tems-là , & 
quiles montroit à l’Infant Don Louis. 
Caftro eut alors occafion de lier avec 
ce Prince d'une maniere très-étroi- 
. te, & leur haïfon dura jufques à la 
mort. Caftro fe diftingua en plufeurs 
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occafions en Afrique & dans les In- 
des. Il fe fignala en particulier à la A x N. de 
fuite de l’Infant, dans l'expédition TJ. C. 
que Charles V. fit à Tunis, & fut 1548. 
le feul qui refufa deux mille due pu 
cats, que l'Empereur fit diftribuer 11. Roi. 
à chacun des Officiers Portugais. Il  Dox 1#4x 
refufa avec la même génerofité Le 55 57° 
Gouvernement d'Ormus, que le Roi 
de Portugal lui offrit, & mille du- 
cats de penfon ; quand il paffa dans 
les Indes avec Don Garcie de No- 
togna fon beau frere, en difant qu'il 
n’avoit encore rien fait pour les mé- 
riter. Dans tous les Voyages qu'il 
fit aux Indes , il ne fit jamais aucun 
commerce , & s’il fe trouva des ren. 
contres où 1} fut oblige de prendre 
des préfens, il les fit apliquer au 
Fifc. On raconte de lui un fait fin- 
gulier arrivé à Lifbonne, dans le 
tems qu'il fe difpofoit à fon dernier 
voyage. Se promenant dans la Vil- 
le , & voyant fur la boutique d’un 
Tailleur un habit un peu galant , il 
demanda pour qui il étoit: & fur 
ce qu'il lui fut répondu que c'étoit 
pour l’un de fes enfans , il prit les 
cifeaux., le coupa en piéces, & dit 
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7 au Tailleur. » Dites à ce jeune hom- 
ANN. de» me qu'il fe faffe faire des armes , & 

PCT quoi plus des armes.» Tous ces traits 
1548. quipeuventle mettre en parallele avec 
Don Jzan les Héros de l’ancienne Grece, & 
M. Ror. _ avec les orands hommes des pre- 
Do Jra miers âges de la fimplicité Romai- 
DE CAsrro ee AUDE. 
Viczsor. ne, loriqu'on les tiroit de la cha- 
rue pour les faire Dictateurs , font 
mieux fon éloge que tout ce que 
je pourrois ajoûter ‘pour tracer fon 
caractere , & embellir fon portrait. 
Caro 2e Les fucceflions étant ouvertes fe- 
Sa Gouver-lon les formalités ordinaires, Don 
DT Jean Mafcareonas & Don George 

Tello Menefes fe trouverent nom- 

més dans la premiere & dans la fe- 

conde. Mais comme 1ls étoient re- 

tournés Jun & l’autre en Portugal , 

on ouvrit la troifiéme qui étoit rem- 

plie en faveur de Garcie de Sa , le- 
quel fut aufi-tôt proclamé, & fe 
mit en poffeflion du Gouvernement, 
dont 1l étoit très-digne. C’étoit un 

Gentilhomme de la fimplicité des 

premiers tems , & qui ayarit pref- 

que toüjours vêcu dans les Indes, 
jufques à l’âge de foixante-dix ans 
. qu'il avoit alors , y avoit acquis une 
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grande expérience dans les affaires , 
une haute réputation dans les ar- 
mes , & avoit gagnéla confiance 
‘& l’eftime générale des Portugais 
& des Indiens , par la pureté & 
la candeur de fes mœurs. 

Un des premiers effets de cette 
eftime , fut la paix faite avec l’Idal- 
can. Ce Prince ne fut pas plutôt in- 
formé de la mort du Viceroi, & de 
la déclaration de fon fuccefleur, 
qu'il envoya fes Ambafladeurs pour 
fe plaindre de la conduie de Don 
Jean de Caftro à fon égard. Il re- 
nouvelloit les mêmes propolitions 
qu'il avoit faites au fujet de Meale. 
Mais Garcie de Sà ménagea cette af- 


faire avec tant de dextériré, que l’I- 


dalcan voulut bien fe contenter , que 
Meale fût gardé dans Goa , & qu'on 
ne Le tranfportât point ailleurs , fans 
le lui avoir fair agréer , au moyen 
de quoi il confirma alors purement 
& fimplement la donation des terres- 
fermes de Bardes & de Salfete. Cet- 
te paix fut fuivie prefque en mêème- 
tems du renouvellement des traités 
anciens faits avec le Zamorin, Ni- 
Zzamaluc, Cotamaluc & d’autres Prin- 
ces de l’Inde,. 
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#æ———— Le Roi de Cambaïe étoit toujours 
ANN. deen armes, & le Gouverneur penfoit 
J.C. efhicacement à le ranger.- Il avoit 
1548. fait pour cela un grand armement, 
Dow Jran & S'Étoit mis en mer vers le com- 
UI, Ro1.  mencemént de l’année 1549. Mais 
aan »5 dès qu'il fut arrivé à Baçaim, Sultan 
A GOUVER Me 
N LU Mahmud le prévint par fes Ambalfa- 
deurs pour lui demander la paix. On 
excufa le mieux qu’on put les fautes 
qui avoient été faites par le paflé de 
part & d’autre , & la paix fut con- 
clu£ prefque aux mêmes conditions 
des traités précedents , à l’exceprion 
du mur de féparation entre la Ville 
de Diu, & la Forterefle, & de quel- 
que partage de droits de péage, dont 
le Gouverneur ne voulut point en- 
tendre parler , & à quoi il fallut que 
le Roi de Cambaïe fe rendit. 

Par ce traité , l'Inde fe trouva de 
nouveau dans une parfaite tranquil- 
lité , au grand avantage des Portu- 
gais , & avec bien de la gloire, pour 

- le nouveau Gouverneur , qui dans le 
peu de tems qu'il avoit eu le manîi- 
ment des affaires, avoit plus fait, 
que beaucoup de fes prédécelfeurs. 

@ Il paroifoit s'élever un orage du 
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côté d'Ormus , qui lui auroit donné 
quelque occupation. Un Abyflin 
nommé Abdalla , homme de réputa- 
tiôn, s’étoit foulevé contre le Roi , 
failoit des courfes , pilloit les cara- 
vanes , & rompoit le commerce. Don 
Manuel de Lima avoit envoyé con- 
tre lui differents partis. Abdalla les 
avoit toüjours battus, eu leur avoit 
échappé. L'affaire devenoit ferieu- 
fe: maïs Lima voyant que la for- 
ce ouverte ne lui réuflifloit point , 
fé crut permis d'employer la trahi- 
fon. Il envoya vers ce rebelle un 
transfuge , qui feignant d’avoir été 
maltraité , fe refugia vers lui, s’in- 
ffnua dans fon amitié, & le poi- 
gnarda. NE ae | 

Garcie délivré par ce moyen de 
toute cramte de ce côté-là, n'eut 
plus d'autre ficheufe affaire que la 
mort de Loüis Faucon Gouverneur de 
Diu, qui étant! aflis fur fa porte à 
l'entrée de la nuit avoit été tué d’un 
coup d’arquebufe qui lui fut tiré de 
dehors ; fans qu’on pût jamais dé- 
couvrir l’auteur de cet aflaffinat, quel- 
que perquifition qui en fût faire Le 
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TT de Sylva, & fe rendit enfuite lui= 
A NN. de même à Goa. | 
EC. IL s’y occupoit très-utilement au 
1549. bien de l'Etat faifant reparer les ma- 
Dox Jzan Safins , radouber les Vaifleaux, & 
JT. Ro. donnant en tout des marques d’une 
Garcre pr orande capacité , & d’un grand zèle 
Mon" pour le public, quand une attaque 
de colique , à laquelle 1l étoit fujet, 
furvenant à fon âge avancé, l’em- 
porta le 13°. de Juillet, au grand re- 
gret des gens de bien qui avoient fon-. 
dé fui lui de hautes efperances , & 
qui furent aufli édifiés de fa mort tou- 
te Chrétienne, qu'ils l’avoient été 
des vertus qu'il avoit fait paroître 
durant fa vie, & fur-tout pendant 

qu'il fut en place. 
Il s'étoit dépouillé de tout fon bien 
en faveur de fes deux filles qu'il avoit 
marices peu avant fa mort, l’une à 
Manuel de Sofa de Sepulveda ; & 
l’autre à Don Alphonfe de Noro- 
gna ; le plus beau Cavalier qu'il y 
eut dans l'Inde ; mais qui vécut peu. 
Elles eurent chacune vingt mille du- 
cats en dot, que leurs maris efti- 
meregt moins que leur beauté laquel- 
4} le étoit extraordinaire. Dona Leono- 


DANS LE NOUV. MONDE, Z. x11. 39 
ra d'Albuquerque de Sà étoit déja — 
célebre par le vœu qu'avoit fait de A NN. de 
l’époufer un fimple foldat pendant la à AE 
tempête , dont j'ai déja parlé ; mais 1549. 
elle le fut encore bien davantage par Don Jran 
lenaufrage lamentable qu’elle ftavec ira 
fon mari & toute fa famille au Cap SAS PE 
de bonne efperance , naufrage dont eu. | 
tous les Auteurs de ce tems ont rap- 
porté fort au long les triftes particu-. 
larités qui en font un des évenemens 
des plus tragiques. 

En vertu de la quatriéme fuccef- NE 
fion qui fut ouverte à la mort de Gar- couvrr- 
cie de Sà, George Cabral fut décla- “EU. 
ré fon fuccelleur. Il étoit alors Gou- 
verneur de Baçaim , où l'on lui dé- 
pècha fur Le champ des Coariers pour 
lui en donner l'avis. Cette nouvelle 
n'eut pour lui n1 furprife ni agrément, 

Il fcavoit {a nomination, & l’avoit- 
déclarée à la mort de Caftro. Et bien 
loin d'accepter cette place avec joie, 
il balança long-tems. Il craignoit de 
perdre quatre années d’arrerages qui 
lui. étoient. dûs de fon Gouverne- 
ment, & apprehendoit encore plus 
de voir arriver péut-être un mois 
après, où: tout au plus tard dansun Li 


El 
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T7 an, un fucceffeur felon le ftyle qu’a- 
ANN. de voit pris la Ceur de Portugal , après 

J. C. quoi 1l auroit un gros compte à ren- 
1549. dre, & fe trouveroitruïné, fans avoir 
Dox Jzan eu le tems de profiter de fa place, 


PRO Ces raifons folides qui l’emportoient 
cran fur fon efprit, cedérent néanmoins 


Gouvrr- à [a vanité de fon époufe , qui étant 

FER belle, jeune, & ambitieufe comme 
le font d’ordinaires celle de fon fexe , 
préfera la fumée d’un vain honneur , 
& le plafir de fe voir la premiere 
Dame des Indes à des avantages plus 
rcels. 

Goa le reçut avec tous Îes hon- 
ñeurs dus à {on rang , & avec tou- 
tes les démonftrations de joie qui ré- 
pondoient à l’idée qu'on avoit de fon 
mérite perfonnel. Le public ne fut 
point trompé dans cette idée , & fon 
Gouvernement quoique court, ainfi 

que celui de fon preédécefleur , pañla 

| pour un de plus finguliers qu’il y ait 

eu dans l’inde. Il fut jufte, definté- 

refé , zélé pour le bien du fervice, 

fans fafte , facile à donner des au- 

diences , & attentif à empêcher les 
murmures des troupes en les payant 

ve gxaétement de fon propte bien au 
; _ défauc 
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défaut des fonds Royaux. A toutes — 
ces qualités qui font les bons maîtres, À N N:. de 
il joignit encore deux ou trois traits J. C. 
particuliers qui lui gagnerent abfo- 1549. 
Jument la confiance de tout Le mon-. box Jraw 
de. Le premier fut la facilité qu'il 1 Roë 
avoit à prendre confeil dans les af- À Roue à 
faires publiques , ce qu'il porta fi Gouver- 
loin, qu'il fit faire des troncs pour. F7 
y jetter lés avis qu'on vouloit lui 
donner avec une liberté éntiere de fe 
faire connoïtre , ou de lui parler par 
Lettres anonymes. Le fecond c’eft 
que dans toutes les affaires il entre- 
tint toujours le peuple dans un efprit 
de gayeté, lui procurant des plaifirs 
qu'il faifoit fucceder continuellement 
les uns aux autres. Pour cet effet il 
divifa toutes les efpeces de travaux, 
mit à la tête des Officiers de confi- 
deration , & forma ainfi diverfes ban- 
des d'ouvriers qui de leur ouvrage 
pafloient à des danfés & des jeux 
qu'il animoit par le plaifir qu’il y pa- 
roMloit prendre. Un jour fur une 
nouvelle qu'il recut, il donna or- 
dre de faire trois cens inftrumens à 
fonnailles , comme des efpeces de 
fiftres ou de tambours de bafque , 
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pour les répandre parmi ls peuple , 
&  échauffer de plus en plus l’amour 
du devoir , & l’ardeur du bien pu- 
blic par le commune allegreffe. 

Il ne manqua point d’affaires en 
entrant dans le Gouvernement. Il 
lui fallut pourvoir aux Moluques , 
où les chofes alloient toüjours mal. 
Les Caftillans y étoient retournés : 
les Portugais y éroient divifés entre 
eux , & toûjours en mauvaife intel- 
ligence avec les Rois da pays. Un 
nouveau fujet de divifion entre le 
Zamorin & le Roi de Cochin l’obli- 
ges malgré lui de prendre parti, & 

e commencer une nouvelle guerre. 
Le Roi de Cota dans l’Ifle de Ceïlan, 
implora fon fecours contre fon fre- 
re. Le Roi de Candé dans la mème 
Ifle ; feignant de vouloir fe faire 
Chrétien , lui demanda auf des trou- 
pes pour fe fortifier contre fes fujets, 
à qui fon changement de Religion 
ne pouvoit pas manquer de déplaire, 
& de le mettre en quelque danger. 
Enfin le bruit s’étoit repandu que les 
Turcs ayant fait un puiffant arme- 
ment à Suez , devoient venir atta- 
quer quelqu’une des forterefles de 
l'Inde. 
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Cabral donna ordre à tout, le 
mieux qu'il lui fut pofible , & fe 
tranfporta lui-même à Cochin, où 
fa préfence étroit néceffaire. Son voya- 
ge fut court & peu heureux. IL fe 
broüilla avec le Roi de Cochin, par la 
facilité qu'il eut à donner dans les 
idées de François de Sylva , Gou- 
verneur de la forterefle , homme im- 
prudent & fougueux , qui l’engagea 
à lui permettre d'aller piller la Pa- 
gode de Palurt, d’où 1l prétendoit 
enlever un riche tréfor. Cette entre. 
prife témeraire fut auff mal exécu- 
tée , qu’elle avoit été injuftement ten- 
tée. Le tréfor ne fe trouva point : 
cependant les Indiens furent revol- 
tés & fcandalifés d’une tentative qui 


leur parut aufli facrilese qu’injufte. 


Ils prirent les armes. il y eut quel- 
ques Portugais de tués, & un grand 
nombre de bleflés. L’indignation 
qu'en conçut lé Roi, fut caufe que 
le Gouverneur ne régla rien des af- 
faires qui lavoient attiré. Cela fut 
caufe auffi que cette année-là , il ne 
partit que trois  Vaifleaux de la car- 
gaifon pour le Portugal, fi tard & 
fi mal chargés, qu'il en réfulta un 
D ij 
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T— très-grand dommage pour les inté- 
ANN. de rets dela Couronne. Après cela Ca 

J. C. bral preffé par les avis qu’il reçut de 
1549. la prochaine arrivée des Rumes, fut 
Dox Jzax obligé de retourner à Goa. 
D tn Le Gouverneur ne fut pas plütôt 
RE y parti , que le befoin de fecours où 
Gouver- fe trouva le Roi de Cochin, mit ce. 
MERE Prince dans la néceflité de fe reconci- 
lier avec Sylva, qui d'autre partne fit 
qu'aigrir les affaires au Leu de les 
raccommoder. 
Dans le voifinage de Cochin , 1l 
y avoit un petit Prince que les Por- 
tugais nommoient le Roi de la Pi- 
mienta où du Poivre, parce que c'é- 
toit de fes Etats qu'on tiroit toutes 
les années pour le Portugal , la plus 
rande quantité de cette denrée. Il 
“étroit Vaflal du Roi de Cochin, & 
. avoit avec lui une efpece de filiation, 
fondée fur les principes de leur Re- 
ligion & de la Nation. Le Roi de 
Cochin le traitant moins en pere 
qu’en maître, ui avoit fait plufeurs 
torts , dont il s’étoit plaint inutile- 
ment. Ne pouvant en avow raifon 
ilavoit paffé chez le Zamorin ,.avec. 
qui il avoit contracté une autre f- 
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lation en rompant les liens de la 
premiere, & en vertu de laquelle 1l 
devoit fucceder à ce Prince, au dé- 
faut de fes neveux , comme auf le 
Zamorin devoit fucceder aux Etats 
de celui-ci, en cas de mort, 

Cette alliance qu’on avoit tenté 
inutilement de traverfer , étant ain- 
fi faire, ce Prince fortifié des fecours 
qu'il reçut du Zamorin, vint fe jet- 
ter avec dix mille Naïres fur l’Ifle 
de Bardelle , qui faifoit le fujet de la 
divifion, & s’en rendit le maître. 
Le Roi de Cochin & Sylva fe mirent 
aufli-tôt en campagne avec leurs trou- 
pes, dans lefquelles il y avoit fix 
cens Portugais. | 

Avant que d'entrer en aétion, le 
Roi de la Pimienta, que je nomme- 
rai deformais le Prince de l'Ifle de 
Bardelle, qui ne demandoit qu'un 
accord ; accepta volontiers un pour- 
parler avec Sylva. Il confentit à tout ; 
jufques à s'offrir de fe remettre en- 
tre les mains de ce Gouverneur , & 
‘de venir à Cochin dansla Citadel- 
le, pourvü qu’il y fût fous fa garan- 
ue. Mais Sylva s’obftina toûjours à 
vouloir qu'il fe mît à-la difcretion 
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———— du.Roi de Cochin. Une propoftion 
A NN. deauñi extravagante & aufli deraifon- 


FC. 


1549« 


nable , dont jamais Sylva ne voulut 
fe relacher , ayant choqué ce Prin- 


Don JranCe, il lui tourna le dos, & fe re- 
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tira vers les fiens. 

La fureur fuccedant alors dans Syl- 
va à la folie de fes prétentions , 1l ne 
fe donna pas même le rems d’atten- 
dre que fes troupes fuflent entiere- 
ment debarquées , & qu'il les eüt 
mifes en ordre. Il donne fur les trou- 
pes du Prince avec impétuofité. Le 
combat fut vif & animé ; mais le 
Prince ayant été bleflé , les Naïres fe 
battirent en retraite jufques à fon Pa- 
hais que les Portugais ec be Ils 
y mirent le feu , qui y prit avec tant 
de vivacité qu'on prétend que les. 
femmes du Prince & le Prince lui- 
même y furent confumés. 

Les Indiens du parti de Sylva 
voyant le feu au Palais, l’avertirenit 
à propos de fe retirer , l’affurant que 
comme c’étoit le plus grand affront 
que püt recevoir l'ennemi , à la 
mort près du Roi qu'on ignoroit 
encore , 1l auroit bientôt une troupe 
de défefperés fur les bras, qui lui 
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donneroient bien de l'occupation. 
Sylva étoit trop peu fage pour fe ANN.d 
rendre à cet avis. L’ennemi cepen- J. C. 
dant vint avec tant d’impetuofité & 1549: 
de furie , que les Portugais ne pou- Dox Jran 
vant foutenir ce premier effort, fe‘!-Roi. 
mirent en un inftant en defordre & _ GEORGE 

CABRAL 

‘en fuite. Sylva abandonné des fiens , Gouvex- 
combattit comme un forcené, juf- FEUR: 
ques à ce qu'il tomba mort, percé de 
plufeurs coups. Cinquante Portugais 
que leur fuite precipitée ne put fau- 
ver , eurent le mème fort. Le Roi 
de Cochin recueillit le refte, &'fe 
retira ayant eu la gloire dans cette 
défaite ; de’s’ètre conduit avec au- 
tant de prudence , tout jeune qu'il 
étoit , que Sylva malgré fon âge & 
fon experience, en avoit fait paroï- 
tre peu , en méprifant la fagefle des 
conferls de ce LH 

La mort du Prince de Bardelle ne 
fut pas plütôt connué , que cinq mil- 
les Naïres, fes devoüés , fe coupe- 
rent la moitié de la bärbe & des 
‘cheveux, felon leur ufage, pour mar- 
quer l'obligation qu'ils ont , & la 
volonté de mourir, pour venger leur 
Souverain. Ces hommes furieux & 
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”——"— qui ne cherchoient que le trépas ; 
A NN. de vont jufques à Cochin ; y donnent un 
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1549. 


“affaut imprevü à fes fauxbourgs, dans 


le quartier des Juifs. Et quoique En-. 
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la fortereffe , en étendit cinq cens fur 
la place, ce ne fut pas fans. qu’ils euf- 
fent commis beaucoup de defordres, 
& vendu cherement leur vie. Les 
Auteurs remarquent deux cas fin-. 
gulers , arrivés dans la furprife de 
cet aflaut. C’eft qu’un homme dont 
on n’attendoit que la mort , dans le 
premier mouvement-de l’allarme fe 
leva, fe battit comme un lion, & 
après l’action fe trouva fans fievre , 
& parfaitement gueri. Un autre au. 
contrairé qui fe portoit fort bien , 


en fur faifi d’une peur fi viokente , 


qu'il en mourut fur le champ. 

La perte qu’avoient faite en cette 
occafion les Naïres dévoüés , n’arrè- 
ta point Jeur fureur , elle ne fit au con- 
traire qu'augmenter, fur-tout quand 
ils eurent “appris que le Zamorin ar- 
moit puiflamment, pour venger la 
mort de leur maitre. Tous les jours 
ces Naïres faifoient des courfes juf- 
ques aux portes de la Ville, & y 

jetterent 
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jetterent une telle épouvante que le ——— 
Roide Cochin, à quiils en vouloient À x x. de 
principalement ; & qui à la fin fut J-C: 
poignardé par un de ces dévoüés, 1549. 
ne fe tenant pas aflüré dans fon Pa- 5, 14 
ais , fut obligé de paffer dans la Ci- ni. or. 
tadelle avec un grand nombre de Groncz 

, CABRAL 

_perfonnes des plus confiderables de Géuvix. 
fa Cour, ce qui fut caufe que ER NEUR. 
dant afflez long-tems , on y fentit 
quelques effets de la faim. 

Cependant le Zamorin ayant con- 
voqué tous les Princes fes vaflaux , 
mit fur pied une armée de cent qua+ * 
tante mille hommes, & fe mit en 
marche , pour entrer en poffeflion 
de l’'Ifle de Bardelle , & des Etats 
du Prince défunt, dont il fit recon- 
noître le neveu pour l'heritier legi- 
time. Les Gouverneurs de Cochin & 
de Cananor firent ce qu'ils purent 
pour lui couper tous les ete ! 
mais ils ne purent empêcher ce Prin- 
çe de continuer fa route, 8 de fe 
faifir de l’Ifle de Bardelle , où il ft 
entrer quarante mille Naïres, com- 
mandés par Les Princes alliés ‘qui 
£toient au nombre de dix-huit, par- 
en lefquels il y en avoit quelques- 
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—— uns vaflaux du Roi de Cochin, lef- 
AN x. de quels refuferent alors de fervir pour 
JC. lui, piqués de ce que Martin Al- 
1$49: ob de Sofa les avoir privés de 
Don Jzax Certaines penfions , dont le Roi de 
UT: Ro. Portugal les avoit gratifiés , en recon- 
CASA noiffance des fervices qu’eux & leurs 
Gouver- perés avoient rendus contre le Za- 

EUR, : . morin dans les premieres guerres. 

Enrique de Sofa commandant à 
Cochin , envoya aufli-tôt à Goa, & 
par mer & par terre, pour donner 
avis au Gouverneur de tout ce qui 
{e paffoit. Il ordonna en même-tems 
à Antoine Correa fon beau-frere , 
de tenir la mer avec trente batimens 
à rames, qu'il avoit tirés de Cochin 
& de Cananor, & d'empêcher au- 
tant qu'il le pourroit la communica- 
tion des Princes enfermés dans l’Ifle 
avec l’armée du Zamorin, qui étoit 
du côté de Chambé dans le Conti- 
nent. 

Cabral eur bien du chagrin de ces 
nouvelles. 1l preparoit un grand ar- 
mement pour aller au devant de la 
flote Ortomane, qu'il attendoit à 
tout moment, fur les avis qui luien 
venoient de toutes parts. Les Villes 
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de l'Inde lui témoignerent en cette ———— 
occafon l’eftime qu’elles faifoient de AN w. de 
fa perfonne. Chacune équipa plu- J. C. 
fieurs batimens à fes frais, dans l’im- 1549. 
poflibilité où 1l étoit de le faire aux  Dox Jrar 
frais du Roi. D'ailleurs il ne pou- II, Roz 
voit guêres s'écatter de Goa. C'étoit Ç,S°n55 
Je tems de l’arrivée des Vaifleaux du Gouver- 
Royaume , & il étoit toñjours “Hs 
dranuitode de fe voir relever. Quel- 
que tems fe paffa ainfi dans cette in- 
certitude. Enfin la faifon étant telle- 
ment avancée, que les Navires de 
Portugal ne pouvoient plus prendre 
Port qu'à Cochin, 1l vint encore un 
avis au Gouverneur , que les galeres 
Turques avoient defarmé à Süés , fur 
un ordre du grand Seigneur. 
Delivré de ce coté-là de toute. 
crainte , Cabral fit partir aufli-tôt 
Manuél de Sofa de Sepulveda avec 
quatre Vaifleaux , & lui donna or- 
dre de tenir l’Ifle de Bardelle fer- 
rée de fi près, jufques à ce qu'il at- 
rivât lui-même , que rien ne püût y 
entrer ni fortir. Il fit fuivre Sofa peu 
après par douze autres batimens , 
commandés par Gonçales Vaz de Ta2- 
vora Sofa exécuta fi bien fa com- 
E 1j 
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——"— mifion, que l'Ifle fut bientôt rédui- 
A nn. dé te aux dernieres extrémités, & que 
J.C. Jes foldats ennemis preflés par la 
1549. faim, venoient felivrer eux-mêmes, 
Dox-Jsan En fuppliant qu'on les recût pour ef- 
III. Roi. claves. k +: 
Grorce Dès que la flote fut prète , Cabral 
Ce. fe mit lui-même en mer. Son ar- 
MEUR, mée étoit de près. de cent voiles, 
dans lefquelles il entroit vingt ga- 
lions , pluñeurs caravelles , galeres,, 
fuftes , ere: , & autre batimens 
à rames, avec quatre mille hommes 
de débarquement, Sur fa route il 
brüla Tiracol , Coulete & Panane, 
qui étoient de la dependance du Za- 
-morin, Il étoit tenté de faire la mè- 
me chofe à Calicut, & 1l l’eût fait, 
fi fon Confeil ne lui eût repréfenté 
qu'il étoit bien plus important pour 
lui , de fe rendre inceflamment à 
Bardelle , où il tenoit comme dans 
{es filets toutes les Pwiffances du Ma- 
labar, 
Ayant donc forcé de voile, il al- 
la furgir à la barre de Cochin. Il y 
étoit attendu parle Roi , qui avoit 
quarante mille hommes a fa folde. Il 
y prit encore deux mille Portugais ; 
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& dès le lendemain il fe rendit de- 
vant l'Ifle de Bardelle, qu'il fit en- 
tourer par tous les batimens legers. 
L'ordre de l’attaque ayant été regle, 
au moment que l’action alloit com- 
 mencér, les ennemis arborerent un 
drapeau blanc pour parlementer. On 
ne put convenir fi-tôt des conditions 
que les afiégés trouvoient trop dures. 
Cela emporta deux ou trois jours. 
Enfin la pra parole du Gouver- 
neur fut qu'il vouloit que les dix- 
huit Princes fe remiflent entre fes 
mains la vie fauve, & qu'on regle- 
roit enfuite les autres articles du trai- 
té dans les termes de l'honneur & 
de la bienféance. 

» Les Princes ne fe déterminant point 
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fur une propofition auf facheufe , le 


Général fe réfolut à attaquer le len- 
demain dès la pointe du jour. Mais 
pendant la nuit il reçut la nouvelle 
que Don Alphonfe de Norogna étoit 
“arrivé à Coulan en qualité de Vice- 
roi des Indes. ‘Il écrivoit lui-même 
en donnant l'avis de fa venue, & 
l'ordre de ne faire ni paix ni guer- 
xequ'il n’eût joint l’armée. Ce fut 
un çoup de foudre-pour Cabral, qui 
E ü] 
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fe voyoit enlever des mains la gloire 


A ww. de de la plus belle action qu'on put fai- 
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re dans les Indes , & dont on: pût . 
urer de plus grands avantages. A] 
Nonobftant cela les Officiers vou- 
loient qu'il paffät outre, & qu'il pro- 
fitât de l’occafion que la fortune lui 
prefentoit de s’immortalifer. Après 
y avoir un peu réflechi. » Je vous 
» remercie, Mefieurs , leur dit-il, du 
zéle que vous avez pour ma gloi- 
» re 3 mais tout bien penfé , je ne 
# fçaurois prendre aucun goût dans 
# une victoire qui doit vous broüil- 


ÿ 


_» tous avec le Viceroi, auquel vous 


» feriez mal votre cour , en com- 
» mençant par refufer de lui obéir. 
5 J'ai peu à ménager pour m6; mais 
» j'ai beaucoup à ménager pour vous: 
» En vous rendant ce fervice, je 
» imacquérerai peut-être plus de 
» gloire que fi Javois vaincu. » 
Noroona étant arrivé à Cochin, 
Cabral alla ly joindre. Norogna lui 
fit peu d'honneur. On en fut mé- 
content à proportion de lamour 


qu'on avoit pour Cabral. Cabral 
_féanmoins n’en fit paroître aucun 


reflentiment ; maïs il ne penfa qu'à 
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hâter fon départ. Le Viceroi le fit — 
inviter pour l'affaire de Bardelle , où À NN. de 
il fe Loir d'aller en perfonne. Il J: €. 
s’en excufa. Aufli n'étoit-1l plus terms. 1549. 
L’occafion avoit échappé. L’Ifleavoit box Jrax 
été abondamment pourvüëé de vi- 11-Kot. 
VIes , & les Princes s'étoient mis en Aa 
fûüreté. Il le fit prier également de covyr- 
* veiller à la Cargaifon des Vaifleaux , veus. 
qui devoient retourner en Portugal, 
felon les pouvoirs que le Roi lui en 
donnoit. Cabral s’en excufa de Îa 
mème maniere, & ne voulut avoir 
l'œil qu’au fien. IL garda néanmoins 
avec le Viceroi toutes les bienféan- 
ces jufqu'au moment qu'il s'embar- 
qua pour Lifbonne, où 1l fut bien 
recü du Roi & de la Cour ; mais où 
il arriva pauvre, ainfi qu'il lavoit 
bien prévu , lorfqu’il fe détermina 
à accepter le Gouvernement. 

Les Chrétiens fe multiplioient dans 
l'Inde avec le nombre des ouvriers 
Evangeliques. Les Peres de l'Ordre 
de faint François établis depuis long- 
tems à Goa avoient fait un nouvel 
établiffement dans l'Ifle de Ceilan, 
Ceux de l’ordre de faint Dominique 
venoient de fonder un "Monaftere 

LE Htÿ 
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TT dans Goa tout nouvellement , peñ- 
AN N. de dant le Gouvernement de Garcie de 

J. C. Sà. Le nombre des Miflionnaires de 
1549. Ja Compagnie de Jefus s'étant beau- 
Don Jrax COUP accru en peu de tems ; 1ls s’é-. 
FT RO. toient répandus dans toute cette par- 
cscE tie du monde jufques aux portes de 
Gouver- Ja Chine. Tous ces faints ouvriers 
ray travailloient à la vigne du Seigneur 
avec un zéle admirable & un par- 
fait concert. On en vit un très-grand 
fruit dans le changement des mœurs 

des Chrétiens , & la converfion des 

Mahometans & des Idolitres. Le P. 

Gafpard Barzée Jefuite Flamand, fit 

changer de face à toute la Ville d'Or- 

mus , où il eut un fuccès prodigieux. 

Le Pere Antoine Criminal fut le pre- 
*  mier de fa compagnie qui eut le bon- 

heur de répandre fon fang'pour Je- 

fus-Chrift, ayant été martyrifé par 

les Badages. Le Vicaire général Mi- 

chel Vaz reçut aufli la mort en re- 
compenfe de fon zéle , ayant été eme 
poifonné par les Chrétiens nouveaux 
de Goa, parmi lefquels il s’appli- 
quoit avec un peu trop d’ardeur à dé- 
raciner les reftes du Judaïfme. Die- 
go de Borba, l’imitateur de fon zéle, 
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& Prêtre feculier comme lui, fut fi 
attrifté de fa mort, qu'il fe fic Reli- ANN. de 
gieux dans l'ordre de S. François, où  J.C. 
ilfinit peu après faintement fes jours. 1549. 

Ce n'étoit plus feulement le peu- Don Jean 
ple qui fe convertifloit, & les pau- 17: 0: 
vres qui font plus près du Royaume, Grox 6e 
du Ciel que les riches, les Brach: Gouver 
manes , les Docteurs de la loi , les EUR: 
Rois & les Princes courboiérit leurs 
têtes fous le joug de l'Evangile ; & 
fans parlef de ceux que S. François 
Xavier gagna à notre fainte foi, il 
y en eut encore d’autres en divers 
lieux qui voulurent embrafler notre 
Religion. 

Celui dont la converfion fit alors 
Je plus de bruit, ce fut le Roi de Ta- 
nor. Ses Etats étoient aflez confide- 
rables. Il étroit beau-frere du Zamo- 
tin, & le fils qu'il avoit eu de la 
fœur de ce Prince, devoit être l’he- 
ritier de l’Empire de Calicut felon les. 
loix de la Ginécocratie établie dans 
le Malabar. Le voifinage de la Forte- 
trefle de Challe le fit liér très-étroire: 
ment avec Louis Xiralobo qui en étoit 
Gouverneur | & avec l’Aumônier 
Jean Soarez , qui étoit un grand hom- 
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me de bien. IL prit tant de goût au 


AN. de difcours de celui-ci , tant d'affection 


J.C. 
1549. 


por nos faints Myfteres , qu'il {e ft 
aptifer en fecret avec la Reine fon 


Don Jza époufe & quelques-uns de fes enfans. 
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Le fecret n’en put être tel que fes fu- 


jets n’en priffent quelque ombrage , 


voyant fur-tout la forte inclination 
qu'il avoit pour lés Portugais, & pour 
les coùtumes étrangeres. La défian- 
ce même vint à un tel point, qu'il 
fut obligé de demander quelques 
troupes au Gouverneur Garcie de 
Sà , pour fe précautionner contre les 
mouvemens que pourroit caufer dans 
fa Cour le dépit thus tel changement, : 
s’il venoïit à être averé. Le Gouver- 
neur lui envoya en effet foixanre 
hommes commandés par Garcie de 
Sà fon. neveu, auquel il joignit le 
Pere Antoine Gomés , Superieur des 
Jefuites du Seminaire de Goa, pour 
achever de finftruire dans notre 
créance. 

L'inftruction du Pere ayant beau- 
coup animé fa ferveur , il prit la ré-. 
folution de venir à Goa, pour y voir 
par lui-même les céremonies auguftes 
de notre fainte Religion , dont on lui 
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avoit donné une haute idée. Il ft 
part de cette détermination au Gou- À NN. de 
verneur , qui envoya fur le champ J.C. 
Jean Lobo, pour le prendre dans 1549: 
une galere ornée fuperbement, & Dow Jr4x 
convoyée par douze batimens pour 11-R0:: 
la füreté de fa perfonne. Cette réfo- noce 
Jurion du Roi étant divulguée , for- Gouvzr- 
tifia les foupçons de fes fujets , & jer- "*. 
ta parmi eux une grande allarme. Ils 
firent tout ce qu'ils purent pour le 
détourner de ce voyage. Le Zamo- 
rin lui-mème, qui en eut une très 
grande inquietude , employa toute la 
force de fon credit & de fon autorité 
pour l’arrèter ; mais en vain. Le Roi 
de Tanor éluda les inftances de ce 
Prince, en feignant vouloir fe ret1- 
rer du monde, & fe faire Jogue. 

Enfin fes fujets en vinrent jufques à 
le tenir affiegé dans une de fes pla- 
ces , qui avoit trois enceintes. Il s’en 
fauva la nuit par une échelle de cor- 
de. Il fe bleffa même à la jambe & 
à la tête en fautant la derniere en- 
ceinte , laquelle étoit un peu plus 
haute que les deux premieres, &1l 
fe rendit ainfi bleffé à la Flote qui 
Fattendoit pour le tranfporter à Goa. 


at 
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Il.y avoit eu quelques difficultés 


À NN: de dans cette Ville entre les Théolo- 


AE e 
1549: 


giens, fur la maniere dont il devoit 
être reçu ; parce que bien qu'il füt 


Don Jran déja Chrétien , ‘il confervoit néan- 
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moins tous les déhors de la Gentili- 
té, & fut-tout parce qu’il portoit en- 
core le triple cordon ; que les Brach- 
manes ne peuvent quitter , & qui eft 
pour eux une profeflion de foi, & 
d’attachement aux Divinités qu'ils 
adorent. L'affaire fut debatuë avec 
beaucoup de chaleur ; mais le fenti- 
ment de l’'Evèque de Goa, qui par 
bonté naturelle & par inclination 
pour le Roi de Tanor jugeoit qu’on 
devoit ufer de ménagement pour ce 
Prince encoretendre dans la foi , pré- 
valut contre les raifons folides des 
autres, d'autant mieux, difoit-il, 
qu'on ne pouvoit l’obliger à quitter 
ces marques exterieures d'idolitrie, 
fans l’expofer à perdre fa Royauté, 
éxcitér une perfecution contfe les 
Chrétiens ; & empêcher un plus 
grand bien ; ce qu'il confirma par des 
exemples tirés de l’ancien Teftament, 
& par l’ufage de la primitive Eglife 
mal expliqué. Ce Prélat ne faifoic 


« 
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pas aflez d'attention à la difference 
qu'on doit mettre entre ce qui eft le AN N. de 
vêtement ordinaire d’une nation, & J. C. 
ce qui eft un fymbole marqué d’une 1549. 
faufle Religion. © Don JE4Y 

Le Roi de Tanor fut recu à Goa MT: Ror. 
ayec toute la pompe imaginable ,: &.,. S*0res 
tous les mêmes honneurs qu'on eût couyrr- 
pü rendre au Roi de Portugal en per- “#7? 
fonne. Il reçut les ceremonies du Bap- 
tème des mains de l’'Evèque, & peu. 
après le Sacrement de [a Confirma- 
tion. Il témoigna une grande fatis- 
faction des ufages de l’'Eglife Romai- 
ne, marqua un grand zéle pour tra. 
vailler à la converfion de fes fujets , 

& fur-tout des Princes de l’Indoftan 
fes parens, & retourna enfuite dans 
fes Etats très-content {ur les mêmes 
Vaiffeaux qui l’avoient apporté, 

. Cette converfon fut d’an grand 
éclat en Europe, & le Roi Don Jean 
II. en fit donner part au Pape par 
fon Ambafladeur , auflibien que du 
martyre du Pere Criminal. La Cour 
Romaine fut très-fenfble à l’une & 
l'autre nouvelle , dans l’efperance 
que les premices de .ce fang verfé 
pour Jefus-Chrift, feroient une fe- 
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—— mence feconde pour la multiplication 
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confiderable que l’étoit celui-là par fa 
naiflance', venoit d’'illuftrer en l’em- 
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ue ce Prince n’avoit agi que par des 
vügs de politique, ou du moins qu’il 
retourna bientôt à fes premieres er. 
reurs, Ils le concluent de ce que dans 
l'affaire de Bardelle 1l étoit à la rète 
des dix-huit Princes ligués fous les 
étendarts du Zamorin. Et ce fut en 
partie à fa confideration , que Ca- 
bral perdit l’occafion de les defaire ; 
mais ce n'eft pas une preuve. Le Roï 
de Tanor ne pouvoit gueres fe difpen- . 
fer de prendre parti pour le Zamorin, 
& pour tous les autres vaflaux de ce 
Prince, avec qui il étoit lui-même 
fi uni par les liens du fang. En effet 
le Pere Maffée le jufufie , & dit. que 
le Roi de Tanor , auflibien que fon 
fuccefleur qui vivoit encore quand ce 
Pere finiflpit fon élegante hiftoire 
des Indes , avoient toujours été in- 
violablement attachés aux interêts de 
la Couronne de Portugal , ce qu’il 
attribué à leur attachement pour la 
Religion même, | 
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On pourroit douter avec plus de ju- 
ftice de la fincerité du Roi de Candé 
dans l’Ifle de Ceilan, qui demanda 
aufliavec beaucoup d’inftance le faint 
Baptème , & un fecours au Gouver- 
neur , pour pouvoir fe foutenir en cas 
de révolre de {es fujets. Les Reli- 
gieux de faint François avoient péne- 
tré jufques chez lui, & lui avoient 
fait goûter les verités de notre Re- 
higion. Saint François Xavier étoit 
allé auffi à fa Cour, & y avoit Prè= 
ché l'Evangile avec cette efficacité 
de paroles qui foumettoit tout à Jefus- 
Chrift. Il y a lieu de préfumer qu'il 
avoit triomphé du cœur de ce Prin- 
ce, bien que d’un aëtre côté ce Prin- 
ce eùt un puiflant motif-de Politique, 
de feindre vouloir fe faire Chrérien , 
dans la crainte que lui donnoient 
deux fils du Roi de Cota , qui ayant 
été baprifés étoient allés à Goa {olli- 
citer le Viceroi Don Jean de Caftro 
par argent & par promefles d’unir 
les forces aux leurs , pour conquerir 
es Royaumes de Candé & de Jafana- 
Patan. Soit donc qu'il fût veritable- 
ment touché de la grace de Dieu, 
foit qu'il n’eût d'autre vüe que de 
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| —— detourner l'orage dont il étoit mena- 
Ann. de cé; il fit partir un Ambaffadeur ,.que 

T. C. Xavier conduifit lui-même à Goa. 
1$49. Caftro reçut l’'Ambafladeur avec 
Don Jzax toute forte de diftinétion, & lui fit 
HI. RO1 d'autant plus d'amitié , qu'il s’étoit 
GroRGE converti lui-même ayec ceux de fa 
CABRAL, ‘ | MNT ele , 
Gouvez. fuite. Il le renvoya peu après comblé 
MEUR. de prefens , & avec le fecours qu'il 
demandoit, lequel confiftoit en cent 
cinquante Arbalètriers commandés 
par Antoine Monis Baretto, que Xa- 
_vier accompagna jufques à l'Ifle de 

Ceilan, TER 

. Le Roi de Cota toùjours ami zélé 
des Portugais, fit ce qu'il put pour | 
donner de la defiance à Baretto dela 
fincerité du Roi de Cande, & pour 
le détourner d'un voyage, dont il 
reffentoit le mauvais fuccès. En ef- 
E le Roi de Ceitavaca Madune 
Pandar avoit perverti ce Prince, & 
.Pavoit engagé à faire aux Portugais : 
une infigne trahifon. Baretto étoit 
affez inquiet fur ce qu'il avoit à fai- 
re. Il avoit à fe défier de tous les 
côtés. Mais les vives inftances du Roi 
de Candé, les prefens qu’il envoya , 
l'ayant determiné en quelque forte 
__. malgré 
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malgré lus, il fe mit en marche pour 
Candé ;:chacun de fes gens condui- 
{ant avec foi deux ou trois per{on- 
nes des naturels du pays pour porter 
fon bagage. Tandis que fur fa route 
il recevoit du perfide Roi de Cande 
de nouvelles démonftrations qui fer- 
voient à lattuirer de plus en plus 
dans le piege, 1l fe pafloit-bien des 
chofes qui euflent pu lui défiller les 
yeux ; mais il ne les ouvrit qu'aux 
portes mème de Candé fur l’avis cer- 
tain qu'il reçut alors de la trahifon 
quon lui tramoit. Il n’y avoit point 
de tems à perdre. Il étoit à trente 
lieuës dans les terres , dans le cœur 
de l’Ifle, & entouré d’ennemis. Il 
 falloit prendre une refolution promp- 
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te. Il le fr, & fur le champ, il or- 


donna qu’on mit le feu à tous les ba- 
gages , ne refervant que les armes 
&.un.peu de bifcuit pour le re 
tour. snslee VAE: ri t8 | à 

Ayant enfuite harangué fes oens 
pour les. encourager à fe tirer d’un 
peril. äuff preffant ,.1l fe remit en 
chemin pour revenir fur fes pas. Le 
Roi de Candé voyant alors fa perf- 
die découverte, leva le mafque; & 
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mit fes troupes à fa pourfuite. EF 
ANN: de Les l’eurént bientôt joint, & grofli- 
JC: rene par pélotons jufqu’au nombre de 
1$49+ huit mille hommes. Baretro fit un 
Dox Jr4aw Corps de fes gens & fe mit à la queuë 
77 Ro pour être plus à portée de faire face 
CENDRES aux _Ennetis * foae leurs efforts 
Gouver-.  lobligeroient de faire alte, Il donna 
NEUR..: : fes ordres pour le jeu de la mouf- 
| quetérie, pa que les décharges fe ff 
fent toujours ficceflivement & à coup 
für. Il marcha enfuite en bel ordre, & 
à pas mefurés fans s’arrèter. Pendant 
tout le premier jour les ennemis le 
talonnerent vivement, fur-tout dans 
Jes paflages étroits, où ils alloïent 
attendre par des chemins coupés & 
de traverfe, & où ils étoient rendus 
plütôt que lui, par la connoiffance 
te: avoient du pays. La pourfuite 
ut moins vivé pendant la nuit , la 
moufqueterie Portugaife tenant l’en- 
nemi un peu plus en refpect. Les 
jours fuivants, les attaques rédou- 
blerent. On combattit fouvent de 
près. Les Portugais fe farpafferent 
dans ces coups de main , forcés par 
la néceflité de vaincre , ou de périr. 


+ Dans une de ces attaques, Baret- 


En un 
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to prit un des Modeliars ou Grands- me 
Seigneurs du Royaume , de qui il AN x. de 
apprit que les ennemis s’attendoient J. C. 
à le défaire à un pont, paroù ill 1549. 
falloit néceflairement pafler. L’effort 54 jeux 
en effet y fut très-grand , & les Por- III. Ro. 
tugais ne s’étoient pas encore trou- Grorce 
vés fi preflés. Baretto s’en tira par Cite 
une rufe de guerre , il fit couper les mur 
jarrèts du Modeliar , & des autres 
prifonniers qu'il avoit faits, pour 
divertir l’atrention des ennemis , qui 
ne manquerent pas d’accourir à ces 
malheureux. Pendant ce tems-là , 
Baretto faifit le paffage du pont qu’il 
rompit , après avoir pale. 

Sa marche fut enfuite un peu plus 
tranquille ; mais 1] lui reftoit un nou- 
veau danger qui n’étoit pas moindre 

ue le premier. Son chemin le plus 
du & le plus connu l’obligeoit de 
pañler par Ceitavaca, dont le Roi 
n’étoit pas moins puiflant, ni moins 
à craindre que celui de Candé. Les 
Modeliars de ce Prince lui confeil- 
loient de profiter de cette occafon , 
& lui repréfentoient qu'il lui cou- 
teroit peu de détruire des gens à 
demi défaitss Mais Madune n’en 

F ij 
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- ——'ayant pas le courage, & retenu par 
A N x. de des confiderations plus importantes ; 

J.C. vint au-devant de Baretto , lui, fit 

1549. beaucoup d’accu&il, & n’oimit rien 
Don Jrax Pour lui perfuader que cette trahi- 
Hit. Ror. fon du Roi de Candeé avoit été mé- 
_ Grone nage par fon frere le Roi de Cota 
Enr. quil avoit grand interêt de rendre 
NEUX., {ufpect. Baretto fçavoir bien ce qu'il 
en devoit croire ; mais la néceflité 
où 1l fe trouvoit , l’obligea de difli- 
muler. Il profita des faveurs de ce 
Prince perfide , & fe rendit enfuite 
à Columbo , fans avoir perdu un feul 
homme. Il y fut bienrôc éclairci de 
la vérité de toute cette intrigue par 
les Ambaffadeurs du Roi de Candé, 
qui touché de repentir , ou craignant 
les fuites de fon mauvais procedé, 
Pavoit fait fuivre pour lui faire fes 
excufes , en rejettant toute la faute 
de fa perfidie fur Madune,, qui la- | 
voit féduit par fes mauvais confeils , 
jetté dans ce-précipice par les foup- 
çons qu'il avoit fait naître dans fon 
efprit , & avoit changé fes premieres 
intentions. ss à 
: Cette retraite d'Antoine, Monis * 
Baretto peut ceruinement être mife 
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parmi les plus belles chofes que les NYErE 
Portugais ayent faites aux Indes. Un A NN. de 
auteur de cette nation ne fait pas AE CS 
difficulté de la mettre beaucoup aus 1$49: 
deflus de celle de Décius, quand il à Don JEAN 
palla de nuit par le nulieu des Sam- * “°" 

: . « . A: GEORGE 
nites , qui le tenoieut invefti dans le <, 97 
Mont-Gaurus. Aion que Tite-Live Gouver- 

J A sn NEUR» 

a fi fort relevée par fes éloges : C’eüt + 
‘J J é 
té un peu trop fort de ja comparer 
avec la retraite des dix mille. 

Le Roi de Candé, fe flattant que 
fes excufes avoient éré recuës . étoit 
d'autant plus tranquille , fur-tout 
après le départ de Baretto de l'Ifle 
de Ceilan , qu'il apprit en même- 
rems que les deux Princes dé Cota 
étoient morts à Goa dela petite ve- 
role. Mais il fe vit bientôt replon- 


ec dans de plus grandes inquietudes 
de la pärt d'où il l’aprehendoir le 
moins. Son fils le Prince heritier ; 
lui avoit confeillé de délivrer de pri- 
fon les Peres de faint François qu’il 
avoit fait artêtet ; quand Baretto eut 
Pavis de fa trahifon par ces Peres. 
Ce jeune Prince avoit fait une forte 
liatfon avec eux, & il avoit tellement 
goûté les verités du Chriftianifine , 
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TA qu'il ne lui manquoit pour être 


ANN.de Chrétien que le Baptème. La pro- 


I.C: 
1$49 


tection qu'il donnoit à ceux qui fe 
convertifloient , l'ayant rendu fuf- 


Don Jean pect au Roi fon pere, 1l encourut 


III Ror. 


GEORGE 
GA3R AL 
GOUVER- 
MNEURAa 


fon indignation à un point , que le 
Roi voulut faire pafñler le droit de 
fuccefion à un fils naturel qu'il ai- 
moit beaucoup , & que le Prince he- 
ritier pour foutenir la juftice de fa 
caufe , fe revolta , prit les armes, 
& fe fauva dans les montagnes avec 
ceux qui voulurent fuivre fa for- 
tune. . 
Les Religieux de faint François , 
qui étoient de ce nombre, confeil- 
lerent à ce jeune Prince de recourir 
au Gouverneur ; À qui ils écrivirent 
eux-mêmes pour [ui repréfenter la 
fituation des chofes , & la nécefité 
de profiter des conjonétures. Ces 
nouvelles arriverent juftement dans 
le tems que George Cabral faifoit 
partir fix cens hommes fous la con- 
duite de George de Caftro fon oncle 
maternel, pour fecourir le Roi de Co- 


ta, contre qui Madune fon frere s'c- 


toit de nouveau revolté, de forre 
qu’il n'eut qu’à lui recommander de 
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veiller aux affaires du Prince de Can- 
dé’, après qu'il auroit mis à la rai- AN N.de 
fon le rebelle Madune. J'C. 

» Caftro ayant debarqué à Colum- 1549: 
‘bo , le Roi de Candé qui en fut Don Jrax 
fur le champ averti par fes efpions , 117- roi 
eut récours à fon premier aruñce. Il, SÉ9RSE 
envoya fes Amballadeurs au Géné- couver- 
ral Portugais, pour juftifier tout le 7%: 
pallé , s'offrir à tout ce qui étoit du 

fervice du Roi de Portugal, témoi- 

gner qu'il ne fouhaitoit rien tant que 

de fe réconcilier avec fon fils, & 

qu’il perfeveroit toüjours dans la vo- 

lonté de fe faire Chrétien, le priant 

de lui envoyer deux Religieux de 

faint François, pour achever de lin- 

ftruire. | 

Cette Ambaflade fit beaucoup de 
plaifir à Caftro, qui croyant trop le- 
gerement à ces apparences extérieu- 
res, fit partir avec les Ambafñladeurs 
Jes deux Religieux,que le Roi de Can- 
dé avoit demandés, un Officier Fran- 
çois qui étoit à la folde du Portugal , - 

& douze foldats. 

_ Caftro cependant s'étant mis en 
marche pour Cota, Madune qui te- 
noit cette Ville ferrée , en leva le 


] 
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fiége avec précipitation , & fe retira. 
dans fa Ville capitale de Ceiravaca. 
Caftro ne voulant pas lui laïffer pren- 
dre haleine , l’y fuivit avec routes fes: 
troupes , & celles du Roi de Cota 
qu'il venoit de délivrer. Il faut 
forcer fur la route trois paflages for- 
ufiés de retranchemens & de bons 
foflés. Ils furent emportés avec beau- 
coup de vigueur. Madune s'étant 


 enfuite prefenté en rafe campagne , 


les deux armées fe heurterent avec 
beaucoup dé réfolution & d’animo- 
fité. Enfin après une grande effufion 
de fang , Madune défait & battu, 
fe retira dans lestbois , & n'ofant 
pas fe renfermer dans la Ville, qui 
ouvrit fes portes au vainqueur , & 
fut pillée , à exception des Pagodes, 
aufquelles on ne toucha point par 
refpect pour le Roi de Cota, que 
fa Religion intérefla en faveur des 
Temples de es Dieux, & qui ne vou- 
lut pas permettre que l’afyle en fut 
violé. | 

Madune privé de toute reflource, 
eut recours avec fa difimulation or- : 


. dinawe , à la clemence de fon fre" 


re ; dont 1l avoit abufé trop fouvent, 
pour 
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pourmeriter qu'onluipardonnât.Mais 
Le Roide Cora trop bon , voulut bien 
ençore le recevoir en grace, & lui 
ceftituer tout ce qu'il lui avoit pris, 
fous quelques conditions que le vain- 
cu accepta. | 

George de Ceftro fe difpofa enfui- 
te à paller dans le Royaume de Can- 


ÉEE eue 


ANN. de 
TLC: 
1$49° 


Dox JE As 
III, Ro. 


|: GEORGE 


CABRAL 


GOUvER = 


dé. Le Roi de Cora fit ce qu'il : ULNEUR« 


pour lui faire quitter cette penfée, 
ainfi qu'il en avoit ufé avec Antoine 
Monis Baretto. Mais Caftro qui 
avoit fes ordres du Gouverneur fui- 
vit fa pointe, & fe mit en chemin 
avec fes troupes , & celles que les 
Rois alliés étoient obligés de lui four- 


nir. Le Roi de Candé, qui étoitaver- 


ti chaque jour de fa marche, avoit 
fortifié fa Ville, & affemblé quaran- 
te mille hommes, ne doutant pas 
qu'avec tant de forces il ne fût en état 
de l'opprimer. Caftro marchoit avec 


une grande fécurité ; & étoit déja & 


une lieue de Candé fans fe défier de 
sien , quand par un coup de la Provi- 
dence, l’Officier François s'étant fau 
vé de fes gardes, vintlui donner avis 
a l'entrée. de la nuit, de la nouvells 
perfidie du Roi. Il y avoit peu à dé 
 TemlF, Que 
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—— Jibérer ;:aufli-tôt 11 rebroufla chemin 
‘AN N.deen faifanr toute dadiligence pofible, 
. JC... LeRoi de Candé le lendemain s’étant 

1549. apperçü defa retraite, fortit avec tout 
Dos Jz4 fon monde, & alla lui couper chemin 
UT RO: pour J’attendre aux défilés. Soit que 
Gr0RGE Caftro n’eût pas autant de tête qu'en 


CABRAL Ë 2 A+ à ï | 
Gouver. … AYoit fait paroïtre Baretto en une oc 


L 


F2 


NEUR cafion toute femblable, foit qu'il ne 
pèt prendre aurant'd’autorité fur fes 
pe gens qui fe débandetent fans enten- 


dre fa voix, ni celle dé leurs Off-. 
ciers , il eut le malheur d’en fortis 
avec autant de honte que Baretto y 
avoit'acquis de gloire, Les ennémis 
beaucoup fuperieursen nombre, trou- 
vant fes gens épars & en défordre ;: 
lurentuerenthuitcens, dont il y avoit. 
bien quatre cens Portugais, Les autres: 
étoient pour la plüpartdes Chrétiens 
du'païs , où des’ fujers du Roi de 
Cora sono oies | 
Iln'en fat:pas quitté pour cela; caf! 
étant entré dans les Etats de Ceïta:1 
.vaca, Madune le voyant défait, com 
me c'eftla coutume des traîtres de re 
' venir toûüjouts à leur caractere def 
prit perfide'; envoya au devant dé 

lui un Modéliar avec cinq cens hotñs 
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mes, fous le prétexte de lui fervir d’ef- 
corte, & de le conduire chez lui. AN N. de 
Caftro preflentic la crahifon, & ayant J.C. 
fait femblant d'accepter les offres de 1549. 
ce Prince, 1l leva le Camp de nuit Dos Jan 
pour fe fauver à Cota par des che- A À 5 

anins détournés. Le Modeliar furpris, ç Ê#°295 
ne trouva le lendemain dans le Camp couvex- 
que les bagages & les bleffés, à qui""”*- 
le perfide Madune fit couper la tête, 
en difant qu'il en auroit fait autant 
au Genéral , s’il avoit été aflez im 
prudent pour venir fe mettre entré fes 
mains, Le Roi de Cota reçut Caftra 
avec amitié , 1l n’omit rien pour le 
confoler de fa diforace, &8c le pout- 
vut toüjours abondamment de tout, 
jufques au moment qu’il fe rembar- 
qua pour repañler à Cochin. 
* Les Moluques &c les autres Ifles 
voifines, dans cet, Archipelage arro- 
fées des fueurs de faint François Xa- 
vier , firent dans la Religion des pro- 
grés fi rapides, qu'ils paroiffent in- 
groyablés ; & peuvent pafler pour 
miraculeux. Il ne falloit pas en effet 
moins que des miracles , & des mi- 
tacles éclatans , pour établir une Re- 
digion. que quelques Portugais diffé 


pes 
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rens d'eux-mêmes & de ceux de leur 


A NN. de Nation , travailloient , ce femble 


J,C. 
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à decrediter de toutes leurs forces , 
par des mœurs fi difloluës, des in- 


Dox Jzax juftices fi énormes , des actions fi hon- 
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teufes , qu’elles faifoient horreur à la 


nature, & paroifloient barbares aux 
Barbares mêmes, Car cette poignée 
de fcélerats qui ne connoifloient plus 
de maitre n1 de loix , n’omettoient 
rien, ce femble, pour fe faire ab- 
horrer de ces pauvres peuples , qui 
les ayant accueillis avec humanité, 
tyrannifés enfuite par eux, ne laif- 
{oient pas encore de les aimer , quel- 
que indignes qu'ils en fuffent, ne pou- 
vant fe réfoudre de confondre avec 
quelques coupables , les gens de bien 
de cette nation qui n’ayant garde d’a- 
voir part à leurs défordres , en fouf- 
froient eux-mêmes de ne pouvoir les 
empêcher, 

Le Roi de Bacian reçut le Bapté- 
me, avec la plus grande partie de fes 
fujets. Plufeurs Princes & Seigneurs 
firent la mème chofe dans les Etats , 
& mème dans les familles de ceux qui 
étoient le plus oppofés à la Religion, 
La Religion cependant fut en plu- 
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fieurs endroits un mouif de guerre & 
de trouble. Quelques-uns de ces Rois ANN. de 
& de ces Princes firent honneur à la JC; 
foi, aimant mieux fouffrir la perte 1549. 
de leurs Etats & la vie-mèmé, que. Dox Jzax 
de la renoncer. Oh vit au contraire :Kor. 
des Villes entieres l’abjurer avec au- ,, SFONGE 
tant de facilité , qu’elles en avoient Gouv:x.- 
eu à l’embrafler. Les Portugais pri “*7*" 
rent toûjours part à ces guerres. Le 
grand nombre par efprit de zéle , 
quelques autres , qui dans le fond du 
cœur avoient peu ou point de Reli- 
gion , firent de la Religion un prétex- 
re pour couvrir les differentes paf- 
fions d’intérèr & de cupidiré, qui les 
animoient. De cette façon ils étoient 
toüjours Les armes à la main, tantôt 
contre les Caftillans , tantôt divifés 
entre eux , & armés les uns contre les 
autres, & toujours contre les natu- 
rels du païs. Ainfi 1l #étoit parlé 
d'autre chofe, que des courfes per- 
 petüelles ‘qu'ils faifoient dans ces 
Ifles , où quoique en très-petit nom- 

. bre, mais toûjours avec une fuperio- 

rité fatale, ils ne paroifloiént que 

comme des fleaux ; & portoient par 

tout le ravage & la défolarion. Les 
G ii 
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—— Rois de Gilolo & de Tidor en furent 
A NN. de Les triftes victimes , aufli-bien que ce- 

J.-C. luide Ternate. | 
1549 Ce n’eft pas mon deffein d’entrer 
Dox Jran dans le détail de routes ces petites 
HI, Roi. actions, qui font trop peu confidera- 
L SFORGE bles d’une part, & trop affreufes de 
ZABRAL L | Fi , 
Gouver. l'autre. Il eft bon méme detirer le 
BEUR, voile fur toutes ces horreurs ; & pour 
n'être plus obligé d’y revenir , je vais 
finir ce qui concerne les Moluques , 
en mettant fous un feul coup d'œil, 
tout ce qu'eut à fouffrir le Roi Aeï- 
ro le dernier des fils de Boleïfé, pen- 
dant plus de trente-cinq ans qu'il fut 
fur le Trône, jufques à fa fin mal- 
heureufe , & à la vengeance qui en 
fut prife. 

Un Auteur Italien illuftre , mal in 
ftruit de ce qui concerne ce Prince, 
nous le reprefente comme un hom- 

. me qui n'ayant d'autre Religion que 
celle de fon ambition , étoit avec 
cela un fourbe fi adroit , qu'il paroif- 
foit toüjours defirer avec ardeur l’a- 
vantage de ceux qu'il avoit le plus 
d'intérêt de tromper. Chrétien d’in- 
clination avec les Portugais , & Mu- 
fulman zélé avec les Mahometans ; 
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il {çut commettre les uns avec les au- 
tres, 8 échapper toüjours aux yeux 
les plus clair:voyants. Au moyen de 
quoi, outre les Ifles de Ternate , de 
Machian , de Timor, & quelques au- 


tres de la dépendance des Moluques , k 


«l fe rendit encore Le maître des Ifles 
du More, & d’une grande partie de 
celle d’Amboine , afpirant à la Mo- 
parchie univerfelle de ces petites Ifles. 
11 paroïfloit en mêème-tems fi fidele 
aux partis oppolés , & fur-tout aux 
Portugais ; que lors mème qu'il leur 
faifoit Le plus de mal, il en faifoit 
évanoüir dans le moment tous les 
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foupcons , & qu'ils ne s’apperçurent 


de fes fourberies ; que le s'é- 
tant rendu trop puiffant , ils fe virent 


obligés de le menager malgré eux. 


- H'eft vrai qu'il n'embraffa jamais 
la Religion Chrétienne, quoiqu'il fe 
fût préfenté en differens tems pour 
recevoir le Baptème , & peut-être eft- 
ce ce qui a caufé l’idée defavantageu- 
e de ceux, fur les mémoires de qui 
cet Auteur a écrit. Car ils ont pré- 
tendu qu’en effet 1] haïffoit mortelle- 
ment les Chrétiens, quoiqu’à lexte- 
rieur ils Les favorifäten tout, jufques 
| Gi 
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au point que les Miflionnaires ayant 


+ ANN. de ex19É la féparation des Chrétiens & 


PRES 


des Mufulmans , action qui devoit 


1549 naturellement avoir de grands incon:- 
Don Jrax venients , toutes les familles étant 
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mi-parties , en fait de Region, 
Aeïro obligea tous fes fujets à cette 
rude féparation ; & en donna lui-mè- 
me le premier l'exemple dans fa pro- 
pre maifon, dont il fit fortir deux de 
fes fœurs, & une de fes femmes, qui 
s’étoient fait baptifer. 

Néanmoins pour rendre la juftice 
qui eft duë à la verité, je ne puis 
m'empêcher de dire que tous les Au- 
teurs Portugais qui ont écrit l’'Hitoi- 
re de la conquête des Indes , aflurent 
de ce Prince, que pendant trente- 
cinq ans de regne, 1l fut tellement 
attaché à leur Nation, que perfonne 
ne Pa jamais été avec plus de zéle 8x 
de loyauté , & que toutes fes difara- 
ces, & fa mort mème, ne furent 
occafionnées que par la fidelité qu'il 
eut toùjours à foütenir les intérèts de 


. la Couronne de Portugal , contre les 


vucs d'intérêt perfonnel des. Gou- 
verneurs de Ternate, & des autres 


‘Officiers qui s’entendoient à frauder 


les droits du Roi. 
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Ce zéle éroit d'autant plus admi- 
rable qu'il étoit moins naturel , per- ANxs de 
fonne n'ayant été plus maltraité des JC 
Portugais , que l’avoit été ce Prince. 1549: 
Deux fois les Gouverneurs de Ter- DowJran | 
. nate lavoient envoyé à Goa chargé T° 
de fers. Deux fois Don Jean de Ca- cn 
ftro le renvoya avec toute forte d’hon- Gouvrx- 
neurs. Jourdan de Freytas, dont il Dub 
avoir eu le plus lieu de fe plaindre , 
ayant été renvoyé Gouverneur aux 
Moluques par George Cabral, ce fut 
pour lui une nouvelle mortification. 
Freytas & lui ne fe voyoient point ; 
cependant 1l ne perdit rien de fon af- 
fection pour les Portugais , & n’omit 
rien detout ce qui étoit du fervice 
de {a Couronne, jufques à s’incom- 
moder lui-même confiderablement , 
pour fatisfaire à l’avidité des partr- 
culiers , pourvü qu'ils ne fuffent pas 
contraires au fervice. | 
Ce fut bien pis pour ce pauvre 
Prince, quand Edoüard Deca entra 
dans le Gouvernement vers l’an 1557. 
1C'étoit un hommefec, emporté, & 
d'une avarice extrème. Avec ces dé- 
fauts , il ne pouvoit pas être long- 
tems d'accord ayec un Prince fi diffe- 


v 
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sent de mœurs & de temperament: 
ANN. de Ils fe broüillerent, & cet homme vio- 


LC 
1549. 


lent en vint jufques au point que 
d'enlever le Roi avec fa tante, & le 


. Dox Jr#an Cachil Guzarate fon frere maternel. 
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Il leur fit mettre les fers aux pieds ; 
aux mains, & au cou, & les fit ama2 
rer à un canon dans la Citadelle, dé- 
fendant qu’on leur donnât à manger. 
Le cri général des Portugais & des 


Infulaires l’obligea à confentir que la 


mailon de la Mifericorde pourvüt à 
Jeur entretien. Il tenta enfuite de les 
empoifonner dans l’eau qu'ils bu- 
voient. Quelques Auteurs difent que 
le venin fut découvert , par la vertu 
d’une pierre que le Roi portoit dans 


_ un Anneau: d’autres aflurent qu'il fut 


réellement empoifonné, & qu’il fe 
guérit en léchant habituellement un 
bois, lequel eft un antidote contre tou 
tes fortes de sr 

La prifon d’Aeïro foùleva toutes 
ces Ifles , dont les habitans mirent À 
leur tète le Cachil Babu fon fils aîné. 
Les Portugais fe virent alors une 
groffe guerre fur les bras, pendant 
Jaquelle Dieu favorifa leurs armes en 
quelques occafions , comme fi leur 
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eaufe eüt été jufte. Is furent néan- —— 
moins réduits à de grandes extrémi- À NN: de 
tés par la longueur du téms;,fansque J:C. 
les calamités publiques & le danger 1549. 
où l'on étoit de tout perdre , amol- Dox Jr4# 
diffent le cœur de Deca. Le Roi erut IT: or. 
accélerer fa délivrance , en faifant DUR 
dire par fes amis à Babu de faire en- couvaer- 
lever le Pere Alphonfe de Caftro, “7? 
Supérieur des Jefuites de Ternate, 
qui revenoit de fes courfes Apoftoli- 
ques, & avec lequel il pouxrroir ètre 
échangé. Caftro fut pris & traité hu- 
mainement par le Prince Babu; mais 
Decça qui haïfloit ce Pere, aima mieux 
le lafler perir que d'écouter aucune 
propofition , & de confentir à la dé- 
livrance du Roï par un tel échange. 

Babu fit ce qu'il put pour fauver la 
vie à Caftro, mais les infulaires qui 
Pavoient pris, étant les maîtres de 
fon fort , lui firent fouffrir Le marty- * 
re , le faifant mourir en haine de fa 
Religion , par un étrange forte de {up 
plice. Aeïro auroit pourri dans fes 
fers , fi après un an & demi de prifon, 
la compañlion que tout le monde avoit 
pour lui , & la haine qu’on avoit con- 
çu pour Deça, n’eût armé les Portu- 
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| gais contre ce dernier qu'ils dépofe- 
AN N. derent & mirent dans Les mêmes: fers ; 

J: C. où il avoit tenu le Roi. 

1549. Ce changement de fortune ayant 
Don Jean tétabli la tranquillité & ramené les 
te efprits. Aeïro toüjours le même en- 
CCE vers les Portugais, jouit pendant quel- 
Gouver- ques années de la douceur de la bon- 
Sd rs ñe correfpondance qu'il avoit foin 
d'entretenir avec eux. Manuel de Vaf- 
concellos lui donna un nouveau cha: 
grin, qui auroit tout gâté, s’il avoit 
eù affaire à tout autre, Car il l’obli- 
gea de renoncer à {a Souveraineté en- 
tre les mains du Roi de Portugal , en 
vertu de la ceflion de Tabarija, & 
de fe contenter du titre de fon Lieu- 
tenant: général , à quoi xl obéït fans 
replique. Mais enfin la bonne corref- 
pondance fut entierement troublée 
vers lan 1570. fous le gouvernement 
de Diego Lopes de Mefquita, mé- 
chant homme, & pire cent fois que 

n’étoit Deca. | 

La caufe de la haine de celui-ci 
fut le refus que le Roi lui fit de quel- 
ques Caracores qu'il lui avoit pro- 
mifes , croyant qu’elles étoient pour 
le fervice du Roi de Portugal, mais 
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qu'il ne voulut plus fournir , dès qu'il 
eut découvert qu’elles devoient être AN N, de 
employées pour l’intérèt perfonnel de J.C.. 
ce Gouverneur. L’occafon de la rup- 1549. 
ture, fuite fâcheufe de cette haine Dow Jzan 
fatale, fut la mort d’un des neveux !-Ror. 
du Roi, affafliné faas qu'il en fut fait Fons 
la moindre juftice , & mème la moin- Gouver. 
dre recherche. Trois Portugaisayant ***. 
enfuite été tués en vengeance de ce 
premier aflaflinat, fans que le Roi fe 
donnût beaucoup de mouvement pour 
punir les coupables les chofes furent 
portées fi loin que tous les Portugais. 
£ouroient rifque d’êrre les victimes 
d'une conjuration fecrete, dont la 
bonté du Roi fufpendit l’effer. 

Ce Prince cenfentit même à une 
fiégotiation  & à une entrevu£, où 
1 paix fut jurée folemnellement en. 
tre lui & le Gouverneur, Aeïro vou-. 
lut que Mefquita jurât fur un Miffel, 
I jura lui-même fur {on Mofaf ou le 
livre de fa Loi, & il prit l’Ecuflon de 
Portugal , qui étoit fur la porte de la 
forterefle pour le garand de la fainter 
fe & de la fidélité de leurs fermens, 
Quelques jours après, pour, mar- 
auer la finçerité & le droiture dé fes 
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=——— intentions , 1] vint à la Citadelle ac= 
AN. decompagné d'un de fes fils nommé 
 J.C. Mufa,; & de quelques Seigneurs; 
1549. fans armes & fans défenfe. Il étoit 
Don Jz4n Vètu d'un furtout cramoifi , 1 avoit 
IT. Roi. un chapeau de paille fur la tête & une 
Géorce canne à la main. C’étoit une affaire 
Ca importante & du fervice du Roï qui 
NEUR. l'aménoit. Le Gouverneur qui avoit 
déja tenté de le faire tuer , le reçut 
mal, & on apperçut aux larmes qui 
couloient des yeux du Roi, qu'il de- 
voit en effet avoir étetraité bien mal, 
cela parut encore par des paroles qu’il 
laiffa échaper , & qu'on ne pouvoit 
entendre. Le Gouverneur s'étant {6- 
paré de lui brufquement , fon neveu 
Martin Alphenfe Pimentel aufli maur- 
vais que fon oncle, continua la con- . 
verfation toûjours à voix bafle , & 
d’une maniere aufli injurieufe. Enfin 
ce perfide fcélerat après lavoir outré 
par fes difcours, le perça de trois 
coups de poignard. Se fentant frap- 
péil s’écria: » Ah! Meffieurs , pour- 
» quoi faites-vous ainfi mourir le, 
» plus fidele vaffal du Roï mon Sei- 
» gheur & votre maître? » En difant ! 
cela il alla mourir fur un canon ob! 
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étoit gravé l'Ecuflon de Portugal, — 
qu'ilavoit pris à témoin de fes fer- AN x. de 
mens, & qu'il fembloit invoquer en  J.C. 
Pembraffant comme lé vengeur dé 1549. 
cette noire perfidie. I y eut un» des Don Jzaw 
Seigneurs de fa fuite qui fut tué avec !11. Roi. 
fui. Mufa & les autres fe fauverent. CUS 
Le peu de cas que Mefquita fit de ce couvere | 
£ruel affafinar, & l’horrible brutalité "EUR, 
avec laquelle il ft couper le cotps en 

jeces, enfermer dans une caïfle & 
jtter dans la mer, fans vouloir le 
xendre aux inftances que lui en firent 
la Reine veuve & fes filles, qui le 
demandoient pour lui donner une {e- 
pulture convenable ; firent bien! voir 
qu'il avoit eu part à cé meurtre , dont 
il n’y avoit que trop de preuves qu'il. 
en étoit coupable, CL | 
- Aiñfi mourut en r$70. Acïro le 
dernier des fils dé Boleïfe, quine're- 
gut dés Portugais ; pour téôute-récom- 
penfe de fes fervices petfonnéls & de 
ceux de fes enfans, que des avanies 
fans nombre , terminées par la mott 
funefte de chacun d’éux, 

+ Celle d'Acïro fut comme: le fceau 
Bt-le dernier periode où étoiént MoN su 
sés es crimes des Portugais dans ep 
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Moluques. Dieu qui en eft le jufte 
Ann. de vengeur , fembla avoir marqué ce ter- 
J. C: me à tant de forfaits. Les infulaires 
“1549: en eurent une horreur qui feroit dif- 
Dox rar ficile d'exprimer. Ils commencerent 
RO! par abandonner leur Ville, laquelle 
GrorGE  éçoit contioue à la forterefle. Ils {e 
CABRAL é o go 
Gouvex-  tetirerent dans le milieu des terres, 
NEUR, où les flotes Portugaifes ne pouvoient 
arriver. Ils y bâtirent un fort, où ils 
puflentfe défendre des incurfions, & 
pendant tout le tems que dura cetra- 
vail , ils ne firent aucune hoftilité, 
Quand ils furent en état, ils com-. 
mencerent tout de bon à prendre des 
mefures pour la ruine totale de ceux 
qu'ils regardoient comme de faux al- 
liés, pires que les ennemis les plus 
terribles. 

La Providence les feconda : les 
Gouverneuts Généraux fe foucierent 
peu. d'envoyer aux Moluques les fe- 
cours néceflaires : ceux qu’on y en- 
YOyoit, OU n'yarrivoient pas , & pé- 
rifloient avant que d’y arriver, ou y 
artivoignt trop tard, ou devenoient 
inutiles par les divifions inteftines & 

…domeftiques. Enfin Babu fils d’Aeiro, 
M un blocus de plufeurs années , 
menageant 


sexe 


| jo 
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menageant plus les Portugais , que fes 
forces , fe rendit maître de leur for- 
trefle en 1581. Il dit en y entrant: 
» Qu'il recevoit cette place comme 
» un dépôt qu’il remettroit au Roi de 


ANN.de 


JC 
1549. 


Dox JEAN 


» Portugal , quand on lui auroit fait 111. Ror. 


» juftice de la mort de fon pere. » Il 
voulut faire un acte autentique de cet- 


GEORGE 
ABRAL 
GOUVER= 


te déclaration, & traita avec beau- veux. 


coup de bonté les prifonniers. Tout 
autre les auroit immolés à fa ven- 
geance. Dieu en fit juftice dans la per- 
{onne d’Alphonfe Pimentel,qui mou- 
rut dans un excès de rage, d’une ma- 
ladie appellée dans le pais Berber. Le 
Roi de Portugal envoya aufli ordrede 
traduire Diéco Lopes de Mefquita 


dans les fers à Ternate, pour lui fai- 


re {ouffrir le dernier fupplice : mais 
en y allant les habitans de l’Ifle de 
Jave ayant furpris le Vaifleau , & af- 
fommé tous ceux qui y étoient , Mef- 
.quita y périt avec les aûtres , s'étant 
défendu avec beaucoup de. valeur , 
malgré le poids des chaînes dont il 
 étoit chargé. Gonçales Pereïra Mar- 
famaque , qui avoit confenti à l’affaf- 
finat , ‘en mourut de chagrin en al- 
lant à Amboine. Enfin les Portugais 
Tome IP, H 
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| devenus odieux , par les crimes dé 
A x N. de quelques miferables de leur Nation , 
J.C, furent abfolument chaflés par les in- 
1549- fulaires de ces Ifles , dont le Hollan- 
Don J£an dois font aujourd’hui les maîtres. 
ares Les Auteurs Portugais attribuent 
Gronce [es défordres de ceux de leur Nation 
CABRAL | DENRTE 
Gouves. dans les Moluques , où ils fe compor- 
FEUR< toient bien differemment de ce qu'ils 
failoient communément ailleurs , à 
Pefperance de l'impunité fondée fur- 
Péloignement du jugement qu'on 
te porter de leurs aétions &c fur 
incertitude de ce jugement. Il fal- 
loit des années , avant qu’on püt por- 
ter en Portugal les plaintes des défor- 
dres , & 1l falloit des années avant 
qu’on y put recevoir la réponfe. Et 
comme dans le petit nombre, &@c la 
partiahité de ceux qui écrivoient , ik 
fe trouvoit des contradictions inex- 
pliquablés, ifétoit impoñlible ou pref- 
que impoflible de prononcer fur des 
relations fi differentes. Il faut ajou- 
rer que ceux qui avoient les commif- 
fions de ces gouvernemens , étant ap- 
puyés des Gouvérneurs généraux ow 
des Vicerois, dont ils étoient les pa- 
sens , ou les créatures , ou à qui ils 
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payoient de groflés penfions, leurs 
crumes étoient toûjours palliés & de- À N N. de 
guilés, J.C. 
» Les defordres quiregnoientparmi 1550. 
les Portugais de Malaca, étoient dif- 1551. 
ferens de ceux des Moluques dont Do: Tan 

nous venons de parler. Mais ils é- III. Ror. 
toient tels qu'ils provoquoient la ju- Don Ar 
ftice de Dieu, qui ayant quelque-tems Norocna 
fufpendu les traits de fa colere fur cer- Viceror. 
te Ville diflolué , les décocha enfin fe- 
lon la prédiction que lui en avoit fai- 
te faint François Xavier. Aladin Roi 
d'Ujentane, fut linftrument , dont 

il fe fervit encore pour exécuter fes 
vengeances. Ce Prince inquiet & toû- 
jours defireux de rentrer dans fon an- 
cien Patrimoine, avoit fait une nou. 
velle ligue avec plufieurs Princes voi- 
fins, & avec la Reine de Japara ; 
dans l’Ifle de Jave. Leurs forces $é: 
toient réunies à Jor , où 1l faifoit {a 
réfidence. Il s'y trouva une armée de 
dix mille hommes, & de plus de deux 
cens batimens de. differente efpece , 
parmi lefquels il y avoit vingt-cinq 

Joncs de la Reine de Japara. 

- Pour endormir les Portugais, Ala- 
din fit courir le bruit quie fes prépa- 

H ij 


Daserre 


91 CONQUESTES DES PORTUGAIS 
T— ratifs étoient pour fe mettre en défen- 
AN x. de fe conrre le Roi d’Achen qui le me- 

J.C.  naçoit, & il envoyaun Ambaffadeux 
1550. a Don Pedro de Sylva-Gama , fils de 
1$$1. lAmirante Don Vafco de Gama, qui 
Don Jean étoit alors Gouverneur de la Ville. 
HT, Ror,  [’Ambafladeur étoit fils du fameux 
None ve Laczamana fon Amiral. Ce Vicillard 
Norocna age & expérimenté avoit été con- 
VIGEROK  traire à cette guerre dont 1l voyoit 
le peu de juftice , & n’efperoit aucun 

fruit. Mais fon confeil n'ayant point 

été fuivi, 1l imforma le Gouverneur 

par une lettre fecretre que l’Ambaf- 

fadeur hii remit, & qui étoit bien 
differente de celle qu’il portoit com- 

me Ambafladeur. Car elle avertif- 

foit Sylva des defleins fecrets d’Ala- 

din , de l'envie qu'il avoit de furpren- 

dre Malaca , & d’en connoîïtre les for- 

ces par le moyen de'fon fils, qu'il 

avoit forcé à accepter cette Ambaf: 

fade , où 1l ne devoit proprement fai- 

re que le métier d’efpion. b 

Sylva diffimula, renvoya F Ambaf: 

fadeur avec de gros préfents, & {e 

mit en défenfe. Il n'eut que le tems 

d'éviter la premiere furprife. Cette 

flote formidable vint mouiller à Mas 
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laca, dans le mois de Janvier de lan- 


née H$$O. OÙ ISSI. Aladin brüla À NN. de 


les Vauleaux qui fe trouverent hors 


dé la portée du canon de la forte- 1550. 
refle,& ayantenfuite fait defcente, il box Jrax 
emporta tous les dehors de laVille, & TI: Ror. 


prit fes quartiers dans les fauxbourgs. L 


Don Garcié de Menefes , que le Vice- Norocwa 
toi Don Alphonfe de Norogna en- Vicrror. 


voyoit aux Moluques, pour relever 
Jourdan de Freytas, ranima un peu 
le courage des afliégés. Aladin qui le 
vit arriver à pleines voiles, détacha 
fur lui cinquante Lanchares comman- 
dées par Laczamana en perfonne. Me- 
néfes fe battit avec tant de valeur & 
de bonheur, qu'ayant coulé à fond 
la Lanchare de l’Amiral, qui fut em- 
porté d’un coup de canon avec fon 
fils & fon gendre, il diffipa le refte 
de cette Flote, & vint mouiller fous 
le fort tout triomphant, Le 
Menefes ne joüit pas long-tems de 
cette victoire, quelques jours après 
ayant fait une fortie pour gagner une 
piece de canon que les ennemis a- 
voient braquée vers la tête du pont, 
il y. fut tué ; les ennemis gagnerent 
le pont & la Ville, y frentun butin 
H ü 
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œ=——— de plus d’un million, prirent plus dé 
A NN. de vingt milleefclaves; & les Portugais, : 

I. C. après avoir perdu plus de cinquante 

1550. des leurs , eurent bien de la peine à 

1551. regagner la Forterefle foutenus par. 
‘Don Jran Le Gouverneur qui étoit forti pour fa= 
III. Ror.  yorifer leur retraite. 

Don Ât- Après quelque tems, Îles ennemis 
PHONSE DE L 
Norocna donnerent à la Forterefle un aflaut 
Viceror, général, qui leur réuflit mal. Nn en 
fat redevable à la précaution qu 1voit 
eue Sylva ; par le confeil d’un fimple 
foldat, de difpofer fecretement fur 
les murs un grand nombre d’anten- 
nes & de mats, qui lâchés à propos 
fur les échelles dés affallants , les 
briferent toutes & affommerent cinq 
cens perfonnes. 

Une expédition que fuggera le mê- 
me foldat eut encore un meilleur fuc> 
cès. On fouffroit la faim dans la pla 
ce, on y mangeoit jufques aux 1m- 
mondices felon Pordinaire des longs 
fiéges. 11 confeiila à Sylva d’équiper 
tout ce qu’il avoit de Vaiffeaux , de 
les envoyer pour chercher des vivres 
quelque part que ce füt ; mais en mèê- 
me tems de répandre le bruit qu'il 
leur avoit donné l’ordre d'aller met- 


+ 


“ 
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tre tout à feu & à fang dans les ter- 


œeerr 


res des Princes alliés. L’expédient AnNn.de 


réüfit. Tous ces Princes fe dérache- 
rent pour courir à la défenfe de leurs 
petits Etats. Peu après Gilles Fernan- 
des Carvallo étant arrivé avec quel- 
que fecours, il attaqua le quartier 
‘2 Javes, qui continuoienrt le fiége, 
& les mit tellement en défordre, 
qu'il en périt plus de deux mulle , foit 
dans l’action , foit dans la précipita- 
tion avec laquelle ils régagnerent 


leurs batimens pour fe fauver. Leur 


mort fut cependant bien vengée après 
leur fuite. Un puits qu'il avoient em- 
poifonné fit mourir plus de deux cens 
Portugais, dont on ne put prévenir 


JC. 
1 $0e 
1j 


Don JEAN 
JIT, Ro. 


Dox Az» 


PHONSE DE 


NOROCNA 
VItEROL 


da perte pour avoir connu trop tard la 


caufe du mal. | 

Saint François Xavier, qui avoit 
prédit cette calamité la vit en efprit, 
“quoique bien éloigné , & il en avertit 
les Portugais ‘qui étoient avec lui. 
Mais comme ils n'étoient nià tèms, 
m1 à portée de fecourir Malaca, il eft 
croyable que ce grand Saint la fecou- 
rut Îui-même par la ferveur de fes 
prieres, & que cette Ville lui fut alors 
redevable d’avoir évité fa ruiné en- 
ticre, 


si V1 
fan ne 
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Ce grand Saint étoit alors dans: 
ANX. dele Japon , où 1l eft le premier qui 
J.C. ait apporté la lumiere de l’Evan- 
1550. gile. ù. 
J$$1. L'Empire du Japon appellé Niphon- 
Dow Jzan par ceux du pays, confifte en un amas: 
eu or. d’Ifles les plus élevées de toutes cel-! 
no At les qui forment l’Archipelague, qu’on 
Norocna appelle communément de la Sonde: 
Viëno1. dans la mer du Sud , & qui font au! 
Midi de ces premieres. A l'Orient el- 
les ont toute cette terre de l’Ameri- 
que qui s'étend vers la Caliphornie.. 
À l'Occident la Peninfule de Corée, 
laquelle va fe joindre à la Chine, &c! 
au Nord la terre d’Yeflo , dont on: 

doute encore, fi elle eft elle-même 
une Ifle , ou une production de cette, 

artie du Continent, par où l’on croit 

affez probablement que les terres de 

PAfe fe joignent à celles de F Ame- 
rique , & par où 1l eft affez vraifems 

blable qu'a paffé le plus grand nom- 

bre des Nations differentes , qui ont 

peuplé cette quatriéme partie du 

monde. x | 
Entre ces Ifles 1l y en a trois prit 
cipales, qui font elles-mêmes divi- 

{ées en plufieurs autres , & dans lef- 
quelles. 
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on comprenoit jufques à feptante-huit 
Royaumes,dontlesSouverains étoient 
autrefois les vaflaux d'un feul Monar- 
que nommé le Daïri, auquel par la 
fuite des tems, le Cubo, l’un des 

rands Officiers de fa Couronne en 
ôta les plus beaux fleurons , en fépa- 
rant tout le temporel, pour le rédui- 
re au feul fpirituel , ce qui n'empè- 
che pas qu'il ne foit encore un très- 
puiffant Prince » & une efpece de Di- 
vinité , à laquelle les Empereurs, qui 
fe font élevés furles débris de fa puif- 
fance , rendent eux-mêmes de très- 
grands honneurs. 

L'origine des Taponois eft très-an- 
cienne ; mais pleine de fables comme 
celle des autres peuples. Je ne fçau- 


ANN.de 


IS 50. 

ISSr. 
Don Jran 

III. Ror, 


Dox Ace 
PHONSE DE 
NoROGNA 
ViCERUJ, 


rois approuver l'opinion de ceux qui 


les régardent comme une Colonie 
des Chinois. Je ne me fonde pas tant 
fur la difference de leur caractere, que 
fur celle de leur langue , & d’une in- 
finité d’autres confiderations qu'il fe- 
roit trop long de rapporter. Sans le 
malheur qui a fermé la porte de ce 
vafte Empire à la Religion Chrétien. 
he & aux fçavants, peut-être auroit- 
où pù tirer quelques lumieres de leurs 


Tome IF, WE. 
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anciens Livres & du commerce qu’on 
A x x. de auroit eu avec les Bonzes-mêmes qui 

JC: font leurs Doéteurs , & les interprè- 
1550. res de leur Loi. 
1$$1* L'Idolatrie, qui eft la Religion du 
Dox Jzan pays, y eftenauili grand éclat, qu’el- 
F7 89% le puifle l'être dans aucun autre pays 
5 AE AT- de la Gentilité, À examiner, com- 
Noroëxa me il faut, toutes ces Religions du 
Y#ROE  Paganifme encore floriffant dans tout 
l'Orient , on verroit qu’elles fe rap- 
portent toutes les unes aux autres , 
qu’elles ne paroiffent differentes que 
dans les differents noms barbares des 
Divinités qu’elles adorent, & qu'’el- 
. les ont à peu près par-tout, les mé- 
mes ufages , les mêmes céremonies, 
& les mêmes principes. Le Japon eft 
plein de Temples fuperbes , de Com- 
munautés de Bonzes & d’efpeces de 
Religieux & Religieufes , qui font en 
fi grand nombre ; qu’elles excedent 
PEN peut s’en former , & qu’à 
peine ajoute -t-on foi aux notices 
qu'ont données ceux qui en ont fait | 
gelations. 

L'Empire du Japon ne cede pref- 
que en rien à celui de la Chine dans” 
{es richeffes, la magnifigence de {cs 


DANS LE NOUV: MONDE, LL. x11499 
édifices, la fertilité de fes terres ; 
V'induftrie dg fes habitans , la varie- A x x. de 
té des arts & des fciences , la police TJ. C: 
defon Gouvernement , l'abondance 1550. 
de fon commerce, & la multiplicité r$$r. 
de ces avantages qui rendent une na- px puy 
tion policée , eftimable & refpectable 111. Roi. 

à ceux qui la connoiffent. Les Japo- Do A£- 
nois femblent convenir eux-mêmes Ke” 
d’une efpece de fuperiorité des Chi- Viczaon, 
nois fur eux, & rendent en ce point 
juftice à cette nation , dont la Mo- 
narchie s’eft confervée pendant tant 
de fiécles dans une fi haute réputation 
de fageffe. Ils l’emportent néanmoins 
en bien des chofes {ur les Chinois. 
Is ont plus de vivacité dans l’efprit, 
plus de nobleffe dans le fentiment, 
de délicareffe fur le point d’honneur, 
plus de fincerité & de fidélité dans le 
commerce , plus de goût pour Le lu 
xe ; le fafte & la dépenfe. Avec cela 
ils font bons foldats , braves & intre- 
pides dans le danger , & ils ont un 
mépris pour la vie, qui pañfe toute 
imagination; mépris marqué pat le 
fang froid, avec lequel ils fe font 
mourir eux-mêmes , & fe fendent le 
véntre en croix, lorfque leur Reli- 

| 1j 
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Tr gion les oblige à fuivre dans l’autre 
A x n. dé monde , ceux à qui ils fe fontdé- : 
J.C,  voüés, ou bien quand ils s’y voyent 
1550. forcés par la crainte de certaines dif- 
1$ÿte  graces qu'ils veulent prévenir par une 
Dow Jean mort noble & volontaire. 
LIT, Ror, Les premiers des Europeans qui a- 
+ PE Se borderent au Japon, ce furent trois 
Nozoena Portugais nommés Antoine de Mo- 
Vicx30} ta, François Zeimoto & Antoine Pei- 
xoto. Les Portugais étoient alors fort 
empreflés à chercher vers ces quar- 
üers-là une Ifle imaginaire à qui ils 
donnoient le nom de l’Ifle d'Or. Plu- 
fieurs périrent , ou firent des pas fort 
inutiles pour cette recherche chimeri- 
que. Ceux-ci ne la cherchoient pas, 
Is s’étoient embarqués fur un jonc 
our aller à la Chine. Un de ces vio- 
RE ouragans , qu'on nomme Ty- 
phons fur ces mets, les porta mal- 
gré eux fur une des Ifles du Japon , 
où 1ls ne toucherent que par le nau- 
frage. Le Seigneur de l’Ifle Les reçut 
avec beaucoup d'humanité , & té- 
moigna beaucoup d’ardeur de lier 
avec ceux de leur nation pour prof- 
ter de leur commerce, La richeffe du 
pays, & les relations que ceux-ci en 
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firent étant de retour aux Indes, don- 
nerent depuis beaucoup de goût aux À N N. de 
Poftugais pour s’y établir commeils .J- C. 
avoient fait ailleurs. , ES 50e 
_ Sept'ans après , faint François Xa- 1S51* 
vier y pénetra fous la conduite d’un Don Jzax 
Japonois , que les prodiges qu'il avoit 7 *or- 
oùi raconter de cet homme miracu- RO 
leux avoient porté à faire le voyage Norocta 
des Indes uniquement pour le con- VASE 
noître. La vüc & l'entretien de Xa- 
vier qu'il rencontra à Malaca, lorf- 
qu'il revenoit des Moluques , rempli- 
rent & furpaflerent même l’idée qu’il 
s’en étoit formée. Il fe fit Chrétien 
avec deux ferviteurs Japonois qui le 
fuivoient , & prit le nom de Paul de 
fainte Foi au Baptème, auquel il fut 
depuis toüjours fi fidéle, qu’on peut 
dire que c'eft à lui que le Japon eut 
la premiere obligation des grands 
progrès qu'y fit depuis la Religion. 

- Après avoir rendu les derniers de- 
voirs au Viceroi Don Jean de Caftro, 

& pourvü aux differentes Miffions 

des Indes en qualité de Superieur , 

Xavier s'embarqua pour retourner à 

Malacaavec les trois Japonois & deux 

Religieux de fa Compagnie qu'il vou- 
1 ïj 


= 
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loit aflocier à fes travaux dans la con 
ANN. de quête de ce grand Empire. Il n’y avoit 
J. C. dans le port de Malaca aucun Vaif- 
1550 feau, dont la deftination füt pourle 
1551. Japon, à l'exception d’un Jonc con- 
Don Jzan Nu fous le nom de Jonc du Voleur ; 
MT. Rot parce qu'il appartenoit à un celebre 


Don Az- Pirate, lequel s’étoit rendu redouta- 
PFHONSE DE À 


ee 


Nonoena  Ple dans toutes ces mers. Le grand 


Vicenon,  Apôtre, qui avoit déja paflé par-def- 
fus une infinité d’obftacles qu’on a- 
voit formés pour le détourner de fon 
deflein , força encore celui-ci, & 
abordant avec confiance le Pirate, 
il traite avec lui de fon paflage pour 
lui & pour fes compagnons. Le Pirate 
lui fut fidéle , & le rendit à Cangoxi- 
ma dans le Royaume de Saxuma. 

Paul de fainte Foi reçut fes hôtes 


dans fa patrie & dans fa maifon , & il. 


les traita d’une maniere conforme à 
Ja baute eftime qu'il en avoit. Il leur 
procura même un accès favorable au- 
près du Roï qui leur donna un ample 
pouvoir de précher l'Evangile. Il eft 
vrai que n'étant encore qu'aux pre- 
miers élemens de la langue, ils ne 
purent faire d’abord de grands fruits 
-par eux-mêmes. Paul leur fervoit d’in- 
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terprete, & par fon moyen ils COMPTES 
vertirent une centaine de perfonnes. À NN. de 
La nouvelle ayant été alors portée à J.C. 
Cangoxima, qu'un Vaifleau Portugais 15$0- 
étoir arrivé à Firando , la volonté du 1557. 
Roi, qui vit avec peine fes voifins Dos Jar 
profiter d’un commerce dont il entr ee 
Youlu feul avoir tout le fruit, fere- Don Rte 
_froidit à l’égard des Mifionnaires ; Noroëxa 
& lui fit retracter la permiflion qu'il V0" 
avoit donnée. 

Xavier ayant recommandé à Paul 

‘Ja Mifion naiffante , pafla à Firando 

avec fes compagnons. Il y eut en ar- 

rivant les mèmes agrémens qu'il avoit 

eus à Cangoxima,, & il y fic plus de 
conquêtes à Jefus-Chrift en peu de 

jours , qu'il n’en avoit fait dans cet- 

te premiere Ville pendant le cours de 
_prefque toute une année. La grande 

vûüc de Xavier étoit d’aller à Meaco 

la capitale de l'Empire , &c de péné- 

trer jufques aux pieds du Trône de 
l'Empereur dans l’efperance de tou- 

cher ce Prince, & d’en obtenir un 

atrèt favorable à la Religion pour 

toute l’étendûc de fes Etats. Rien ne 

put le détourner de cette penfée , ni 
lempreffement des Portugais qui s’ef- 

li 
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—— forçoient de le retenir , nt les incon- 
A NN. de venients qu’il y avoit pour des étran- 
- J. C.  gers d'entreprendre un fi long voya- 
1550. ge feuls, & fans aucun fecours hu- 
1551. main. Il laifle donc Côme de Tor- 
Dox Jran Es à Firando, & partit accompagné 
TL Ror de Jean Fernandes , avec lequel il ar- 
Don Az-riva peu de jours après à Amangu- 


PHONSE DE bi 
Noroena CM. 


Viceror, Certe Ville fituée À cent lieuës de 
Firando étoit alors vafte, très-peu- 
plée, & d’un plus grand commerce 
qu'elle ne fut depuis , les guerres 
l'ayant ruinée. Xavier & fon compa- 
gnon voulurent y prècher notre fain- 
te foi. Le Roi lui-même fouhaita les 
entendre , & après les avoir enten- 
dus , 1l ne leur témoigna qu’une par- 

“ faite iñdifference, qui pouvoit pro- 
ceder de fon mépris ; mais le peuple 
& la Noblefle même excités par les 
Bonzes ne leur firent que desinfultes, 
qui fatisfrent à la verité leur humili- 
té, & le defir qu’ils avoient de fouf- 
fiir ; mais qui ne contenterent pas 
leur zéle. | 

Ayant donc continué leur route 
pour Meaco, ils y arriverent après 
des fatigues immenfes. L'état pauvre 
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où ils étoient ne leur permit pas d’a- 
voir audience de l'Empereur, & ils ANN.de 
furent forcés de retourner à Firando J. C:. 
avec les mêmes travaux. Là, Xavier 15$50+ 
s'étant mis dans un état plus décent, 15514 
&c ayant pris avec lui les Lettres du Dox Jz4n 
Roi, & celles que les Gouverneurs °°"? 
des Indes lui avoient données pour 20% 17 
les Princes de l'Orient, & les pré- Norocn4 
fens que Don Pedro de Sylva-Gama Ÿ°F*9- 
Gouverneur de Malaca lui avoit four- 
nis liberalement pour en faire un aufli 
bon ufage, il fe mit en chemin pour 
revenir à Amanguchi. 

Le Roi ayant reçu alors Xavier avec 
plus d'honneur , les Ouvriers Evan- 
geliquescommencerent à prècheravec 
plus de tranquillité, maïs avec aufli 
peu de fruit. Le ridicule de leur ha- 
bit, & encore plus de leur langage 
eftropié , formoit le plus grand ob- 
ftacle à leurs faints defirs ; 1ls le vain- 
quirent par les prodiges que fit Xa- 
vier , & par les exemples d’une ver- 
tu qui parut encore plus miraculeufe. : 

La patience de Fernandes, qui effuya 
tranquillement un crachat, dont on 
lui avoit couvert le vifage, ébranla 
d'abord les efprits en leur faveur. 
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On vit enfuite Xavier parler en mê-\ 
A NN. de me tems differentes langues , farisfai- 
J. C: reà plufeurs queftions par une feule 
1$50. réponfe. Des miracles de cette efpe- 
1551. ce ne pouvoient être fans de grands 
Don Jean fruits : mais ces fruits ne furent pas 
HT. RO fans de grandes contradictions , fur- 
SRE tout de la part des Bonzes. Le Roi 
Norocwa d'Amanguchi en fut la victime. La 
NEO protection qu’il donnoit aux Miffion- 
naires caufa une révolution où il per- 
dit la vie avec fes Etats, fans être 
affez heureux, pour en avoir le méri- 
te devant Dieu. IL coupa lui-mème 
la tête à fon fils ; fe fendit le ventre 
en croix felon l’ufage du pays, & fe 

fit brûler dans fon Palais. 
Xavier étant paflé enfuite dans le 
Royaume de Bongo, y eut des fuccès 
encore plus éclatans, & y fut reçu 
avec magnificence du Roi, qui fa- 
vorifa toùjours la Religion qu’il em- 
brafla depuis lui-même , prenant au 
Baptème le nom de François en mé- 
moire du grand Saint dont Dieu s’é- 

toit fervi pour l’éclairer. 

Telles furent dans le Japon les 
prémices de notre fainte foi, quife 
multipliant comme le grain de fene- 
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vé, forma en peu de tems une Chré- 
tienneté de plus de quatre cens mil- AN N. de 
le Fidéles, six la conftance dansles J.C, 
tourmens de la perfecution qu'excita 255$: 
Taïcofama , peut en quelque forteal: 1557: 
ler de pair avec celle des Martyrs de Don Jrax 
la primitive Eglife. La divine Provi- 77" 
dence eft adorable , fans doute, ence, RON EE 
qu’elle a permis , que la femence de Norocx4 
notre Foi s’éteignit dans ce grand Em- VICERGE 
pire, dans le fang de ces zclés defen- 

feurs ; mais peut-on penfer fans ver- 

fer des larmes à l’imprudence qui fut 

caufe de La perfecution, & fans hot. 

reur à l’exécrable moyen que l'enfer 

a fait inventer à fes. fuppots, pour 
fermer l'entrée d’une fi belle moiflon 

à tout ce qui n'a pas le caractere de 
l'avarice , de l’hérefie & de la jalou- 

fie du commerce d’une feule nation 

contre toutes les autres, 

* Comme une des grandes difficul- 

tés que les Japonois objectoient fans 

ceffe au grand Apôtre des Indes , 

étoit l'exemple des Chinois, qui ayant 

la réputation d’être les plus fages & 

les plus éclairés des hommes , n'a- 

voient cependant jamais eu la con- 

noiffance des verités qu’il leur annon- 


En 
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çoit , 1l crut que la converfion du Ja+. 
A NN. de pon trouveroit toûjours des obftacles 
J.-C.  infinis, tandis que l'Empire de la Chi- 
1550: ne reftéroit enfeveli dans les ténebres 
1551. de fon infidélité, & que le moyen le 
Dox Jz4x plus efficace de fe rendreutile aux uns 
NT Ron.  & aux autres, c'étoit dei mettre in- 
Don A1- ceflamment la main à œuvre, pour 
PHONSE DE | ; : ; 
Noroena porter la lumiere de l'Evangile dans 
Viceror cette vafte Monarchie. En ayant con- 
çu le deffein , il fe atta que Le tems 
auroit adouci Pefprit des Chinois, & 
qu’ils auroient oublié les premieres 
infultes dès Portugais qui les avoient 
aigris ; qu'une Ambaffade folemnelle 
au nom du Roi de Portugal à la Cour 
; de Pekin auroit tout le fuccès qu’il 
s'eri promettoit. 
Animé de cette efperance, il paït 
du Japoïi au mois deNovembre1$$1. 
Il trouve à Sancian Diego Percira fon 
ami fidéle, lui communique fon pro- 
jet, & l’ayant fait confentir à fe fai- 
re le Chef de l’'Ambaflade, il conti. 
nue avec lui fa route vers les Indes, 
& arriva à Goa quatre mois après fon 
départ du Japon , ayant forcé les fai- 
fons , & multiplié les miracles pour 
faire fervir les vents & les Typhons 


Re — 
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mêmes à d'accompliflement de fes —— 
vœux. | AN. de 
Peréira ayant levé le feul obftacle J, C. 
ui eût pu tout arrêter, en s’offrant 15$0. 
& faire tous les frais del’Ambaflade, 1551. 
& Viceroi Don Alphonfe de Norogna Don ae 
n'eut plus de peine à lui donner tou- II. Ror, 
te la “op qui pouvoit la faireréüf Don Az. 
fir. Le Saint de fon côté en hâta tel. Koné DE 
lement l'exécution , que trois mois Vicrros 
après 11 remit à la voile pour fe ren- 
dre à Malaca, où il devoit achever de 
fe mettre en étar de paller outre pour 
arriver à {on terme. 
Malaca avoit été défolée tout recem- 
ment par la contagion, & les fléaux 
de Dieu fe fuccedanr les uns aux au- 
tres dans cette Ville criminelle , elle 
fe trouvoit alors encore plus défolée 
par Le feu de la divifion allumé par le 
mauvais caractere d’un feul homme, 
C'étoit Don Alvare d’Ataïde Gama 
fils du Comte Amirante Don Vafco 
de Gama, Il étoit pourvu du Gouver- 
nement de Malaca, & devoir fucce- 
der à fon frere Don Pedro de Sylva 
Gama , qui avoit encore un an à cou- 
tr , avant que de finir fon tems, 
L'empreffémenc qu'il eur à le dé- 


Le 
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— placer avant fon terme les broüilla 
Ann. de avec un éclat très-fcandaleux. Les 

J.C. deux freres fe reflembloient peu, 
1550. Don Pedre toit bon, liberal, offi-. 
1651. cieux, plein de pieté , & très-attaché 
Don Jran à faint François Xavier. Ataïde au 
HI.ROI. contraire étoit un homme dur , vin- 
Re) = dicatif , avate à l'excès , & facrifant 
Norocna aifément fa Religion à fes intérêts. Il 
ViCEROF avoit paru ami de Xavier, & le Saint 
lui avoit obtenu du Viceroi le Géné- 
ralat de Ja mer, & plufieurs autres 
privileges finguliers , qui devoient 
fervir à rendre fon Gouvernement 
plus gracieux pour lui, Il fe fervit des 
avantages que lui avoit procuré fon 
bienfaicteur contre lui-même. Il dif- 

fimula d’abord avec lui , & parut a 
rouver le projet de l’Ambaflade de 
HGRine qe étoit réfolu d'empêcher 
de toutes fes forces, La haine,la ven- 
geance, la jaloufie & l’avarice en fu- 
rent les motifs. Il haïffoit Perétra qui 
lui avoit refufé de lui prêter dix mil- 
le écus. Il ne pouvoit fouffrir qu’un 
marchand comme Pereïra, füt char- 
gé d’une Ambafñlade fi honorable , &c 


il vouloit pour lui-mème les profits 
+1 P 
que çelui-là pouvoir en efperer, 
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Il ne trompoit point le Saint pa ——— 
fa diflimulation. Xavier avoit prévu A NN. de 
& prédit en détail à Peréira toute la J. C. 
>erfécution qu'ils auroient à foutenir 1550. 
Fun & l’autre; mais 1lnelaifloitpas 1551. 
d'agir comme s’il eût dû réüfhr, PEL- Don Jran 
fuadé que la gloire de Dieu le de- ll: Kor. 
mandoit de lui. Dès que le Vaiffeau EMMROR bat 
de Peréira fut reyenu des Ifles de la Nonocwa 
Sonde, où 1l étoit allé fe charger, “1fFR0p 
Don Alvare lui fit ôter fon gouver- 
nail, & en fit autant à tous les Vaif- 
feaux du port, fous un faux prétex- 
te d’une allarme de guerre de la part 
des Achenois. Agiflant enfuite plus 
à découvert, il fe faifit du Vaifleau 
de Peréira, y mitun Capitaine de fa 
main , des gens à foi, & le chargea 
pour fon compte, 
Un procedé fi violent revolta tout 
le monde, & en particulier Don Pe- 
dro de Sylva , qui ne pouvant le fouf- 
fuir, remit alors la Fortereffe entre 
les mains d’un autre pour la garder 
jufques à ce que fon terme fütexpiré, 
Le Saint feul ne s’en troubla pas. Il 
tenta d’abord toutes les voies de la 
douceur ; mais elles ne fervirent qu’à 
exçlier contre lui de la part de Don 
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———— Alvareune perfecution , laquelle, de 
A NN. de l’aveu du Saint même, étoit la plus, 
J.C. vive qu'il eût euë de fa vie. Ataïde 
r$ÿo; n'omit rien pour le faire paffer pour. 
1$$1. un fourbe,un hypocrite, & il ameu-" 
Dox Jzax ta tellement contre lui fes fuppots &c» 
NT. Roï [a canaille , que Xavier ofoit à peine” 
en ‘ fe montrer. REA Re l | 
NOROGNA Tout ayant été inutile auprès de 
ViferO Don Alvare pour le faire rentrer en 
lui-même , le Saint ne laiffa pas de: 
s’'embarquer fur le même Vaifau de 
Peréira , quoiqu'étant plein des créa“ 
tures de fon perfecuteur , il dût s’at- 
tendre à y avoir bien peu d'agrément. 
Néanmoins comme les Saints ont 
fouvent des raifons d’agir furnaturel- 
les, & differentes des vüës & des 
 confiderations humaines , 1l ne vou- 
Jut jamais fe Jaifler fléchir à voir Don 
Alvare avant que de partir, quoique» 
fes amis lui repréfentaflent que c’é- 
toit une efpece de devoir & de bien-. 
féance , à laquelle il ne pouvoit man-* 
quer. Bien loin de-là, croyant de-w 
voir fuivre les mouvemens d’une in-" 
dignation que l’efprit de Dieu allume” 
quelquefois dans les Saints, 1l vou-" 
ut fe fervir en cette occafion e4 
QC 
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des pouvoirs de Nonce Apoftolique, - 
dont il n’avoit jamais fait ufage. Il À NN. de 
lexcommunia folemnellement. Il {6 .J. C. 
‘coûa en partant la poufliere de fes fou- 1550. 
liérs felon le précepte de l'Evangile, 1551. 
& parlant en homme infpiré , il pré-  Dox Jean 
dit fi clairement les juftes jugemens de TI: Ror. 
Dieu fur Don Alvare, que ceux qui Dox Ar: 
l'entendirent , n’en purent augurer Koxocxa 
rien que de funefte , & pour ce mon- VISER 0x 
de & pour l’autre. 

_ Xavier mourut dans l'Ifle de San- 
cian aux portes de la Chine , comme 
Moïfe à la vué de la terre promife, 
dans un abandon qui lui tint lieu du 
martyre qu’il avoit. fi ardemment de- 
fire. Les Portugais du Vaiffeau n’ou- 
vrirent les yeux qu'après la mort de 
ce grand Saint. Alors le bandeau fa- 
tal qui les avoit aveuglés"’tomba. Une 
véneration profonde fuccéda à la 
préoccupation , & dès ce moment, 
ils lui rendirent les refpects que méri- 
toit une fi haute vertu. Son corps 
faint , entier , & flexible, après avoir 
été mis deux fois dans la chaux vive, 
fut tranfporté cette même année à 
Malaca , & delà à Goa, où il eft en- 
core un miracle toûjours fubfiftant, 

Tome IF, 


mi 
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ST. «OMG OTENVE fenfible des autres 


ANN. de prodiges qu’il avoit operés durant {a 


J.-C. vie. | | 
1$$0. Les prédiétions du Saint étoient, 
1$$1. tropfüres, pour ne pas fe vérifier con-« 


Dox Jzaxtre Don Alvare. Sur les plaintes qui” 


IT. Roi. 


Dox Ar- 
PHONSE DE 
NoOROGNA 
VICEROI. 


furent portées au Viceroi, de fes ex-4 
torfions & de fes violences , Don 
Alphonfe lui fit faire fon procès : &c\ 
avant que d’avoir paflé deux ans dans” 
fon gouvernement, il fut traduit dans# 
les fers à Goa , & delà en Portugal ,w 
où fes biens furent confifqués , & lui# 
condamné à une prifon perpetuelle. 

Une efpece de lepre qui avoit ga- 
gnée dans les Indes, s’envenima des 
telle forte que perfonne n’avoit les 
cœur de l’approcher pour le fervir, 
& qu'il évoit infupportable à [ui-mè-# 
me. Enfin, plus Eu que touché des 
fon état malheureux , il mourut dev 
mort fubite , fans fentiment de peni-« 
rence , & laiffant beaucoup à douter* 


| 
| 
f 


7 


{ur le falut de fon ame. | 
Je ne puis omettre 1ci deux traitss 
frappants , & qui font d’une grandes 
inftruétion pour tous les fubalternes, 
& fur-toutpour les perfonnes qui font 
occupées aux fonctions du zéle dans 
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les Colonies. Il eft certain qu'il arri- 


ect 


ve quelquefois que les Rois y font AN N. de 


bien mal fervis par ceux qu’ils ont fait 
les dépofitaires de leur autorité. On 
- le fçait fouvent fans pouvoir y met- 
tre ordre.SaintFrançoisXavier voyoit 
ce mal de fes yeux & 1l le voyoit 
mieux que tout autre. Il en écrivit 


| Iÿ$o. 


IST 


Don }Jr4Ax 


III Ror. 


Dox ALz- 


PHONSE DE 


au Roi de Portugal , de qui il fçavoit Norocwa 


qu'il étoit bien écouté. » Les maux 
» qui fe font ne cefferont point , dit- 
» il, fi votre Altefle n’en rend ref- 
» ponfables les Gouverneurs , & ceux 
» qui font en place, dans leurs biens 
» ou dans leurs perfonnes. Je fçais 
» qu'il eft bien odieux d’écrire ceci , 
» que votre Alteflé même n’en fera 


» rien. C’eft pourquoi j'ai prefque re-. 


» regret de lavoir écrit:mais en l’écri- 
» vant, j'ai au moins fatisfait aux de- 
» voirs de ma confcience. » Voila la 
p'écaution avec laquelle il écrivoit. 
En traitant une matiere aufli délicate, 
if ne nomme perfonne. IL reprefente 
le mal en général , & le fait avec tous 
Jes adouciffemens que peut fuggerer 
la prudence. 

Le fecond trait concernoit Don Al- 
vare lui-mème.Celui-ci lui avoit trop 

| K 1) 


VICEROI. 
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ne fait de mal, pour ne pas foupçonner 
AN. de qu’il pourroit s’en plaindre à la Cour, 


Fe 
1$$0e 


IS$1. 
Don JEAN 
III. Ror. 


Don AL1- 
PHONSE DE 
NOROGNA 
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& écrire vivement contre lui. IL in-. 
tercepta un des deux paquets que Xa- 
vier envoyoit par l’une des deux 
voies , qui partoient toutes les an- 
nées, & 1l fut étrangement furpris de 
voir qu'il n'y difoit pas un mot à fon 
defavantage. Bel exemple pour tous 
ces faux zélés, qui couvrant leur paf- 
fion , ou un zéle mal entendu du pré- 


texte de la gloire de Dieu , répan- 


te) 
dent un fiel amer dans des lettres mal 


digerées , dont l'effet ordinaire eft de 
nuire plütôt au bien même qu'ils pa- 
roiffent vouloir procurer, qu’aux per- 
fonnes qui font l’objet de leurs in- 
vectives , & de leurs dévotes fati- 
res. | 
Depuis le tems que Pierre Alva- 
res Cabral avoit decouvert le Brefil. 
les Rois de Portugal avoient eu grand 
foin de continuer à faire les décou- 


-vertes de cette vafte partie du conti- 


nent de l’Amerique. Americ Vefpu- 
ce qui lui donna fon nom, & après 
lui Gonçales Coello, & plufieurs au- 
tres employerent beaucoup de tems à 
en vifiter les Ports , les Bayes, les 
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Rivieres, & à prendre d’autres no- 

tices du pais. Mais comme il n’étoit À NN. de 
habité que par des Nations pauvres, J. C. 
les plus feroces & les plus barbares 1550: 
du monde ; que les terres, quoique 1S$1: 
belles & fertiles , n’y decouvroient Dox Jr4x 
pas leurs mines & leurs richefles SANTE 
que rien enfin n’y paroifloit de ce qui Por 55 
excite la cupidité : le zéle d'y établir Norocwa 
des Colonies fe rallentit , fans néan- Y'SERE 
moins qu'on en abandonnät tout à 
fait le projet. On fe contenta donc 
pour lors d’y envoyer des miferables, 

& des femmes de mauvaife vie, dont 
on vouloit purger le Royaume, & 

qu'on expofoit à mille morts en leur 
faifant grace de la vie. On donna en- 
fuite d’amples conceflions à ceux qui 
fe préfentereñt d'eux-mêmes pour y 
aller faire des établiflements. On y 
affigna même à quelques Seigneurs 
du Royaume, des Provinces entie- 
res. La terre coutoit peu à donner , 
& l’Erat n’en faifoit point la dépenfe. 
Enfin on donna le Brefil à ferme, 
pour des revenus affez modiques , le 
Roi fe contentant d’une fouveraine- 
té réduite prefque à un feul titre, 
Dans ces commencemens les Portu- 

| K üj 
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gais eurent fouvent à combattre con" 
A x x. detre les naturels du païs, & porterents 
J. C. plufeurs fois la peine des injures” 
I$so. qu'ils leur avoient: faites, où furent 
“ESS. les victimes de leur ferocité , étant 
DU LS dévorés par ces barbares Antropopha- 
III, Ror. ges accoutumeés à traiter ainfi tous. 
Don Ar- leurs ennemis. | 
Nono PF Malgré cela néanmoins le païs fe 
 Viczror.  peupla affez , dans l’efpace d’une cin- 
| quantaine d'années , & l'induftrie des 
habitans de ces nouvelles plantations 
fit voir qu’on pouvoit tirer de grands" 
fruits de {es riches Provinces, mod 


Pen) 


dans le climat le plus fertile du mon+ 
de.La Cour comprit alors l'abus qu’el=s 
le avoit fait de ces conceflions trop# 
amples. Le Roï Don Jean troifiéme 
entreprit de réduire les chofes fur un 
meilleur pied. | | 
Pour cet effet, il révoqua tous less 
pouvoirs donnés antecedemment aux 
chefs des Capitaineries , & envoya 
une efcadre de fix vaifleaux comman< 
dés par Thomas de Sofa , qui devoits 
refter Capitaine général, & batir unes 
Ville dans la Baye de tous les Saints” 
Sofa portoit avec foi une forme del 
gouvernement dreffée par la Cours 


À 
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& en conduifoit les Officiers Il me- 
noit aufli les premiers Mifionnaires À NN. de 
de la compagnie de Jefus , qui alle- J.C. 
rent défricher ces terres incultes , où «I$ 50: 
ils réüffirent fi bien aux dépens de 1$51:. 
leurs fueurs 8 de leur fang-même , ! Dox Jrax 
que peu à peu toutes ces Nations di 
barbares fe font dépouillées de leur RON 
ferocité naturelle , pour fe revêtir NoroGNA 
de La douceur du joug de Jefus- VESTE 
Chrift. 

Ils furent moins heureux dans le 
Royaume de Congo , où ils furent 
aufli envoyés prefque en mème-tems. . 
Car quoiqu'ils fuflent très-bien reçus 
du fuccefleur du Roi Don Alphonfe, 
néanmoins comme ce Prince avoit 
des fentimens , & des mœurs bien 
differentes de celles de fon prédecef- 
feur , les Negres de ce Royaume re- 
vinrent bientôt à leurs premieres fu- 
perftitions & à leur libertinage. Et 
bien qu'ils y ayent travaillé avec de 
grandes fatigues , pendant une lon- 
gue fuite d'années, la Religion s’y 
eft peu à peu effacée, fi bien que 
dans les derniers tems ils ont été 
obligés d'abandonner un païs, qui 
fe refufoit à leurs travaux. Ce que 


a 


es 
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\ 


j'attribuë à ce que les Portugais , 


A N x. de n'ayant jamais été les maîtres du. 


FC: 
1550: 
1551. 


Royaume de Congo, mais feulement 


alliés , ils n’ont pù faire la violence, 


falutaire qu'ils ont faite au Brefil ;! 


Dow Jz4N dont ils ont fubjugué les peuples ; 


III. Roi. 


qu’ils ont enfuite peu à peu amenés à, 


Dow A1- vivre à [eur mode. 


PHONSE DE 


NoROGKHA 
WICERO1 


Les courfes que les Armateurs 
François commencoient à faire vers 
le Brefl, ne fervirent pas peu à ré- 
veiller l'attention de la Cour de Por- 
tugal , fur un païs qui auroit pü leur 
échapper ; & ce fut un des princi- 
paux motifs qui engagea Don Jean 
troifiéme à faire ce grand armement, 
qu'il envoya fous la conduite de Tho- 
mas de Sofa. 

Les Armateurs François avaient 
molefté les Portugais dès les com- 
mencemens de la découverte des In- 
des. L'un d'eux nommé Montdra- 
gon,leur donna pendant quelque tems 
beaucoup de peine , jufques à ce que: 
le Roi Don Manuel ayant fait armer! 
contre lui le célebre Edouard Pache- 
co, Montdragon fut pris par ce He- 
ros vers le Cap de Finifterre, & con 
duit à Lifbonne , où 1l fut bien trai= 

té à 


| 
| 
1 
! 
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té, & renvoyé enfuite avec honneur, — 
mais avec promefle qu'il ne feroir À N x. de 
plus de,courfes fur les Navires de la JC. 
Couronne. RS IS50. 
Les Richeffes immenfes qu'on por- 1551. 
toit des Indes ayant excité la cupidi- Dow Jeaw 
té, le nombre des armateurs augmen- * *°* 
ta, fans que la Cour de France , qui Eee AE | 
eñc été bien-aife de mettre le pied Norocxa 
quelque part dans leJNouveau Mon- #9 
de, & qui vouloit fe faire une Ma- 
rne, en füt trop fachée, & s’empref- 
fat beaucoup d'arrêter ces Pirateries. 

IL paroït qué ces corfaires furent aflez 
fouvent fayorifés de la fortune. Don 
Pedro de Caftelblanco qui avoit été 
Gouverneur d'Ormus , où il avoit af- 
{ez bien fait fes affaires , eut le mal-, 
heur d’être pris à fon retour. Il vint 
à Paris pour y plaider fa caufe. S'il 
n'eut pas l'entiere fausfacion d’obte- 
nir.ce qu'il demandoir, il eut celle 
d'y avoir parlé au Roi F François pre- 
mier avec aflez de ‘hberté. Sous le 
regne de Henri fecond , Le Roi Don 
Jean troifiéme ayant fait porter {es 
plaintes par fon Ambafladeur , il y 
eut des régiemens faits , & des Juges 
érablis À Paris. & à Lifbonne, pour 
Tome 


. ‘ 
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650. 
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Dox JEAN 

LLI, Rot. 
Don AL- 

PHONSE DE 

NorocNA 

VicERoO!, 


& d’où ils puffent fe faire craindre, 


122) CoNQUESTES DES l'orTucAïS 
rendre juftice aux plaignans , à qui 
on-donna deux ans de tems pour for 
mer leurs plaintes , & pourfuivre leur. 
Caufe. On y ajoûta depuis encore le! 
nombre de deux années , le premier, 
terme étant trop court , à caufe de la’ 
diftance des lieux, Cu | 
Tout cela ne fervant pas de grand! 
chofe , les Rois de Portugal & d’'Ef-” 
pagne firent un traité d'alliance en" 
femble , pour défendre leurs Côtes! 
& leur pais de conquêtes. Ils partae" 
gerent entre-eux les parages, & fu“ 
rent obligés d’entretenir des otés 
pour y croifer & aflurer les retours’ 
de leurs Vaifleaux. 
Nonobftant cela les Armateurs feh 
multiplierent, & environ trois ou’ 
quatre ans après , ils sllerent faire un 
établiflement au Brefil, fous la con- 
duite du Marquis de Villegagnon. 
C'étoient tous des Religionnaires ;! 
qui felon l’efprit qu'infpire l’hérefie ;! 
cherchoient à fe'faire une fouveraine. 
té, laquelle püt être comme leur fort ; 


Ce projet chimerigne avoit été goût 
par l’Amiralde Coligni, qui leur avoit 
donné une comnuffion particulieress 
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Mais la divifion s'étant mife parmi | 
cux , Villegagnon ayant abjuré fes À N x. de 
erreurs & chalfe les Proteftans , Co: J.C. 
ligni par certe raifon cela de les pro 1550. 

técer, &lenouvelérabliffementtom- 1551. 
Didélu-mème 7h € NZ Dos Jrax 

Les François quelques années après, T1- Rex. 
ayant tenté de faire un autre établif- Eat Ji 
{ement dans la Province de Mara- NOROGNA 
gnon , fous la conduite du fieur de ViSrn04 
Vaux, qui fut fortifié enfuite par un 
Æecours qu'amenerent les fieurs de Ra- 
fill & de la Rovardiere, les Portu- 

gais Les en chafferent encore, &c fu. 
rent long-tems depuis tranquilles de 
ce côté-là , les François ayant perdu 

pourlors , ce femble, l'envie d'y fai- 
re de ces fortes d'établiflemens, fans 
perdre celle de courir les mèrs & de 
faire des prifes. 


PVO x 
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Dans lenouveau Monde, 


LIVRE TREIZIEME, 


PU d À nouvelle de la mort de Don 
ANS 4 Jean Caftro ayant été portée en 
d x Portugal , y.caufa beaucoup d'inquié- 
+ | üé tude à la Cour, & quoiqu’elle püt 


compter fur la grande experience de 
x . L_2 L $ = V4 
LP FA Garcie de Sà , qui lui fucceda, néan- 
Siret V2 . 
Dos Au noins fon grand âge faifant tout ap- 


FHONSE DE préhender , le Roi fe dérermina à 
fra ENVOYEF Un nouyçau Viceroi , dons [e | 
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merite connu püt le tranquillifer fur 
l'Etat des Indes , où il falloit un hom- AN N. de 
me de tète. Il jétta pour celales yeux J.C. 
für Don Alphonfe de Norogna, fils 1550. 
du Marquis de Villa-Real. Don AI 15$r. 
phonfe étoit alors Gouverneur .de DoxJzas 
Ceüta , il s'étoit diftingué dans les M: Roi. 
guerres d'Afrique, & avoit la répu- ,, 00% tr 
tation d’un bon Officier. -NoRoGNA! 

. Le Roi l’ayant nommé Viceroi , Y'°F207 
augmenta fes honneurs & fes appoin- 

témens , laiffa à fa libre difpoñtion 
“la nomination du Général de la mer. 

& pour Le gracieufer davantage,il prit 

fon avis fur les autres emplois des In- 

des qui étoient de la. nomination de 

Ja Cour, & n’y pourvut que des per- 

fonnes qui étoient de {on goût. Ces 

faveurs furent contrebalancées par 

une efpece de confeil de dix ou dou- 

ze perfonnes qu'il lui nomma, & 
dont il devoit prendre les avis, foit 

qu'il les confultât , foit qu’ils s'inge- 

_raffent d'eux-mêmes à les lui donner 
pour le bien du fervice. Le Roi ajou- 
ta à cela de longues inftruétions con- 

cernant la Religion & la Police, que 

Je me ferois un plaïfir de rapporter , 

parce qu’elles peuvent êtreutiles pour 

L ii) 


RS 
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— toutes les Colonies. Mais il n’eft rien 


A x N. de de plus beau d'ordinaire que les ré- 


L'el 62 
a at 
ht 


111, Ror. ‘ 


glemens des Cours , & rien de plus. 
mal exécuté , fur tout par rapport aux 
païs éloignés. Une circonftance chan- 


Don Jran ge tout, & Ceux qui ont Je PANITE 


Dox Az- 
PHONSE DE 
NoRoOGNA 

Vicsroz, 


éni main trouvent toûjours des pré- 
textes très-fpécieux pour tourner les 
ordres de la Cour à leur avantage, 
 &c n’en faire que ce qui leur plait. Ils 
font prefque fürs d’être écoutés. Et 
les fubalternes n’ignorent pas qu’il eft 
dangereux de les contredire , & en- 
gore plus d'écrire , s’ils viennent à le 
découvrir, pour les accufer & les 
ble, 977 
Le nouveau Viceroi partit de Lif- 
bonne le premier Mai 15 $0.avecune 
éfcadre de cinq vaifleaux , deux mil- 
le hommes d'embarquement, prefque 
tous les premiers Officiers des diffe- 
rents poftes, & une nombreufe No- 
bleffe. Le voyage fut heureux juf- 
ques au Cap de bonne efperance , où 
les vaiffeaux fe féparerent. Le Vice- 
roi ayant pris par les dehors de l’Ifle 
de faint Laurent , & ayant trouvé les 
vents d’Eft, gagna l'Ifle de Ceï- 
lan & y arriva en Oétobre. Don Al-. 


DANS LENOUV: MONDE, L,XI1. 1270 
vare d'Ataïde de Gama, qui com- 
mandoit lecinquiéme vaiffeau , quoi-À NN: de 
qu'il ne pûr partir que le dix-huit du JC. 
mois, à.caufe.que fon.batimentétoit  1$50- 
mal arrimé .& pañchoïit beaucoup, ES. 
arriva cependant. des premiers ayant. Do Jraw 
pris la mème route, & trouvé de jufte MT: Ro: 
point de l’arrimage , ainfi qu'avoit Pare 
fait autrefois Antoine de Saldagne. Nonocwa 
Sur quoiles Auteurs Portugais font Ÿ'S#40r. 
la réflexion, qu'il femble que la mer 
rendit une efpece d’obéiflance à la 
pofterité de l'Amirante , qui avoit 
découvert les Indes, aucun des en- ‘ 
fans , neveux. & pEtits-neveux dece 
gtand. homme , qui firent tous le 
voyage, n’ayantieu de difograce, fur 
mer. A rod, DRE | 
Le Roi de Cota reçut le Viceroi 
avec tous les honneurs qu'il put ima- 
giner , & lui ayant repréfenté la fi- 
délité avec laquelle 1l,avoit toüjouts 
été attaché à la Couronne de Portu- 
gal , il Fengagea &-par.fes préfents , 
& par fes bonnes manieres,, à lui pro- 
mettre qu'il ku envertoit un prompt 
fecours pour l'aider contre fon.frere, 
à qui fa trop grande facilité à lui par- 
donner ; n’avoit {eryi ;que de motif 

| L ii 
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ANN.deveau. 4 
J. C. ‘De Ceïlan le Viceroi partit pour 
1550. Coulan , & de-là pour Cochin où 
1551. nous l’avons laiflé, & où nous avons 


— pour Pengager à fe revolter de nou 


y 


Dox Jean Vü qu'il n’étoit arrivé que trop tôt. 


III, Ror. 


Dox Az- 


PHONSE DE toire que les Portugais puflent ‘TEmM- 


pour ôter à Cabral la plus belle vic- : 


Nonocna porter dans ces contrées. Trifte pré- : 


Viezrez fige pour les fuites d’un gouverne- 


ment fi mal commenec. 
Cette belle occafñon manquée , 
Norogna fe difpofa à partir pour Goa, 
n'ayant fait ni la guerre ni la paix 
avec lès Rois alliés , excepté avec le 
Zamorin, dont il recut les. Ambafla- 
deurs ; fans qu’on fçut les conditions 
du traité ; non plus que ce qui s’ét 
toit paflé dans Ffle de Ceïlan , avec 
un fils de Madune Roi de Ceïtavaca, 
à qui 1l donna une audience fecrete ; 
dônt-perfonne ne pénétra le fujet &' 
Fate 97 2525 TO 
Il pourvut avant que de mettre à 
la voile pout Goa:, aux differents 
poftes , depecha les navires de la car- 
gaifon , fur lefquels Cabral s'embar- 
qua. Il fit partir en même-tems cinq 
vaäiffeiux pour de détroit de la Méx 


iii 12 
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que ; dont il donna le commande- 
ment à Louis de Figueïra , après l’a- 
voir Oté à Jerome de Caftelblanco, 
lequel en fut fi piqué, qu'il appella 
en duel Don Ferdinand de Menefes, 
fils du Viceroi , qui avoit été le folli- 
citeur de Figueïra. | 

“Après avoir pris congé du Roi de 


ANN. de 
RC: 
1650: 
1S$1. 


Dox JEAN 


111, Roï, 


Dox ALt- 


PHONSE. DE 


Cochin il fe mit en mer, vifita en Norocwa 
paflant les forterefles dé Challe & V1<3%07 


de Cananor , laifla don Antoine de 


Norogna fils du Vicerot don Garcie, 
avec vingt batimens à rame, pour 
croifer fur la Côte du Malabar, & 


fe rendit enfin à Goa, où il fut reçu 
avec tous les honneurs &-toute la fa: 
vêur populaire, quiaccompagne toti- 
jours en ces occafñions les nouveaux 
venus. iu a CI 

Les Naïres dévoués du feu Prince 
de Bardelle donnerent encoreune vi- 
ve attaque de furprifeà la Ville de 
Cochin , y répandirent beaucoup de 
fang, & commirent de grandes cruau- 
tés immédiatement après le départ du 
Viceroi. Néanmoins les Portugais y 
étant accourus les reprimerent. L’ac- 
tion fut fanolante , & les Portugais y 
perdirent cinquante des leurs. Ce fut 
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RÉ où .Cabral finir, après. quoi il mit. 
A NN. de à la voile pour le Royaume. 

7.C. La guerre s'étoit renouvellée dans 
1550. l’Ifle de Ceilan. Madune, qui n'avoit. 
ISSI. attendu que le départ si Viceroi k 
Doy JEan S'étoit mis en campagne , & faifoits 
71- RO! de grands ravages. 1l n’y avoit ques 
Nu CA cent Portugais ape Cota & Colum- 
Norocwa bo, fous les ordres de Gafpard d'A 
nes ZÉ EAN qui.étoiten même-tems fac" 
teur, & ce qu'ils appellent Alcaide: 

Major. Le Roi les fit armer fur le 

champ, & nomma Général de fes! 

troupes Tribuli Pandar fon beau-fres 
1e, qui étant allé au devant de l’en= 
nemi, le battit en quelques renconx. 
tres , l’obligea à repaffer la riviere de 
Calane, & campa en-deça de cette 
- riviere. 
Comme l’armée étoit proche, le 
Roi de Cota fe rendit au Camp. La 
curiofité l'ayant pris enfuite de voig 
les Portugais , qui étoient occupés à 
manger Fo une efpece de grande plat 
te-forme , de terrafle , ou | de gallerie 
ouverte ; :l s’a procha d’une lucarne 
& n'y parut pas plütot qu ‘un coup 
d’ arquebufe partit d’une main incers 
taine, le jetta par terre roide mort. On 


DANS LE NOUV. MONDE, Z.x111.13x 
foupçonna long-tems les Portugais 


ee re 


d'une action fi noire, & on ne doute À N x. de 


pas que Madune n’en eut fuborné 
quelqu'un , pour faire un coup fi dé- 
teftable. Cependant pour les difcul- 


per, long-tems après 1l fut dit qu’un 


1. €. 
1$ 50 
15 54- 


Don JzAN 


Portugais nommé Antoine de Barce- TI. Ror- 
Jos avoit avotié à l’heure de la mort, Don #2: 


que c’étoit lui qui avoit tué le Roi de 


PHONSE DE. 
NorRocNA 


Cota, par un pur hazard , en tirant Vieænoz , 


fur un pigeon Ramier. 

Quoi qu'il.en foit , cette mort caufa 
une grande émotion dans les efprits , 
mais comme on n’en pouvoit décou- 
vrir l’Auteur ; on ne put penfer à la 
venger. Il n’en refta que la haine 
dans le cœur , haine proportionnée à 
Pidée du crime , & à l’horrible ingra- 
utude à l’égard d’un Roi tel que ce- 
Jui-B , qui n’avoit jamais fait que du 
bien aux Portugais ; encore les cir- 
conftances où l’on fe trouvoit obli- 

erent-elle à la diffimuler. 

. Tribuli Pandar leva le camp dans 
Je moment pour retourner à Cota, 
‘afin d'y rendre les derniers devoirs 
au feu Roi , & faire reconnoître à fa 
place le Prince Dramabella l'aîné de 
fes propres enfans , qui étant né d’u- 


Dos eesess 
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ne fœur du Roi mort, devoit lui fuc= 


AN N. de céder felon les loix de la Ginécocrä= 


à TA 
1550. 
ISSI. 


Don JEAN 
III. Ro, 


Dox Ar- 
PHONSE DE 
NorocNA 
VrCEROI1. 


 ferablement à fon neveu. Il follici-" 


tie établie dans cette Ifle. Il avoit dé- 
ja té reconnu en Portugal , il y avoit 
quelques années. Le Roi de Cotafon! 
oncle en fe faifant Vaflal de la Cou-* 
tonne, y-avoit envoyé une ftatué re- 


préfentant ce jeune Prince , avecuni! 


riche Diademe tout couvert de pier-i 


reries ; en fuppliant le Roi de Portu1 
gal de vouloir bien Île faire couron- 
ner & confirmer comme fon héritier 
légitime, & la cérémonie en avoit! 
été faire à Lifbonne, avec beaucoups 
d'éclat & d'appareil. À 
Cela n’empêcha pas Madune de fes 
porter pour héritier de fon côté. | IL 
prétendit que le Royaume lui étoits 
devolu par la mort de fon frere , pré- 
ta l’efprit des Grands , mais inutile» 
ment : Tribuli Pandar devenu pre-" 
mier Miniftre, & fe trouvant à la” 
tête d’une armée, foutint les droits” 
de fon fils par la voie des armes, 
& le fit avec fuccès. : 
Cependant le Viceroi inftruit de 
certe révolution, & preflé par le 
nouveau Roi de voler à fon fecours , ! 


TS = 
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mit en mer une puiffante Flote, pour = 
pafler dans l'Ifle de Ceïlan. Il parut À x x. de 
bien par fa conduite qu'il y avoiréé J.C, 
porté moins par. Ja juitice de la caufe 1550. 
de ce Prince, que paruneavaricein- 1551, 
fatiable , dont on trouvera peu de Do Jzax 
femblables exemples. Car à peine fur- M Ror. 
il débarqué à Columbo, qu'il com-,, 0x Ace 
mença à faire de violentes perquifi- Norocna 
tions pour découvrir où étoienc Les VI°#401 
tréfors du feu Roï, comme s'ils lui 
euflent appartenu de droit. Son avi- 
de curiofité n'étant pas facisfaite , il 
mit dans les fers les principaux Mo- 
deliars ou Seigneurs du Royaume, 
& à force de tourmens & de tortures 
1l cha d’arracher d'eux une connoif- 
fance qu'ils n’avoient pas, Cette bar- 
bare conduite aliéna furieufementles 
efprits, & obligea plus de fix cens 
des principaux de paffer dans le camp 
ennemi. Malgré cela n'ayant pas trou 
vé tout ce qu'il cherchoit, il fit fouil 
ler le Palais du Roi, & en fit enlever 
tout l'or, argent, Les joyaux & les 
pierreries qui s’y trouvgrent, L'efti.. 
Imation feule de l’argent monnoyé 
monta à plus ‘de cent mille ducats» 
fans ce qui avoir été déjourné, 
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—————— Après une aufi violente extorfion,. 
À NN. de qui ne pouvoit être motivée d’au-k 
JC. cun titre coloré, le Viceroi exigeal 
1$50. encore de ce pauvre-Prince deux cens” 
1551. mille Pardaos en çoripenfation des” 
Doù Jean F141$ qu'il avoit faits pour cette guer-\ 
Il. Ro, re ; cent nulle payables fur Le champ, « 
Don Ar- & les cent autres mille dans la fuite ,# 
Noxoona dans limitation determe, moyennant” 
Viesror quoi il fut reglé qu'ils joindroient. 
leurs troupes enfémble pour aller 
combattre Madune, lequel ils n’aban-! 
donneroient pas qu'ils né l'euffenrs 
pris prifonnier > OÙ qu'ils ne leuffent 
entierement détruit. Il fut aufli regléw 

que le Viceroi partagetoit également 
avec le Roi les dépoilles qu'ils fe-4 
roient fur l'ennemi. 10 
En exécution de ce traité , le Roi” 
de Cota vendit d’abord les bijoux &C« 
lés pierreries , la vaiflelle d'or &c 
d’atgent qui {ervoit à fa perfonne , &n 
qu'il avoit fauvé du pillage de fon! 
Palais à ce titre. Ilen fit quatre-vingt 
mille Pardaos , qu'il donna au Vice" 
roi, & celui-ci voulut bien s’en con* 
£enter alors, , 
‘L'armée compofée de quatre mil 
le Infulaires & de trois mille Portust 


é 


4 
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gais , qui avoient le Roi de Cota & 
le Viceror à leur tête, fe miten mar- A N x. de 
che. Les défilés où Madune s’étoir J.C. : 
fortifié, furent émportés de vive for- 1552, 
ce, & ce Prince obligé de fe fauver 1553. 
dans les montagnes accompagné feu- Don Jzax 
fement dé cent hommes. La Ville de HI. Ror. 
Ceitavaca n'ayant pas {on Roi pour Don Ar« 
la déféndre , ouvrit fes portes au Vi- Noi dE 
éeroi, quiles ayant fait aufli-tôt fer- Vicenos, 
fer , la mit au pillage comme fi el- | 
le avoit été prife d’affaut. S’étant en- 
fuite logé dans le Palais du Roi, il y 
fit ce qu'il avoit déja fait dans ceux 
dé Cora & de Columbo. Il pilla de 
la même mañiere la Pagode qu’on 
avoit refpectée par le pailé , & qui 
étoit pleine de richelles immenfes en 
idoles d’or & d’argent, chargées de 
pierreries , 8 autres meubles de mè- 
me métal & valeur deftinés pour les 
facrifices 8 le fervice du Temple, 

Tout fur chargé fur les livres de 
compte de l'Etat ; mais d’une manie- 
re grofliere & confufe , qui donnoit 
un vafté champ à: fatisfaire l’intérèe 
perfonnél aux dépens du maître , à 
quion fembloit f’attribuer, 

La’ moitié du: pillage appartenoie 


‘. 


136: CONQUESTES DES PORTUGAIS. 4! 


+ de droit au Roi de Cota, felon l’ac-+ 
Â NN. de cord qui avoit éré fait ; mais on trou 


FC: 
1552, 
1553 


Dox Jean Mement, qu'on avoit fait, afin de le. 
fécourir. Enfin ce pauvre Prince de-1 


_ FIL. Ror. 


va le moyen de le fruftrer de tour. 
fous le prétexte qu'on avoit re le. 
tréfor des Indes, pour le puxdlant ar- 


. Don Ar- mandant, que felon le traité, on lus 


SHONSE DE 
NoRocNA 
ViCEROZ, 


donnât cinq cens hommes pour pour- 
fuivre Madune , qui fans cela ne 
manqueroit pas de fe rétablir , & de 
recommencer la guerre plus forte- 
ment que jamais, on le refufa parce 
qu'il ne fe trouva pas en état de payer: 


les vingt mulle Pardaos qui man-, 


quoient aux cent mille qu'il devoir! 


donner d’abord. Le Viceroi fous ce 
prétexte fe crut en droit de manquer 
à fa parole ; & feignant d’être preflé. 


d'aller donner ordre aux Navires de. 


la cargaifon qui devaient partir pout 


le Portugal, il reprit le chemin de Co-. 


lumbo. Il laiffa deux cens homimes à 


Cota pour la garde de la Ville & de 


FIfle, & nomma Alcaide Major Fer- 


\ 


mand Carvallo qui devoir refider à 


Çolumbo, | 


t 


Avant que de fe rembarquer, le” 
Yiceroi voulant être payé des vinat. 
| mille“ 


. 
- 


‘ 
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mille Pardaos qui ne lui étoient Pas Tri 


dus, fit ce qu’il put pour prendre Tri- AN N. de 
buli Pandar, pere du Roi. Celui-ci J.C. 


en ayant été averti fefauva. A fon 
défaut Don Alphonfe fit arrêter le 


ro 
RES 


grand Chambellan qui fut pris foli- Don Jran 


dairement , & qu'il rendit refponfa- [11 Ror. 


ble de cette fomme. Le Chambellan 
pour fe tirer de prifon, fut obligé de 


Don Atr- 
PHONSE DE 
NoROoOGNA 


vendre une ceinture d’or, dont 1l fit Viceror. 


cinq maille Pardaos, & donna fon 
obligation pour les autres quinze 
mille. 

Enfin Norogna voulut encore , 
avant que de partir , obliger le Roi 
à fe faire Chrétien, comme fi tout 


ce qu'il venoit de faire n'eût pas d® 


donner à ce Prince une extrème aver- 
fion d’une Religion fi deshonorée par 
des gens, dont les excès faifoient 


horreur aux Gentils & aux Barbares 


mêmes. Mais ce Prince s’excüfant 
fur ce qu'étant mal affermi fur un 
Trône encore chancellant, & atta- 
: par un Compétiteur tel qu’éroit 
on oncle , il feroit contre toutes les 
loix de la politique, & s’expoferoit 


à une révolution inevitable, lui don- 


na cependant, pour garand de la bon- 
Tome IV. 
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7 ne volonté qu'il en avoit, un de fes: 
À NN. de parents qu'il pouvoit faire Chrétien. 
J. C. Le Viceroi trouva fes raifons bonnes, 
1552: emmena avec foi le parent qu'il lut 
1553: donnoit pour gage, & le fit paffer en. 
Do Jzan Portugal , d’où après s'être fait bap- 
IHLROI  tifer , 1l revint enfuite aux Indes , 
DRE ÉNÉRÈUE à God) 1 
NOROGNA Jean Henriqués , à qui le Viceroi 
Vrexror. avoit laiffé en partant l’ordre de pren- 
dre le pere du Roi, & de l'envoyer 
à Goa fans autre motif que celui de le 
rançonner , tenta d’abord de le faire 
avec adrefle ; mais le Roi qui péné- 
tra fes intentions , le pria de vouloir 
bien furfeoir un tel ordre , & de faire 
attention à la circonftance des tems : 
Que fon pere étoit actuellement chez | 
le Prince des Corlas fon coufin , avee 
qui 1} traitoit fon mariage avec la fil, 
. le de ce Prince : Qu'en faveur de cet-! 
te alliance tout fe réüniroit contre. 
Madune, qui étoit rentré dans fes! 
États, & menaçoit d’une nouvelle 
guerre. Henriqués étoit honnète hom- 
me. Il entra dans cesraifons, & don-w 
fa un faufçonduit pour le pere du” 
Roi, qui revint aufli-tot à Cota, où 
il fut réfolu de marcher à l'ennemi. 
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pour l'empêcher .de fe fortifier . da- 
vantagé. ue 
| Henriqués étant mort dans ce voya- 
ge, Diego de Melo, qui prit fa pla- 
ce fans prendre fes fentiméns , n'eut 
aucun égard a l'alliance faite; & ayant 
attiré le pere du Roi à .Cota. fur fa 
bonne foi, 1l le: mitaux fers dans la 
tour où l'on gardoit les poudres. Trois 
jours après cet emptifonnement w 
Edotard Decça, celui dont nous avons 
déja parlé, & qui fit depuis tant de 
mal aux Moluques ayant ‘pris le 


AN N.de 
TIC: 
ES 
1553. 


Don JEAN 
JIT.. Ror. 


\ Dox' Ar- 
PHONSE DE 
NoroGxa, 
VicEeRoOr::" 


Commandement, la mere du Roi; . 


femme d’un grand courage , &.qui 
indignée du traitement fait à fon 
époux, ctolt fortie-de Cota, & avoic 


levé des troupes, tacha d’abord de 


traiter à l'amiable de fa délivrance. 
Mais Deca loin d'écouter fes propoli- 
tions , ne fit que rendre fa prifon plus 
cruelle. Le Roi & la Reine mere ne 
le rebuterent pas. &: croyant que fi 
Fabuli Pandar fe faifoit Chrérien, 
ce feroit un moyen fr dele tirer des 
fers,,: ils prierent des Peres de faint 
Erançois de travailler à {a çonvexfion. 


Ces Peres pleins de zéle s’y emplove.. 
ernt-de tour leur cœur, & le bapti., 


M ij 
L 


« 
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—— {erent-en fecrét , de peur que! Deca! 
À NN. de n’y mit obftacle. En effet il fut fi ou- 

J.C. tré, quandil {çut la chofe faite, qu'il 
T$$2. augmenta le poids des chaînes de fon 
1$$3- prifonnier, défendit aux Peres de 
-pon Jrax faint François de le voir ; & le tint 
 HIR6: " beaucoup plus ferré. >i 
on fr. La Reine mére eut recours alors à 
Noxoena  Partifice. Elle débaucha quelques Por- 
ViGEROI  tugais à force d'argent. Ceux-ci ayant 
fait joüer une mine du côte du Cou- 
vent des Francifcains , tirerent le pe- 
re du Roï de fon efclavage. Dès qu'il 
- fut en liberté, il fe met à la rète des 
troupes que la Reine fon époufe lui 
tenoit prêtes, fe répand commeun 
torrent fur toute la cote de Galle, ab- 
bat toutes les Eglifes , paffe au fil de 
Pépée tous les infulaires Chrétiens 
qui tomberent entré fes mains, brüle 
ün Vaifleau d’un Portugais qui étoit 
fur les chantiers prèt à être lançé 
l'eau & fe met en devoir de faire la 
guerre aux Portugais à feu & à fans. 
Decça étourdi de ces progrès en fut 
plus facile à écouter les remontrancés 
du Roi de Cora, qui lui fit compren- 
dfe le danger où 1l le mertoit de per- 
dre une Couronne qu'il tenoit à foi'8c 
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hommage de celle de Portugal , & le 


défavantage qui en-reviendroit au A NN. de 


Roi fon maître , & à tous ceux defa J.C. 
nation. La paix fut faite & jure, & 1552: 
fur le champ le Roi fit compter à De- 1553: 
ça mille cruzades en confequence de Dox Jan 
lobligation que celui-ci contratta de Ni f 


Jui fournir cinquante hommes ; mais 


PHONSE DE 


Decça au fait & au pris n’en offrit Norvcwa 


que vingt , pour lefquels 1l fit de nou- 
velles extorfions , & ne les fournit 
P*S: : | 
Ce qu'il y eut de plus affreux , c’eft 
qu'en même-tems Deça s’entendit 
avec Madune qui lPavoit corrompu 
par fes préfens. La chofe ne fut pas 
fi fecrete ; que le Roi de Cota n’en 
eût avis, ce qui l’obligea de retirer 
fes troupes par la crainte de quelque 
trahifon. Cependant le pere du Rot 
voyant cette intelligence du Com- 
mandant Portugais .& de Madune’, 
& craignant d’en être la victime , ta- 
cha de fe reconcilier avec ce dernier , . 
& fit un traité avec lui, par lequel 
1l dévoit époufer une fille de Madu 
ne, qui étoit veuve, & laquelle avoit 
une fille qu'il devoit faire époufér à 
fon f'econd fils frere du Roilde Cora. 


ViCEROI. 
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— Le Roi de Cora ayant appris ce trai-" 
ANN. deté en fut extrémement afligé. 11 {e. 
J.C. . voyoit abandonné de fon propre pe- 
1552. re, & 1l fentoit bien que fon perere- 
T$$3. duit à à une trifte fituation travailloit- 
Dox Jrax MOINS à Ja füreté de fa perfonne, qu'il : 
HI. Ror. ne le mettoit en danger lui-même d’é-# 
RE Lis tre dépoifedé desfes Etats. Mais ce | 
Norocna traité ne s’effectua point pour lors : 
Viceroï. [a vieille Reine ayeule du Roi & me-\ 
re de Madune, en empècha l’exécu- 
tion, étant lé elle-même trouver 
Trbuli Pandar, à qui elle fit com-« 
prendre les fuites fâcheufes d’une al-" 
liance aufli pernicieufe. | 
Fernand Carvallo, qui Énéceda à 
Edouard Deca, ne ra comporta pas. 
mieux que Jui, çar ayant reçu cinqgn 
cens cruzades pour fournir cinquante» 
{oldats , 1l refula les foldats > & ne, 
rendit point l'argent qu’il avoit reçü.n 
Le Roi de ôter ne laiffa pas de con 
unucr la guerre, il battit Madune 
fans le fecours des Portugais ; & l’ob- 
ligea de recourir à fa clemence ; ; ce 
qui tut fuivi de la paix entre ces Prins 
ces, & des mariages, dont le proisi 
avoit té rompu. 
Le Roi Don J ean III. fut très- in 
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digné de la conduite que le Viceroi Dr 
avoit renuë à l'égard du Roi de Cora; A NN. de 
&c fur les plaintes que ce Prince lui JC. 
en avoit portées , 1l ordonna quetout 1552. 
Jui fût reftitué. Ce n’étoit là qu'une 15$3. 
peute partie de la juftice qui devoit Dox Jzan 
lui être renduë , & c’eft peut-être en "1: Ke: 
cette occafion qu'on pourroit appli- Mer Las 
quer ce que dit le Sophi à un Ambaf- Norocwa 
fadeur du Roi de Portugal. à fa Cour. Visrror. 
» 11 lui demanda à combien de Vice- 
» rois & de Gouverneurs le Roi fon 
» maître avoit fait couper la tête: & 
» fur ce que l’Ambaffadeur lui répon- 
» dit qu'il n’avoit ufé de cette févé- ” 
» rité envers aucun ; cela étant, ajoü- 
» ta-t'1l, il ne confervera pas long- 
» tems ce qu'il a acquis avec tant de 
2 peine. 2. : 
Cette punition trop legere fut cau 
fe que ce même ordre fut fi mal exé- 
cuté , que le Roi de Cota n’en tou- 
cha pas vingt mille Pardaos en diffe- 
rens termes , & qu'on lui donnoit 
d’ung main pour lui reprendre de 
l’autre avec ufure. Elle fut pareille- 
ment caufe que les Commandants qui 
fe fuccedoient les uns aux autres dans 
Ceïlan , profitant d’une part du mau- 


., Le 
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———— vais exemple du Viceroi, & de l’au- 
AN N. detre comptant fur la foibleffe ou l’ef- 
J.-C. pece de connivence du Gouverne-. 
1$52. ment, qui ne fçavoit pas punir de fi. 
1553. grands excès, enchérifloient fur leurs. 

© Dow Jean prédécefleurs en matiere de rapines, 
RHTERS d'injuftices & de perfidies. En effet 
SHARE Alphonfe Peréira de Lacerda, qui 
Norocna vint après Fernand Carvallo, s’en- 
VicEROr | tendit encore plus ouvertement avec. 
l'ennemi recevant de l'argent des 

deux côtés, & Madune, qui étoit 
extrémement {ouple & fourbe, me- 

na les affaires avec tant d’habileté, 

que mettant aux mains par fes intri- 

gues les Portugais avec leurs amis & 

teuts alliés, 1l excita parmi eux une 
guerre civile, où il eut le plaifir de’ 

les voir travailler à s’entredétruire ; 
& augmenter les efperances qu'il a- 
voit concués de challer les uns ; 
& de foumettre entierement les au-: 
tres. 

Le Viceroi étant de retour de fon” 
voyage de Ceïlan à Cochin, y ap“ 
rit que le Roi de Chambé, l’un des! 

Eh Princes confederés du Mala= 
bar retardoit la cargaifon des Vaif=s 
feaux, qui devoient retourner en Por- 

tugal, 
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tugal, en occupant les rivieres, & cou- 
rant fur tous ceux qui portoient les AN N. de 
marchandifesà Cochin.Lachofeayant JL C. 
paru d’un exemple dangereux & d’u- 1552, 
ne grandeconfequence pour Pavenir, 1553. 
11 fut refolu dans le Confeil, qu'on Do Jra 
Marcheroit incefflamment contre ce !IT- Kor. 
Prince , & qu'on n'épargneroit rien PR pr 
pour le détruire. Après cette réfolu- Norocwa 
tion le Viceroi prit tous les petits ba- Vicrnors + 
timens qu’il put trouver , & ayant for- 
mé une armée de quatre mille Por- 
tugais , 1} alla chercher l'ennemi 
qui avoit un camp de trente mille 

mes ; avec lefquels il tenta -en 
vain d'empêcher la defcente. L’avant- 
garde Portugaife commandée. par 
Don Ferdinand de Menefes fils du 
Vicero!, ayant fait reculer les enne+ 
mis & gagné le terrain , tout le refte 
débarqua fans peine. Il y eut néan- 
moins un combat aflez vif, où en- 
viron quarante Portugais, parmi lef- 
quels fe trouverent quelques perfon- 
nes de diftinction, furent tués. L’ar- 
mée viétorieufe fit le dépit , pilla les 
Villes, & fur-tout les Pagodes , cou-- 
pa les bois de Palmiers, & defola les 
+térres. Après quoi le Viceroi content 

Tome IV, 
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de fon expedition fe retira à Cochin, 
À x x. de d’où il partit enfuite pour Goa, laif- 
J. C.. fant à Cochin Don Ferdinand de Me- 
2552. nefes fon fils avec cinq cens hommes, 
1553: & ayant fubftitué à fon neveu Don 
Dox Jzan Antoine de Norogna, à caufe d’une 
11.ROL  bleffure qu'il avoit reçuë dans cette. 
Me 454 derniere action , un autre Don An- 
Norocwa  toine de Noroona fils du Viceroi Dos. 
WISEROE  Garcie, pour commander à fa place 
l'armée de mer qui faifoit la courfe 
{ur la côte du Malabar. 

Cependant Louis de Figuéira qui 
avoit été envoyé avec cinq fuftes 
vers le détroit pour avoir des nouveles 
des des armemens des Turcs, ayant. 
daiffé échapper l’occafon de combat-\ 
tre un celebre Armateur Turc nom-* 
mé Zafar, qui couroit ces mers avec" 
cinq galiotes , le rencontra enfuite 
pour fon malheur. Figuéïra attaqua 
avec une valeur que le Corfaire ne 
put s'empêcher d'admirer ; maisayant 
été abandonné dans le combat par les: 
Capitaines de quatre autres fuftes, il 
fut tué, & fa fufte prife par l’ennemis 
Ces Portugais qui fuirent alors, firent 
‘voir qu'ils n’étoient pas de la trempe 
des hommes qui avoient combatux 
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fous les Albuquerques, & que les | 
Indes les avoient plus amollis, que An x. de : 
les foldats d’Annibal ne l’avoient été. J. C. 
des délices de Capoüe. L'un d'eux 1552. 
#'ofant plus retourner dans les Indes, 1553. 
alla fe rejetter fur les côtes del’Aby£ Dox J43 
finie, où 1l {e mit au fervice de l’'Em- !11. Ror, 
pereur d’Ethiopie. Les autresayanteu Dow 4z. 
À courage de revenir à Goa , furent Fond 
mis aux arrêts, & délivrés dans la Vicera 
fuite; mais ils vécurent toüjours de- 
puis dans le mépris de leur nation, 

qui ne fouffre pas les lâches. Ils eu- 

rent néanmoins peu après des com 

pagnons de leur infamie pour un cas 

tout femblable. 

Soliman Empereur des Turcs, l’ur 

des plus grands Princes qu'ayent eu 

les Mufulmass, enflé des profperités 

d'un long Regne, & des progrès ra- 

pides qu'il avoit faits dans les trois 

parties de l’ancien Monde, étoit ex- 
trémement attentifà avancer {es con 

quêtes du côté de l’Arabie & de la 

Perfe. La prife d’Aden l’avoit infini- 

ment flatté : prefque dans le même 

tems fes Lieutenants s’étoient empa- 

tés de la Baçore au-deffus de l’embous 

chure du Tigre & de l'Euphrate, ce 


Ni) 


À 
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qui lui avoit fait concevoir l’efperan- 


A NN. de ce de {e rendre maître de tout le Gol- 


JC: 


1652. 
LS 


phe Perfique. C’étoit fur la fin de la 
Viceroyauté de Don Jean de Caftro, 


que les Turcs étoient entrés dans cet-! 


Dox Jran te derniere place par la faveur de 
quelques Princes Arabes. Les Portu-. 


III Ror. 


Don ÂAzr- 
PHONSE DE 
NoROGNA 
VicERCI 


gais fentirent alors de quelle confe- 


uence 1l leur étoit de n’avoir pas 
q JOIE P 


pour voifin un ennemi aufli puiflant; 


mais 1ls NAME de prendre Les 


melures néceflaires pour l’écarter. La! 


prife de Carife, que le Bacha de la Ba- 
core enleva de la méme maniere par 
voie d'intelligence fecrere, les reveil- 
la. Le mal les touchoit alors de plus 
près. La place appartenoit au Roi 
d'Ormus. Ce Prince y perdoit un 


grand revenu, & devoit craindre pour 


l’Ifle de Baharen, 


Ce Prince donc, & Don Alvare 
de Norogna Gouverneur d'Ormus® 


| 


donnerent aufli-tôt l’avis de la prifes 


de cette place au Viceroi qui reçut en 


même tems des Ambaffadeurs du Roï 


de la Baçore, lequel conjointement 
avec quelques Princes Arabes eñne- 
mis des Turcs , avoit formé un camp 


UNS 


de trénte mille hommes , & le follici-" 


7 DANS LE NOUV: MONDE, Z. xiti. 149 
toit de fe joindre à eux avec promef- 
 ; que s’il lerétablifloit dans fa ca- AN x. de 
pitale, il lui cederoit la Forterefle de T, C, 
l'entrée du Port, & la moitié dure- 1557. 
venu des Dotianes, Flatté de cesof- 1553. 
fes auantageufes ; le Viceroi dépè- ni jus 
cha fon neveu Don Antoine de No- III. Ron 
\rogna ; à qui il donna douze cens  Dox AL 
hommes , fept galions & quarante Kérecwa 
-deux batimens à rames. VICEROL 
Don Antoine étant arrivé à Or- 

-mus, y prit encore trois mille hom- 

ne des fujets du Roi, qui furent 
commandés par Raix Seraph fon pre- 

mier Miniftre. La garnifon de Cati-. 

fe fe défendit bien pendant huit jours; 

mais voyant Les bréches faites , & ne 

fe trouvant pas en état de foutenir un 

aflaut , elle fortit de nuit fans qu’on 
s’apperçüt de fa retraite, que lorfqu'il 

n’étoit plus tems de la fuivre. La pla- 

ce ayant été prife ainft fans effulion 

de fang ; elle fut demantelée , parce 

que Raix Seraph ne voulut pas s’en- 

gager à là défendre , & à y tenir 
garnifon. La précipitation avec la- 
quelle on fit jouer les mines, fit 

qu'il en coûta la vie à quarante Por- 

tugais , parmi lefquels fe trouverenr 


N ijj 
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| plufieuts perfonnes de confideration... 
Axn.de  De-là Don Antoine fit route pour. 
J.C+ la Baçore, & il l'eût prife infaillible. 

1$52- ment, fans une rufe du Bacha qui y 
1553 commandoit. Car tandis que Dom: 
Dox J:44 Antoine attendoit à l'embouchure de 
1: Ron. ['Euphrate . la féponfe aux lettres: 
Brett nt qu’il avoit écrites au Roi de la Baço- | 
Noroëena  1©, & aux Princes Arabés fes alliés. 
Viesaoï cet homme habile, qui avoit occupé: 
rous les paffages par où 1ls pouvoient: 

avoir communication, furprit les let- 

tres de Don Antoine, & en contrefit: 

aufli-tôt d’autres au nom du Roi de: 

Ja Baçore & des Princes alliés, par où 

it paroifloit que tous ces Princes de 

même Religion que lui, s’entendoient: 

avec lui pour lui livrer Don Antoine 

&c tous les Portugais , & que pour ce- 

la même , ils avoient envoyé fes let- 

. tres originales. | 

Le Bacha fit lire ces lettres en public, 

de maniere que deux jeunes Italiens 

efclaves purent les entendre, les voir, 
& reconnoître le fceau & le caractere 

de Don Antoine. Ayant laiffé depuis. 
échapper ces deux efclaves à deffein,.… 
mais fans qu'il parüt favorifer leur. 

évalion , ceux-cife refugierent auprès. 


Des 
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de Don.Antoine , à qui 1ls donnerent 
avis de tout.Don Antoine & fon Con- 
feil foupçonnerent bien qu'il pouvoit 


y avoir quelque ftratagèmé de la part 


du Bacha, où quelque perfidie de la 


. part des transfuges. Mais ces trans- 


‘ 


fuges donnerent des pes fi mar- 
uées de leur bonne foi ; & reconnu- 


le fceau de Don Antoine ; confon- 
dus avec plufieurs autres, qu'on ne 


erut pas qu'il füt de la prudence de 


pañfer outre. Ainfi le Bacha obtint la: 
fin qu'il s’étoir propofée , & Don An- 
toine manqua la plus belle occafon 
du monde de prendre la Baçore, fans: 
qu'on pût lui imputer qu'il y eût ‘en 
rien de fa faute. | 

Le Bacha ne manqua point de don- 
ner avis aufli-tôt à la Porte de tout 
ce qui s’étoit paffé. Soliman ayant 


mis la chofe en déliberation dans le: 


Divan, donna enfuite des ordres d’ar- 
mer vingt-cinq galeres à Suez , dont 
il donna le commandement à un Of- 
ficier de réputation , nommé Pirbec. 
Celui-ci reçut ordre en particulier de 
faire toute la diligence pofñlble , de 
conduire les galeres de la mer-Rouge 
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Don JrAW 
HI, Ror. 


Dox A1 


yes PHONSE DE 
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TT — dans le Golphe Perfique , fans com-" 
AN N.de mettre aucune hoftilité nulle paït , 

J. C. fur-tout contre les Portugais, auf- | 

15$2+ quels il devoit au contraire tacher de. 

T$53: fe derober s'il étoit poñlible, jufques 

Dox Jzax à fon arrivée à la Baçore, où il trou-. 
HT. RO. veroit de nouvelles inftructions. Ces 
Ro PE inftructions envoyées au Bacha de la ! 
Norocxa  Baçore, portoient ordre à ce Bacha 
.ViceRpr, ! de joindre fes forces à celles de Pirbec, 
d'aller enfemble avec le plus de fe- 
ret qu'ils pourroient , mettre le fié- 
ge devant Ormus , & de ne point s’en 
défifter que la place ne fût prife. 

La nouvelle des préparatifs qu’on 
faifoit à Suez fe répandit bientôt juf- 
ques à Ormus , & enfuite dans les 
Indes , où elle caufa une grande ru-: 
meur. Cependant. Pubec fi la dili- 
gence qui lui avoit été prefcrite, mais 
1l exécuta mal fes ordres pour le refte, 
& foit qu'il füt piqué de jaloufie de 
ce qu’on le foumertoit au Bacha dela 
Baçore, foit qu'il fe laïflat emporter 
à l'envie de faire du butin , ou qu'il 
fe crût en état lui feul, d'exécuter les 
grandes chofes qui pouvoient lui être 
commandées , il alla tomber fur Mal, 


çate , & après dix-huit jours de fiége,. 


A 
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Jean de Lifbonne qui y commandoit 
avec foixante Portugais, lui livra la 
place, à des conditions que le bar- 
bare ne tint point , les ayant tous fait 
mettre à la chaîne , après leur avoir 
promis la liberté. 


A N x. de 
J. C. 
1552: 
ES 


Don JEAN 


Sur le rapport que firent les Cour- 11: Ror. 


vetes qu'on avoit envoyées à la de- 
couverte, de l’arrivée des Turcs à 
Mafcate , la confufon fut fi grande 
à Ormus , que la Ville fut prefque 


Don Ats 


\ PHONSE DE 


NOoROGNA 
VIiCEROI» 


aufhi-tot abandonnée. Les plus riches : 


habitans fe reurerent à l’Ifle de Quei- 
xomé, ou dans les terres, mais avec 
tant de précipitation , qu'ils laifferent 
la plus grande partie de leurs effets. 
Pour ce qui eft du Roi, il fe mit à 


à couvert dans la forterefle , avec fes 


femmes, fes enfans & fes principaux ; 
Miniftres. Don Alvare de Norogna 
avoit bien muni la place, & fe‘trou- 
voit avoir près de neuf cens hommes 
pour la défendre. 

… Pirbéc arriva peu de jours après 
& trouvant la Ville defemparée , 1l [a 


pilla & la ruina. Il commença en- 


fuite le fiége de a Citadelle, tira fes 
lignes , éleva fes redoutes , dreffa fes 
batteries & fitun grand feu de canon. 


+ 
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——— On lui répondit de la place avec [& 
A NN. de mèmevigueur, & encore plus de fuc=. 
J. C+  cès,par l’habilité d’un maître canoniet 
E$$2- qui pointoit fi jufte, que donnant dans: 
F$$3. Ja bouche du canon ennemi, il en fit 
Dox Jrax Éclatter plufieurs en piéces, & en de: 
NT, RO. monta plufieurs autres. 
gites Li Les deux partis ennemis ne con- 
Norocna noïtfloient pas leurs forces Pirbec: 
VieERON  croyoit les Portugais beaucoup plus! 
| foibles, & les Portugais penfoient les 
Turcs bien fuperieurs à ce qu'ils é-: 
toient , felon l'ordinaire de ceux que: 
Ja peur faifit, & qui fe groffiffent toû= 
jours à eux-mêmes les objets. Dès. 
qu'ils en furent inftruits de part &. 
d'autre, Pirbec vit bien qu'il ne fe- 
roit que des eforts inutiles , & Dour. 
ÂAlvare de Norogna eut bien de las 
peine à contenir fon monde par les 
peu de fubordination qu'il y avoit. 
dans la malice Portugaife, accoütu=w 
mée à fe mutiner quand la prudence 
vouloit mettre un obftacle à l’ardeur. 
téméraire qui l’emportoit dans les” 
occafions d'acquérir de la gloire: 
Avant que de lever le fiége, Pir-, 
bec envoya un trompette aux portes 
de la Citadelle, pour traiter de les 


» 


DANS LENOUV. MONDE, L.x1T1. TS 
#ançon des Portugais pris à Mafcate. — 
Cetromperte étroit un Comite Italien, À NN. de 
qui conduifoit avec luila femme de J.cC. 
Jean de Lifbonne: & deux vieillards, r$ç2. 
à qui elle avoit été confiée, & qui r553° 
avoient été pris avec elle dans une Dox jrax 
Terrade , où {on mari l’avoit fait em- 11. Roi. 
‘barquer avant le fiége pour la fauver. ane 
Pirbec en faifoit un prefent par poli- Koxocna 
tefle au Gouverneur , aufli-bien que Vienon 
de deux Matelots qui étoient reftés 
pris entre deux rames de la galere 
qui avoit donné chafle à une des 
courvetes de:la découverté. 

Don Alvare, qui ne fçavoit pas 

la néceflité où s’éroit trouvé Jean de 
Libonne, & qui lavoir forcé de fe 
rendre , ne voulut point racheter les 
prifonniers,ni accepter le prefent que 
Pirbec lui faifoit de cette femme & 

des vieillards ,, pour punir en elle fon: 

mari de fa lacheté. Pour ce qui eft 
des matelots qui n’étoient pas coupa- 
bles , il les reçut & reconnu le pré- 
fent par d’autres qu’il envoya au Gé- 
néral, & dont Pirbec fut très-fatis- 

fait + mais comme de {on côté , if 

erut honteux de reprendre un don: 


qu'il avoit offert , il fit expofër {ur La 


Èn: 


+ 
r 
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7". plage la femme & les vieillards , qui 
À NN. de furent en cette occafon plus obligés. 
JC. aux fentimens d'honneur de ce Turc! 
1552: qu’à l'humanité du Gouverneur. Pir- 
1$$3+ bec fit voile pour l’Ifle de QueisA 
RE OUUTAr xomé. . Il n’y étoit point attendu. IP 
Ar fit un butin immenfe, & de-là con 
mogx TT tinua fa route vers la Baçore. : 
Norocxa Le Viceroi averti par bien des en 
VicERO droits differents de la marche des! 

Turcs, & enfuite du fiége d'Ormuss, 

fe difpofa à aller en perfonne pour 

le faire lever , & combattre la flote 

Ottomane. Celle fur laquelle 1l s’em- 

barqua étoit de quatre-vingts voiles, 

parmi lefquelles 1l y avoit trente gros 

Vailleaux. Mais à peine fut-il arrivé 

par le travers de Diu, qu'il reçut des 
lettres très-détaillées de Don Alvare, ! 

qui lui apprenoit la levée du fiége & 
la retraite de Pirbec. Sur cela ayant: 

affémblé fon Confail, on y jugea à 

propos, que le Viceroi rebrouffat che- 
min, &onajoûta, qu'il fufhloit d'en, 

voyer uneefcadre pour garder les sor- 

ges du Golphe Perfique. Le Viceroi 

revint donc à Goa, & envoyafonne- 

veu Don Antoine de Norogna, avec 

douze Galions & vingt batimens le- 


: 
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gers ; avec ordre de croifer dans ces 
gorges jufqu’au mois d'Avril, après ANN. de 
quoi il devoit aller relever Don Al- J:C, 
vare de Norogna dans fon gouverne- 1552. 
ment d'Ormus , & laierlecomman- 1553. 
dement de fon Efcadre à Diego de Do Jran 
Norogna Corcos. Ar à 
Lt D'un autre côté le Bacha de la Ba- eos HE 
gore porta fes plaintes à la Porte, fur Norocwa 
la conduite de Pirbec & fur fa aef- VisEror 
obéiffance. Pirbec n'ignorant pas le 

férvice que le Bacha lui avoit rendu, 

ne jugea pas à propos d'y attendre la 

réponfe d’une Cour ; qui fait peu d’é- 

tar de la vie de fes Généraux. Il fe 

perfuada , que comme il s’étoit fait 

riche de plus d’un million d’or , fon 

argent lui ouvriroit les portes à la cle- 

mence du Prince, & qu'il en feroit 

quitte pour un nombre de bourfes , 

& les préfents fecrets qu'il feroit aux 
Miniftres. Etant donc reparti avec 

tout fon butin qu’il mit fur trois ga- 

leres legeres ; il arriva en peu de tems 

à Suez , ayant échappé à la flore de 

Don Antoine de Norogna qui le gué- 

toit, & à celle de Don Pedre d'A2 
taïde Enfer, qui croifoit vers le dé- 

groit de la Méque. De-là étant paifé 


- 


" 

s | 
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—— à Conftanuinople avec la mème dili=s 
ANN. de gence , il y arriva , trop tôt malheu-« 
J- C. reufement pour lui ; car le Grand-« 
1552 Seigneur qui faifoit plus d'état de lo" 
_15$3* béïflance qu'on devoit à fes ordres: 
Dox Jrax que de tout le refte, lui fit couper la 
JII. RO. tète 


Dre" … Un mois avant l’arrivée de Pirbec 
Noroëxa à Conftantinople, on y avoit eu une 
VicEkOk | srandeallarme quihâta fa perte.Certe 
allarme avoit été caufée par les nou- 

velles qui y étoient venuës , en mè- 

me-tems de la Bacçore & du Caire, 

de deux puiffantes flotes que les Por- 

tugais avoient mifes en mer, dont l’us 

ne devoit croifer dans le Golphe 
Perfique, & lautre vers le detroit de 
la Méque, fi bien que le Grand Sei-, 

gneur appréhendant pour le Tombeau 

de Mahomet fit partir fur le champ 

+ un Officier ; avec ordre d’aller pren 
dre à la Baçore quinze galeres de la. 

flote de Pirbec, & de venir garder 

les gorges de la mer-Rouge. Cet Of: 

ficier nommé Morad-bec, étoit le 

mème qui avoit cté obligé d’aban- 

donner le pofte de Catife à Don An- 

toine de Norogna. L’envie qu’il avoit 

de réparer fon honneur , lui ft follis 
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£iter cette commiflion à Conftanti- 
nople auprès du Grand- Seigneur , À N x. de 
& il l’obrint par la faveur & la pro- J.C. 
te@ion de quelques Bachas fes amis. 1552. 

Morad-beg fit une diligence des 1553. 
lus extraordinaires pour fe rendre à Don Jran 
la Baçore , où il arriva {ur La fn de 11: Ror. 
Juillet 1552. I mit aufli-tôt en état au et 
les quinze galeres, qu'il fournit de Konocra 
provifons , de la meilleure artillerie, V1#Rox 
& des plus beaux hommes. Diéso de 

Norogna de fon côté, qui avoit fuc- 
cédé à Don Antoine, & réüni à fa 
flote celle de Don Pedre d’Ataïde, fe 
mit en mer au commencement du 
même mois. Ses Courvetes lui ayant 
appris le départ des galeres de la Ba- 
gore , 1l leva l’anchre , & palfant de 
da côte d'Arabie à celle de Perfe dans 
le Golphe Perfique, il Les joignit,& fe 
mit à Les canoner,fans ofer cependant 
<n venir à l’abordage, parce qu’el- 
les rangoient de trop près la terre.Les 
galeres d’autre part répondoient pat- 
faitement bien de leur artillerie & de 
eur moufqueterie, de maniere que 
le galion du Général percé à fleur 
d'eau, couloit bas, & qu'il fut obli- 
ge à la priere de fes Officiers, de paf- 
£er fur un autre bord, | 
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—— Pour furcroit de malheur, le vent" | 
ANN. de étant tombé fur les dix Hénte du. 
J.C. matin, toute cetteflotefe trouva dans” 
152. un Calme plat, les vaifleaux écartés” 
1553. les uns des autres , fans pouvoir ma-* 
Dox Jeax nœuvrer ni fe Roth Morad-beg# 
me de profitant de fon avantage , inveftit le! 
ce ME oalion de Gonçale Peréira Marrama-# 
Norocwa que, qui fe trouva féparé des aitééd) 
WiGERO! d’une portée de canen. Les Galeres! 
l'ayant environné , firent un fi grands 

feu fur lui qu elles le ÉHblérente lui 
emporterent tous fes plats Bud 1 fe 
mature , fon Chateau d’avant & de“ 
poupe ; f bien qu 11 ne lui reftoit queï 

la carcafle. Peréira fe défendoit com- 

me un héros, & animoi tout fon, 
monde, dont il #’y avoit perfonnew ; 

qui ne füt couvert de bleffures com 

me lui. 

Pendant ce tems-là , Diégo de No 
rogna fe défefperoit , A s’arrachoit la” 
barbe & les cheveux , £e ; jettoit con-« 
tre le pont comme un homme hors 
de lui-même. Le vent ne fraichit ques 
{ur le foir. Morad-bes content de fa 

- journée , battit en retraite , & repas 
gnal Euphrate , où la flote Portugaifes 
ne put le faivre,êc Norogra fut obligé, 


{ de 
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de retourner à Ormus, fans avoir fait _— 
autre chofe que de forcer un vaif- À xx. de 
Æeau , que Pirbec avoit pris fur les ‘J.C. 
Portugais , à s’échouer & fe brifer. 1552. : 
…. Quelque belle que füt l’aétion de 1553. 
Morad-besg , la Porte lui fçut mauvais 1554 
gré de n'avoir pas paflé outre, pour Dox Jean 
aller au lieu de fa deftination. Ale- HI: Ror. . 
“chelubi fameux Coïfaire accrédité Don Az- 
dans cette Cour ; homme puifflam- Koxoens 
“ment riche , & quiavoit été receveur Vicznor. 
des Finances au Caire, voulant avoir | 
cette commiflion , blâäma hautement 
Je choix qu’on avoit fait de Morad- 
beg , difant : » qu’on ne devoit pas 
» avoir attendu autre chofe d’un hom- 
>» me qui avoit fi mal défendu Catife . 
» & l’avoitabandonnée fi lachement.» 
La faveur & le credit qu'il avoit, 
ayant fait jeter les yeux fur lui, pour 
réparer les fautes de fes prédéceffeurs, 
AH fe rendit à la Bacçore, 

Don Ferdinand de Menelfes, fils 
du Viceroi, qui avoit été envoyé 
cette année 1,54, pour croifer vers 
JL détroic de la Mêque , avec ordre 
de revenir après un certain tems À 
Ormus, pour avoir l'œil fur ces ga 
Jeres , Gt fi bonne garde , qu'il fut 

Tome IF, ; 
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inftruit à propos de leur marche: 8e: 
AN. de Bernardin de Sofa qui avoit fuccedé: 

J. C. À Don Antoine de Norogna dans. le: 
1$$3- gouvernement d'Ormus, fe concer- 
1554 ta tellement avec le Général , qu'a 
Don Jean près que les galéres furent entrées: 
til. Ror dans le Golphe Perfique, Sofa. alla. 
Dow Az- OCCUpEr l'embouchure de l’Euphrate 
Fons PEsavec un galion, & quatre ou cinq: 
Vicexor,  vaifleaux marchands, qu'il avoit at= 
més à fes dépens, afin de leur fermer: 

le paffage & lefpérance du retour ; 

fappofé que Don Ferdinand pt leur: 

couper chemin , & les obligeit à re- 

brouffer. 
Cependant les galéres paflerent Île: 
détroit d'Ormus, & entrerent dans: 
Ja Mer d'Arabie. Don Ferdinand s’é= 
tant mis à leurs troufles les accula* 
vers Mafcate,. où il leur prefenta la: 
bataille. Alechelubi fembloit l'éviter;: 
& rafoit la terre le plus près qu'il 
pouvoir. L'armée. Portugaife le te 
hoit comme enfermé. Toute la diff 
culté confiftoit à doubler un Cap: Ale 
chelubi le doubla avéc les neufs pré 
micres galéres malgré le grand feu 
des Portugais , mais les fix autres, 
refterent coupées. Elles furent aufli- 


= 


! 
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tôt abordées par les Caravelles, dont 
quelques -unes allerent EE é- ANN.de 
-choüer dans l'intention de les acro-  J.C. 
cher. Enfin après uncombattrès-fan- 1553. 

_glant elles furent emportées. Après 1554. 
cette perte, Alechelub1 n’ofant plus Don Jean 

tenir la route de Suez & de Conftan- II. Ror. 

“inople, où il auroit payé de fa tête, Don Kat 

fic celle de Cambaïe , toüjours fuivi Norocexa 

par les Caravelles , qui ne cefferent Viczses 
de lui donner chafle. Sept de ces ga 

 leres étant entrées dans le Havre de: 
Surate, y furent enfermées. par Je- 

rome de Caftelblanco ,. Nugnes de 
Caftro , & Manuel de Mafcaregnas , 
qui les tinrent bloquées ,. jufques à 
ce que par un concert fait avec Ca- 

_racem: Commandant de Surate ,.elles: 

_ furent demembrées & mifes en pie 

ces, fous le’ gouvernement de Fran-- 

çois Baretto. Les autres. deux pour- - 

fuivies par Don Fernand de Montroi. 

& Antoine de Valadarés, furent for-- 

ces d'aller s’échoüer à la Côre de: 

Daman & de Daru, où elles fe bri- 

ferent. En forte que de ces quinze ga 

léres 1] n’en échappa pas une , & Don: 

Ferdinand de Menefes par cette belle: 

_viboire ,, répara bien la mortificatiois 

©- 1j 
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J. C. gé de fe retirer avec honte & avec. 
1$53* perte. 
1554. 


Dox JEAN ; 
Ji. Roi.  loient entierement le commerce, de 


Dox Az- maniere que les Vaiffeaux dela Car- 
PHONSE DE oailo 4 fair 1 - cl Es 
Noroewa  Saifon ne pouvoient aire eur charge, 
Vicsnor,  & étoient obligés de s’en retourner 


freate à vuide, ou à fe fretter poux 


qu’il avoit reçuë devant la Ville d'Of« 
AN. de far, d'où les Fartaques l’avoient obli-. 


Les Princes alliés du Malabar é=. 
F ne $ 4 
toient toüjours en armes , & défo-. 


es intérêts des Particuliers, ce qui | 


failoit grand tort aux affaires de la: 


Couronne. Le Viceroi en ayant reçù : 


NE 


de fortes plaintes lorfqu'il arriva à 
Baçaim , à fon retour de Diu , & de 
Pexpedition d’'Ormus, dépècha à Co- 


chin François Baretto, pour répri- | 


met l’audace de ces Princes. Baretto 
fit tout ce qui dépandoit d’un habi 


le homme, mais un feul Capitaine 


 Mälabare de Nation, & Chrérien de 


profeflion , nommé Vafco , mit toute 
fa prudence & toures fes forces en 


échec. Comme le voifinage de Co- . 


chin confifte dans des terres noyées , 
& dans une infinité de petits Iflets, 


formés par de très-petits canaux, cet! 
homme qui en fçavoit très-parfaité= 
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ment le labyrinthe, y faifoit le me- 

tier de Partifan avec de petits caturs À NN. de 

armes,couroit fur tous les bateaux qui JC. 

portoient les épiceries & s’en empa- 1$$3° 

roit. On avoit beau le chercher, 1l 1554: 

Échappoit par tous ces défilés,avec un Don Jsan 

tel bonheur qu’il fe trouvoit par-tour M-R02 

où il y avoit un coup à faire, & s’éva- ,, DON AE 

ñoüifloit aux yeux de tous ceux qui Norocna | 

le cherchoient, ce qui mettoit Ba- Ÿ1FA9r.: 

retto au défefpoir. | 
Vers le mème tems un Pirate Turc, 

ayant obtenu des Provifions du Za- 

morin pour faire la courfe , arma qua- 

torze batimens, & alla tomber {ur 

les Paravas à la Côte de la pêcherie, 

où faint François Xavier avoit formé 

une fi belle Chrétienté. Il avoit pris à 

Punical , où commandoit Manuel Ro- 

drigués Coutigno, qui avoit fous lui 

une garnifon de foixante-dix Portu- 

gais.Ceux-ciaprès avoir fait en braves 

gens tout ce qu’ils avoient pü,s’étoient 

retirés chez un Naïque du voifinage , 

qui violant à leur endroit la foi publi- 

que, les mit tous dans les fers. La 

nouvelle de cette difgrace étant ve- 

nué à Cochin , y excita la compal-, 

fion de tout le monde pour cette pau 


” 


sé 


He 
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vre Chrétienté,que le Corfaire tyrans 
‘AN N. de nifoitencore,par rapport àla Religion: 

JC. plus que dans fes biens. On ne fça= 
1$$3. voit quel remede apporter à ce mals 
1554 le thréfor étant éprufé , & la Cham 
Don Jzan bre hors d’érat de faire un armements 

HTRor. Gilles Fernandés Carvallo encore 
AR AE tout brillant de la gloire qu'il venoit 
Noroena d’acquerir à Malaca , qu'il avoit fau 
Vteaoei tue par la belle victoire qu'il avoit 

: 4 

- remportée fur les Javes , s’offrit avec! 
beaucoup de zéle à faire l'armement! 
à fes depens , pourvû qu’on lui four 
nît les Vaifleaux. On les lui fournit $! 
{es liberalités firent le refte , & il fut 
bientôt prèt.. L’ennemi qu'il rencon= 
tra eut d’abord fur lui un avantages 
Le vaiffeau de Laurent Coëllo toucha 
fur une pointe que Carvallo re püt, 
doubler. Tous ceux du Vaifleau fu+ 
rent pales au fil de l'épée à fa vûe s 
fans qu'il püt Les fecourir ; mais nom 
pas fans venger eux-mêmes leur morts, 
tous ayant combattu en défefperés: 
Le jour fuivant , qui fut celui de l'A 
fomption ;.le Corfaire lui offrit luts 
fnème le combat. On fe battit de part! 
& d’autre avec tout l’acharnement 


poflible ::mais Carvallo fur tellement: 


a 
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vainqueur,que les ennemis furent en- —— 
tierement détruits.Le Naïque perñde À NN. de: 
en fut plus facile à s’accorder fur la  J.C. 
rançon de-fes-prifonniers, & Manuel. 1553: 
Coutinho: rétabli dans fon pofte, re- 1554. 
gouvra auflt une grande partie des Don Jr4w- 
effets que le Corfaire lui avoit en-11l: Ro. 
levés. Dont 
| Le peu de fuccès qu’avoit Baretto NoxocxA 
à Cochin ; obligea le Viceroi à y paf- Vis#ser- 
fer en perfonne. IL mit en mer pour 
-cér effet une puiffante flote; &c à pei- 

ne futl fous voiles , qu'il fut joint 

par celle de Diego de Norogna qui: 

revenoit d'Ormus, & conduiloit avec 

foi Gonçales Peréira Marramaque ;. 

lequel s’étoit fi bien défendu contre: 

les galeres de Morad-beg: On tint die 

vers confeils pour fçavoir de quelle: 

maniére on poutroit s’y prendre pout 

ranger les Princes conféderés, & on: 

conclut de faire le dégat dans certai- 

nes Ifles du Prince de Bardelle, qu'on: 

appelloit les Ifles noyées. On Île fit 

avec tout l’acharnement & toutel’az 

nimofité la plus envenimée: Gemes. 

de Sylva fut laiffé pour continuer la: 

guerre après le départ du Viceroi. 

Celui-c1 fit Les chofées avec moins de: 
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monde , & plus d'avantage peut-être 
A NN. de parce qu'il y apporta plus de modérat 

J: C. tion & moins de violenec. Il oblige 

1$$3. lFennemi à demander la paix qu'on: 

1554. lui accorda, aux conditions qu'on 
. Don Jan voulut lui impofer. di 
ne Fo À peine les affaires étoient-elles f- 
one Dr nies de ce côté-là , qu'il s’en éleva dé 
Norocxa nouvelles d’un autre côté. Sultan: 
VISERO,  ]fahmud Roi de Cambaïe, devent 
odieux par fes tyrannies , fut aflañis 
né par un des Seigneurs de fa Cour; 
en qui il avoit le plus de confiance 
Un enfant fut élevé après lui fur le 
Thrône. Madre-Maluc s’empara de 
la Régence & de la rutele de ce Prin- 
ce. Pluñeurs Seigneurs mécontens en 
prirent l’occalion de fe foulever ; poux 
fe rendre indépendants. Abix - Can! 
Abyflin de Nation, qui commandoi 
à Novanaguer pour le Roi de Cam 
baïe , dans le diftriét de Diu, futun 
de ceux-la : & au lieu qu’en bon po= 
hitique , il eüt dû fe faire un appui 
des Portugais qu’il avoit à fa main, 
il commença à les inquiéter.f£es plain<h 
tes qu'on lui en porta ne l'ayant pas! 
Corrigé , on en vint aux voies de fait 
Don Ditgo d’Almeiïda Gouverneuts 


% 
\4 


ps 
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de la forterefle , fit une irruption dans — 
la Ville à la rète de cinq cens hom- À NN. de 
mes ; La pilla, la faccagea, &larem- JC. 
plit de fang & de carnage, Abix-Can 1553 
devenu plus fage par cette exécution 1554. 
militaire , rentra un peu dans lui-rnè- Lor Jzax 
me , demanda grace, l'obtint, & fe 1: Kot 
montra pendant quelque :tems auffi 0x an 
gracieux , qu'il Pavoit été peu. : NOROGNA | 
Don Diego d’Almeïda ne: faifoit VISER0E, 
que d’entrer dans ce gouvernement, 

uand il fut dépoffedé par un ordre 
de laCour.Un bienfaitqueleRoi lui a- 

voit accorde, mais avec quelqüerepro- 
che;l’avoit pique. Il étoit déja embar- 

qué,& prèt à fortir du port de Lifbon- 
ne. JIleut la hardiefle d’en écrire aw 
Roi-même , d’une maniere qui ne 
<onvenoit pas à un fujet. Le Roi ne 
voulut pas l’en punir alors. 11 le laif 
{a partir. Mais Fée fuivante il en- 
voya ordre au Viceroi de le priver de 

tout emploi, 8 deduifignifier de fa - 
part, qu'il l’avoit fait rayer de def- 
fus la Jifté de fa maifon & defes Of. 
ficiers, Bel exemple pour apprendre à 
tout fujet ; idans quelle, modeftie il 
doit fe tenir ; par rapport à fomSou- 
MéAinnge in e) Silaguoi 42e, 

 Tomelr, SLR 
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ss :: Don Diégo de Norogna Corcos 
À x x. de qui avoit fuccedé à Almeïda, ne fut” 

TCL par plus patient que lui. Les Maures," 
1653. & fur-tout les Abyffins Renégatss 
1654 ayant recommence leurs infolences ,w 
ébox Jran 1 fortit avec fix cens hommes , & less 
HT. Ror.  obligeade defemparer la Ville. Cid= 
Don At- Elal qui y commandoit pour Abix# 
PHONSE DE D RR TU EUR “C1 
Norocns Can, s’y toit fortifié dans un pofte 
Yisnor  afflez bien défendu ; mais le pofte prètu 
à être forcé, fut rendu à compofition;; 

_ & les affiegés furent heureux d’en être: 

fortis la vive fauve.Abix-Can accou-« 

rut au fecours des fiens avec quatres 

imille hommes , trop tard pour eux 

& affez-rôt pour troubler l’avantages 

que Norogna venoit de remporter 

Gar Don Diégo ayant envoyé au-des 

vant del’ennemiFernand de Caftag= 

nhofe ; avec fix vingts hommes pouf 
l'arrêter, celui-ci partit en étoutdi, 
fans attendre qu’il eût avec lui tout 
fon monde, Trois cens chevaux qui 
faifoient l'avantgarde ennemie, le: 
rent tellement en defordre, que fe 

battant en retraite , il fe vit réduit 4 

dix - fepr hommes , qui furent tous, 
égorgés avec lui, Diégo de Nerogt 
fur cette nouvelle, fe laiffant rrants 


= *? 


DANS LE NOUV. Monpe, L. xxir. 174 


porter à la colere & à une aveugle té- 
mérité , Louis Cabral facteur le faifit 
au corps, le priant de confiderer le 
peril où il alloir s’expofer lui & la 
Ciradelle. » Si je péris,dit-1l brufque- 
à ment, que m'importe de ce qui ar- 
# rivera après moi » Cette parole in- 
confiderée , & dite dans Île feu de 
Paction , lui couta la Viceroyauté des 
Indes. Car ayant été rapportée en 
Cour , lorfqu'il étoit queltion de lui 


pour cette place, elle l’empècha d'y 


étrenommé. Cependant Don Diégo 
étant forti, & ayant fait charger les 
trois cens chevaux , ils fe retirerent. 
Lui-mêème un peu revenu de fon em- 
portement , fic fonner la retraite, & 
après avoir fait ruinef le pofte que les 
ennemis avoient fortifié , 1l fit fermer 
les portes dela Valle ;:difpofa du mon: 
de & de l'artillerie furiles remparts, 
& par-là rompit toutes les mefures 
d’Abix-Can, qui fe prefenta le len- 
demain très-inutilement. 

+ Don Alphonfe de Norogna avoit 
tenu letimon des affaires pendantqua: 
tre ans , fans avoir repondu à lahau- 
te idée qu'onen: avoit. conçué quand 
Ja Cour lui envoya un fucceffeur,dout 

; i HU 
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— ]e mérite écoit capable de faire om=. 


A NN. de bre à tout autre. C’éroit Don Pedro: 


J.C.. 


F5" 
IS S4 
“Don ‘JEAN 

TTL. Ron: 


Don PEDRO 
MaAscA- 
REGNAS 
ViCEROI 


Mafcaregnas, gendre de cet autre Pe- 

dro Mafcaregnas qui AVOIT CONCOUTU 

pour le gouvernement des Indes avec, 

Lopés de Sampaïo , & qui après avoit. 

été long-tems la terreur des Maures 

en Afrique , dans le gouvernement. 

_d'Azamor , vint enfin faire naufrage, 

fur les côtes de Portugal , & perir où. 
il croyoit trouver fon f{alut êc fon 
repos. 

La Viceroyauté des Indes, qui pou- 

voit être pour tout autre une grande, 
récompenfe, fut pour celui-ci une dif. 
grace & une efpece d’exil, Chargé de | 
 Péducation de lInfant Don Je ean ; | 
héritier de Portugal, le caractere des . 
fes vertus: s’accommodant peu avec 
l’âge d’un Prince qui commençoit à 
prendre Peflor , il deplut par l endroit 
qui devoir lui bte un merite auprèss 
du Roi. Les Indes ouvrirent une por- 
te honorable pour l’éloigner. Il s’ex-! 
‘cufa- fur fon âge de foixante-dix ans, 
Ses: crepréfentations & les larmes de: 
fonépoufe furentinutiles ; & il fallu 
fe faire un nouveau merite de k 
ohéiffance, 
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* Il arriva à Goa pour y mourir un 


are ée 


an après être entré en poñleflion de fa À x x. de 


Viceroyauté. Et comme dans ce peu 
de.tems il ne fit qu'entamer les affai- 
res que François Bàretto ; qui prit le 
Gouvernement après lui-par l'ordre 
des fucceflions ; fut obligé de pout- 
fuivre, je finirai 1ci ce qui le regarde 


TC, 
1553 
1554. 


Dow: }ExN 


III, Ror. ! 


Don PEURO 


ASCA- 


par l'éloge dé ce grand homme , le-nsonss 
quel laifla après lui la réputation d’a- Viceror. 


voir été un des Cavaliers des plus ac- 
complis , un des plus grands Capitai- 
ñes ;, un Ambaffadeur des plus magñi- 
fiques ; une des meilleures têtes pour 
le confeil ; un modéle des vertus pro- 
pres à élever un Prince, à trop de 
gravité près, & un Chrétien fi exact à 
tous fes devoirs , que l'envie même 
ñe trouvoit rien à reprendre en lui. 
Un trait feul prouvera la magnificen- 


ce de fes Ambañflades. On rapporte 


de lut ; qu'ayant eu l'honneur de don- 
ner à diner à l'Empereur Charles- 
Quint, à la Reine de Hongrie fa 
fœur ; &\à plufieurs autres Princes 
& Seigneurs de cette Cour, tout le 
bois qui fut brûlé dans les chambres 
&c dans les cuifines éroit de bois de 
canelle. Ses Ambañfades furent en- 
sie | Pic 


Î 
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=———— core plus uriles que fplendides , en“ 
A NN. de ce que ce fut lui qui procura faints 

J. C.  FrançoisXavier aux Indes.Etles Indes 
1553. pour lui en marquer la réconnoiflance 
15$4. qu'il mérivoit , avoüerent que fi fon 
Don Jsan Gouvernement eût duré plus long-« 
HROE  tems, il y auroitretablitoutes chofesk 
2x0 fur le piéd où elles devoient être pour« 
Gouven- Je bien de la Religion & de l'Etat. M 
dure Baretto étoit digne par fa hautes 
_ maïflance, & par fes vertus du poftes 

où il entroit ; & le choix quela Cour” 

avoit fait de lui fut applaudi avec jus 

tice. La premiere chofe qu’il fit en fut, 

la preuve. Car il prit d’abord fous far 
protection toutes les créatures &c less 
domeftiques de fon prédécefleur , 8e. 

confirma tout ce qu'il avoit fait 

Exemple d'autant plus beau, que jufs 

_ ques alors on ff’en avoit point eu dé 
femblable. 5 22 
La douceur qu’il goütoit dans les 
premiers complimens fut troublée paf 
un accident qui lui donna beaucoup 
de chagrin. La veille dela faint Jean 
une fufée tirée au hazard tomba fé 
les galions qui étoient dans l’Arfenalÿ: 

& étoient couverts de paille. Le fe 

y prit avec tant de promptitude , 86 


L 
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fut fi bien fecondé par le vent, qu'il 


en brüûla dix. Baretto. y accourut , & 
fittout ce qui {e put humainement 
en cette occañon. Il anima tout le 
monde par fes liberalités 8 par fes 


tendre à tout le refte de la flote. Ces 
dix galions étoient l’efperance detou- 


Co 5] 
… s 


ANN. de 
Fc) 
15 4 


dres. Et s’il ne put empêcher tout Dox Jran 


le mal, 1l l’'empècha au moins de s’e- H- Ro. : 
FRANÇOIS : 
BARETTO. 


GOU vER + 


te l'Inde. 0 shit: MUR 
1 


parer la perte, & il le fit fi bien , qu’à 
Ë fin de fon Gouvernement , qui fut 
de trois ans, il avoit la flore la plus 
belle & la plus nombreufe , que les 
Portugais euffent encore eue dans ces 
Contrées On foupçonna l’Idalcan 
d’avoit fait ce coup; mais on n’en 


eut jamais de preuves , & depuis où 


en découvrit l’auteur innocent. 
L’Idalcan étoit alors en guerre avec 
les Portugais, & avoit lieu d’en être 
mécontent. Il les avoit toûjours affez 
ménagés , & ceux-ci Favoient toù- 
jours facrifié aux lueurs d’un plus 
‘grand intérêt. Ses fujets mécontens 
de lui s’étoient foulevés du tems du 
Viceroi Don Pedro Mafcaregnas , & 
pour avoir un motif de colorer leur 
revolte , ils avoient envoyé vers lui 

| P ii 
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une Ambaflade , afin de lui deman- 
A NN. de der Meale-Can, qu’ils vouloient “el 
J.-C. tablir fur un Trône ufurpé par l’Idale 
“155$. can. Meale retenu à Goa dans unes 
Do Jzan honnète prifon fatté de l’efperance 


-Roï. de regner, cédoit le territoire de Cons 
FRANÇOIS » ! 4 
Barsrrg Cam & toutes fes rentes ; qui mon 


Gouver- . toient à un million d’or. Un profit fi 
PR. ébloiiffant, fit qu'on accepta les pro=# 
politions desConjurés,& Meale fut dé-. 
claréRoï de Vifapour.On envoya d’a-" 
bord des troupes pour fe faifir de Pon- 
da, dont le Gouverneur n’entroit pass 
dans la conjuration. La place fut aban- 
donnée à leur approche après un 5 
ger combat; & Meale b mené à. 
Ponda avec route la magnificence pof=" 
fible: par le Viceroi en perfonne , & 
confioné entre les mains de fes Par 
tifans qui le conduifirent à Bilgan, 
où 1ls le couronnerent avec beaucoup: 
de pompe felon leurs ufages. ‘4 
La mort de Mafcaregnas ayant fui- 
vi de près cet évenement , Barett 
{e rendit à Ponda ; où Meale vint auf: 
fi de fon côté pour confirmer le trai 
té fait avec le Viceroi. Le Gouver= 
| | ‘neur après cette entrevûé revint à 
Goa, laffant Don Fernand de Monts 
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roi dans Ponda pour le garder , & — 


Don Antoine de Norogna neveu de 
Don Alphonfe pour s'établir dans les 
terres du Concam, & en percevoir 
les droits, ce qui le commit avec un 
Officier de lIdalcan , qui y étoit pour 
lever les mêmes droits, & fur lequel 
‘il remporta quelques legers avanta- 
Nges. 

La fortune de Meale paffa comme 
unéclair. L’'Idalcan ayant gagné Inel- 
“maluc Chef des conjurez, celui-ci fut 
fur le point de le faire mourir ou de 
Je livrer. Mais Calabatecan , entre fes 
mains de qui Meale avoit été remis 
par le Viceroi, lui parla fi fortement, 

qu’il empècha l'effet de cette trahifon. 


ANN.de 
FC 
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Don JEAN 
ÎTI. Roi. 


: FRANÇOtS® 
BARETTO 
GOUVER= 
NEUR 


Cependant lIdalcan rebuté des len- 


teurs d’Inelmaluc, follicitoit fous 
main le Roi de Narfingue de lui don- 
ner du fecours. Ce Prince avoit vou- 
lu entrer dans la conjuration pour fe 

venger de l’Idalcan ; mais les Conju- 
rés n’avoient pas voulu de lui, dans 
da crainte qu'étant trop puiflantilne 


3 


fe rendit maître de tout. Le Roi de . 


‘Narfingue choqué à fon tour contre 
eux, mit fur pied une puiflante armée 


en faveur de l’Idalcan, & la donna à 


# 
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7" commander à un defes freres. Celuisw 
Ann. de ci ufa de tant de diligence , que les 


TC 
ESS 


Conjurés furpris & vaincus, avan 


que de fe trouver en état de faire tè-" 


-_ Don Jzax 1€, fe feparerent & fe retirerent cha 


111. Ror. 


FR ANÇOIS 
BARETTO 
GOUYER- 
NEUR., 


cun avec leurs familles de côté &c« 
d'autre à l’avanture. Le Narfinguoiss 
vainqueur fans effufion de fang ne! 
trouvant rien à faire, fe retira aufli. 
après avoir reçu de l’Idalcan un mil. 
lion d’or pour les frais de la guerre. 

Meale, Inelmaluc 8& Calabatecan ne 

fe trouvant pas en fureté dans les 


Etats de l’idalcan , pañlerent dans. 


ceux de Nizamaluc après en avoir 
obtenu un faufconduit. Mais ce Prin- 
ce, contre la foi donnée, féduit par. 
fon premier Miniftre , fit mourir Inel- 


. maluc & Calabatecan. Le Miniftre 


avoit donné les mêmes ordres pour 
faire mourir Meale à l’infçu de Ni- 
zamaluc ; mais la mere de Nizamaluc 
lui ayant découvert les menées de fon 
Miniftre , & lui ayant fait connoître 
combien il feroit odieux pour lui d’a- 
voir fait mourir un Prince fugitif, 
qui lui touchoit de fi près par les liens 
du fang , & contre la fauve - garde. 
qu’il lui avoit donnée, les ordres fu= 
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rent révoqués » & Meale traité avec " 
la dignité qui convenoit à fon rang, À N'N- de 

‘quoique toûjours prifonnier. J.C. 
Cette -cataftrophe de Meale ayant 155$. 
été fçûé à Goa , Baretto prévit bien Dow Jran 
qu'il älloit avoir fur les bras toutes 111. Ror 7 
les forces de l'Idalcan irrité. En effet en | 
al apprit en même-tems , que déja Gouvrr- 
fes troupes s’avançoient & groilif- NEUR: 
Moient tous les jours, fur quoi crai- 
gnant qu'il n’arrivât quelque difera- 
ce à Don Fernand de Montrot , & à 
Don Antoine de Noroona, il leur 
envoya ordre de revenir à Goa, & 
d'abandonner leur poite. Il s’avança 
lui-même avec des troupes pour les 
foûtenir. Montroi & Norogna obéi- 
rent avec peine à la feconde fomma- 
tion que le Gouverneur leur fit; mais 
enfin ils obéïrent, & {e retirerent 
en bon ordre à la vüé de l'ennemi: 
_qüi nofa les troubler dans leur re- 
traite. ' | 

. Don Alvare de: Sylvéira que le 

Gouverneur envoya alors pour croi- 
fer fur la cote du Malabar , fit une 
guerre vive au Zamorin. Il occupa 
d'abord l'entrée des rivieres pour 

couper les provifions de bouche ; & 


nb 
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puis courant la côte, il faifoit def- 
A NN. de cente tantôt dans un endroit, tantôt 

J.-C. dans un autre, brûlant les villages»! 
155$. coupant les bois de palmiers , & fai- 

Dox Jrax fant partout le ravage impunément; 
FT. RO bar Je foin qu'il avoit d’affürer fa re 
pan S0TS traite avec deux compagnies de cent: 
Gouver-. arbalètriers chäcune quil poftoit 
FER pour favorifer. le rembarquement. 
. La famine s’étant fait fentir en peu 

de tems, les Gentils furent les pre-! 

miers à. fe plaindre des Maures qui 
étolent toüjours les auteurs de la 
guerre, & repréfenterent fi bien leur. 

‘mifere au Zamorin , que ce Prince. 

‘fit demander la paix à Sylvéira quile 

renvoya au Gouverneur, auquel 1! 
fut obligé d'envoyer des Ambafla- 

deurs. Sylvéira fufpendit dès-lors 

fes hoftilités contrelui, & profita de. 
la treve pour aller punir la Reine 

d’Olala , qui depuis quelques années 
ne payoit pas fon tribut. Il Jui pilla, 

& brüia en partie la Ville de Man- 

galor avec deux celebres Pagodes , 
,‘ après quoi il revint joindre l’Inten- 

dant des finances ; que le Gouverneur. 
avoit envoyé avec fes pleins pouvoirs: 
pour conclure la paix qui fur faite 


| 
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en préfence du Zamorin,. aux mê- —— 
mes conditions qu’elle avoit été fai- ANN.de 
te avec ce Prince du tems du Vice- J.C. 
toi Don Alphonfe de Norogna, 155$: 

. MichelRodrigués Coutigno fitles po Jr4u 
mêmes ravages fur les côtes de PI- 111. Ron 
dalcan , que Sylvéïra avoit faits fur  Frawçois 
celles du Zamorin, & prit en parti- pd AE 
culier un beau vaifleau de l’Idalcan eur. 
venant de la Méque richement char- 

gé, ce qui aigrit tellement ce Prin« 

c, qu'il prit dès-lors la réfolution 

de faire la guerre aux Portugais de 

toutes fes forces. 

Cependant Baretto , après avoir 

expédié plufieufs-efcadres, dont nous 

patlerons dans la fuite , pour diffe- 

rents endroits , partit lui-mèmeavec 

yne flote de cent cinquante voiles , la 

plus belle qu’on püt voir, & prit la 

route de Chaül , d’où il alla enfuite 

à Baçaim, Comme on ignoroit les 

yüës qu’il avoit , le bruit courut qu’il 
n'en-avoit point eu d'autre que de fe 

montrer avec tout l'éclat de fa gloire 

dans cette place dont il avoit été 
Gouverneur particulier. Il en couta * 

cher à Don Jean d’Ataïde pour l’a- 

voir dit trop librement, ‘Il avoir 
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—— fuccedé à Bernardin de Sofa mort” 
AN N° de dans le Gouvernement d'Ormus ; 88 
JC. ne s’y comporta pas fi bien qu’on new 
1$$5- pt lui faire des reproches, qui pous 
,Pox Jean voient lui être communs avec Re 


HT Bot 0 | | 

*" d’autres, Baretto piqué des rapports 
-FRANÇOTS > : LT EEE : LE. 00 
Barerro  QuUON lui avoit faits , lui ft faire fon! 


Gouver- procès, & le dépoffeda de fon Gou- 
“r.  vernement pour des caufes légitimes! 
à la verité ; mais qui étoient affaifon+ 

nées du plaifir odieux dela vengeance, 

j Diego de Norogna fe rendit à Ba 
gaim pour conferer avec Baretto Re 

le deflein fecret qui l’avoit amenés 

Il dit des raifons fi fortes pour l’en“ 

. détourner , que l’entreprife fut aban-» 
donnée, & ne fut reprife que fous lew 
fuccefleur de Baretto , ainfñ que je lex 
dirai dans {on tems. Cependant, afin 
que ce grand armement ne part pas. 
avoir été fait pour rien , on s’empas 
fa fans coup-ferif des poftés d'Afla=. 
rin & de Manora , qui étoient dans” 
{a jurifdiction dela Ville de Daman,k 
& favorifoient les courfes que les re 
belles de Cambaïe fafoient fürle terd 
ritoire de Baçaim. AVR 
* Pendant que le Gouverneur généz 
tal éroit à Baçaim, il lui vint des 
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Ambañfadeurs du Roi de Cinde , ap- 
pellé par corruption Roi de Dulcinde. 
Ce Prince dont les Etats éroient au 
voifinage de Diu, demandoit du fe- 
cours contre un voifin puiffant, pro- 
mettoit de payer les frais de la guer- 
re, & de donner de grands ayanta- 
ges aux Portugais pour le commer- 
ce dans fes Etats. Le Gouverneur lui 

envoya Pierre Baretto Rolin avec 
une flote de vingt-huit Batimens & 
fept cens hommes de débarquement. 
Mais ce Prince pendant cet intervalle 
s'étant accommodé avec fon ennemi, 
ne chercha qu'à amufer Pierre Baret- 
to , & ne voulut plus rien entendre 
aux engagemens qu'il avoit pris de 
payer les frais. Baretto diflimula pen- 
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Ba 


dant quelque tems, malgré l’info- 


 Jence de fes gens qui lui reprochoient 
ouvertement fa lâcheté ; mais enfin, 
après avoir fait doucement fes provi- 
fions pour le retour , Baretto fe vit 
forcé à attaquer. Il prit d’abord une 
 Mofquée , & enfuite la Ville de Ta- 
ta que fes gens faccagerent avec une 
fureur inconcevable, n’épargnant pas 
même les animaux, Il y périt , dit- 
on, près de hui mille ames, fans 
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—— qu'il en coûtit aux Portugais que: 
An x. de quelques bleflés, On aflure que les, 
J. C.  richeffes qui furent confumées par les 
155$- feu, pañloient deux millions d’or ; 
Don Jeax fans parler du butin qui fut immen< 
DI.ROr fe. Après cetteexpeditionils en firent 
AÉRAIEON deux pareilles fur les deux bords du: 
Gouver- fleuve en fe retirant, & laiffant par 
NEUX: tout d’affreufes marques de leur. paf=s 
fage & de leur emportement.Certe re 

traite fut difhcile ; mais par la bonne 

conduite du Chef , ils eh fertirent. 

avec honneur, & ne laifferent pas 

une feule peuplade en pied jufques au 

fort de Baradel ; qui étoit à l'entrée: 

du fleuve , & qu'ils efcaladerent, &e4 
traiterent, comme ils avoient fait! 

tout le refte. 1 

Une furieufe tempête vengea tant 

de morts & tant de pillages. Baretto. 

Rolin fut obligé de jetrer à la mers 

routes les dépoilles de tant de lieux. 

ravagés, & eut toutes les peines dus 

monde à gagner Chaïül ; où il trouva 

de nouveaux ordres du Général,pours 

aller joindre Antoine Brandan, 8 

brüler la Ville de Dabul qui appartes 

noit à l’Idalcan , avec lequel la guer= 

4e toit ouvertement déclarée, La 


Ville 
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Ville fit d’abord de la réfiftance;mais 
Antoine Brandan y ayant fait mettre À NN. de 
le feu en quelques quartiers, pour J- C. 
empêcher fes gens de s’amufer au pi 7555: 
lage , les habitans voyant le feu la- Don Jran 
bandonnerent. Alors le foldat toùû- 14 jrs 
Jours avide de fang ; fe répandit ps 
dans les ruës & dans les maifons , & Gouver- 
“ne trouvant que des femmes & des “*7*. 
enfans qui n’avoient pü fe fauver , il 

en fit un fi grand carnage, que le 

fang couloit danses ruiffeaux. Après 

avoir achevé de brûler & de piller 

la Ville, ils en firent autant à une 

belle Mofquée qui étoir fur le fom- 

met d’un Coteau. Et tandis que Bran- 

dan continua de porter la défola- 

tion le long des rivieres & de la cô+ 

te, Baretto Rolin fe rendit à Goa 

pour y recueillir les applaudiflemens 

de ces. barbares exécutions. 

.….Les mouvemens que faifoit l’Idal- 

can pour rentrer dans les terres du 

Concam , de Baärdes & de Salcétte, 
rappellerent le Général.qui partit de 

Baçaim avec précipitation, & avant 

que de mettre le pied dans Goa, fit 

le,tour de l’Ifle, envoya Don Pedro 

de ,Menefesi à: la. forterefle, de Ra- 

. Tome IF, Q. 


en 


Ÿ TH 
PC 


186 CONQUESTES DES PORTUGAIS" À 

———— chol, & pourvut à tous les paflagess,” 
AN N: de laiffant partout dés corps de rroupes 
J.C. & des vaifleaux bien armés pour les” 
_1$56* défendre. Cependant l’Idalcan enco:, 
pox Jeax re plus outré depuis la ruine de Da- 
1:01 bul, affémbla une armée de vingt 
"LR mille hommes, dont il donna le com: 
Gouvex  mandement à Nazermaluc l’un de 
NUE. fes Généraux. Nazermaluc s’'avança 
vers Ponda avec le gros de fon mon2, 

de,tandis que Moratecan entroit dans. 

les térres de Bardes. Baretto,. qui” 

comprit que s'il luifloit languir cette, 

affaire , elle traineroit tout lhyver ;. 

& tiéendroit toujours Goà en allarme , 4 

réfolut de faire un effort, d'aller en! 

pérfonne à ennemi, & de le com 

battre. |: 0 8 O1 

Ayant donc mis {ur pied une ar- 

mée de trois mille Portugais, mille 
Malabares infanterie & deux cens 
chevaux, il vale chercher jufques 

à Ponda par dés chemins detournés ; 

&c/e trouve campé hors de la For 

terefle qui le flanquoit d’un côté, 

& ayant un bois qui l’épauloit d 

l'autre. Sur le devant , il avoit tiré 

un foflé d’environ cinq pas de lart 

geur. Les gens de pied étant arrivi 


+à 
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au bord du foffé ; & ne pouvant le 
franchir , fe coulerent tout du long, À NN. de 


répondant toüjours au feu de l’en- 
nemi. Baretto voyant ce mouve- 
ment, dont il ne comprenoit pas la 
raifon, fe hâta d’accourir avec l’ar- 
riere-garde, & la Cavalerie, il le 
fit avec tant d’ardeur ; qu'il n’ap- 


perçut le foflé, que quand :il fut 


Fo 


1556 
1557: 
Dox JEAN 


III, Ro, 


© FRANÇOIS 


BARETTU, 


GOUVER= 


tout-à-fait fur le bord. Et bien qu'il veus. 


fentit alofs tout le danger, il pique 
fortement des deux, & le franchit. 
La Nobleffe dont il étoit accompa- 
gné ayant fuivi cet exemple qui ne 
fut pas également heureux pour tous, 
donna enfuite avec tant de furie {ur 
Fennemi , qu’elle le mit d’abord en 


defordre. L’infanterie, qui avoit 


été prendre le détour, étant furve- 
nué, Nazermaluc ne put foûtenir 
contre la valeur de gens fi détermi- 
nés, & fit fonner la retraite, gag 
nant dans les terres fans ofer entrer 
dans la Fortereffe. Baretto appre- 
hendant quelque artifice dans mne fui- 
te fi deconcertée retint auffi (es gens, 
fit rafer la Citadelle, &-n’ayant plus 
rien à faire de ce côté-là , il revient 
à" Goa par Le chemin ordinaire ap-° 


Qi 
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— planiffant toutes les tranchées ques 

A NN. de l'ennemi avoit faites pour l’arrèters 
J.C. dans fa marche. Nazermaluc fçachant® 
1556. le depart du Géneral,revint à Pondas. 
1557. & travailla à rétablir la Fortereffe.s 
Dox Jrax Les troupes de l’Idalcan ne purent 
II, Ror. pas néanmoins faire grand chofe, à 
AAA S caufe d’une diverfion qui l'obligea as 
ÂRETTrO S'OPEE | 
couvrs  divierles forces, : 
NAURS Nizamaluc, l’un des cinq tyrans! 
qui avoient partagé le Royaume de 

Décan , étoit mort l’année préce-. 

dente , après cinquante-huit ans de: 

regne. Les Auteurs Portugais.fonts 

un grand éloge de ce Prince qu'ilss 

nous repréfentent comme un des: 

grands hommes qu’ayent eu les In< 

* des, & en qui on voyoit un plus: 

bel affemblage de vertus naturelles. 

& politiques. Quoiqu'il eût eu quel- 

ques differends avec les Portugais; 

1l les.avoït toüjours aimés par lin 

clination qu’il avoit pour les étran= 

gers qu'il s’attachoit volontiers , n°e* 

pargnant rien pour les retenir à fon* 

{ervice. Il avoit entre autres un Por 

tugais renegat nommé Simon Pes 

rez , que les mêmes Auteurs nouss 
_depeignent comme un homme illuf=# 


- 


LA 
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tre par mille belles actions H'ÈCE 
qui on ne pouvoit rien reprocher, 
que d’avoir renoncé à fa Religion , 
qu’il aimoit cependant de manière 
qu'il protegoit particulierement tous 
les transfuges Chrétiens qui ne l’ab- 
juroient pas, tandis qu'il n’avoit 
que du mépris pour les imitateurs 
"de fa perfidie. Nizamaluc l’avoit fait 
fon premier Miniftre, Géneral de 
fes armées, & il étoit devenu fi 
puiffant , qu'il étoit en état d’entre- 
tenir à {es frais une armée de douze 
mille hommes. Ce Monarque fen- 
tant approcher fa derniere heure, 
& ayant en lui toute fa confiance ; 
lui recommanda la perfonne du Prin- 
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ce fon héritier, le priant de l’éta- 


.blir fur le Trône , & de le mainte- 
nix contre les autres Seigneurs de 
l'état, que l'amour de la nouveauté 
ne manqueroit pas d’armer en fa- 
veur des autres freres de ce jeune 
Prince: Perez exécuta fidélemenr 
les ordres de fon maître, rangea 
tous les rebelles, & rendit le léoi- 


fe. 


… Le nouveau Nizamaluc devenu! 


7 | 


ume héritier paiñble fur fon Trô- 


ae 
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T— tranquille dans la poffefion de fes 
AN N.de Etats, s’allia avec Cotamaluc pou 

J.C. aller attaquer conjointement ave 

1556. lui une place de l’Idalcan. A la fa: 

1$57- veur de ce traité, Meale fut élargi, 

Don Jrax & remis encore entre les mains des’ 
M ROL Portugais. Cependant les armes des! 

François deux Princes alliés ne furent pas 
BARETTO 7 Fr. axe | 
Gouver. heureufes. Ils avoient déja fait une 
NEUR, grande bréche à la place; mais S1-1 

mon Perez y ayant été tué, les af 
fiegeants perdirent courage, & fe! 
retirerent avec perte de quatre mille 
hommes. £ 
Quoique lIdalcan eüt lieu d’être 
content de cet avantage , néanmoins; 
foit qu'il prit de nouveaux ;ombra 
ges au fujet de Meale , foit qu’en 
effet fes Capitaines eux-mêmes l’euf 
fent averti qu'ils n’étoient pas en! 
fituation de faire grand’chofe , il 
entendit encore volontiers à la paix! 
qui fut faite dans les mêmes termes 
qu’elle étoit avant le commencement 
de cette guerre. | | 
A cette paix de l’Idalcan fuccedah 
une inquietude dans l’efprit du Gou:b 
verneur géneral , laquelle penfa all 
lumer une nouvelle guerre entre lui 
A : g 
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"& le nouveau Nizamaluc. Baretto — 


“craignant que fi les galeres Turques 
venoient dans l’Inde, elles n’eufent 
un refuge dans la riviere de Chaül , 
& fe défiant de la foiblefle de la 
Forterefle, voulut en bâtir une au- 
tre fur une hauteur qui s’avance dans 
“la mer, & domine la ville. Mais 
“comme 1l ne pouvoit le faire fans la 
“permiflion de Nizamaluc Souverain 
de cette place, 1l envoya une Am- 
“badade {6lemnelle à ce Prince, avec 
des riches préfens pour lui en faire 
la demande. La propofition choqua 
Nizamaluc. Caril appréhenda qu’on 
ne voulüt lui donner un nouveau 
frein , & que le prétexte de la nou- 
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velle Forterefle , ne cachât le def- 


fein que le Gouverneur pourroit a- 
woir-d'établir les droits d'entrée & 
de fortie dans ce port, ce qui eut 
été le priver de fes plus beaux reve 
nus. Ainfi au lieu de réponfe, il 
rétint l’Ambaffadeur, & envoya Far: 
tatecan ; :Géneral de fes troupes 22 
vec trente mille hommes, afin de 
faire conftruire pour lui-mème une 
forterefle , dans le mème lieu où les 
Portugais avoient deffein de la fai: 
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—— 16. Farratecan avoit ordre dé ne 
A NN. de commettre aucune hoftilité contre 
J.C. les Portugais de l’ancienne fortere{= 
1558. fe, nicontre ceux qui étoient éta“ 

Don: Jan PLis dans la Ville. 

I. Ron  Garcie Rodrigues de Tavora;: 
Françors Gouverneut de la forterefle de Chaül, 
CHR prit d’abord l’allarme en voyant ar+ 
EUR; river ces troupes , & déja les habi- 
tans penfoient à fe refugier ailleurs. 
Néanmoins la conduite paifñble de 
Farratecan les raffura bientôt. Ce 
pendant Tavora donna avis au Gé 
neral de ce qui fe pafloit. Baretto 
étoit alors occupé à faire équiper une’ 
petite flote , qui devoit aller hyver= 
ner à Ormus, & garder l'entrée du 
Gelphe Perfique. Il changea d’a= 
bord fa difpofition, & ordonna à 
Alvare Perez de Sotto-Maïor nom- 
mé pour la commander, d'aller à 
Chaul, & d'empêcher le progrès de: 
Jouvrage commencé. Sotro-Maior! 
exécute l’ordre , arrive ; & foudroye 
de fes galions les travaillants. Deux 
_galeres furvinrent le lendemain , & 
. firent encore plus de mal, :parcé 
qu'elles sr plus facilement 
de terre. : Enfin Baretto vint lui-mêr 
| 4 me ° 


+ 
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me , avec une flote très-nombreufe = 
de batimens de toute efpece. L’en- A N K..de 


hemi ne vouloit pas en venir aux J.C, 

mains, & envoyä du monde pour 1558. 

parlementer. Le trompette dit dela px jraw 

pat du Nizamaluc fon maître : III. Ror. 

» Qu'il étoit l’ami du Roi de Portu- « eu 
ARETTO 


gi & des Portugais; qu'il avoit « 
decefleur, lequel avoit donné 4« 
Chaül l’emplacement pour y bâtir « 
la Citadelle qu'ils y avoient ; qu'il. 
ne revoquoit point cette donation , es 
mais qu'il avoit eu raifon d’appré- « 
‘hender , que les Portugais voulant « 
conftruire une nouvelle forterefle, « 
n’euflent intention de-lui Hmpofer ve 
un joug, & de fe fortifier contre « 


GOUYER® 


erité des-fentimens de fon pré- « eur. 


lui-même , pour le priver des 


droits d'entrée & de {ortie, qui « 
lui appartenoient à lui feul comme ce 
Souverain , ainfi qu'ils en avoient « 
ufé ailleurs. : 

Comme ces raifons étoient juftes , 
on n'avoit rien a y repliquer. Enfin 
on convint de part & d'autre qu’on 
fe défifteroit de l'ouvrage entrepris ; 
‘&t qu'aucun des deux partis ne bâ- 
tiroit en .cet endroit. Par ce moyen 

Tome IF. R 
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— Ja bonne intelligence fut rétablie ÿ. 
Ann. de fans que le Gouverneur eût obtenu. 
J. C. ce qu'il avoit prétendu. 
1558  Baretto rouloit dans fon efprit un* 
Dox Jean Sfand projet, qui avoit été le bu, 


_ HE Ror. de fes travaux pendant tout fon gou=. 
, FRANÇOIS vernement, & pour lequel 1l avoit. 
BARETTO 14 


Gouver- mis en mer un nombre de Vaifleaux 
NEUR fi grand , que l’Indoftan vit alors: 
la plus fuperbe flote qu’il eût encore: 
vüc. On prétend que le projet con“ 
cernoit la conquête de l’Ifle de Su“ 
matra, & la deftrution du Ro 
d’Achen, l'ennemi capital des Por+ 
tugais, de qui Malaca recevoir le 
plus de fujettion. Il étoit fur le points 
de partir fans avoir déclaré fon fe* 
cret, quandil apprit la nouvelle d’un 
fuccefleur qui rompit toutes fes mes 
fures. ; 
Le Roi Don Jean III. Prince digs 
Dox Sx84$- ne de l’immortalité par fes vertus, 
TrEN Ror. F » 1 0 
Don Cons. & fur-tout par fon zéle pour létas 
ranrix or bliffement de notre fainte religions 
DA étoit mort, & toute la félicité d'un 
Royaume aufli floriffant que l’étoit 

alors celui de Portugal, étoit paf 

fée avec lui dans le tombeau. Pere: 
malheureux, quoiqu’aflez heureux 


| 


rm à mr 
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dans tout le refte, de neuf enfans 


qu'il avoit eus de la Reine Catheri- A N x, de 


ne d'Autriche, 1l ne lui reftoit pour 
heritier de fon Trône qu'un fils poft- 
hume du neuviéme, qui étoit enco- 
re au berceau; enfant dont la naif- 
fance fut demandée à Dieu par bien 
des vœux & des priéres, & fut dé- 
lorée enfuite avec des larmes de 
oc. en confequence des tragiques 
avantures qui en firent le Prince du 
monde le plus infortuné, en atti- 
rant la ruine de fa maifon & de fes 
Ætats.…. | 
n La Reine Catherine fon Ayeule, 
& le Cardinal Infant Don Henri fon 
grand Oncle, furent les tuteurs de 
on enfance, & gouvernerent avec 
beaucoup de fageile. Les Indes fu- 
rent un des premiers objets à quoi 
ïls voulurent pourvoir. Deux fujets 
fur qui 1ls jetterent d’abord les yeux, 
LAS cet honneur. La Regence 
en fut furprife auf bien que toute 
la Cour. Conftantin de Bragance 
Prince du fang, en fit paroître plus 
d'étonnement que perfonne, & dit 
qu'il y ioit bien lui-même. Cette 
‘parole relevée par fon propre frere 
KR ij 
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—— Theodore premier Duc de Bragance, 


AN. de & rapportée à la Reine , il fur pris 


TC 
1558. 


au mot.’ Il voulut alors s’en défen- 
dre, il n’en fut plus le maître. Peut- 


Don Srsas. être n'étoit-on pas fâché d’éloigner 


TiEN Roï. 


. 0 A A 
un Prince qui eut pt caufer des MmoOU-= 


Dox Coxs- vemens dans des tems critiques. On: 


TANTIN DE 
BRAGANCE 
VICEROI, 


lui applanittoutes les difhcultés. On 
lui accorda des graces proportion: 
nées à fa naiflance , & il'partic avec: 
une efcadre de quatre vaifleaux, 
conduifant avec foi Alexis de Sofa- 
Chichorro , homme venerable, âgé 
de foixante-dix ans, qui avoit une 
longue experience dans les affaires 
des Indes, & devoic lui fervir de 
confeil. On remarque comme une 
chofe très-finguliere , que Don Conf: 
tantin {oit en allant , {oit en reve= 
nant, eut toüjours les vents & Ia 
mer à fouhait , & que le vaiffeaw 
qui l’appôrta, fit dix voyages aux 
Indes avec la même profpérité. °C 
Prince fut reçù dans l'indoftan avec 
le’ refpect &. l'amour que les peus 
ples ont pour le fang de leurs Rois 
& 1] s’y montra avec cette diffé” 
rence qui fe trouve-entre les Prin 
Ces ; quand ils font ce qu'ils doivent 
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être, & le refte des hommes. 

:… Don Paio de Norognha étoit venu 
dans l’efcadre du Viceroi , avec les 
provifions du gouvernement de Ca- 
manor. IL sy comporta d’abord ex- 
trèémement mal : il refufa les préfens 
du Roi & de fes Minittres : il les trai- 
ta enfuite avec tant de hauteur & de 
mépris , que la haine qu’ils couvoient 
contre les Portugais, depuis le tems 
ide Martin Alphonfe deSofa, s'étant 
xéveillée avec le fouvenir des affaf- 
finats qu'il avoit caufés, les cho- 
fes s’aigrirent à un point, & en vin- 
‘rent à une telle extrémité , que les 
Portugais n’ofoient plus foruir pour 
aller dans la ville ; & que tout y 
tendoit à une rupture ouverte. Les 
prenuers foins: du Viceroi , {ur la 
mouvelle qu'il en eut, furent d’y en- 
voyer Ruy de Melo avec cinq vaif- 


feaux ; & enfuite Louis de Melo Syl- 


va avec: neuf autres , qu'il joignit 
aux cinq premiers , dont celui-ci prit 
le commandement. 

1 Don Conftantin fit mine de vou- 
loir s’y tranfporter en perfonne, avec 
cette belle flote que Baretto , difoit- 
on; avoit préparée contre les Ache- 

| R ii] 
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= nois. Mais au lieu d’aller à Cananots 
Ann. de il tourna de l’autre côté, pour aller 


F. €; 


1558: 
1559: 


mettre en exécution le même pro=, 
jet que Baretto avoit manqué à fon 
voyage de Baçaïm ; ce qu'il faut que 


TIEN RoOt, 


Le Royaume de Cambaïe éo 


Don Cons. tellement divifé pendant la minorités 


TANTIN Dg 
BRACANCE 
VicEROL. 


Seigneurs particuliers, qui profitant: 


d’un Roienfant, qu'outre une efpé= 
ce de guerre que fe faifoient les tu- 
teurs de ce’ Prince, lequel pañloit 
tantôt dans une main , tantOt dans” 
une autre, 1l y avoit encore plufieurs 


de cette divifion des chefs, étoient 
ouvertement rebelles , & travail 
loient à fe faire un petit Etat indé= 
pendant. Les Rois de Cambaïe a 
voient été eux-mêmes anciennement” 
la caufe, & la fource de ce mal. Car 
comme il n’eft point de plus mauvai 
foldats au monde que les Guzarate 
& les Indiens , ils avoient appel 
une quantité d'étrangers , qui fai 
foient la force de leur Empire, & 
qui en cauférent la deftruétion. En 
tre ces étrangers, Arabes, Rumesk, 
Fartaques , Rafpoutes , Perfans , Mos 
gols & Abyflins, qui tous faifoient 


DANS LE NOUV. MONDE, Z.xI11. 199 
corps, celui des Abyflins étoit confi- 
dérable , & s’étoit emparé de plu- 


fieurs places maritimes , où ils s’é- 


toient fortifiés. Don Alphonfe de 
_Norogna, & après lui Baretto vou- 
Jurent profiter 2 cette conjoncture ;, 
pour tâcher d’acquerir la ville de Da- 
man & fon territoire , non-feule- 
ment à-caufe de la bienféance & du 
‘voifinage de Baçaïm, mais encore 
pour fubvenir à la neceñité de plu- 
fieurs Gentilshommes pauvres , à 
qui on feroit un établiffement dans 
k diftribution de ces terres, lefquel- 
les étoient excellentes. 

Baretto ayant pratiqué fur cela 
fourdement l’efprit des Miniftres de 
la Cour de Cambaïe , y envoya en- 


AN N. de 
J. C. 
1558. 
1$59 

Don SEBAS= 

TIEN ROI.. 


Don Cons- 
TANTIN DE 
BRAGANCE 
VICEROI: 


fuite une folemnelleambaffade , pour 


faire La demande de cette ville & de 
ces terres , en échange dela moitié 
des revenus des Doüanes de Diu , 
dont Diégo de Norogna avoit chaf- 
fé Abix-Can. La propolition , quoi- 
qu'avantageufe , ne fut point alors 
acceptée. La Cour de Cambaïe con- 
fentoit bien à céder Daman , mais 
non pas fon territoire ni fes Doïianes. 
C’eft pour cela que Diégo de Noro- 
R uij 


. ë 

200 CONQUESTES DES PORTUGAIS 4 

7" gna s'oppofa fortement dans le Conès 

_ANN. de feil à Baretto, en faifant voir la dif” 

FE GK proportion qu'il y avoit entre l’avane… 

1558. ‘rage préfent qu'il cédoit ; à la ceflion” 

1559. de Daman , qui ne pouvoit en être 

Dox Srsas- Une Jufte compenfation. Enfin Don: 

TN Ro -Dicgo de Norogna, negocia fi biens 

Don Cons- dépuis cette affaire avec Ithimitican, 
TANTIN DE ” 4 A 

Bracanes Qui étoit alors le maître de la perfonne 

Vistor. du Roi , que l'affaire fut conclué, Dan 

man cédé avec fon territoire: & {es 

rentes , & l’acte de donation & def 

ceflion de part & d’autre fut drefté 

en bonne forme. : 1 

Le Viceroi inftruit par fes efpions. 

:de l’état où étoit la place , fe mit en! 

mer , & vint furgir à la barre de Da! 

man , au commencement du mois de! 

Janvier 1559. Les Abyfins, de leur! 

côté ayant étéinformés des defleins! 

du Viceroi, par les intelligences qu’ils! 

avolent , s’étoient raflemblés au 

-hombre de près de quatre mille hom- | 

mes , fous trois de leurs principaux 

chefs. Ils avoient élevé quelques! 

fortifications , & fait des provifions 

‘pour.trois ou quatre mois, réfolus 

de fe bien défendre ; jufques à l’eri-" 

trée du mois d'Avril ; prévoyant ques 
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Fhyver où l’on entroit obligeroiït la — 
flote Portugaife à fe retirer dans les A NN. de 
Ports. LP LA 
:+ Don Diégo de Norogna ; qui eut 1559 
tout l’honneur de cette journée ; Don srs4se 
ayant fondé la barre, le Viceroi , fe- T'en Ror. 
lon ce qui avoit été réfolu dans le Dox Coxs- 
Confeil ; fit débarquer deux mille 5 ancre 

hommes , divifés en cinq corps, à la Vicsnon 

tête defquels étoit Norogna. La def- 

cente fe fit le long des falaifes , où 

Ja mer étoit tranquille , & où il y 

avoit moins de danger , qu’à enfiler 

Je canal. Les troupes ayant débar- 

-qué fans réfiftance , marchérent en 

ordre vers la ville, qu'ils trouverent 

entiérement évacuce: La vûëe formi- 
 dable de cette flote, avoit jetté une 

telle terreur , que perfonne n'eut le 

courage “de l’attendre. Cid Bofata 

Commandant de la citadelle tenoit 

encore bon : mais ayant découvert 

que le Viceroi y avoit des intelligen- 

ces , 1l fit chercher les coupables, & 

fit couper la rête à cinq, après quoi, 

craignant encore quelque trahifon:, 

al fortit & fe fauva dans les terres: 

Les troupes s'étant préfentées à 
la porte qu’on devoit livrer, la trow- 
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— verent ouverte ; & Manuel Rolif 
Ann. de y étant entré arbora {on étendart. Le 
J.-C Viceroi à ce fignal, dont on étoit 
1559 convenu, entra pat le canal au bruit 
Don Sesas- du canon de toute la flore. Don Dié- 
TIEN Ro. go de Norogna, qui par Ke n’a- 
Eee voit pas voulu entrer dans la place, 
Bracance & avoit élevé fon drapeau en dehors, 
Yicsror. alla le recevoir à la defcente, en lui 
difant poliment : « que fon ombre 
» feule vainquoit fes ennemis, mais 
» qu'il étoit fâché qu’une fi belle vic- 
» toire lui coûtat fi peu. » Le Vice- 
roi entra dans la place bien content, 
remercia Dieu à genoux de l'en a- 
voir rendu le maître à fi peu de frais. 
Il fic enfuite bénir une mofquée , lui 
donna le nom de Notre-Dame de la 
Purification , en mémoire du jour où 
il en avoit pris poffeflion. * 
Le Général Abyflin s’étoit campé 
à Parnel , deux lieuës loin de la vil- 
le, d’où toutes les nuits il faifoit des: 
courfes jufques à fes portes. Ce qui, 
outre l'inquiétude que cela donnoit 
aux Portugais , obligés d’être toù- 
jours fur le qui-vive , empêchoit en- 
core les naturels du pays de revenit. 
dans leurs maifons., ainfi qu’on les, 


Le 
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en follicitoit. Antoine-Monis Baret- 
to s’offrit au Viceroi pour aller chaf- À NN. de 
{er l'ennemi de ce polte , pourvü J.C. 
qu'on lui donnât cinq cens hommes. 1559: 
1] marcha une partie de la nuit, & 4, sysasè 
arriva un peu avant le jour avec cent r12x Ror. 
& vingt hommes feulement ; parce Don Cows- 
que les autres s’étoient égarés. Il ne FT es | 
laiffa pas d’atraquer les retranche- vicrnor. 
mens, en faifant grand bruit de trom- 
pettes & de tambours. Les Abyflins 
croyant avoir fur les bras toutes les 
forces du Viceroi, abandonnérent 
leur camp en attendant le jour. Ba- 
retto y étant entré , travailla à s’y 
fortifier à la hâte. Le jour étant venu, 
les ennemis voyant le petit nombre 
de gens qui les avoient fait fuir , eu- 
rent honte d’eux-mêmes, & vinrent 
à la charge. Baretto foütint leur pre- 
mier effort , à la faveur des retran- 
chemens qu'il avoit faits. Le refte 
des troupes qui s'étoient égarées , 
Payanr joint, il fortit {ur l’ennemi, 
Jui tua cinq cens hommes , & retour- 
na à Daman chargé des dépoüilles 
qu’il avoit faites dans le camp, par- 

mi lefquelles fe trouverent trente. 
_ fépr pièces de canon de bronze, &: 


= 
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= quelques chariots de monnoye de 
A NN. de cuivre. | ; 

J-C.  L'Ifle de Balzar, qui eft au voifi= 

1559. nage, ayant été jugée un püofte ne 
Dox Ses4s- Ceflaire pour la confervation de cer- 
FIN ROI. te place, Don Conftantin y envoya 
Don Coxs- quelques troupes , fous la conduite 
Bracance des deux freres Don Pedre & Don 
NiceRo1. Louis d’'Alméïida. Illes fuivit enfuite 
Jui-même pour les foütenir. Mais les 
ennemis n'avoient pas jugé à propos 
de les attendre. Ils avoient aban- 
donné l’ifle & la fortereffe. Don Con- 
fanuin y laiffa pour Commandant 
Alvare Gonçales Pinto avec cent 
vingt hommes , & quelques pieces 
d'artillerie. Il revint enfuice à Da 
man. 

La il traça le plan d’une nouvelle 
forterefle qu’il voulut y conftruire; 
Les naturels du pays y travaillerent 
eux-mêmes avec beaucoup: d’affec- 
tion & de zéle. Ilrepartit enfuite les 
terres, donnx des conceflions , & 
mit ordre à toutes chofes, confor: 
mément à ce qui étoit établi dans 
les places réglées. Le gouvernement 
de la place fut confié à Don Diégo 
de Norogna ,. à qui le Viceroi donà- 
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ña douze cens hommes de garnifon, —— 
fous cinq Capitaines qui fe charge- À NN. de 
rent de nourrir les foldats. Après .J.C. 
quoi le Viceroi remit à la voile, & 1559. 
retourna à Goa. Don SEBAS+ 
Tandis que tout réuflifloit fi bien TIFN Roi. 
au Viceroi de ce côté-là, les Chré- Don Coxs- 
» J TANTIN BE 
tiens de la côte de Coremandel eu- pracanez 
‘rent une vive allarme, & la guerre Vicerors ; 
s’allumoit furieufement à Cananor. | 
+. Un Portugais fcélerat du voifina- 
ge de San-Thomé , efpérant quel- 
que avantage du Roi de Narfingue, 
ou ayant quelque fujet de fe plain- 
dre des habitans de cette ville, ex- 
cita ce Prince à marcher contre eux, 
& par le zéle qu’il devoit avoir. pour 
fa Religion, que les naturels du pays 
abandonnoient pour fe faire Chré- 
uiens , & par l’efperance de deux 
anillions d’or qu'il pouvoit gagner 
au fac: de cette place. Ces : motifs 
ayant fait impreflion , le Roi de:Nar- 
dingue animé: d’autre part pat ; les 
#Brachmanes ; que l'intérêt de-là Re- 
ligion avoit touchés , defcendit vers 
la côte avec une armée formidable. 
Don Pedro. d’Ataïde, qui ayoit a- 
bordé à San-Thomé ; venant de Ma- 


1 
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laca , voulut engager les habitans à 
ANN. de fe mettre en defenfe; la crainte les 
J.-C. en empêchant , ils répondirent qu'ils 
x$$2. étoient fujets du Roi de Narfingue; 
:Dox srsas- & fe difpoferent à le recevoir avec 
APE UE unes marques de joye , ce qui 


D 
PonCons- défefpera tellement Ataïde , qu'il 


TANTIN DE 
BRAGANCE partit fur le çhamp pour fe rendre 
Vicëron À Goa. Les -habitans cependant fe 
préparerent en effet à bien recevoir 
-ce Prince, & fortirent au-devant de 
lui avec un préfent de quatre mille 
ducats. Le Roi n’entra point dans la 
ville , & fit dreffer fes tentes dans la 
‘campagne. Mais il ordonna que tous 
les habitans , depuis le premier juf- 
ques au dernier , fe repréfentaflent 
devant lui, avec un état de tous leurs 
biens. La fupputation faite, 1l ne {e 
trouva que quatre-vingt mille ducats 
Le Roi irrité contre le Portugais qui” 
l’avoit féduit , le fit jerter aux Ele-w 
- phans, fupplice ordinaire des mal- 
faicteurs. Se contentant enfuite d'u 
ne fomme légere, & ayant pitié de“ 
ce peuple , il fit rendre à chacun ce | 
qui lui appartenoit , avec tant d'é-" 
uité, qu'une cuiller manquant, il 
* Ja fit chercher jufques à ce qu’elle fut 
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trouvée, & s’en retourna fans avoir 
fait d'autre mal. | ANN.de 

La guerre avoit été déclarée à Ca- J.C. 

nanor à cette occalons Un Matelot 1559. 
d'un vaiffleau Portugais nouvelle- box srpase 
ment arrivé, étant allé dans la ville Tin Ror. 
pour y acheter quelque chofe , ne eve SR 
{çachant pas la mauvaife difpofition Bxaeancz 
d’efprit où l’on y étoir, y fur arrèré Vrceror, 
prifonnier par les Maures. Louis de 
Melo l'ayant fçù , avoit aufli-tôt été 
bombarder la maifon de l’Ada-Raïa 
Miniftre du Roi, & le Bazar des 
Marchands ; ce qui avoit été fuivi 
d’une rude efcarmouche , les Maures 
attroupés & armés au nombre de 
trois mille , étant venus jufques aux 
retranchemens des dehors de la cita- 
delle. Coje-Cemadin, & l’Ada-Raïa 
lui-mème,avoient tâché d’accommo- 
der les chofes , & le Matelor arrêté 
avoit été rendu. Néanmoins les ef- 
prits des Maures de la ville ne fe 
calmerent point. Le Raïa avoit cedé 
alors à une efpéce de necefliré. C’é- 
toit celui qui étroit le plus envenimé, 

à caufe de l’affaffinat de fon parent , 
tué par Enrique de Sofa | & par 
l’ordre de Martin Alphonfe de Sofa. 


NE ARE LE, 
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———— Pour ce.qui eft de Coje-Cemadin 
Anx: de quoique ce fût lui à qui on en vou+ 

J. C. loir , lors de cet affaflinac, il fut toû- 
£$$9. jours l'ami des Portugais, & confer- 
Don Szsas- Va ces fentimens jufques à fa mort, 
ri Roi. [aquelle arriva peu après la rupture. 
VUE Après ce premier éclat , qui pen- 
Bracance dant quelque-rems n’eut d'autre fui- 
Viesroï ! ze, qu'une ceffation de tout com- 
merce de part & d’autre ; Louis de 

Melo fortit avec fes vaifleaux, & 

ayant {çù qu'il y en avoit un à Man- 

galor , appartenant à un des Maures 
de Cananor , 1l voulut l’enlever. Les 

Maures de Mangalor avec qui on 

étoit en paix , s’y oppoférent. Melo 

les en châtia , & cette ville fut en- 
core brülée & faccagée tout ce qui 

s’y trouva fut pañlé au fil de épée, 

. fans diftinétion d'âge n1 de fexe. Me- 
lo continuant -enfuite à ravager la 
côte, les Maures de Calicut fe joi- 
gnirent à çeux de Cananor ; & avec! 
la permiflion du Zamorin , 1ls mirent | 
fept bâtimens en mer, commandés ! 
par un Turc de réputation , qui de- 
voit fe joindre à un autre à qui les! 

Maures de Cananor en avoient don-" 

né fix. Ces deux petites flotes s’én 

tant 


& 
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tant jointes, allerent attaquer Melo; 
mais il n’y eut que les Maures de Ca- AN N. de 
licut qui combattirent , & ils le f- J:C. 
rent avec une extrème fureur. Ils y 1559. 
périrent prefquetous avec leurs vaif- box sepas- 
eaux. Les Maures de Cananor fe Tex Ron, 
rétirerent fans combattre. Dox Cows- 
» Melo après certe expédition vint phare 
*toucher à Goa. Le Wcero1 le croyant Viesror. 
en faute d’avoir quitté fon pofte , &c 
d’avoir laiffé Cañnanor dans le befoin 
qu'elle pouvoit avoir de lui, le fie 
mettre aux arrêts, & voulut donner 
fon pofte à d’autres, Tous refuferent, . 

“&c fe montrerent mécontens d’un. 
“châtiment qu’ils croyoient que Melo 
ie meritoit pas. Don Conftantin ou 
blia en cette occafion qu’il étoit Prin-- 
ce, pour croire qu'il avoit fait une 
faute , & voulant la réparer , il alla 
ui-même délivrer fon prifonnier, 
“quil combla de‘carefles , & renvoya 
4° Cananor avec de nouveaux ren- 
#orts , & de-grandes marques de dif£-- 
tinction.  : | 

Ce fecours’ étoit neceflaite, Don: 
‘Païo de Norogna étoit très-embar=- 
-raflé. Tous les Maures du Malabar 
-s'étoient-réunis pour faire-un: arand 

Tome. IV. , 
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effort. À peine Melo fut-il arrivés 


Ann. de qu'il fut averti par les efpions qu'il 


JG 
159. 


avoit à la Cour même du Roi de Ca-* 
nanor ; qu’on devoit l’atraquer. L’a- 


Don Sezas- VIS étoit certain. Les Maures donne-* 


TIEN RoOï. 


Don Coxs- 
TANTIN DE 
BRAGANCE 
ViCEROI. 


bout de la plume Portugaife. Quot 


rent l’affaut aux tranchées qui défen< 
doient les dehors de la Citadelle ,: 
dans l’enceinte defquelles. étoient les 
Monaftere de -faint François; & plu- 
fieurs maifons ; dont la peuplade Ê=s 
toit compofée. Le combat commen 
ça à quatre heures du matin, & dus 
ra jufques à quatre heures du foir :: 
les tranchées furent franchies , les 
barricades forcées, & pendant tout 
cette ation , qui fut une des plus.glo= 
ricufes pour les Portugais. ; ils firent 
des prodiges d’une extrème valeur. 
Ils n’étoient que cinq:cens, Louis d 
Melo à la tête. Les Maures étotent! 
au nombre de cent mille: Avec: cel 
ils furent vaincus, & laifferent quin- 
ze mille des leurs morts fur la place 
tandis que-les Portugais ne perdiren 
que vingt - cinq hommes. J'avoués 
qu'il eft diflicile de ne-pas croire que 
quelquefois les numeros croiffent a 


qu'il en foir; ils juftifient cette: inf: 
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gne victoire par une révélation far ——— 
te à un Religieux de faint François, Ann. de 
qui vit fur la cime de leur Eglife le J.C. 
faint Efprit en forme de colombe ; r$$9. 
& tout environné de lumiere. À cet- bon srsase 
te vüé ; ajoutent les Auteurs Portu- TIEN Ror. : 
gais., les Religieux fortirent tous le pers + 
‘crucifix à La main, &c ils animerent BrAacanez 
tellement le monde ; qu'ils faifoient Vissnon 
tous des efforts plus qu'humains , & l 
en particulier un foldat nommé Fran 
gois Rifcado , qui jettoit des artifi- 
ces & pots. à feu fur les ennemis 
avec tant de prompritude & d'effet ;, 
que les mêmes Auteurs le compa- 
rent à Jupiter lançantfes foudres & 
fes carreaux au milieu des éclairs & 
des tonneres.. Après cette action l& 
guerre dura encore , fans que pen- 
dant tout cet hyver , il fe: pafsât rien 
de remarquable de part ni. d'autre. 

Le Grand-Seigneur n'eut pas plü- 
tôt donné la commifion à Alechelu- 
bi d'aller prendre fes galeres-ä:la Ba- 
gore, pour les ramener à Suez’, qu'il 
s’en répentit , comptant moins fur la 
fagefle de cet homme; qu’il n’appré- 
Renda de fon étourderie: I fembloit 
prévoir dès-lors le malheur qui lu 

S 3j 
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—— arriva bientôt après. Pour le préve= 


ANN. de nir, il envoya ordre à Zafar , dont 
“nous avons déja parlé, d’aller à Suez, … 


JC 
1552: 


d'y armer quelques galeres de la flo- 


% 


Dox szs4s- te du Bacha Soliman , qui avoit fait. 


TIEN RoO1I. 


Dox Cons- 


TANTIN DE 
BRAGANCE 
ViISEROI, 


le fiége de Diu, de:prendre fa route 
vers la Baçore, d’ôrer le commande-. 
ment des mains d’Alechelub1 , & de: 
conduire toutes ces galeres à Moca. 


-Zafar obéït à cer ordre, mit promp« 
tement deux galeres en état , & deux 
galiottes, dont l’une étoit celle qu'il 


avoit prife à Figuéira, fe met en 


-mer , traverfe la mer Rouge , fort 


du détroit ; & range la côte d’Ara- 
4 


-bie. Là, ilapprit le défaftre arrivé à. 


-Alechelub1. Cela l’obligea de s’arrè- 


‘ter pour donner la chafle aux vaif- 


feaux Portugais. Ilen prit cinq ou 
fix richement chargés , & fe retira. 
“Le: Viceroi des Indes Don Alphonfe 
-de Norogna.& Baretto qui lui fucce- 
da , envoyerent des floces au détroit 


-de la Méque contre lui, mais fans. 


aucuñ fucces. 
Le Roi de la Baçore avoit de fon 
- côté fait à Baretto les mêmes inftan- 
ces qu'il avoit: faites à fon ‘prédécef- 


-feur avec les mêmes promefles. Ba 
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retto fit partit Don Alvare de Syl- 
véira avec une flote' confidérable. AN N. de 
Sylvétra arriva jufques: à l'embou- J.-C. 
chure de l’Euphrate , 8 dans letems 1559: 
qu'il fe voyait fur le point de finir la-Don Srnas: 
guerre de ce côté-là- par la. prife de T7" He 
hBaçore , une violente tempête dif- Por Conte 

etfa tous fes vaiffeaux , & tl eut BRacancz 
bien de la peine à regagner Ormus. : VSFR0ET 

Don Alvare étant énvoyé depuis 
au détroit de la Méque contre Za-. 

far , entra dans là mer Rouge, alla 
jufques à Moca , où étoient les varf- 
feaux & les galeres de Zafar.. Il s’é- 
toit flaté de l’efperance de les brüler. 

Mais ne pouvant manœuvrer dans 
les canaux étroits, où il falloit s’en- 
gager , pour y'arriver , if: fut obligé 
de revenir fans rien faire. 

Soliman fur extrêmement touché : 

dé la perte de fes-galeres ; 8&: du dé- 
faftie arrivé à Alechelubi. Sur ces. 
entrefaites , un Homme de cœur & 
de tête Ss’offrit à ce Prince de le ren 
dre maîtte de l’ifle de Baharen | & 
de mettre:{es autres galeres'en füre- 
té Le Grand-Seigneur ayant agréé 18 
fa propoñition:, il part pour la Baço- Lt 
se; met deux desgaleres en état avec 
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environ foixante- dix bâtimens , y 
An. de embarque douze cens honunes choi= 
J.C. fis,.8& va mettre le fiege devant læ 
1559. forrerefle de Baharen. Raix Morad? 
Don sssas. gendre de Raix Noradin Miniftre du 
sis Roi. Roi d'Ormus , qui y commandoit 
pe ne en donna aufli-tôt avis au Roi , & à 
Bracawee Don Antoine de Norogna, neveu-de 
Wicrnor, Don Alphonfe , lequel fe trouvoit 
alors pour la feconde fois Gouver= 

neur d'Ormus. - 4 

Don Antoine envoya aufli-tôt 

fecours: de vivres & de munitions 

fous la conduire de Don Jean de No 

rogna , fils naturel de fon frére, 8 

en mème-tems:il fit parti quelques 
courvettes pour avertir Don Alvare 

de Sylvéira , qui avoit ordre du Vi 

ceroi Don Conftantin de croifer vers 

Ormus à fon retour de l'expédition 

de la mer Rouge. Don Jean étroit 

jeune, & fut mal confeillé par fes 
Capitaines , de forte qu'il perdit 
Foccafion de prendre les deux galeres 

Turques. Ce ne fut qu’un délai dé 

peu de jours. Don Âlvare arriva , fe 

rendit maître des galeres , & Gta aux 

Turcs toute efpérance-de retour. ." 


Sylvéira 8 Morad s'étant vûs. ne 
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faite conclurent à ne point donner ——— 
bataille à l’ennemi.; mais feulement A xx. de: 
de laffamer en lui coupant les vi- J. C. 
vres.. Le confeil étoit fage ; mais le r$ 9. 
peu de fubordination des troupes en Dex sense. 
empècha l'effet. Elles fe:mutinerent ;. rien Ror. 
infulterent le General en l’appellant Dox Cows- 
che. Elles traiterent auffi Morad de née ancs. 
traitre, &. obligerent l’un &c l’autre Vrczno. 
à en venir malgré eux à une action. 
Elle fut chaude & vive ; mais leur 
defobéiffance fut punie: Don Alva-. 
re , après avoir fait le devoir de fol- 
dat & de Capitaine, reçut plufieurs. 
bleflures , & fut tué-par les Turcs 
qut lui couperent [a rête: Soixante- 
Portugais après avoir fait de grandes 
actions eurent le même fort. Il y en: 
eut plufieurs qui tomberent entre les 
mains: des ennemis: Morad qui n’a- 
voit point cedé en valeur aux Portu- 
gais en recueillir les reftes épars, &: 
4e retira dans la Forterefle: | 
Jean Peixote avoit des provifions 
pour prendre le commandement a- 
près Sylvéira, en cas de mort. Il fe- 
fit reconnoître des Troupes, & étant 
revenu par neceflité à l'avis d’affa- 
mer les Turcs , il lefit avec tant de 
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fuccès, qu ils avoient déja traité dè- 
ANN. Fr fe retirer à Carife, où Peixote contre” 
J.C. la foi donnée: ,. avoit réfolu de les 
59. faire touspafler au fil de: épée. | 
Dowsrnas Les avis-de la mort de Sylvéira 8€" 
men Ror. [a à perte de la bataille pafferent bien} 
Dow Coxs. tôt à Ormus; & de là aux Indes, & 
Fanoaucet AUfli-tôt Don Antoine de Notoënal 
Viceror : & le Viceroi Don Conftantin , fe 
mirent en état de reparer ce malheur. 
Norogna &'Raix Noradin y allerent 
en perfonne ; & prirent trois: mille 
Perfes à leur folde. Norogna arriva! 
dans le tems que Peixote alloit con= 
-clure fon traité, & executer fon cow 
pable deffein: 

L'arrivée de Norogña:, qui devoit. 
accelerer 1a: ARTE. PT d’un traité 
plus fidéle, ne fit que l’éloigner. 
L'intérèt de quelques particuliers! 
.& la perfidie de quelques autres ‘en 
furent la caufe: Le Bacha Comman:- 
dant des Turcsétoit-mort des blef 
ures-qu'ilavoit reçuës à 1à :bataill 
où Sylvéïra avoit été tué. On luie 
fubftitua un autre Mahmud Be 
Gouverneur de Catife s’entendit: a 
vec celui-ci, &l’exhortoit fous:m 

avenir bon ; dns l’efperance qui 
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feroit fecourw dans péu par le Bacha 
de la Baçore. Ondécouvrit {x perfi- 
die,&c Noroga le ft affafiner. Enfin 
après avoir perdu bien du tems, pen- 
dant lequel lesmauvais air fr: périt 
lus. de mille de-ces douze cens Turcs, 
lès mêmes maladies , “qui fe hrent 
auf. fentil âux_ Por tugais ) réduifi- 
sent les deüx. partisà une ‘capitula- 
ton en vertu. de laquelle Les Turcs 
ayant rendu-les prifonniers ; les che- 
vaux /&oles armes, on leur fournit 
des Wat pour rèsagner: la Baço- 
se, Le fècours envoyé par Don Conf- 
tantin acriva après la chofe faite, & 
n'eut que: la: sir dé, s'en retour- 
Er 8 TL 
3 EU Foi, faite tolijours de Sale 


progrès à:mefure que les Portugais | 
wvançotent dans leurs conquêtes , Ja 


Reine: Gatherine-orut qu'il étoit de 
fon zele de fignaler des commence- 
mens de:fa! Reoence , en follicitant le 
‘Pape d’ériger £ ville de Goa en Ar- 

chevèché. Ré IV..confentità {a de- 
imande: Goa fut démembré du Fon- 
schal: däns d'ifle-de Madére .: & fon 
HEglife déclarée Primätiale des Indes. 
Don Gafpar ;1Ohanoinerde l'Eglife 

Tome IP, T 


Ce em ane 


ANN. de 
FO { 


15 523 


Dox SEBAS. 
TIEN RoOï. 


Don Coxse 
TANTIN DE 
BRAGANCE 
VICERON, 


t cé Tru 
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= Cathédrale de Lifbonne & favori du 
A x x. de Cardinal Infant, fut pourvi de cette 

a placé vaçante par le décès de Jean 
5559: d’ Albuquer que mort cette anne. 
Do Srs4se 1559. George de Sainte Lucie 8e 
run ko George Temudo, Religieux Domi 
“Dow Cons- MIQUAINS ;! Fr) ihoinmésaux Evèê- 
SAN È EI chés de Cochin &1de: Malaca ;tQuE 
Viceror,  furentérigés. pour Tors ,:8: 2° qui on 
affigna téurk difirids. 1 Ces | ‘Evèques 
fuene facrès à Lifbonneïavec beau-. 
de concours :é de folemmteé. 

Les Evèques. de Cochin 8c:de Mala- 
ca partirént cette même années{urla 
flote que -éommandoit Pierre Vaï de! 
-Siquéirar L’ Archevèque nesiembare, 
ua que lPannée d’après , & condui- 
fk avec lui les Miniftres du Tribu: 
nal dé Fnquifition ; lequel jufques! 
alofs ;, sn avoit: point été établi aux. 
Andes; où ny'avoit: eu qu un Fonte 
RACRRARE go S rc 1 
Le Roï Don Je LIT: qui av CEl 
toüjours eu une grande ardeur pou 
Ja converfon des Abyflins ; AVOIt cl 
le même zele pour leur procurer 
‘Evèques! Cathotiques:' € sels’ étoi 
augmenté en fui avanc/fa mort 


il avoir çu:la Pie leriqn d'obten 
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cette grace du Saint Siege. Le Pape ———— 
Paul IV. ayant conferé de cetre af- AwN.de 
faire avec le Sacré College ,s’adrefa J.-C: 
à faint Ignace de Loyola , & prit 4559. 
trois Religieux de fa Compagnie , le Dox sesas2 
Pere Nugnés Baretto Portugais qu'il 5x Ror. * 
fit Patriarche d’Ethiopie , & les Pe- TETE 
res Melchior Carnero & André O: Bracaxeet : 
viedo ; dont le premier fut nommé Viftnos- © 
Evèque de Nicée, & le fecondEvè- 
que d'Heliopolis avec titre de Coad- 
juieurs & de fuccefleurs du Patriar- 
che en cas de mort. Et, parce que 
quand ces Evêques atriverent à Lif- 
bonne , la ote du Viceroi Don Pe- 
dro Mafcaregnas étoit déja fous voi- 
les , on jugea à propos de remettre 
leur départ , & de faire embarquer 
feulement quelques-uns dés Jefuites 
qui devoiént des accompagner , afin 
d'aller leur préparer les voyes en E- 
thiôpie , & porter à l'Empereur les 
Lettres du Roi, par lefquelles il don- 
noit avis à ce Prince du choix que le L 
Pape avoit fait de ces Prélats , & 
du motif pour lequel il les lui en- 
voyoit. R entree 
" Mafcaregnas arrivé aux Indes ft 
embarquer dans la Hote qu'il en- 

T ij 
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"T7 voyoit au détroit de la Méque, le 
A xx. de Pere Gonçale Rodrigués qui. fut mis 

J.C+ au port d’Arquico , d’où 1l fut con: 
1569 duit à la Cour de l'Empereur. Ce. 
Box sks4s- Prince étroit le même pour qui Chrif- 
Fax Rot, : fophle de Gama s’étoit facrifié , &c. 
-Dex Coxs. qui étoit redevable aux Portugais de 
HR ep bn rétabliflement. Il reçut Rodri- 
_ Visanon ? oués avec diftinétion & avec bonté; 
mais quand il fut queftion de la Re, 

Jision , Rodrigués vit fi peu d’appa- 

rence de le changer, qu'il en défef=. 

pera tout-a-fait , & retournaaux In 

des ; felon l’ordre qu'il en avoit, 
pour faire fon rapport, Jean Peixote 
avoit été envoyé des Indes exprès 
pour le prendre, comme il fit ; mais 

dans ce voyage ayant fait defcente 
dans l’ifle de Süaquem à la faveur. 

. du filence de la nuit, .& fans être 
4 découvert , il pafla au fil de l’épée le! 
_ Roi, & une partie des habitans qu’il 
trouva plongés dans le fommeil, | 
Les Evèques étant arrivés aux In<l 

des l’année d’après le départ de Maf 
caregnas avec Fernand. de Sofa des 

Caftelblanco , que le Roï avoir nom: 

mé fon Amballadeur à la Cour d'E+ 

 shiopié, le Patriarche & l’Amballas 


e 
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deur preflerent vivement Baretto , =. 
qui étoit alors en place, d’executer A N'#. de 
les ordres du Roi, de leur donner . 7.C. 
une flote & fix cens hommes pour 1$$9. 
les accompagner dans cette expedi- 5 gaxsl 
tion. Baretto , n'en ayant pas d’en- rex Ror. 
vie, & n'étant pas mème en état de Don Coxs: 
fe priver d’un Î grand fecours; for Re axes 
ma des difhicultéss Comme le zele Vreëroi 
n'écoute pas toûjouts les raifons de 
politique , & que fon refus caufoir 
déja du trouble , la crainte de fe fai 
re une affaire à la Cour , lui fit pren: 
dre un milieu , dotit on convint 
dans un Confeil qu'il 4flembla ex- 
près, & où l’on arrèta ,» Que và le 
# peu d'apparence qu'il ÿ avoit à la 
» converfion de l'Empereur , felon le 
» rapport qu'avoit fait le Pere Ro: 
» drigués , il y auroïit de l’impruden-- 
» ce à expofer la dignité du Patriar- 
» che, & celle de l'Ambaffadeur ; 
» Mais que néanmoins , comme il 
5 étoit de l'intérêt de la Religion de 
tenter quelque chofe , on feroit 
# partir feulement pour cette année 
“le Pere André Oviedo Evèque 
» d'Heliopolis avec quelques-uns des 
» Peres de la Compagnie pour fonder 

T ü 
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mr » le terrain , & mettre les chofes enr. 
À NN.de » voye de faire recevoir le Patriar= 

- JC  » che avec honneur, « Ab1080 
1559 Ce; paru pris , Baretto fit arme 
Don Srsas- quatre vaifleaux, qu'il donna à com: 
THEN Roi: . mander à Manuel Travaflos ; pour-* 
RES MONS vut PEvèque de tout ce qu’il put fou- 
&RAçañce haiter aufli-bien que les Jefuites quis 
VietROk. : Paccompagnercnt. Gafpar Nugnes! 

Fun:.des Portugais de l'armée de: 

Chiftophle de Gama; qui s’étoit éta-! 

bli en Etlmonie , & étoit revenu aux” 

Indes avec le Pére Gonçale-Rodri-! 

gués , y fut renvoyé ; & honoré dus 

titre de Miniftré du Roi de Fri 

gal. | Han £ 1 
Oviedo fat reçu dans les rérres de 

PEmpereur avec routes lés marques! 
Q d'honneur qn'on rend aux Souves 

rains. Ileut là confolation de voir 

par-tout fur fa route, les Portugais E 

riches en maïlons & en terres, enk 

efclaves & en ferviteurs , 8 par-tout 
ceux-ci fe firent un plailir de Le trai 
ter comme 1l convenoit à fon carag 
tére & à fa vertu. Enfin admis à pal 
prélence de l'Empereur , 1l en fut 
accueilli avec une très-crande diftinés 


5 D 
tion, 4 
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Après quelques jours de repos ;, ? 


PEmpereur qui fe piquoit de. fça- 
voir fa Religion, voulut: entrer En 
matiere avec l'Evèque. Nous: ne fça- 
vons pas quel fut le détail de la con- 
verfarion 5" mais le fruit en fut tel, 

ue l'Empereur fur très-choqué de 
la liberté de l'Evèque, & que l'Evé- 
‘que piqué des railleries que l'Empe- 
“eur ‘a routefa-Cour avoient faites 
des fentimens del'Eglife Catholique, 
en fortit ému &crbieñ convaincu de 
‘Pobitination de ce Prince , & du 
peu de fucces qu'il avoit à efperer: 
de fes foins pour fa converfion. 

+: Oviedo éroit un faint , & plein de: 
cet efprit qui fait les Apôtres & les 
Marcyrs: de Jefus-Chrift ;. mais n€ 


Anx. de 
He 
ES S9 

Do SEBAS 

THEN ROI, 


Don Cons 
TANTIN DE 
BRAGANCE- 
V1cERoi, :: 


faifant-pas attention qu'une Religion 


fuccée avec le lait ne fe quitte pas 
fi aifément, & que les voyes de la 
perfuañon & de l'infinuation étoient 
les feules: qu'il devoir mettre en ufa- 
ge dans le pays où il fe trouvoit ; 1l 
fe lai emporter à da vivacité de 
fonzele , eut recours aux foudres 
de PEolife , & à la rigueur des Ca- 
nôns.Ilexcommunia l'Empereur dans 
les formes ; le: déclara fchifmatique 
T ii 
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 —— % heretique , & defendit. à tous les’ 
AN. de Portugais de le fervir, &c: d’avoir 


FRET 


1559: 


communication avec lun: 25% : # 
L'Empereur devoit peu craindre 


Don SrsAs. UNE Excommunication de :la part 


TIEN RoOïx, 


d’un Evèque , qu'il regardoit com . 


Dow CONS- me heretique , tandis que fes pro 


TANTIN DE 
ERAGANCE 
VicEROI. 


pres Pafteurs lui faifoient à lui-me- 
me un crime de communiquer a 
vec lui, quoiqu'il ne:le: fit que-par 
politique & par Île befoin qu'il: pou 
voit avoir des Portugais. Ainf:certer 
excommunication loin de produire 
un bon effet, ne fit qu'aigrir les ef- 
prits , aliener tous les Abyflins, & 
divifer même les Portugais entre eux. 
Plufieurs blâmerent cette conduite de; 
PEvèque , comme imprudente ; &1 
rapportoient enfuite toutes fes : pa! 
roles à l'Empereur ; dont ils fe firent. 
les efpions. | | il 
Le reffentiment de l'Empereur für. 
peut-être alléplus loin , fans une ré-!. 
volution qui arriva dans ces circonf- 
tances. Cinq jours après-que. l’Evé-l 
que fut entré en Ethiopie ; un Bachal 
Turc y entra avec douze cens Janif=,. 
faires , s’'avança jufques à Baroa , bat 
ut & tua le frere du Prince Lfaac quil 
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avoit été Barnagais. Dans lemème- — 
tems un Prince MuniGi entrer un À NN. de 
de fes Generduxavecunearméedans J.C4 
les Etats de l'Empereur , qui preilé 1559: 
des ‘deux: côtés ; envoyaile Prince Don seras: 
Ifaac contre le Bacha , & alla en pers res RU 
fonne au-devant de Ha dtne SE | 
qui portoit le ravage dans {es Pro-pBracancz 
vinces. Ifaac défitiles Turcs qu'une #08" 
maladie -acheva prefque de détruire; 
de forte que le Bacha fut obligé de 
fé retirer à Arquico avec les ons 
bles reftes de fon armée. De lautre 
côté le Lieutenant de l'Empereur $ 
qui commandoit dans les Provinces 
envahies ; au lieu de faire front à 
l'ennemi ; alla droit à la capitale du: 
Roi foulevé ; y'entra en victorieux, 
&le tua. bé Galles ; peuples 1n-. 
quiets &toùjours en armes l’y fuivi- 
rent, & acheverent de ravager cet . 
Etat. L’ Empereur ne fçachant rien : 
dela victoire de fon Lieutenant & 
de la mort du Roi fon ennemi, vou- 
ut ; contre l'avis de fes Capiraines ;: 
ie bataille à à fon General. Il le ; 
fit; mais’ par malheur fon cheval é- 
pouvanté du bruit du canon, & n’o-, 
béiffant plus au frein ; le porta au 
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——— milieu des ennemis qui:le tuerents 


ANN-dé : Adamas Seghed, frere.de lErmpes 


JT. C. reur Claude, lui fucceda.: 1h n’avoit 


1$$9+ aucune des bonnes qualités de {onl, 
Don sens. frere, & en avoir beaucoup.de mans 
TiEN RO: vaifes. Ikéroit fur-tout ennemi denod! 
Don Coxs: tre Religion, & haïfloirdansle fond, 


TANTINDE 


Bracanez. du cœur les Portugais Le befoin 
Vrekon  l'obliceant de les menager!, lil diff. 


mula "pendant quelque-réms: Mais: 
Oviedo ayant refufe de lui remettre, 
deux Religieux Abyflins qu'il avoit! 
ramenés au fein de l’Eglife ; pews’en: 
fallut que ce Prince indigné ne für. 
lui-même le-bourreau de PEvèque :: 


qui s’offrit genereufement à k:mort 


en vrai Athlete de Jefus-Chrift: En-l 
fin les Grands de l'Empire ; 18 de! 


Barnagais en particulier s'étant {ou 


levés, & jomts au Bacha des Turcs: 

les Portugais prirent parti des deux: 

à côtés , & un grand nombre d’entre! 
eux fuivirent-celui des rebelles. L'Ehr-; 
pereur.,; qui:les ‘vit les armes: à: la; 
main contre lui ; foupçonna PEvèsl 
que & les Miflionnaires d’avoir fa- 


ce Prince les perfecuta avec fureur," 


aufli-bien que ceux: de. fes fujets quil 


- 


| 
; 
. 
) 
4 
| 


} 


/ 
vorifé la revolte. Depuis ce tems-[à- 


ed 


? 
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s’étoient convertis. Le Patriarche re- 
tenu à Goa par cette mauvaife fitua- 
tion des aires ; ÿ mourut ; fans 
avoir mis le pied dans fes terres de 
fon obédience, Le Pape & le Roï de 
Portugal inftruits de ce qui fe paloir, 
voulurent retirer de l'Ethiopie l’E- 
vèque devenu Patriarche & les Mif- 
_fionnaires , pour les employer ail- 
leurs plus utilement ; mais nt lui ni 
les Jefuites ne: purent fortir de cet 
Empire. Deux furent maflacrés par 
les Turcs. L'Evèque & les autres 
môururent confumés de miferes , 
bien confolés d’ailleurs par les bene- 
dictions que Dieu avoit répandues 
fur leurs. travaux dans la converfon 
du menu peuple. | 


7, 


# » 


AN. de 
€. 
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TYEN Ro1I 
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Don Conftantin heritier d’un ze- 


le , qui étoit dans {on fang, feconda 
les affaires d'Ethiopie de [on mieux. 
Il ne füt pas néammoins dans fon 
ouvoir de reformet les difaraces de 
a fortune, & le malheur où l'Empe- 
 reur Claude s’étoir précipité. Mais 


dans les Indes où il avoit tout pou 


voir , 11 donna de grandes preuves 
de ce zele. Sous la plüpart des Gou- 
yerneurs précedens , les {Indiens qui 
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fe convertifloient , étoient dans l’op=\ 


Érrmtnssmes ces 


A x N. de preffion. Comme ceux qui perfévé: 
J. C. roient dans leur idolitrie , étoient 


1560. Îes riches du monde, & que ceux. 
Don Sr4s- qui embrafloient la Loi de Jefusi 
Tu Ror Chrift, étoient pauvres. pour la plü- 


Don Cows- bart , ces idolâtres que leurs richef= 


TANTIN DE 


16 


Bracance des & leur abondance rendoient 4 


VicEROI.  recormandables , abufoient de leur 
crédit auprès des Portugais mêmes ; 
pour agoraver le joug à ceux qui fe 


convertifloient , & fatisfaire la hai-, 


ne que leur infpiroit pour eux leur 


changement. De forte que fe fai- 


re Chrétien, s’étoit s’expofer à une. 


perfécution de la part des Chrétiens \ 


mêmes, Don Conftantin, qui com- 


prit cet abus , le reforma de manie-: 
re , qu'il n’y avoit plus que les In-. 


diens convertis , qui euflent part aux 
graces & aux faveurs. Ils avoient » 


feuls l'entrée libre chez lui, au lieu 
que les Gentils idolitres exclus de fon 


Palais , étoient obligés d’atrendre . 


qu'il fe préfentät à quelque balcon 


pour avoir audience. On ne fçauroit 
croire combien cette conduite fervit 


CRUE DR | 
à éclairer ces peuples malheureux ,* 


plongés dans les ténebres du Paga+ 
nifime. F 
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Le même zele lui fit entreprendre 
yne guerre en faveur des Chrétiens AN N.de 
de la côte de la Pècherie, expofés JC: 
aux courfes des Badagesg peuples 1560. 
feroces & accoütumés aux larcins. Don srs4se 
Ils étoient outre cela violemment 
ryrannifés par le Roi de Jafanapa- ?°* Cons- 
tan , qui portoit fouvent le feu & le Bracancz : 
fer chez eux. Ce Prince étoitun vrai Y'°##°2 
tyran , & l'ennemi juré du nom 
Chrétien. Il avoit plongé fouvent 
fes mains dans {on propre fang , & 
avoit dépoüillé de fes États {on fre- 
re aîné, qui s’étoit réfugié à Goa , 
où 1l fe fit Chrétien ; & prit le nom 
de Don Alphonfe. Martin Alphonfe 
de Sofa avoit rendu le Royaume de 
Jafanapatan tributaire de la Couron- 
ne de Portugal en paflant par l’ifle 
de Ceïlan dont il fait partie. Mais ce 
barbare Roi {ans égard à cette cénfi- 
dération fe plaifoità fe baigner dans 
le fang des Chrétiens, & en un feul 
jour il avoit procuré la gloire du mar, 
tyre à prés de fix cens, 
. Don Conflantin réfolut de Le châ- 
tier,, de lé dépouiller de fes Etats, & 
d'y tranfporter les Chrétiens de.Ja 
cote dé la Pècherie. Pour cer cffer il 


memes 


TIEN Ror. $ 


- 
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É——— partit avec une puiflante flore , & de- 
ANN. de barqua très-heureufement. Il divifa 
J. C+ enfuite fon armée en cinq corps ;: 
1560. dont Louis de Melo conduifoit le: 
Dox ss54s- premier. Le Prince fils du Roi fe. 
TIEN ROr. bréfenta , faifant mine de vouloir. 
Don Coxs- combattre : mais 1l fe retira fans en° 


- TANTIN DE 


Bracance avoireu le courage. L’armée Portu-! 
ViGEROL  gaife enfila le chemin qui conduifoit" 
à la Capitale. Il étoit étroit , & de- 
fendu par des pieces de canon d’un, 
furieux calibre ; mais qui étant poin- 
tées'trop haut, ne firent prefqu’au-! 

cun effet. La ville ayant été prife. 

par ce moyen, le Roi de Jafanapa-! 

tan fe retiraà une forterefle éloi-“ 

gnée d'environ deux lieuës. Il n'eut 

pas même affez de conftance pour, 

s'y defeñdre, & fe fauva dans lesw 

bois, d'où il envoya demander la” 

paix. Pour l’obtenir 1l- offrit de ref-0 

tituer au Roi de Cota les trefors de” 
Tribali Pandar , que la perfécutions 

des Portugais avoit obligé de fe re- 

fugier chez ce Tyran, qui l’avoitu 

fait mourir. Il s'engageoit de plus à 

ceder l'Ifle de Manar, & de foûmet- 

tre de nouveau fa Couronne à celle“ 

de Portugal, en lui payant rriburs 


ms L = 
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Pour la garantie de ce traité, 1l don- 
na fon fils en ôtage. La jaloufie & la À N N..de 
divifion qui-s'éroit myfe parmi les J.C. 
Officiers Portugais, jointes au peu 41560. 
de dhfcipline des foldats, obligerent Don srs 48: 
Je Géneral à fe contenter de ces offres. TIEN Ror,, 
w Mais tandis qu'on perd du tems Dos Cows- 
dans l'exécution de ce qui avoit été Bracanez 
teglé, 1l:fe forma une conjuration VicE6 
des Infulaires, fi Aubite, que plu: 
dieurs Portugais en furent la victime 
avant que d’avoir preffenti le mal 
dei Viceroi attiré à: la chaffe par la 
fuvoeftion des Conjurés , .eut bies 
de’la peme à affurer {a retraite, &c 
toutice qu'il put faire, ce fur, de fe 
rembarquer après avoir perdu beau- 
<oup de monde. TE 
1 Echappé de ce danger, & condui- 
fant le’ Prince: de Jafanapatan dans 
Aesférs, 1l paffa à l’Ifle de Manat où 
4l'biuc une forterefle:, dont il donna 
ie commandement à Manuel  Cou- 

“inho; qui y avoit tranfporté de la 
æôte de la Pêcherie les Chrétiens de 
Punical. “IL fonda en méme-tems lés 
smaifons des Religieux de faint Fran- 
içois ; 8: les. Jefuires chargés du foin 


de cette Chrétienré, 


14.3 


. * 
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Entre les richefles qui furent en, 


An N\. de Jevées dans le fac de la ville de Jafa=* 


J/CA 
1560. 


Don SEBAS- 


TIEN RO, 


+: Don Coxs- 


TANTIN DE 
BRAGANCE 
VICEROÏ. |: 


celle d’un homme. C'’étoit un des 


Plufeurs ‘peu fcrupuleux -vouloien 


befoins préfents dé l’Erar ;: &b y a 


-menfe, feulement à la montrér dan 


äin plus confcientieux ; ayant. fai à 


napatan , étoitiune efpece de Reli> 
quaire d’or, garni de Rubis & d’aus 
tres pierres précieufes. On y confers 
voit avec beaucoup de Religion unés 
dent d’un des Saints ou Dieux.idum 
païs, dont les fables qu’on en ra 
conte ‘ont donné lieu de croire: que 
c’étoit la dent d’un finge, & non pas! 


monuments des plus rares de la pieté: 
Idolatrique, qu'il y eüt dans routes 
les Indes. Le Ror de Peou ayant {cu 
qu’elle étoit entre les mains du Vis. 
ceroi ,envoyaune Ambaflade {olems 
nelle pour fa demander, :&: offroit 
pour cela de très -groffes: fommes. 


qu'ondavendit,i pour fubvenir ‘aux 


voit peu d'Offciers qui n’ambition- 
naflent dla comimifion de:la porter! 
dans l’efperance de faire un gain in 


lé voyage, & à permettre qu'on € 
prir des empreintes, Don. Confta 
gxaminer le cas, & le cas ayant été” 

décidé. 


À 


à 

| 4 
: À 
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décidé comme il l’avoit décidé lui- 
mème, 1l ft jetter la déntr dans un A NN. de 

mortier en plein Confeil,la fit réduire J:C. 

en poudre, qu'il fit confumer dans 1560: 

un brazier. Don SrBAS- 

À {on retour de Ceïlari à Cochin, T'#" Ror: 
de Viceroi eut une entrevue avec le Dow coxs- 
Roi de Chambé, & confirmade nou- Bracanes | 
veau avec lui Ja paix qu'il avt fai- Viezror. 
te, mais qu'iln'obfervoit pas bien, 

ce qui rendoit toüjours difficile la 
cargaifon des vaiffeaux qu’on depè- 
choit toutes.les années pour le Por- 
tugal. Cette paix n’empèchoit point 
les Princes alliées du Malabar de fai- 

T€ la guerre au Roï de Cochin, Ces 

Princes joints aux troupes du Zamo- 
rin, étoient entrées dans l’Ifle de . 
Primbalam , qui appartenoit au Roi 
de Cochin. L'alliance qu'on avoiteuë 
de tout rems avec ce Prince, déter= 
mina le'Viceroi à prendre parti pour 
lui , & à chafler les ennemis de l’Ifle. 

Il y envoya donc François d’Almeï- 
daavec dés troupes, & enfuite Louis 
dé Melo avec un renfort. 11 y eut 
entre ces troupes & celles des enne- 

_ Mis une vive éfcarmouche , où Louis 
dé Mélo fut bleffé: l'avantage néan- 
Tome IF. V 
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TT moins refta au Roi de Cochin, qui. 
À x,N: de rentra en :pofleflion de l'Ifle, après. 
J.-C. que les ennemis en eurent été cha£. 

1560+ fés. Mais ce Monarque n’eut jamais 
Don.Srsas- de vrai repos de la part des Princes” 
Tia Ro alliés, jufques au moment qu'il fut, 
Por COS: aflafliné par un des devotés du Prin! 
Bracanez ce de Bardelle. | À 
ViGERQE,/ |] diceroi étant revenu à Goa, 
y trouva dé nouveaux Ambaflädeurs 
du Roi de la Baçore , qui renouvel- « 
lant les mêmes offres qu'il avoit fai- | 
tes à fes prédécefleurs , demandoit | 
encore du fecours pour achever.de 
vaincre les Turcs , qu'il tenoit aflie- | 
gés dans la forterefle. Don Conftan- 
tin y envoya une flote de vingt-un | 
batimens , commandés par Sebaftien 
de Sà. Cette flote devoit en même- 
tems rapporter à Ormus Don Jean 
d'Ataïde, quis'étant purgé des griefs, 
pour fefquels Baretto lui avoit ôté le: 
gouvernement ; y retournoit pour 

achever fon tems. 

J La faifon étant trop avancée , la 
flote fut accueillie d’une groffe tem; 
pête qui en difperfa les vaiffeaux , 
dont la plüpart fe réfugierent dans 
CAPE les divers Ports du Golphe de Cam, 
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baïe jiobuls ne ‘fürent pas inutiles, 


LES 


Les :Abyffins: continuoiént de mo: A NN. de 


lefter la Valle de Daman ; & on 2- 
voit étéobhige de leur abandonner 
llfle de Babzar ,dont'ils avoient rafe 


lFortereffes {1200110 : 


3. C. 
1560. 


Do SrBAS— 
tt TIEN ROI, 


Mais Daman courutun danger bien ‘Dox Coxs- 


0e grand de:ldi part d’un ennemi 


TANTIN DE 
BRAGANCE 


eaucoup plus puiffant. Madre-Ma: Viciros 


luc ;, lun des tuteurs du Roi, piqué 
de jaloufie contre Ithimitican , qui 
toit faifi de la perfonne du Monar- 
que; avoit porté fon ambition juf- 


ques à vouloir détroner fon Souve- . 


rain. Jlétoit riche en terres ,&'al y 
avoit peu de Seigneurs-enétat de lui 
faire: tête. Avant que de fe déclarer, 
il voulut s'emparer de Daman , que 


{on .competiteur avoit cédé aux Por 


tugais'contre fon avisz & après le 
tefus qu'il ensavoit fait luimème, 
lorfqu’il-étoit'le maître. 4 up : 

:: Don Diego de Norogna ; bien fer. 
vi)par fes .efpions qu'il payoit «fort 
biens futraverti à rems de tous. fes 
projets ; 8 comme il nefe croyoit 
pas enétar defefoüténircontte cet- 
retepètel, 4 conçut le cdefleinide 
daprévenit parcardfice. Éliévoit aroi 

Vi) 
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—— de Cedemecan, fils du fameux Go 
À NN.de ge-Sofar, & beau-frere de-Madrez 
J. C  Maluc..1l dreffa d’abord toutes fes 
1$60+ batteries pour perfuader à celui-cix. 
Dox Sesas- » que Madre-Maluc. faifoit tous les 
FERA préparatifs qu'on lui voyoit faire:s, 
LR CoNs- » pour le dépouiller de Surate; dont 
BRaGancE ».1l etoit maitre. Pout!lus prouver. 
VICÉRORE né qu'il avançoit ‘1 l’afluroit que 
» Madre-Maluc devoit:feindre d’en 

>» vouloir à Daman., pailer pat chez 

nlui, & lui demander un gros Ba- 

» flic, qu'ilavoit! pour battre:la pla- 

» ce; mais que dès qu'il Pauroit;1Î 

» le pointeroit contre Surate même; 

» & le forceroit à la lui rendre: » 

Don Diégo fe fervit pour noüer cet: 

te intrigue, d’un Portugais nommé. 

Diéso Peréïra ,-& d’un Juif nommé 
Coje-Abraham , habiles l’un &ilaus 

tre, & amis de Cedemecan:: Il étoit 

vrai que Madre-Malucavoit en la 

penfée de s'emparer de Surate nmiais | 

1len avoit été détourné par fon épou-. 

fe , file de Coje-Sofar & fœur' de: 
Cedemecan.: | 3% 23610 
--Cedemecan à demi.convainew des! 
mauvais-deffleins de fon beau-frere;s 
le vitcvenir avecrtoute la: défiance. 


: 
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qu'on avoit voulu-lui infpirer , &c | 
futau devant de lui avec toute ladif- À NN. de 
fimulation poñlible. La demande du J. G. 
Bañlic ayant achevé de-le convain- 1560: 
cre , il affecta encore plus de couvrir Dox seras 
{es foupçoris: El promit cout ; & in- 7" Sox 
vita: à fouper Madre-Maluc, avec Lan Feu 
les Principaux Officiers de fon ar-Bracancs ; 
mée, qui laccepterent d’autant plus MIGRROZR PP 
volontiers; : que comme c'éroit le d 
tems du Ramadan ils éroient enco- 
reld jeun. Cedemecan prit les de- 
vants pour faire tout préparer. Ma- 
dre-Malucétant arrivé avec les autres 
conviés; Cedemecan les reçut dans 
une-fallebien parée , & leur fit tou- 
tes les démonftrations poflbles d’a- 
mitié & de-politeffe. Les tenant ain- 
fitous dans fa main , il fortirpar une 
porte; fous quelque prétexte ; tandis 
que:par une autre:1l fit éntrer deux 
cens-perfonnes bien armées ;: qui fi- 
rent, main baffle fur tous ceux qui 
étoieht:dans la falle ; & les égorge- 
rent: Dès lélendemain:, & avant que 
la nouvelle eüt-tran{piré , Cedème- 
can! alla tomber :fur les: troupes de: 
Madre-Maluc»;-lefquelles! fe voyant 
fans: chefs ,:8iprifes à limpourvû ; 


ré 


! 
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furent prefqueaufli-rôt défaites qu’af 
À NN. de faillies, &abandonnerent au perfide 
J.C.._ vainqueur tous les :tréfors & toutes 
1561: es dépouilles de fon infortuné beau= 
Dow'Sezus. freres: Ji DAC SH 548 
TIEN Ro!" Chinguis-Cant fils de. Madre-Ma-. 
Dox Coxs- [uc ; jeune homme qui: avoit toutle 
TANTIN DE. . D, $ 
Bracance inerite de fon pere, &cla/valeur de 
Vicæroï,  Sofar fon ayeul ,:ayant appris cette 
trifte nouvelle ; ne penfa d’abord. 
qu’à la vengeance ; &.ayant raffem- 
blé fes troupes fugitives , 1l.vint mets 
tre le fiège devant Surate. Cedeme- 
can preflé ‘eut recours à Norogna ;. 
qui le fecourut avec dix batimensz 
‘commandés par Louis: Alvarez:deT a+ 
vofa. Celui-ci avoit dans fes inftruc: 
tions de fe comporter -de:telle ma= 
mere, que:les afhégeans & les aflie-. 
gés cruflent qu'il étoit venu: pour les: 
favorifer. L'artificeréufht, &:aucan: 
d'eux: n'eut: le: doifir de:pénetrer: las 
mauvaïle foi de Don Diégo: Alu 
can l’un des tuteurs dü jeune Roi J 
dès la premiere nouvelle de :li mort 
_ de Madie-Malnas siévoit jetté fur fes 
terres ; &avoit pris la Valle dé: Ve 
redora, Chinguis-Can. obligé de s'opé 
“pofer:à-ce torrenti; fit la paix) aved 


à és 
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Cedemecan, & Louis de Tavora s'en 
retourna à Daman, où il trouva Don A x x: dè 
Diégo de Norogna allité dela mala- TJ. C. 
die dont 1l mourut, avec la réputa- 1561 
tion d’un des meilleurs Officiers qu'il px susasà 
y eüt dans l'Inde. }, TIEN Ror.! 
Vainqueur de fon nouvelennemi, Des one 
Chinguis-Can revint fur Surate avec TR EU 
de plus grandes forces , ayant joint Viens 4 
à fes troupes celles de deux Princes | 
Mogols , qui s’étoient réfugiés dans 

le Royaume de Cambaïe, & qui y 

faifoient auf leur figure avec les 

autres étrangers. Cedemecan eut de 

nouveau recours au Viceroi des In= 

des , à qui il offrit de remettre Sura- 

te, qu'il ne pouvoit pas garder con: 

tre d’aufli puiflans ennemis que ceux 

qu'il avoit.en tête. Don Conftantin 

y envoya aufli-tôt Don Antoine de 
Norogna. avec quatorze vaifeaux , 

aufquels fe joignirent ceux de la flote 

de Sebaftien de Si. Norogna & 
Chingws-Can ne fouhaitoient pas 
d'en:venir aux mains enfemble, & 

vouloient demeurer amis. Mais les 

Princes Mogols qui mouroient d’en- 

vie de fe mefurer avec les Portugais ; 
éngagerént ayec eux une action don 
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| l'avantage demeura à ceux-ci. Noro< 

A NN. dé gna preffa alors Cedemecan de lui 

J. CC. Hvrerla forterefle felon l'accord. Ces 

1561. demecan ufa de delais: On crut qu 1l 

Dox Ss34s- le faifoit exprès , & vouloit retirer 

CTIEN Ron {à parole : mais dans le forid il n’en 

-Dox Coxs- écoit par le maître, &'1l couroit rif 
TANTIN DE 

BRacancz que de {e faire tuer par fa propre 

Viceror  garnifon, qui commencçoit à le foup 

çonner. Norogna & lui fe virents 

Cette entrevüëé à fottifià les foupçons 

& Cedemeécan fut obligé de fortit 

£ecretement de Surate & Fe s’enfuiré 

Les affiegés s'étant apperçus de fa 

fuite . réfolatent néanmoins de fe 

bien défendre ; & mirent à leur tète 

Caracen, beau-frére de Cedemecan: 

/ Norogna voyant qu'il n’y avoit plus 

rien à P faite pour lui s’en retourna 

Don Coriftaritin fäché d’avoir man: 

qué cette occafon, qu’il ne retrouve= 

roit jamais de prendre Surare , mit 

Don Antoine de Norogria aux arrêts; 

& le délivra ehfäitet, lorfqu'il fu 

mieux informé , en bi faifant de 

grandes fatisfactions. Cemedecan fe 

fauva dans les montagnes, & fe re 

tira à la Cour de Cambaïe , où'il fut 

bien reçû & plaint dans fa difgrace} 


mais 
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mais Chinguis-Can , qui avoit toû- 
jours fur le cœur le meurtre de fon 
pere , engagea deux créatures de Ce- 
demecan à l’affafliner ; ce qui fut fait. 
Chinguis-Can & Caracen s’accom- 
moderent enfuite, & ce dernier refta 
Maître de Surate, 

La pieté de Don Conftantin , & 


ANN. de 
JC 
1561. 


DON SEsAS: 
TIEN Roi. 


Dox Cows- 
TANTIN DE 
BRAGANCE 


fa dévotion envers l'Apôtre faint Vicrnos 


Thomas,le porteroit à bâtir une belle 
Eglife dans Go2 , à l’honneur de ce 
grand Saint. L'ouvrage fut pouiTé 
bien avant : mais ce Prince ayant 
été relevé par un nouveau Vice- 
rot, il demeura interrompu, Don 
Conftantin ne laiffa pas d’avoir {es 
ennemis ; qui écrivirent à La Cour 
contre lui, & voulurent empoifon- 
ner jufques à fes plus belles actions, 
mais {on gouvernement fut un des 
plus fages & un des meilleurs qu'il 
y eut eù. Ee Roi Don Sebaftien lui 
rendit juftice quand il voulut lui don- 
ner la Viceroyauté des Indes à vie, 
qu'il ne voulut pas accepter, Et lorf- 
ne ce Roi y renvoya pour la fecon- 
de fois Don Louis d’Ataïde : » Al- 
» lez lui dit-il, gOUVErNEZ COMME & 
# fait Don Conftantin, 
Tome IF, x 
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Don François Coutigno Cénitél 
A xx. de de Redondo , qui fucceda au Prince. 
J. C Don Conftantin ; étoit homme de. 
ESGr. qualité & de mérite, bon pour la 
1462, guerre & pour la paix : mais connu; 
Don Srsas- fur-tout par fon humeur joviale & fes: 
TIEN Ro Eons mots, Il donna d’äbord fés foins: 
D: FRANÇOIS à 'dépécher les navires de la ea 


anenress 


€OUTIGNO 


Comre ne fon, dans lefquels pattirent Don 
3 qu Conftantin avec Sebaftien de Sà, Don 
re Antoine de Norogna neveu du Vi- 
ceroi, Don Alphonfe & Don Antoiz 
ne de Norogna Catarras, Don Antoi-. 
se de Norogna fils du Viceroi Don 
Garcie étoit mort Gouverneur dé 
Malaca. Son frere Don Alvare quil 
avoit été Gouverneur d'Ormus,ayant 
fait naufrage à l’Aiguade de S, Blaife 
avéc toute a famille, fe noya' en paf 
fant une petite riviere. Il y en avoit 
encore deux autres du nom de Dof 
Antoine de Norogna:dans le’ mêmes 
rems , j'en parlerai dans la fuite. T'a 
ciù dévoile: ici faire cettéobfervations 
our éviter la confufion de cette re l 
fémblance de noms. : 7! 2 » 
-Le Comte Vigeroi envoya eue 
coup fur coup, ‘deux petites flot 
vérs le détroit de la Méque, contes, 
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les galeres de Zafar. Don François R 
de Mafcaregnas , qui commandoit la À NN. de 
premiere, ayant ae Len l'occafion J.C. 
de les battre, revint fur la côtede #x$56r. 
Malabar , où 1l croifa pendant trois «41562. 
mois avec peu de fuccès. La fecon- po sunas- 
de commandée par George de Mou- tre Ror. 

ra,ne fit autre chofe que brüler un Ne: 
vaifleau d’Achen, venant de la mer Cours ne 
Rouge. Il étoit armé de cinquante Ut 
ganons de bronze , & avoit cinqcens dé 
hommes d'équipage. 

Daman fe vit encore expofé à de 

nouvelles inquiétudes de la part des 

_ Abyflins. Cid-Meriam qui les com- 
mandoit vint fe préfenter devant la | 

“place avec huit cens chevaux:& mil- 

de hommes de pied. Garcie Rodri- 

gués de Tavora Gouverneur de la 

“place fortit au-devant de lui. On fe 

“battit bien de part & d'autre. Un 
Réligieux Dominiquain fe diftingua 
beaucoup à animer les troupes : déja , 

la victoire fe: déclaroit pour les Por- 

‘tugais ; quand le Général ennemi ap- 

«pella en duel le Gouverneur qui ne fe 

“Ht-pas prier d'accepter le cartel, Jls 
-coururent l'un {ur l’autre la fance en 

rareêt de bonne grace. L'Abyfin du 

| X 1j 
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—— premier coup fut jetté hors des ar- 
ANN.de çons , & Rodrigués tomba après lui 
JC. par la violence du choc des chevaux, 
IS61, Les deux Champions furent bientôt 
1562. en pied, & fe battirent en braves 
Dox $:s45- aflez long-tems avec un avantage 
TIEN Roïe égal, Un foldat Portugais finit le. 
couasse combat en perçant l’Abyflin d’un 
Cours »e Coup de lance. Alors l'ennemi fe mit 
voor en défordre, laïffant fur le champ 
de bataille beaucoup de morts , beau- 
coup de prifonniers & beaucoup de 
butin, 
Quoique le Zamorin eût fouvent 
fait fa paix, il arrivoit toüjours de 
nouveaux motifs de renouveller la 
guerre par la facilité qu'il avoit de 
permettre aux Maures des armemens, 
dont on le rendoit refponfable. Le 
Comte, qui n’avoit eu encore aucu- 
ne occafñon de fe montrer , voulut 
rendre ce Prince ftable dans la paix, 
en fe faifant voir d’une maniere à. 
fe faire craindre. Il mit donc en mer 
une armée de quatre mille hommes 
fur plus de cent quarante batimens 
qui étoient cependant plus parés & 
plus ornés pour l'appareil d’une fè-" 
fé que pour livrer une -baraille. Il 
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arriva avec cette pompe à Tiracol, 
où le Zamorin fe rendit aufli en per- ANN. de 
fonne: La paix jurée de part & d'au J.C. 
tre, fut accompagnée d’un très-beau 1 SGIe 
préfent , que le Comte fitau Zamo- 1562. 
rin , déja épouvanté par la peur du Don sesase 
bruit de l'artillerie. Le Viceroi re- T'°* Ko 
tourna à Cochin fans avoir fait d’au- Q:FRANçors 
tre exploit. Les braves de cette at- Core D% 
mée pacifique dont il avoit été ac- pr 4 
compagné , faute d’autres ennemis ; 
s’entregorgerent eux-mêmes par 

des duels , qui fe mirent alors à la 

mode, en forte qu'il y en eut un 

affez bon nombre étendus fur le 

carreatt. 

Le Zamorin ne fe corrigea point 

en vertu d’une paix qu'il avoit faite 

un peu malgré lui. Quelques Paraos 
Malabares de Calicut coururent fur 

un fecours que le Viceroi envoyoit à 
Cananor. Le Viceroi en fit porter 

fes plaintes au Zamorin , qui répon- 

dit froidement , » qu’ 1l n’étoit point 

» refponfable des fautes que pou- 

» voient faire quelques fujets def 

» Obéïffants ; qu’on pouvoit les pren- 

» dre , & les punir. » Le Viceroi peu 

fausfair de cette téponfe , fçachant 

X ü) 
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7 en même-tems que plus de quatre: 
ANN.de vingt fuftes Malabares fe difpofoient | 

+ C+ à partir pour le Royaume de Cam- 

1$61-  baïe avec pafleport Portugais, en- 

1562 voya Dominique Mefquita pour les 
Don sxs4s- brûler. Mefquita partit avec trois” 
TIM RON batimens ,; & cent vingt hommes . 
DNS d'équipage. Avec cela il fe tint dans 


COUTIGNO: 

Comrsn# Île parage de Carapatan, & prit juf- 

Jo ques à vingt-quatre de ces fuftes en ! 
divers tems , tantôt deux, tantôt 
trois, felon qu’elles fe préfentoienr. 
Quand il s’en étoit rendu le maître , 
il en faifoit paffer le monde fur fes 
Navires , couloit Les fuftes à fond, & 
faifoit périr les hommes qu'il avoit 
pris , leur faifant couper la ère, ou 
les faifant pendre, ou bien les fat- 
fant coudre dans les voiles de leurs 
batimens, & jetter ainfi à la mer. 
Action attroce , qui renouvella aux 
veux de la Ville de Cananor, laf-m 
feux fpectacle que lui avoit donnés 
autrefois Gonfalve Vaz de Goes , &cw 
qui eut de plus terribles fuires en-* 
core, comme je le dirai ci-après. Ce-+ 
pendant au lieu de la punir, le Vi" 
cerot attendoit froidement les plain! 
tes du Zamorin, & tenoit prète La 
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même réponfe qu'il en avoit reçue , 
» que c'étoient des fujets.défobéif- 
» fants, qu'on les prit, & quon les 
» punîit fi on pouvoir. 
. Pendant le tems de cette Vice- 
royauté , Etienne de Sà. bâtuit un 
fort à Amboine , dont la Souverat- 
neté avoit.été cédée au Roi de Por- 
tugal., Vafqués de Sà fon neveu. s’y 
comporta mal. Il attira les armes 
des Infulaires. des Moluques , après 
avoir armé ceux d'Amboine lés uns 
contre les autres. Les Portugais néan- 
moins. prirent l’afcendant fur tous. 
Dans l'Ifle de Ceïlan , Madune 
après aVOIr MIS aux mains les Portu- 
gai , le Roi de Cota & fon pere Tri- 
uli Pandar, dont nous avons rap 


ss 
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porté la fin malheureufe , prit fon : 


avantage pour leur faire enfuite la 
guerre, Raju fon fils , qui fe mon- 
tra grand Capitaine, battit fuccefi- 
vément Alphonfe Peréïra de Lacer- 
da, & Don George de Menefes Ba- 
roche. Il en vint enfuite jufques à 
affiéger Columbo & Cota. Et bien 
que Balthafar Guedez de Sofa , lui 
fit lever l’un & l’autre fiége, les Por- 
tugais eurént néanmoins de quoi 
X uj 
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s’inftruire en cette occafon, & d'ap-. 
ANN. de prendre quel crime c’eft que de favo- 
J.-C. rifer des perfides, de leur prèter La 
1562. main, & à quel danger la faute d'un. 
1563+ particulier intéreflé au préjudice de! 
1564 fa confcience & de fon devoir , ex-. 
Don Srs4s. POfE toute fa nation. Car les Pore. 
Te RO) Strigais furent alors fur le point de 
Ron voir la ruine totale d’un Roi leur 
Comrr pe Ami & leur allié, & d’être chaflés 
Rsoowvo eux-mêmes de l’Ifle de Ceïlan par 
Vicsa 03. . ces : 
un Prince perfide qu’ils avoient trop 
ménagé. | 
Le Viceroi mourut {ur la fin de la 
troifiéme année de fa Viceroyauté 
prefque fubitement , fans avoir eu 
Poccafion de rien faire pour fa gloire; 
mais avec la réputation d’avoir aimé 
la juftice. 
Jean de Mendoze qui venoit de fi- 
FR nir fon tems dans le Gouvernement 
Mixroze de Malaca , fe trouva nommé pour 
GouvEerR- {on fuccefleur dans les Lettres de la 
ets Cour , & ne tnt le timon que pen- 
dant fix mois. Un nouveau Viceroi 
étoit en chemin pour remplacer le 
Comte de Redondo qui touchoit à 
fon terme. 
. Les Ambaffadeurs du Zamorin ar< 


STE mersemase 


LE LT, 70 | 
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riverent prefque aufli-tôt , pour fe 
plaindre des cruautés de Mefquita. 
Mendoze leur fit la réponfe qu'il 
fçavoit que le Comte leur avoit pré- 
parée. Ils en furent étourdis,& ne f{cu- 
rent que dire , n'ignorant pas ce que 
le Zamorin avoit répondu à de fem- 
blabies plaintes. Néanmoms Mefqui- 
ta étant entré alors dans le port, 
Mendoze le fit arrêter , ce qui fatis- 
fit un peu ces Ambaffadeurs : mais 
dès qu’ils furent partis, ille mit en 
liberté , & le gracieufa beaucoup, 
comme s’il l’avoit bien mérité. 
Mendoze avoit un mérite fuperieur 
à fa mine , qui étoit peu avantageu- 


fe. IL avoit eu des poftes confidera- 
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bles dans les Indes , où il eût püs’en- 


richir ; cependant il en fortit pauvre, 
&c l’eut été encore d'avantage, s’il y 
eût refté plus long-tems. Cela feul 
fait fon éloge. 


Fin du treiXième Livre, 
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Dans lenouveau Monde. 


LIVRE QUATORZIE’ME. 


SR À barbare expédition qu'avoit 
A d î a fai ETES à 
NN. de faire Mefquita fur la côte du 
TC.  Malabar y ayant été connuë par les 
1564. marques funeftes de fa brutale cruau- 
Don SEsas- té , & par les cadavres que la mer 
TN RO  vomit fur fes rivages , y caufa une 
POoN AN- jndionation & une haine pour les” 
TON DE No- Cr 4 : 
ROGNA Portugais, fi extième , qu'on ne” 
ViC&EROï, (. \ ( h 
pouvoit penfer à eux fans horreur, 


7 
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Une Dame de Cananor , dont le ma- 
ti riche & puiflant s’étoit trouvé en- 

 veloppé dans le maflacre en fut f 
tran{portée,que courant les ruës tou- 
te échevelée , parlant plus par fes 
larmes & les fymptomes de fa rage 

que par fes difcours entrecoupés de 
fanglots , elle émut toute la ville 
déja bien difpofée à entrer dans fes 
juftes reffentimens. Suivie d’un mon- 
de infini, elle vole au palais du Roi 
pour lui demander juftice ; & dès ce 
moment comme à un coup de tocfin, 
toute la populace fe met en armes, 
accourt à la citadelle, faifñie d’une 
efpece de fureur lymphatique , & ne 
pouvant en forcer les remparts , elle 
évapore fa colere en mettant le feu à 
plus de trente batimens qui étoient 
fous le canon du fort. 

Telle étoit la difpofition des ef- 
prits , & la fituation des chofes, lors 
de l’arrivée de Don Antoine de No- 
rogna , que la Cour envoyoit en 
qualité de Viceroi pour relever Don 
François Coutigno qu’il trouva mort, 
dé forte qu'il prit le Gouvernement 
des mains de Mendoze, pour qui il 
eut toutes fortes d'égards & de poli- 
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=————— tefles. Ce Don Antoine eft celui qui, 
A NN. deavoitété deux fois Gouverneur d’Orz 


J. C. 

1564. 
Dox SEBAS- 

NTIEN Ror. 


Dox AN- 
TON DE No- 
ROGNÀ 
Viczror. 


ce 


mus. Il étoit fils naturel de Don Jean 
de Norogna frere du Viceroi Don: 
Alphonfe. Les Auteurs l’appellent. 
communément Don Anton, pour le. 
diftinguer du nombre des autres qui 
portoient le nom d’Antoine. 
Mendoze avoit déja envoyé quel- 

ques fecours à Cananor , fur la pre-. 
miere nouvelle de l’émeute qui sy! 
étoit faite. André de Sofa y avoit 
conduit fix batimens chargés d’armes 
& de munitions. Mais ce fecours é- 
tant trop foible , Don Anton en en- 
voya un plus confiderable. Don An- 
rtoine de Norogna devoit comman- 
der les troupes de débarquement , 
tandis que Gonçale Peréira Mar- 
ramaque tiendroit la mer , & com- 
manderoit la flote. Les Barbares te- 
noient [a campagne, & ctoient fiers 
de leur nombre , qui en peu de tems 
monta à près de quatre-vingt-dix 
mille hommes. André de Sofa dé- 
fendit bien le terrain jufques à fa 
mort , laquelle arriva peu après. Don 
Antoine de Norogna ne le défendit 
pas moins bien ; de forte qu’en aflez 
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peu de jours les ennemis perdirenr 
deux mille hommes, & qu'on fit un AN N. de 


tel dégât , qu’on coupa ou brüla près 


de quarante mille palmiers. Perteir- 1564 
réparable pour les pauvres Indiens Don $:453 
de ces contrées , qui ne urant leur °°" Fo 


nourriture que du ris & des palmiers, 
devoient fe reffentir long-tems de xo 


cette perte, Et à ce fujer je dirai ce 1804 


po rapporte du Viceroi Don Jean 
€ Gaftro qui avoit coûtume de dire 
quand 1l voyoit couper un palmier, 
» que c’étoit faire autant, que fi on 
» tuoit un Iñdien., ce 
Comme les hoftilités ne faifoient 
qu’allumer le defir de la vengeance ; 
les ennemis toujours pleins de con- 
fiance {ur leur grand nombre réfo- 
lurent de donner un affaut aux re- 
tranchemens de la peuplade. Don 
Payo de Norogna en eut l'avis par 
un Naïre de Cour , qui étant Dé- 
vouë de la Citadelle fervir toûjours 
bien , & étoit bien inftruit. Ceux qui 
voulurent fe retirer dans la Forteref- 
fe s’y retirerent ; mais Don Antoine 
de Norogna voulut refter dans la peu- 
plade avec fes troupes. Etoit-ce {2+ 
gefle ou jaloufie de commandement ? 


254 COoNQUESTES DES PORTUGAIS 
————— c'eft ce que je ne dirai pas. Quoi qu'ils 
Anx. de en foit, dès la pointe du jour les In» 

JC. diens ayant à leur tête l’Ada-Rajass 
1564. donnerent l’affaut aux retranchemens" 
Don Sesas- & y Entrerent au nombre de près des 
TIEN RO! deux mille. Les Portugais s'étant prés 
Dis se parés au combat par les Sacremens ss 
rocna - foutinrent l'effort des ennemis avec 
VIEROR beaucoup de valeur dans les diffés 
rens quartier où ils fe répandirents… 
Don Antoine de Norogna , Manuel 
Travaflos , les deux freres Betan- 
court, Thomas de Sofa Coutinhos" 
& Gafpar de Britto fe diftinguerents 

chacun dans le leur, Deux Mullas ous 

Caciz tâcherent de ranimer l’ardeur 

des leurs rallentie : deux Religieux 

de faint François en firent autant de 

leur côté, Enfin le combat ayant dus 

ré toute la journée , l’erinemi fe rez 

tira , laiffant {ur le carreau cinq nuls 

le morts. Les Portugais viétorieux 4 

peu defrais , fe retirerent pourtank 

dans la Citadelle , où ils rendirent 

graces à Dieu de Jeur victoire. 

_ Gonçale Peréira Matramaque at 

riva pour lors avec {a flote conduf 

-fant Alvare Perez de Sotomayors 

qui venoit remplacer Don Payo de 
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Norogna. L'un & l’autre continue- 


rent la guerre, & brülerent tout le: 


quartier de P Ada-Raja , où ils cou- 
perent encore un bois de palmiers. 
Le Viceroi avoit penfé à renfor- 
cer de nouveau les fecours envoyés 
à Cananor, & avoit dépêché Paul 
de Lima Peréira avec quatre vaif- 
eaux. Lima avoit fait déja de belles 
actions en croifant fur la côte du 
Malabar , & dans la fuite il en fit 
de plus grandes. Mais dans cette oc- 
De ; quoiqu'il s’acquit une gran- 
de gloiré ; 1l ne put executer fa 
commifion, Car ayant rencontré un 
‘Armateur Malabare:, qui avoit cou- 
su la côte du Nord avec fept paraos, 


& y avoit fait de grofles prifes ; 1l en 
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TIEN Ror. 
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wint avec lui à la bataille. Deux des . 


Capitaines de l’éfcadre de: Lima pri. 
rent honteufement la fuite, Benoît 
Caldera , qui commandoit le troifé- 
me batiment fut brûlé :& coulé à 
fond, Lima après avoir foûtenu long- 
#ems l'effort de trois paraos , les vit 
tous fept enfemble réünis contre lui, 
Æe combat dura long-tems avec 
moins de perte pour lui que pour les 
ganems, Néanmoins il'perdit defon 


- AMEN 
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———— côté beaucoup de monde , & reçut 
À NN. de quatre bleflures. En cet état loin de 
J. C. perdre courage, il encouragea fi bien 
156$. fon monde, & par fes exhortations; 
“gl force de répandre de l'argent 
rrex Ror.  qu'étant revenu à la charge, les en= 
Don Aw-nemis ébranlés de fa fermeté, 14% 
tai pr No cherent pied, & le laierent en lis 
Viezmor. berté. Mais n'étant plus en pofture” 
pour aller à Cananor il retourna à 
Goa. Don Pedre de Sylya Menefes” 

fut plus heureux. Car ayant rencon- 

tré un autre Armateur , qui croifoit 
vers les Maldives avec dix-fept pa 
raos , 1] en prit cinq, & entr’autres. 
celui de l’Armateur qui fut tué dans. 
le combat , & diflipa le refte, | 

La guerre de Cananor après avoir! 

duré deux ans fans aucun évenement 
confidérable , les ennemis n'ayant. 
pas même fait de fiége dans les for! 

mes , fut enfin terminée ou, fufpen# 
du£ par la demande que le Roi fie 
de la paix , forcé d’en venir là , 8e 
d'accepter les conditions qu’on vou“ 
luc lui prefcrire par les ravages que» 
Gonçales Percira fit par-tout fur la 
çôte. L 
La guerre fe faifoit dans l'ifle de 
| TA Ceïlan 
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Ceïlan avec plus d’art & de conti- | 
nuité, quoiqu'avec de moins juftes ANN. de 
motifs. Raju fs de Madune avec J.-C. 
une puiffante armée fit mine de vou- 1566. 
loir afliesger Columbo , & vint fe Dox srsas- 
camper entre cette ville & celle de 7" 9%. 
Cota, à laquelle 1l fembla enfuire Dors 


“1 sa | j TON DE No- 
s'arrêter. Lorfqu il eut détourné tou- rocw4 


ze l'attention des Portugais de ce cô- Rte à 
ac-là, 1l s’'avança de nuit vers Co- 
fumbo , & y planta l’efcalade. Die- 
go d’Ataïde , qui y commandoit , 
oûtint deux ue avec beaucoup 
de vigueur. Le jour ayant paru , Ra- 
ju voyant fon coup manqué, revint 
à fon camp , après avoir perdu à ces 
affauts près de cinq cens hommes. Il 
efpera d’être plus heureux à Cota ;, 
& fit d’abord travailler à détourner 
des eaux en quoi confiftoit toute la 
force de la place. Don Pedro d’Ataï- 
de ; qui commandoit à Cota, em- 
pècha l’effert de ce travail par fa 
moufqueterie , tua plus de trois cens 
pionniers , & obligea les autres à 
quitter la partie. George de Melo 
“Gouverneur de l’ifle de Manar, pen- 
fa à fecourir les affiegés, en enga- 
geant le Roi de Candé à faire une 
Tome IF, s € 


ane nee SR SSSR 
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‘vis à la place , où elle avoit un ga-» 
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diverfion. Ce Prince la fit, & portæ 
le ravage dans les terres de Madune: 
Raju ne prit point le change, & con 
tinua le fiege efperant de prendre la 
place , par fes intelligences , ou par“ 
la faim , qui fe faifoit déja fentir 
Don Pedro d’Ataide découvrit les“ 
auteurs de la confpiration ; dans la“ 
quelle 1l entroit quelques Portugais” 
qu’il ramena à leur devoir par fau 
douceur. Il n’étoit pas fi facile dé 
ouver un remede à la faim , qui” 
preffoit de plus en plus. 
Raju n’en voulut cependant poine! 
attendre l'effet , & fe détermina à 
efcalader la place pendant une nuit. 
Son defléin fut éventé : la femme 
d’un Chingulais en vint donner la- 
lant. Don Pedre dépêcha aufli-tôt à 
Don Dieso d’Ataide à Columbo ;, 
pour lui donner avis du deffein des 
Raju, & l’avertuir de fe mettre en 
marche pour attaquer le camp enne: 
mi, dès qu'il entendroit le bruit du 
canon. Raju planta l’efcalade dès 
l'entrée de la nuit, comme il l’avoit 
projetté.. Il trouva par-tout une res 
fiftance ; à laquelle il ne s’étoit pas 
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attendu. Il ne laiffa pas néanmoins 
d'entrer dans la place par deux en- 
droits ; mais le Roi de Cota & Don 
Pedre étant accourus à l’un des pof- 
tes , & Etienne Gonçale à l’autre, 
ils regagnerent ce qui avoit été per- 
du. 

Don Dieso d’Ataïde, qui avoit 
été joint par George de Mello Gou- 
verneur de la forterefle de l'ifle de 
Manar avec cent hommes, fe trou- 
va au rendez-vous à l'heure mar- 
quée , mais 1ls ne firent autre chofe 
qu'attacher le feu au camp ennemi; 
& fe retirer bien vite à Columbo; 
de peur que la place ne reftät fans 
défenfe. Raju dès la pointe du jour 
leva le fiege , & fe retira à Ceitava- 
ca. Don Pedre craignant qu'il ne re- 
vint , fit chercher parmi les ennemis 
morts jufques à quatre cens des plus 
gras qu'il fit faler comme un reme- 
de contre la faim. Le Gardien des 
Cordeliers voulut lui faire fcrupule 
fur une viande qu'il pretendit être 
défendu par notre Religion. Don 
Pedre prétendit la juftifier par la ne- 
cefité qui n’a point de loi; mais el” 
le ne far pas neceflaire. Raju ne re* 

n'a 


ANN. de 
JF. Ce 

ÿ 1566. 

Don SEBAg 

TIEN Roïr. 


Don Ax- 
TON DE No- 
ROGNA 
ViCERO!I 


260 CONQUESTES DES PORTUGAIS: 

7 vint point. Cota du confentement, 
À NN. de du Roi fut démantelé , & ce Prince 
J.-C. retourna à Columbo, où il eut une 
:1566. * guerre plus fâcheufe à foûtenir par 
Don Sesas- l'avidité infatiable des Portugais qui 
 TINROI. y commandoient, que n’étoit celle: 
DU ÊN- que lui avoit faite l'ennemi. - | 
ROGNA La fortune préfenta alors à ce 
VicERO!, pauvre Prince une efpece de lueur , 
qui lui fit efperer de pouvoir fecouer 

Je joug , fous lequel 1l gémiffoit , par 

une de ces bifarreries qu’enfantent 

fouvent le Paganifme & la fuperfti- 

ion. Les Devins du Roi de Peou lui 

_avoient perfuadé que fa profperité 

étoit attachée à époufer une fille du 
Roi de Cota. Il ne balança pas fur. 

un fi foible fondement à envoyer des 
Ambaffadeurs pour en faire la de- 

mande. Le Roi de Peou étoit alors 

un des plus puiffans Princes de l’'O- 

rient , Sat Me par la richeffe: 

& l'étendue de fes Etats ; mais en- 

core par les viétoires qu’il avoit rem= 

portées fur le Roi de Siam dans la! 

guerre -celebre qu'ils s’étoient faite 

au fujet d’un Eléphant blanc que ce: 

dernier poffedoit. Il ne pouvoit done 
arriver rien de plus gracieux au Roi 
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de Cora, qui étoit un bien petit Sei- 
gneur , en comparaifon de l’autre ; ANN.de 
qu'une telle alliance. Mais il n’avoit J. C. 
point de fille. A cela il he trouvoit 1567: 
point d’autre remede que de s’en ap- Don srsase 
proprier une qui étoit celle de fon TIEN Ror. 
Chambellan. Et afin de rendre le _ Dex Ax- 
préfent plus agréable , 1l Paccompa-  — 
gna d’une autre fourberie , qui fut la Victor 
{uppofition d’une dent, femblable à 
celle que le Viceroi Don Conftantin 
avoit prife dans le tréfor de Jafana- 
patan, & qu'il avoit réduite en pou- 
dre. Le Roi de Pegou reçut fon épou- 
fe & le préfent de la dent , avec une 
fatisfaétion extraordinaire. Mais la 
jaloufie ne laiffa pas long-tems le 
Roi de Cota joüir du fruit de fa trom- 
perie. Le Roi de Candé fon ennemi 
découvrit la fuppoltion de la fille & 
de la dent, de de fon côté une 
de fes filles & une autre dent, qui 
n'étoit pas moins faufle que la pre- 
miere. Mais foit que le Roi de Peon 
fût content de fon époufe , foit qu'il 
fe crüt deshonoré en laiflant paroï- 
tre qu'il crût avoir été trompé , il 
s’en tint à ce qui avoit été fait. Le 
Roi de Cota néanmoins n’en tira pas 
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æ——— Îles avantages dont 1l s’étoit flaté , &é: 

Ann. de refta toûjours fous le joug des Portu- 
JC gai. 

1. 1667: La Reine d’@lala ou de Manga- 
Don Srs4s. lor n’étoit pas encore affez domptée. 
TIEN OI.  Confultant moins fes forces , que fa 
. Don Ax- haine, motivée par les ravages qu’on 
TON DE No- - - HT ; 
ALTER avoit faits chez elle , elle penfoit en- 
Viesror, core à {e fouftraire à une obéiffance 

forcée. Le Viceroi réfolut de lui don: : 
ner un frein en bâtifflant une forte- 
refle dans fa ville. Il y envoya d’a- 
bord Don François Mafcaregnas 

” avec vingt-fept petits batimens , 8 
le fuivit peu après avec fept galeres , 
deux galions , cinquante fuites , & 
trois milles hommes de débarque- 
ment. 

La ville de Mangalor étoit fituée 
affez près de la mer, fur une pointe: 
que formoient les deux bras d’une: 
petite riviere. Un mur tiré d’un bras, 
à l’autre faifoit toute {a défenfe. Les 
Portugais ayant mis pied à terre fans: 
obftacle , fe camperent affez près de 
la ville avec cette confiance , qui é- 
tant le principe de toute injuftice! 
envers un ennemi qu'on méprife ,: 
dégenere aufli quelquefois en une. 
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préfomption témeraire & funefte. 
Non feulement 1ls ne prirent aucu- 
ne précaution pour fe loger ; mais 
ayant allumé par - tout de grands 
feux , ils fe mirent en devoir de 
palfer une partie de la nuit à man- 
ger , à boire & à joüer. S1 les enne- 
mis prirent cela pour une infulte , 
comme ils le devoient , ils s'en ven- 
gerent bien fur le champ par une 
{ortie de deux mille hommes faite fi 
à propos, qu’ils tomberent plütôt fur 
les Portugais , qu'ils ne s’en apperçu- 
rent. Le quaruer de Don François 
Mafcaregnas ; qui commandoit l’a- 
vant-garde fut le plus maltraité. 


ANN. de 
JC 
167. 

Dox SEBASS 

TIEN ROI, 
Don Aw- 

TON DE NO 


ROGNA 
VICEROÏ, 


L'obfcurité de la nuit favorifoit les : 


aflaillants , & le premier étonne- 


ment des Portugais fit qu'ils fe nuifi. 


rent beaucoup à eux-mêmes, & qu'il 
en périt plufieurs par leurs propres 
armes. Mathias d’Albuquerque y re- 
cut tant de bleffures , qu'il refta com- 
me mort ; ce fut une efpece de mira- 
cle qu'il en techappat. La Providen- 
ce le refervoit à de plus grandes cho- 
fes. Car ce fut un grand homme qui 
fe diftingua beaucoup depuis. 


… Ce petit échec n’empécha point. 
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——— que la ville ne füt prife le lendez 
A x x. de main veille des Rois ; & ne fit que 
J.C. donner aux Portugais une plus gran- 
1568. de ardeur dans l’attaque. Le defir 
Box 5545. de fe venger & d'effacer leur honte, 
TIEN ROI. Jeur fervit comme d’aiguillon pour 
son 2x Nu: réchauffer leur courage. La Reine fe 
mocxa  fauva dans les montagnes, & le Vi- 
ViéEROï  ceroi maître du terrain y jetta les 
fondemens d’une Citadelle , à qui il 
donna le nom de faint Sebaftien, & 
parce que c’étoit le nom du Roi de 
Portugal , & parce que la premiere 
pierre fut mufe le jour que l'Eglife 
célebre la fère de ce grand Saint. La 
nouvelle forterefle fut mife en état 
de défenfe vers la mi-Mars. Le Vi- 
ceroi y ayant laiflé pour y comman- 
der Don Antoine Peréira fon beau- 
frere , avec trois cens hommes , & 
des provifions pour fix mois , revint 
à Goa , où d’autres affaires deman- 
doient fa préfence. 

Malaca foûtint un nouveau fiége 
durant la Viceroyauté de Don An- 
ton. Le Roi d’Achen s’y étoit allé 
préfenter ,. conduifant avec foi fes. 
femmes & fes enfans , comme un! 
homme qui préfumoit devoir füre- 

ment 
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ment l'emporter. ‘Don Leonis Pe- 
réira faifoit une fête hors des murs, 
à l'honneur de la naiflance du Roi 
Don Sebaftien , quand la flote des 
Achenois parut. Don Leonis feul ne 
fe troubla point , continua fon jeu 
de cannes, & s’approcha même un 
peu plus près du rivage , comme 
pour donner à entendre à l'ennemi 
4 craignoit pat Ses forces é- 
toient néanmoins formidables. Cet- 
te aflurance du Gouverneur fut com- 
me un heureux préfage de la victoi- 
re. En effet le Roi d’Achen après di- 
verfes attaques , où 1l eut toüjours 
du deffous , fut obligé d'abandonner 
l'entreprife avant l’arrivée du fecours 
que le Viceroi envoyoit des Indes , 
& la jonction des troupes que le Roi 
d'Ujentane allié pour lors des Portu- 
gais ; y conduifoit en perfonne. Le 
Roi d’Achen perdit à ce-fiege quatre 
mille hommes, &lePrince fon fils qu'il 
avoit pourvü du Royaume d’'Auru. 


A NN. de 
JC 
1568 

DON' SzBAs- 

TIEN RO1, 
Dox An- 

TON DE Ÿ 

ROGNA ; 


VICERON 


…Lés Indiens idolâtres de l'ifle-de- 


Salfette, où la foi faifoit de grands 
progrès , s’étoient mis à molefter Les 
nouveaux Chrétiens, & abattirent 
quelques-unes de leurs Eglifes.. Une 
À Tome IV. Ai 
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celle hardiefle enflamma le zele des 

À nn. de Portugais , & fur-tout du Viceroi, 
J.C. qui étoit plein de pieté, & donnoït 
1568 une grande faveur à tout ce qui con= 

Don 5#845- Cernoit la Religion, Il envoya donc 

Tran Ro. des troupes dans l’ifle , qui y firent. 
ï | 


Dox. .AN- main-baffe fur tous les MOnUMEns 
TON DE No- 


ROÏE «A de la Gentilité , & ruinerent plus de 
ViS5Ror deux cens Pagodes, | 14 
Ce fur une des dernieres*ehofes 
qui fe firent pendant la Viceroyauté 
de Don Anton de Norogna , dont le 
fuccefleur arriva au mois d'Octobre 
de cette même année. Norogna lui” 
ayant remis le maniement des affai- 
res dans les formes ordinaires , sem" 
barqua pour le Portugal, où 1l n’ar- | 
riva pas , la mort l'ayant arrèté en 
chemin. Il avoit bien fervi dans les” 
Indes, & s’étoit fait honneur dans. 
tous les poftes qu'il avoit eus , 1162 
toit fur-tout diftingué par fon grand 
defintéreflement. 5. 
Don Louis d’Ataïde Comte d'As 
rtouguia fut le fuccefleur de Noros 
gna , & le premier Viceroi qu'en“ 
voya Don Sebaftien, forti de def# 
fous la main de fes tuteurs. C'éroit 
un homme de mérite, & vel que l'es 


Cned 
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| xigeoient les circonftances du tems —— 


pour le falut de fa Nation. Il écoit 
déja bien connu aux Indes , où il 
avoit fervi fous trois Vicerois ou 
Gouvérneurs. IL s’étoit diftingué en 
Afrique:mais fur-tout en Allemagne, 
dans la guerréquel'EmpereurCharles- 
Quint fit aux! Lutheriens conféderés, 
Envoyé en Amballade auprès de ce 
Prince , & arrivé peu avant la ba- 
taille où le Duc de Saxe fut défait & 
pris’ prifonnier ; 1l voulut abfolu- 
ment avoir part a cette action, L’Em- 
pereur lui fit Lee d'un très- beau 
cheval & de fes’ armes , qu’il employa 
fort bien en cette journée, ayant fau- 
vé l’Aigle imperiale. L'Empereur , 
’armer Chevalier de fa main : mais 
il refufa cet honneur , & donna de la 
jaloufie à ce Prince, en lui difant 
qu'il avoit été armé Chevalier au 
mont Sinaï par Don Eftevan de Ga- 
ma , ce que ce Prince ne put s’em- 
pêcher de lui envier pour lui-mè- 
me , ainfi que je l’ai remarqué en fon 
Lieu. LE 
* Les Auteurs Portugais resardent 
Don Louis d’Ataïde comme le ref- 
| 2: 


ANN. de 
JC 
1568: 


Don SEBAS- 
TtEN KO, - 


D6x Lours : 
D'ATAÏDE 
COMTE 5'An 
TOUCUIA 
VICEROI, 


pe recompenfer fabravoure,voulut 


” . 
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———— taurateur de leur Nation dans les In+ 
AN. de des, & le comparent à Noé ou à 

J.-C  Deucalion après le déluge , .ce qui 
1568. ne peut être vrai , qu'autant que de 

Dow Seas- fon tems 1l fe trouva de grandes af- 
FN Ro foires fur les bras , que-les chofes« 
M ent furent réduites à une telle fituation ; | 

Viczsoy, Que tout autre que lui y eüt peut- 
être fuccombé , & que fans lui.les | 

Portugais touchoient au moment de 

leur ruine totale. #8 

La Monarchie Portugaife ; trop 
petite pour foûütenir rant dé conquè- 

tes , & pourvoir En même-tems à 

tant d’endroits & de befoins diffe-. 

rens ; s’affaifloit par elle-même , & 
reftoit accablée par fon propre poids. \ 

La fin de la Viceroyauté de Don, 

Conftantin eft regardée comme lé: 

poque où il ne reftoit plus perfonnes 

de ces premiers Conquerans , quis 
avoient fervi fous les Alméidas 8€" 
les Albuquerques. La plüpart des” 

Portugais de fervice étoient nés dans” 

lInde. On mettoit dès-lors une trèsz! 

, grande difference entre ceux-là , & 
le petit nombre de ceux qui venoienf, 
du Royaume. L’abondance & les ris 
chelles ayoiçent plonoé ces premiers 
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dans un fafte & dans un luxe , qui 
joints à la douceur du climat , les a- A NN. de 
voient éntiérement amollis. Leurs J.C. 
ennemis au contraire fortifiés par le 1568. 
concours de plufieurs Nations belli- ox su54s. 
queufes ; s’éroient agueris & animés T#" RO: 
par la guerre que les Portugais leur P°* Er 
avoient faite, & avoient tiré des Vicrmor 
forces de leurs propres pertes. Avec 
cela néanmoins ,;: comme ceux - ct. 
confervoient toùjours une aflez gran- 
de fupériorité , à l'ombre de leurs 
victoires pafñlées , & de quelques 
médiocres avantages préfents , il s’en 
trouvoit tojours parmi eux d'in: 
difcrets & peu fages , qui conti- 
nuérént à irriter les Nations Indien- 
nes , par le joug odieux qu'ils ag- 
gravoient fur leurs amis & fur leurs 
alliés , & par les vengeances outrées 
qu'ils exerçoient fur ceux qui leur 
faifoient quelque réfiftance , fur- 
tout quand ils fentoient que ces en- 
nemis, foibles par eux-mêmes , n’é- 
toient pas capables de leur réfifter 
Jong-tems. ; 

: L'affaire de Canañor avoit été de 
cette nature. Odieufe pour les Portu- 
gais qui l’avoient émué , elle avoit 

Zi) | 


ares 
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TT tourné à leur avantage, parce que” 
ANN. de cet Etat trop petit pour lutter con- 
J.-C. tre des fofces fupérieures: aux fien- 
1565 nes , n’avoit attiré fur lui que de 
Don $:54s. Nouveaux malheurs ; en entrepre- 
TIEN RO1- | fant de foûtenir Ja juftice de fa cau-! 
PARUS fe. Mais la: haine de cette guerre 
Viceroï, | ayant fait impreflion par-tout où el- 
le fut portée, les plus grands Prin 

ces de l’Indoftan fe liguerent enfem- 

ble, pour prendre en main la caufe 

des foibles ;: qu’ils regarderent com. 

me la caufe cotimune. 

Avant que d'en venir au détail 

d'un évenement qui mit la Nation 
Portugaife à deux doigts de fa perte 

dans les Indes, & qui fut auf le 
dernier effort de fa valeur , ou de la. 
tête du General qu la commandoit ;. 

1l nous faut remonter à des tems fu- 
perieurs ; & reprendre les chofes 


d’un peu plus loin. 
La guerre que s’étoient faite an= 
ciennement les Rois de Decan & des 
Narfingue , deux des plus puiffants. 
Princes de l’Indoftan , avoit été com 
me fufpenduë où amortie , par la 
divifion qui fe fit dans le premier de 
ces deux Etats; ce qui arriva à peu 


= 
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près au. tems de l’arrivée des Portu- 


Rd er rare 


gais dans les Indes. Les Seigneurs À NN. de 


particuliers - ayant démembré ce 
Royaume en plufieurs pieces ; ainfi 


F6. 
1568. 


que je l'ai dit , ces Seigneurs s’étoient pos senus. 
combattus aflez longuement. Enfin ris Ror. 


n'étant plus réduits qu’à trois prin- 
cipaux , ces crois Princes fe réuni- 
rent. C’étoient l’Idalcan , Nizama- 
luc, & Cotamaluc, qui fe concer- 
terent enfuite pour entrer dans le 
Royaume de Narfngue, comme ils 
firent avec un fuccès beaucoup plus 
grand , que naturellement ils ne de- 
voient lefperer. On compte que leut 
armée étoit de cinquante mille che- 
vaux , trois cens mille hommes de 
pied, avec un nombre prodigieux 
d’Elephants & de pieces d’artillerie 
Chriftna-Raja Roi de Narfingue âgé 
de quatre-vingt-feizeans , mais verd 
encore & plein decœur , fe mit en 
4 î 
campagne avec une afmée.encore 
fuperieure en nombre , & vint au 
- devant d’eux. Il les avoit déja ré- 
duits en un état fâcheux, lorfque 
le fort des armes qui eft journalier , 
ni ravit tous fes avantages dans une 
bataille ‘décifive, où 1l perdit le 
Z iij 


Dox Louis 
D'ATAÏDE. & 
VICEROI, 
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7 Royaumeavecla vie, Cinq mois aprèss 
A NN: de les Princes ligués fe rendirent mat-" 
J.-C. tres de Bifnaga in vs du Royau-. 
1568. me. Et quoique les fujets du Roi 
Dox Ses4s- VAINCU En euflent tiré tout le tréfor 
TIEN KOr de fes pierreries , qu'on prétend a- 
Dox Lours RUE à ‘ | 
PCM T VOITÉTÉ a riche que celui de tous 
Vasznor,  Jes Rois de l'Inde enfemble, & quin= 
ze cens Elephants chargés d’or & 
d'effets précieux , les vainqueurs 
trouverent encore dans le fac de cet- 
te place , des richefles immenfes. 
Avec cela le Royaume de Narfingue 
demeura fi abbatu qu'aucun des ne- 
veux du Roi défunt, qui partage- 
rent fes Etats, n’ofa prendre le titre 
x de Roi, & que celui dont les terres 
fe trouverent plus voifines de l’I- 
dalcan, fur obligé de fe faire fon 
tributaire. | 
Enflés de ces progrès, & du fuc- 
cés de leur union, l’Idalcan & Ni- 
zamaluc fe concerterent encore, pouf 
tourner leurs armes contre les Por: 
tugais, dont ils ne pouvoient plus. 
fouffrir les hauteurs & les cruautés. 
Et comme ils avoient peu de ports , 
ils réfolurent de faire entrer dans 
leur ligue le Zamorin , qui avoite 
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toûjours à la main un nombre de | 
flotes & d’armateurs. _» La guerre AN N. de 
» devoit fe faire jufques à la deftruc. J.-C. 
»tion entiere de leurs ennemis. Cha- 1568. 
» cun des-Rois alliés devoit faire la box sr54s* 
» guerre en perfonne, & entrer en *#* X01: *. 
»# même tems En campagne avec tOU« DO EOPS 
»tes {es forces. Ils avoient partagé vicinor, 

» entre-eux leurs conquêtes futures. 

5 L'Ifle de Goa, Onor , Bracalor , 

» & les rerres voifines devoient ap- 

» partenit à lIdalcan. Chaul, Da- 

» man & Baçaïm à Nizamaluc. Ca- 

# nanor, Mangalor, Challe & Co- 

»chin au Zamorin. Nizamaluc de- 

“voit commencer par le fiége de 

» Chaül.: L’Idalcan par celui de Goa. 

» Le Zamorin par celui de Challe ; 

»8& il devoit outre cela fe mettre 

» en mer avec fes flotes. Et afin que: 

» le Viceroi ne fçût où accourir, & 

» füt embarraffé par la divifion qu'il 

» devoit faire de fes troupes, on a+ 

»voit fait entrer dans la ligue le 

» Roi d’Achen, qui devoit afliéger 

» Malaca, & on devoit folliciter le 

» Grand-Seigneur de faite diverfion 

»du côté du Golphe Perfique, & 

» du Royaume de Cambaïe. Enfin 


\ 
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e——— ,, aucun des Princes alliés ne devoit: 
ANN. de; fe retirer de la ligue, pour fairé. 
J.-C. »fon traité à pat, & on devoits 
1568. » prendre cinq ans devant foi, pour. 
Dox Sen4s: » faire les préparatifs de cette guer+ 
TIENROIS re, dont le projet pendant tout ce» 


Don Lours 
'Araine  » tems-là , devoit étretenu fort fe 


VicEROI. 3 cret. ” 
Il y avoit près de quatre ans que: 
ce traité étroit conclu, & que les 
préparatifs s’en faifoient avec tout 
le fecret concerté, lorfque Don Louis 
d’Ataïde arriva dans les Indes , de 
forte qu’il avoit encore un peu plus 
d’un an à courir avant que la conju-. 
ration éclatat. Ce tems Jui étoit ne=. 
ceffaire pour remettre les affaires qui 
étoient aflez en defordre. La for- 
tune lui préfenta avec cela de nou- 
velles conjonétures qui l’obligerent à 
faire des préparatifs , lefquels n'ayant 
pas fervi aux grands projets qu'il 
méditoit , fervirent infiniment pour 
la néceflité où il fe trouva réduit. 
Pour entendre bien la fuite de 
toutes ces chofes , il nous faut reve= 
nir encore au Royaume de Cam-= 
baïe, qui avoit pris une nouvelle 
face, & où il s’étoit fait de grands 
changemens. 


\ 
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. Chinguis- Can après l’affafinat 
commis dans la it ie de Cede- AN N: de 
mecan -fon oncle, s’étoit rendu fi J.G. 
puiffant dans le Royaume, qu'il af. 2568- 
piroit ouvertement à s'en mettre la Don Sema 
Couronne fur la tête. IL batir d’a- TE 9E 
bord les deux Géneraux Abyfins , PP on 
Alurcan & Jufarcan, qui à la tête vicrnor. 
de fept ou huit mille hommes , fe 
faifoient un Etat indépendant , & 
profitoient des divifions, en fe met- 

tant du côté du plus fort ou du plus, 
foible ; felon qu’il convenoit mieux 
à leurs intérêts. Chinguis-Can tour- 

nant enfuite fes armes victorieufes 
contre Irimitican, qui étoit maitre 
de la perfonne du Souverain, le ré- 
duifit à en venir à une bataille, & 

le defit à plate couture. Itimitican 
étoit un Indien, né de parens Ido- 

lâtres ; homme de fortune, qui s’é- 

toit fait connoître du tems de Sul- 

tan Badur, & qui plus politique que 

brave, avoit toujours tellement con- 
duit fes affaires, qu'il étoit parvenu 

aux premiers poftes fous le regne de 
Mahmud , fuccefleur de Badur, juf- 

ques là , qu'après la mort de celui- 
ci, 1l fe mit fur les rangs pour la 


LA 
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= Régence, & parvint enfin à fe ren 
A NN. de dre le maître de la perfonne du jeu? 

J.C. ne Monarque. Ayant ainfi pris l’af 
1568. cendant fur fes competiteurs, il fçut 
Don 8345. fi bien broüiller les uns avec les au= 
Tin Roi. tres, qu'il les mit tous au point dé 
Dox Louis S'entredetruire, & y réüiit par dis 
DIRE vers moyens, toüjours de maniere 
qu'il n'y paroifloit que par le zéle 

qu'il paroifloit prendre à leurs inté- 

rêtss ; 1 

La reputation où étoit Itimitican ; 

d'homme de tête,ne fervit pas peu à le 

maintenir dans fon pofte, mais lés ja- 
loufies de Cour l'ayant attaqué , on 
mit tant d’ombrages dans l’efpric du 
jeune Roi , que ce Prince réfolut de 
s’en defaire, & s’en feroit défait, ft 
celui-ci ne l’eût prévenu ,‘en le fai- 
fant donner dans un Piége où ce 

Prince fut tué. Le Royaume de Cam= 

baïe fe trouvant alors fans maître; 

tous les petits tyrans qui s’y étoient 
établis ,; commencerent à lever plus 

haut la rète, & lâcherent la bride à 

leur ambition. Itimitican étoit en= 

core le plus puiffant, & confervoit 
une aflez grande fuperiorité , jufques 

à ce qu'éprouvant à fon tour les dif 


DANS LE NOUV. MONDE, L, x1v.277 
graces de la fortune, i! fut battu PAT Tree 
Chinguis-Can. Mais alors il ne fe Ann. de 
perdit point, & eut recours à fes J, €. 
artifices ordinaires. Il fit donc fem- 1568, 
blant de vouloir fe foümettre au vain- pox sesas2 
queur , & engagea les deux Géne- TN Roi. 
faux Abyflins d'en faire autant, Chin- DENRATr 
guis-Can de fon côté feignit d’a- vicron. | 
gréer une conciliation qui paroifoit 
fi bien feconder fa profpérité. Ce- 
pendant comme la mauvaife foi étoit 
le principe de tous les mouvemens de 
part & d'autre, fous les apparences 
de la plus belle réünion, ils fe ten- 
dirent mutuellement des embuches, 
Chinguis-Can avoit donné des ordres 
fecrets, pour faire tuer les Géneraux 
Abyflins dans la ville d’Amadaba, 
Capitale du Royaume de Cambaïe, 
dans une fère qui devoit s'y faire, 
& où ils s'étoient donnés rendez- 
vous. Itimitican & les deux Géng- 
taux S'attendant à quelque chofe de 
pareil de la part de Chinguis-Can ,' 
déterminerent aufi de le faire tuer 
en chemin,  Chinguis-Can qui s’ar 
vançoit vers Amadaba, comptant 
fur le fuccès de fa trahifon, fur pré- 
venu par celle des autres & affafliné, 
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Ses trefors furent à l’Inftant pillésy 

A NN. de & fes troupes fe trouvant fans chefs 
J.C. chargées inopinément dans l’étonne 
568 ment ‘de ce maffacre, furent auf 
Don s:vas. difipées ; & enfuite incorporées paë 
rien Ror. une efpece de traité dans les troupes 


y dE 


Dox Louis des meurtriers de leur Géneral. ï 
D AT A1DE | \ | ‘ L£, . d’ . 
ViGEROI. : Après la défaite d'un tyran, It 


mitican voyant bien que le Royau* 

me de Cambaïe fotteroit toüjours! 

dans une efpece d'incertitude entre 
differens Maîtres, tandis qu'il né 

verroit pas fur le Trônelefang de fes 

Souverains, il eut la hardieffé de 

‘fuppofer ‘un enfant à Sultan Mah= 
mud , & choilit pour figurer dans cetà 

te place un des fiens propres, qu'il 

avoit fait élever en fecret, & que 

perfonne ne fçavoit lui appartenir. Il 
en colora la fable avec tant d’artifis 
cé’, que cet enfant fut feconnu fous 
le nom dé Sultan Madre-Faxa ; & 

comme il étoit de fort belle preftan- 
ce, qu'à l’âge de dix ans qu'il avoit 

alors , il laifloit entrevoir de gran 
des efperances, le peuple fe déclara 
-pour lu. jufques à paroïître aimef 
“on erreur. ») 
Cependant le Souverain d’un 
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Royaume fitué entre celui de Del ——— 

& de Cambaïe, aommé Miram, AN. de 

qui defcendoit en droite ligne des J.C. 

Rois de Cambaïe , ayant un intérèr 1568. 

trop oppolé à la fourberie de cette Dox senast 

fuppoñtion , conçut le deffein de ren- TE Ror, 

trer dans l’héritage de fes peres, & Dox Lours 
. ‘ £ à ÿ ; D'ATAÏDE 

crut qu'il lui feroit facile d’y réuflir yon os 

sl pouvoit engager les Portugais à 

L'aider dans fon entreprife. Pour cet 

effet il envoya fort fecretement fes 

Ambafadeurs au Viceroi , pour lus 

expofer la juftice de fes prétentions 

& lui offrir en mème-tems de très- 

grands avantages pour les fecours 

qu'il s'en promettait. » Ces avanta- 

» ges confiftoient dans la ceflion qu’il 

» lui faifoit du Port de Surate, & 

»de telle autre place qui lui convien- 

»droit à fon choix fur la côte de 

# Cambaïe. Il s’engageoit de plus à 

# fournir deux cens mille Cruzades 

# En argent, pour les frais dela guer- 

» re, payables d'avance, & qu'il de- 

voit envoyer à Daman, avant que 

pile Viceroi fit rien des chofes qu'il 

» lui demandoit. Il confentoit pas 

» réillement qu’il s’emparât d'avance 

mdes deux places promifes, & pous 


ANN. de 
IC 
156$. 

Don SEsAs- 

TIEN Roï. 


Dox Lours 
D'ÂTAÏDE 
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» Le prix defquelles 1l ne lui demanë 


» doit que cinq cens hommes fous 14 


» conduite d'un bon Officier lefs 
» quels feroient entretenus à fes des 
» pens. Il fouhaitoit auffi d’avoir a2, 
» vec lui une entrevhé en quelque: 


.» port de Cambaïe, qu'il lui plairoit. 


» choifir pour raifonner enfemble de 
» cette affaire, {ur laquelle il lui de- 
# mandoit aufli un très-grand fecret , 
#»afin de pouvoir agir de concert; 
» & furprendre les tyrans du Royau- 
» me de Cambaïe, qui ne s’attens 
» droient point à cette irruption. Il 
» le prioit cependant de, ne rien en= 
» treprendre ; fans avoir de nou! 
» veaux avis de fa part, parce qu'a« 
» vant que de commencer cette gran 
» deaffaire, il lui reftoitencore quel. 
» ques mefures à prendre, & certai=. 
» nes chofes à ajufter. « Ces offress 
étoient trop avantageufes pour que, 
le Viceroi les neghigeñit, de forte 
qu'il répondit à ce Prince confor- 
mément en tout à fes delirs, &rens 
voya fes Ambafladeurs trés-fatiss 
faits. 3 LA | # 
Après la mort de Chinguis-Cans” 
Roftumecan & Agalucan deux de fes 
| Officiers 


4 
+ 
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Officiers qui tenoient pour lui les 
deux places de Baroche & de Surate 
qu'il leur avoit confiées, fe foule- 
verent & {e firent forts chacun dans 
leur Ville avec les troupes qu'ils a- 
voient fous leurs ordres. Les troupes 
de Mogols qui couroient le Royau- 
me au nombre de plus de trois mille 
fous un Chef independant , lequel 
afpiroit lui-même à fe faifir d’une 
portion de cette belle Couronne, ou 
même de parvenir à fe la mettre fur 
la rère allerent tomber fur le premier 
de ces deux Capitaines, & l’affiége- 
rent dans Baroche. Roftumecan pref- 
fé, s’adreffa au Viceroi, lui faifant 
entendre qu'il lui remettroit la pla- 
ce, plütôt que de fe réfoudre à la 
voir entre les mains des Mogols. Don 
Arias Telles de Menefes qui lui fut 
envoyé, non feulement leur fit le- 
ver le fiége, mais encore les pouffa 
hors de tout le territoire de Baroche 
où ils avoient fortifié quelques pof- 
tes. Roftumecan délivré de l'ennemi 
dont il: étoit fatigué , marqua bien 
fa reconnoiflance , en païant grafle- 
ment les frais de l’armement ; mais 
1] ne-fut pas fi docile à la fommation 

«Tome IV. Aa 
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—— qui lui fut faite de,remettre la places 

AN. de Il ufa de delais , & rejétta : la chof& 

J.C. à l’année fuivante, prévoyant bien 

1568. qu'il auroit encore befoin des Por 

1569. tugais. Mais le Viceroi piqué de {a 

Dow Sesas- Mmauvalfe foi, ne voulut plus enten 

Tin Ror- dre parler d'entrer avec lui en 4ucuñ" 

Don Lours traité. Les Mogols ; n'ignorant. pas 
D’ATAÏDE è 

Viceror, fon mecontentement , revinrent {ur 

Roftumecan ,; & le ferrerent de fi 

près cette fois, qu'ils le depoiulle 

. fent. 

Agalucan étoit plus tranquille à 

Surate. Il tâchoit de fe ménager a= 

vec les Portugais , & avoit fait des 

mander au Viceroi des pañleports ; 

pour envoyer deux vaiffeaux à la Mes 

que. Le Viceroi étoit mecontent de: 

lui, parce qu'il avoit envoyé au Rof 

d’Achen un vaifleau chargé d’arul-, 

lerie. Le Viceroi étoit d’ailleurs mal! 

informé, fuppofant qu'Agalucan ne 

croyant pas pouvoir fe maintenir, 

dans Surate , penfoit à fe retirer a 

la Mèque avec tous fes effets. Don 

Pedro d Almeïda le détrompa fur ces 

point : nonobftant cela le: Viceroi 

donna ordre à Almeïda de ne point 

donner de paffeports ; de veiller aux: 
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vaifleaux, fe doutant bien qu’on les 
chargeroit , & de ne pas manquer de 
s’en rendre le maître, dès qu'ils fe- 
roient à la voile, ce qu’Almeïda exé- 
cuta dans le même-tems qu’Arias 
Telles de Menefes alloit donner du 
fecours à Roftumecan. Les deux pri- 
fes furent eftimées cent mille cruza- 
des, en mettant les denrées au plus 
bas prix, fans parler du corps des 
vailleaux ; dont l’un étoit du port de 
mille tonneaux. * Lv 

Cette capture fut d'un grand fe- 
cours au Viceroi, pour fournir aux 
frais des grands armemens qu'il te- 
noit en mer de tous côtés, & d’un 
autre plus confiderable qu'il prépa- 
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roit encore, Cependant cette affaire 


ayant broüillé Agalucan avec les Por- 
tugais , on étoit fur le qui vive du 
édté de Daman, & dans tout le voi- 
finage de Surate. Le Viceroi fut ob- 
higé pour cela d’envoyer‘une flote 
dans le Golphe de Cambaïe. Nugns 
Velho Pereïra qui la commandoit 
fié fi bonne garde ; ménagea fi bien 
fes vaiffeaux d’une part, que les en- 
némis ne lui en prirent aucun, & de 
Pautre 1] Jes ferra de fi près, que com- 
Aai) 
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me 1l ne pouvoit entrer ni fortir aus 


AN. de cun Navire marchand dans le port de® 


TC 
1 669. 


Surate , Agalucan fut obligé de re- 
courir au Zamorin pour le tirer de” 


Don srs4s. prefle. Le Zamorin étoit fort porté! 


TiEN RO, 
Dox Lours 
D’ATAÏDE 
VICEROIS 


à lui faire plaifir ; mais 1l étoit lui- 
mème tenu fi à l’étroit par Don Die 
go de Meneles, qui courant la côte 
du Malabar, lui avoit pris ou brülé 
quantité de batimens en mer & dans 
fes ports, & défolé plufeurs peupla-1 
des, qu’il avoit plus à penfer à fes! 
propres affaires, qu'a celles d’autrui. 
Néanmoins l'envie qu’il avoit de fe- 
courir Agalucan, l’efperance que. 
cela mème feroit une diverfion fa- 
vorable à fes intérêts, fit qu'il don- 
na ordre de mettre en état une ving- 
taine de batimens, lefquels joints à. 
ceux d’Agalucan pourtoient faire té 
te à Velho Peréïra, & lui donner la. 
chafle. | 

Le Viceroi en étant informé, eñ-" 
voya ordre à Velho de fe retirer à” 
Daman, où il ne fut pasinutile. Alva-# 
re Perez de Tavora, qui avoit fuc= 
cedé dans le Gouvernement de cette” 
place à Don Pedro d’Alinéida , étant” 
fatigué du voifinage de la forterefles 
, i £ ; 
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dé Parnél , fituée à trois lieucs de 
Daman, & lui donnoit une très-gran- 
de fujettion , forma le deffein de 
l'enlever à un Officier Mogol , lequel 
s’étant fouftrait à l’obéiffance de fon 
Chef , s’en étoit emparé. La Forre- 
refle étoit fur une montagne de près 
d’une lieué de faillie & fort efcarpée. 
L’Officier Mogol y avoit cent che- 
vaux , & près de fept ou huit cens 
hommes de pied. Velho fut chargé 
de la commiflion ; mais comme il 
ignoroit que la place füt aufi forte, 
& la garnifon aufli nombreufe, il 
eut de la peine la premiere fois d’en 


rss 
ANN. de 
J. 47 
1569+ 
Don SFEBASe 
TIEN KRor, : 
Dox Louis 
D'ATAÎDE 
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{ortir à fon honneur, & revint fans: 


avoir rien fait. Ÿ étant retourné une 
feconde avec deux pieces d'artillerie 
& de glus grandes forces , 1l batuit 
la place pendant huit jours. Les Mo- 
gols n'ofant attendre un affaut , l’a- 
bandonnerent pendant la nuit, & le 
fort fut rafé. j 

- Le Fort d’Affarin étoit par rapport 
à Baçaïm , ce que le Fort de Parnel 
étoit par rapport à Daman. Les Por- 


tugais s’en étoient rendus maitres 


du téms de François Baretto, & y. 


tenoient une petite garnifon COM. 


& 
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mandée par André de Villalobos. Les. 
Rois de Coles & de Sarcette, à qui 
ce Fort fervoit de frein , s’étoient li 
gués pour l'emporter. Villalobos fe. 
défendit bien-jufques à l’arrivée d’un” 
fecours de huit cens hommes que lé 
Viceroi y envoya. Martin Alphonfe 
de Melo Gouverneur de Baçaïm ; 
Don Paul de Lima & Jean de Mou- 
ra étoient les trois Chefs qui le con- 
duifoient. Ils ne fe contenterent pas 
de mettre en fuite les affiéseans, ils 
les fuivirent encore bien avant dans 
leurs terres , où 1ls porterent partout 
le fer & le feu. | | 

Le Roi de Tolar avoit fait une in- 
fulte au Viceroi , non-feulement dans 
je refus qu’il lui fit de payer letribut 
ordinaire; mais encore par la maniere 
indécente, dont il avoit reçu la lettre 
qu'il lui écrivit fur ce fujet. Le Vis 
ceroi , pour l'en punir , réfolut de lui. 
enlever la Ville de Bracalor , où il 
avoit ménagé une intelligence avec 


celui qui y commandoit. Bracalor é* 


toit une Forterefle bâtie à la modert 
ne à l’entrée d’une riviere entre Go 
& les Etats du Zamorin. Don Pedre 
de Sylva Menefes chargé de l’expé= 
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dition , n’y trouva aucune refiftance. 
Le: Commandant fut fidéle dans 
fa trahifon ; plus de deux cens per- 
fonnes qui étoient dans la place fu- 
rent tuées , ou prifes, avant que d’a- 
voir pu fe mettre en défenfe. Mais 
les Rois de Tolar & de Cambolim 
étant venus s’y préfenter les deux 
nuits fuivantes avec des troupes ra- 
maflées , dont le nombre croifloit à 
toute heure , Sylva ne croyant pas 
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pi s’y maintenir , abandonna 


a place, emportant avec foi tou- 
te l'artillerie , les armes & les mu- 
mitions. } «dt 

On ne pouvoit avoir plus d’atten- 
tion qu’en avoit le Viceroi à toutes 
les fonctions de fon miniftere , & il 
eft fans doute digne d’admiration, 
que, vü la firuarion où étoient les 


Indes , & l’épuifement des finances ; 


il'eût pu en fi peu de tems mettre la 
Marine en fi bon état, & relever par- 
tout Ja gloire de la nation Portugai- 
fe comme elle Pétoit alors. Outre 
les expéditions qu’il avoit faites pour 
Malaca, & les Ifles de la Sonde, 
ilavoit encore trois ou quatre Flotes 
affez nombreufes & bien équippées, 
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FF qui barroient toute la mer , depuis la. 
ANN.de Peninfule du Gange , jufques aux 
J. C: : Gorges de la mer rouge. 4 
1$69* Toutes ces flotes éroient indépeñ= 
Dox 5345. dantes de celle qu’il préparoit pouts 
TIEN RO Jyi.meme., fuivant le traité fecret. 
PAU fait entre lui & Miram. Elle con 
Vicenor.. fiftoit en plus de foixante-dix bati=w 
"mens de toute efpece , à qui fien ne. 
manquoit. Quoique, felon ce qui” 

avoit été régle entre eux , il ne dût 

pas {e mouvoir fans un nouvel avis ; 
néanmoins comme 1l ne vouléit pas! 
être pris au Spor ni courir less 

rifques de perdre les offres avanta- 

geufes que fafoit ce Prince, 1l sé" 
toit toüjours préparé d'avance ; afin 
d’étre en état au moindre figne.  # 
L'avis de Miram tardoit. .Le Vi 
ceroi craignant de languir lut-même;s 

& de voir rallentir le courage de tant, 
de braves gens raflemblés que Pims 
patience tenoit , fortit en pleine mer 

& cingla vers Onor , qui étroit d 
domaine de la Reine de Garcopa toùs! 

jours rebelle. Après une legere re 

fiftance , la Ville fut abandonnée des! 
habitans , mife au pillage, êc redui# 
te en cendres. Elle étoit belle , à | 
- é che 
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che & peuplée. La Forterefle foñtint 
le feu du canon qui la battit pendant 
quatre jours , & e rendit par capi- 
tulation. George de Moura y fut 
laiflé avec quatre cens hommes de 
garnifon , la moitié Portugais. 

- D'Onor, le Viceroi pafla à Bra- 
calor. Les habitans ‘en étoient plus 
fiers depuis la retraite de Don Pedro 
de Sylva. Ils fe défendirent aflez bien 
d'abord, & Enrique de Betancourt 
qui avoit faute le premier à terre, 
y fut tué en combattant vaillamment. 
Don Pedre de Sylva franchit le pre- 
mier les retranchemens. IL fut bien 
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foütenu par ceux qui le fuivoient, : 


Le combat fut opiniâtre de part & 
d'autre. Un fortin qu’on emporta fit 
tomber le courage aux ennenus. Ils 
abandonnerent leur Forterefle , dé- 
fefperant de pouvoir la défendre. 
Ce plafir fut troublé par l'attaque 
imprévéé , que les Rois de Tolar & 
de Cambolim vinrent donner au for- 
tn: pendant une nuit fort obfcure, 
Elle fut néanmoins bien éclairée par 
k fen de l'artillerie & des artifices, 
Mais Pierre Lopes Rabelo qui y 
commandoit avec deux cens home 
Tome IP, Bb 


190 CONQUESTES DES PORTUGAIS : 


y mes, s'étant défendu avec une exe! 
An. detrème bravoure, ces Princes rebutés * 
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du mauvais fuccès de leur entrepri-" 
fe, demanderentla paix, qu’on leur, 
acçorda en augmentant le tribut qu'ils 


avoient coûtume de pâyer. Le Vice=# 


roi traça le plan d’une nouvelle For- | 
terefle , & refta là un mois entier ,# 
pour prefler l’ouvrage par fa pré-" 
fence. | j 

Miram ne paroifloit point, & le! 
Viceroi inquiet n’en pouvoit fçavoir 
la raifon. Enfin il en apprit tout le: 
myftere. Ce Prince craignant d’en= 
treprendre l’affaire de Cambaïe avant 
que de s'être afluré de la Cour de. 
Delli , crut y réüflir en traitant du. 
mariage d’un de fes freres avec la fil 
le du Roi des Mogols, Le mariage 
fe fit avec toute [a folemnité polii- 
ble ; mais ce fut précifément ce qui 
fit avorter le projet de Miram. Ces 
frere ingrat enhardi par une allians 
ce qui l’affuroit d’une grande protec=i 
tion , entreprit d'ôter la Couronne 
à un frere , auquel il avoit tant d'ob2 
ligation ; en s’aidant des forces 
du Roi fon beau-frere. Ainfi Mis 
ram , qui fur aufi-tÔt averti de fes 
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defleins pernicieux ; | fe vit obhgé.de 
refter à la défenfe de fes propres 
Etats , &c de laiffer l'incertain , pour 
ne pas lé certain. 

* Le Vicerob né fut: pas plus heu- 
reux du côté d'Aden , où äl avoit: 
conçu | J'efperance de :$ 'introduiée. 
Ées Afrabes-y avoient égorgé la gar- 
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fifon ‘Turcque , & appellé le Chez 


if, fils de ce même Cheq, que le 
Biche Soliman avoit fait pendre ; 
quand ib fe rendit maitre de- cette 
Ville par la lüpercherie « qu lui ft 
Eé Cher ifcomptañt bien:qu’ il lui fe- 
foit difhcile de- fe maintenir dans 
cette place contre les Tur ESS lefquels 
ne manqueroient pas d'y revenir , 

parut avoir envie de [a livrer aux 
Portugais , & lia avec eux une intfis 
gué par le moyen du Roi de Caxem 
leur ami commun. LeViéeroi y avoit 
envoyé Pierre Lopes Rabelo avec 
deux fuftes legeres , & Gilles de Goes 
avec trois galions. Rabelo arrivé‘à 
Aden s aboehh avec-le fils du Che- 
tif, qui y. commandoit dans ? abferi- 
ce de fon pere':mais {oit a que celui- 
ei n’eût pas meilleure volonté qu'en 
avoit eu Roftumecan à Baroche , foit 

Bb i 
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———— qu'il {e trouvât dans les mêmes cir=: 
A x x. de conftances où étoir Cedemecan à Suxs 


FC 


rate , l’un & l’autre convinrent qu'il 


170» falloit attendre de meilleures con 


Don SEBASe 
TIEN Rotr, 


jonétures. Cependant les Tures aver- 


us de l’arrivée de deux fuites Por-: 


Don Lours tugaifes à: Aden, armerent, promp=} 


D'ATAÏDE 


| VicERo!. 


tement neuf galéres , :& vinrenth 


mouiller dans le port trois jouts après 
que Rabelo en fut parti; & comme» 
ils avoient des intelligences dans la” 
place , üne porte leur ayant été kvrée. 
pendant la nuit, 1ls s'en rendirent 
encore les maîtres, Ainfi cette affais 
ve échoüa , ce qui ne feroit peut-être. 
pas arrivé , fi Gilles de Goes avoit: 
pü aborder. Mais le-gros tems l’é- 
loignant toüjours de la côte, il fut. 
obligé de gagner Diu commeil put; 
& les deux galions de fa conferve;: 
Ormus , où ils arriverent fort délas 
prés LITE À 

Bien mortifié du mauvais fuccès, 
de ces deux affaires ; mais fur-touf 
de la premiere pour laquelle 1l avoit 
fait rant de dépenfe, le Viceroi dis 
vifa fa: flote en plufeurs efcadres 
qui croifant en différens parages ÿ 
genferens leurs ravages ordinaires, 
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Pour lui il prit la route de Goa. H ——+ 
téconcilia en chémin. faifant le Roi À N x. de 
de Banguel avec la Reine d’'Ohla, J.C. 
dont la mefintellisgence arrêéroir lés 1570. 
revenus des doüanes de Mängalor. pi sage 
11 renforça aufli les garnifons de Bra- Tien nor. 
calor & d’Onor. On craignoit plus Don Louis 


pour cette derniere, dont la Rei- ed 
ne toüjours en armes employoit la | 
force ; la rufe , & les poifons mêè- 
me pour rentrer dans la poffeflion , 
& opprimer les Portugais qui la- 
voient envahie. | 

Lë Nizamaluc, qui de concert 
avec l’Idalcan avoit projetté la ruine 
des Portugais , étoit mort peu après 
Ja victoire qu'ils avoient remportée 
fur le Roi de Narfingue, & la con- 
clufion de leur traité. Ce Prince a- 
voit répudié fa légitime époufe pour 
mettre en fa place une Comédien- 
ne femme de baffe extraction , dont 
il avoit eu un fils. Comme il avoit 
de la Religion, il eut du fcrupule de 
ce divorce , & promit à Dieu & à 
fon Prophéte Mahomet , que s’il re- 
tournoit victorieux du Royaume de 
Narfngue , il retabliroït fon époufe 
legitime dans tous fes honneurs. El 

l Bb uj 
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— le fr. L'époufe délaiffée- pre 
A NN. de dant pour foi & pour {on fils le re 
J.-C. tour d’une rivale outrée & La 
1570. par. fa naiffance , ne trouva de reme- 
Dox Srs4s-.de à.fes craintes que dans fes crimes. 
TIEN Ror.. Elle empoifonna Nizamaluc, & fic. 

SEL ous reconnoitre en fa place le fils qu’ell 
. Vicznon. Enavoiteu, par le credit de fes deux 
freres, que la faveur de leur fœur \ 
avoit fait pourvoir, des plus belles. 
charges de l'Etat, & qui étoient en 
poffeflion des places les plus fortes. 
La mort de Nizamaluc le #pere ne 
changea fien au traité fait avec VIe. 
datéen Le fils, jeune Prince d'en 
viron feize ans , fe’ laiffant gouver=s 
ner, entra ins toutes les vüës de 
{on prédécelfeur , & les fuivit cod, 
jours avec le même fecrer & le mè: j 
me concert. | 
Quoique la guerre que ces Princes s. 
méditoient , fut motivée par la haine 
qu'ils portoient aux Portugais ; Ke 
ar l’efperance de les dE fon | 
dée fur leur union, la pee que 
eur avoient infpiré les avantages, 
qu'ils avoient remportés ; & les ris 
chefles qu'ils avoient trouvées dans 
le fac de Bifnaga, ils voulurent néans 
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moins la colorer du prétexte de la | 
Religion & de la juftice. Ce fur là AN N: de 
en effet le motif dont ils fe fervirent JC. 
pour faire entrer dans leur ligue le 1570. 
Grand-Seigneur , Cha Thamas Roi Don Srsas 
de Perfe , le Zamorin & le Roi d'A: T#* Ko: 
chen. Les Caïdes, les Mullas & les P0X oUrS 
Cacis, dont les premiers font du fang vicsnon, 
‘de Mahomet, & qui vivent en gran- 
de opinion de fainteté , furent, à ce 
qu'on prétend , les premiers moteurs 
de cette confpiration , en repréfen- 
tant l’infulre faire à leur Loi par les 
Portugais, qui s’en déclaroient pat- 
tout Les cruels ennemis , n'omettoient 
rien pour établir leur Religion {ur 
les ruines de la leur, laquelle alloit 
toûüjours en dépériffant, à melure 
que l’autre faifoit des progrès rapi- 
des & fenfibles. 

1l eft vrai que le zéle des Portu- 

gais en matiere de Religion étoit 
quelquefois injurieux , outré, & un 
peu trop fecondé de la pañion. : L’I- 
“dalcan en écrivit quelques lettres 
‘au Viceroi pour fe plaindre avec jufti- 
ce de la violence qu’on faifoit aux 
Waifleaux Sarrafins dans les ports de 
Ja domination Portugaife , où fous le 
B b üij 
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; TT prêtexte d’un grand bien , on enlez 
À xx. de voit des vaifleaux qui y arrivoient » 
J.C. les jeunes filles & les jeunes garçons 
1570. pour les inftruire dans notre faintefoi, 
Don ses4s. laquelle n’ordonn: point ces violences: 
TIEN Ron Mais comme l’Idalcan vouloit ôter 
Dos Lours qu Viceroi tous les ombrages quepo. 
P'ATAÏDE . . + 
Yiczmor,  VOIent lui cauferles grands préparatfs. 
qu'il failoit, ces lettres étoient fi mo-- 
derées & fitemperées de marques d’af- 
fection, qu'elles étoient capables d’ef- 
facer tous les foupcons. D'ailleurs des 
demandes étoient fi jufttes, que le 
Viceroi ne pouvoit s’en formalifer. » 
Néanmoins comme dans les gran- 
des affaires il fe trouve prefque toù-. 
jours une voix 4vant-courriere qui les 
annonce , fans qu’on fçache toûjours! 
d’où elle part, le bruit des deffeins® 
de l’Idalcan fe répandit dans Goa , 8g. 
fe fortifioit de jour en jour, fans 
qu'on püt en donner aucune preuves 
Ce Prince , dont la vüë étroit de fur- 
prendre , avoit fi bien difimulé , que” 
fa Cour mème n'avoit pu pénétrer 
fes intentions. Et pour ce qui eft des” 
Portugais 1l les avoit fi bien enchan-* 
tés , qu'outre les motifs plaufbles. 
qu'il avoit de faire des apprèts pour: 


: 
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une guerre étrangere , 1] leur avoit 
encore perfuadé la. néceflité qu'il 
en avoit. pour foumettre un fujet 
rebelle ; & qui paffoit pour tel dans 
fes Etats, quoique ce prétendu re- 
belle fût un de fes Généraux , le- 
quel d'intelligence avec lui travail- 
Hoit avec le plus d’ardeur aux prépa- 
rauifs, pour l'exécution de fes pro- 
jets. Afin de mieux tromper le Vice- 
roi , & l’obliger à écarter de Goa le 
peu de batimens qui lui reftoient a- 
près le départ, & la répartition de 
fes flores , 1l le prioit de vouloir bier 
les envoyer occuper le paffage d’une 
riviere , par où ce rebelle devoit paf- 
fer. Enfin fa difimulation fut fi bien 


mnt 


ANN.de 
7.7.0 
170. 

Dox SFSAS- 

TIEN RO1, 

Dox Lours 

D'ATAÏDE .- 

VICEROI 


LA ! À l | 
ménagée , que, quoique dans tout 


Goa on regardât les projets de l’I- 
dalcan comme certains, ces mêmes 
projets fe trouvoient démentis par les 
fujets del’Idalcan du voifinagedeGoa, 
&par les habitans mémedecetteVille. 
_ Dans cette agitation tumultueufe 
“de fentimens , & de nouvelles con- 
tradictoires , le Viceroi n’étoit pas: 
fans défiance. Mais aufli comme 1l 
ne voyoit aucune hoftilité ni aucun 
avis certain , il ne pouvoit prendre 


298 CONQUESTES DES PORTUGA41S" 
aucune réfolution. A la fin pourtant” 
Ann. deil fut éclairé par les nouvelles quik 
JC: lui vinrent de Chaül & de la Cour” 
1570. du Nizamaluc, où le fecret fut moins 
Don Szzas. Pien gardé. Don Louis d’Araïde re 
TuNRor, çut ces nouvelles avec cette efpecém 
Dox Lours de crainte qu'infpire la prudence 54 
Vin mais fans le trouble & l'embarras” 
qui naïffent de la pufllanimié. Il 
n’en fut pas de même de fon Cons 
feil , tous furent frappés de la gran=. 
deur de Pobjet. Tant de Puiffances" 
formidables liguées enfemble, firent” 
{ur les efprits une impreflion qui ap-* 
prochoit de l’épouvante. Et dans cet-m 
te extrémité où chacun croyoit voir 
Je moment fatal de la ruine entiere” 
des Portugais dans les Indes, tous 
opinerent à abandonner Chaül, &m 
divers poftes moins importans pour“ 
fauver Goa par la réunion de leurs 
forces. » Ils difoient, ce que l'évene2# 
» ment n’a montté être que trop vrais 
» que cette multitude de places 8 
» de Forterefles qu'ils avoient, n’4= 
» voit fervi qu'a les affoiblir , & qu'il 
» eût été bien plus avantageux à la" 
» nation d’avoir travaillé à s'établir. 
» plus folidement dans un endroit 
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# d’où ils auroient pü dominer par- 
# tout avec moins de rifque & avec 
# moins de dépenfe : Qu'on étoit en- 
» core à temis d'en revenir à ce point , 
» en faifant leur capital de Goa Mé- 
» tropole des Indes, dont le falut 
” ou la perte entraîneroit auf avec 


ANN. de 
Te. 
1570. 


Dox SEBAS- 
TIEN Ro, * 


Don Lou:1s 
D'ATATDE À 


» foi le falut ou la perte de tout le vicrror. : 


» refte. » 
> Quoique le Viceroi püt penfer 
“comme le Confeil fur ce principe qui 
étoit vrai , il ne crut pas qu'il für à 
“propos dans les circonftances de pen- 
fer de la forte. Il jugea fainement 
| qu une réfolution de cette nature dé- 
créditeroit fa nation, & qu’outre la 


flétriure qui en réfulteroit, il en 


reviendroit encore un plus grand def- 
avantage par la fierté qu'infpireroit 
aux ennemis une détermination , la- 
quelle ne pouvoit marquer que de la 
foiblefle , & un excès de crainte & 
de timidité. Ainfi contre l’avis com- 
mun , il fe réfolut non-feulement de 
ecourir Chaül, qui étoit ménacé ; 
mais encore tous les autres potes , & 
de ne rien lacher. | 
» C’étoit tellement le fentiment du Vi- 
 Keroi,qu'avant mème que d'affembler 
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le Confeil ; il avoit averti Don Frans 
À Kw. de cois Mafcaregnas, qu'il avoit jetté les 
J.-C. yeux fur lui pour conduire ce fe- 
1570. cours: Mafcaregnas avoit bien fervis, 
Don Sexas-1l s’étoit diftingué dans toutesles oc 
TIEN Ro. çafions ; il étoit adoré des foldats. Le 
Pox sos Viceroi en faifoit tant de cas, que: 
Viceror. dans toutes les actions il lui avoit 
confié l'avant-garde. Auellement 4l 
Favoit deftiné pour aller dans les: 
places du Nord ; afin d’y prendre les. 
melures néceflaires pour une expédiss 
tion qu'il méditoit de faire en per-* 
fonne contre le Roi d’Achen. Mais 
les nouvelles conjonétures rompant: 
ce projet, Mafcaregnas partit pour! 
Chaül vers le mois de Septembre! 
avec cinq cens hommes d’élite, qua-# 
tre galeres ; cinq fuftes, plufieurss 
autres batimens chargés de muni-! 
tions de guerre. & de bouche , &: 
avec les provifions de Général de Ian 
mer, & plein pouvoir fur toutes less 
places du Nord ,'pour en tirer les fes, 
cours felon les befoins. 00 
Le Vicero1 tourna enfuite toutes” 
fes penfées à mettre Goa en état de 
défenfe , & fermer aux ennemis lens 
trée de l’Ifle ; en gardant tous les, 
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paflages. D'abord & avant toutes 
chofes , 11 pourvut à celui de Be- 
naftarin qui étoit le plus impot 
tant, & y envoya Fernand de Sofa 
de Caftelblanco ; Officier experimen- 
té; avec fix vingts-hommes choifis , 
que Caftelblanco mit aufli-tôt en 
œuvre pour faire deux levées du cô- 
té de la riviere; l’une au Nord, de 
{2 longueur d’une portée de canon; 
l'autre tirant vers la Ville, moins lon- 
gue , mais beaucoup plus haute & 


ANN. de 
J. C, 
1570. 


Dox SEBAGe 
TIEN: KO :: 


Dox Lourg 
D'A‘FAÏDE 
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beaucoup plus forte. Le Viceroitra= 


vailla enfuite avec fon aétivité ordi- 


taire ; à faire venir des places voi- - 


fines les vivres & les provifions pour 
un long fiége. I prit état de tous 
les magañns, & de tous les effers 
même des particuliers de FIfle & Vil. 
le de Goa , pour pouvoir s’en fervir 
dans la nécefliré, Et parce que , fe- 
lon l’opision commune , le Grand- 
Seigneur entroit dans la ligue, & 
qu'on appréhendoit que fa flote fe 
joignant à celle du Zamorin , on eût 
trop de peine de réfifter à toutes les 
deux , il tint deux magafins en ré 
fetve, prèts à tout évenement, & 
deftinés uniquement pour faire face 


7 
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à ce befoin, fuppofé qu'il y eût quel=» 
À NN. de que fondement à cette nouvelle. 
JC Il jugeoit cependant tout le con: 
1570. traire des bruits populaires. Il étoitis 
Don Sesas- Vrai aufli que depuis quelques an-) 
Tir Ror: nées le Grand-Seigneur paroifloit af=" 
perones lez froid fur les affaires qui concer= 
Viceror,  noient les Indes , & dès le tems der 
| la Viceroyauté da Comte de Redon= 
do , le Bacha de la Baçore avoit pro. 
pofé quelque voie de négociation ,” 
en confequence de laquelle Antoine 
Texéira étoit paffe à la porte, où il! 
fut admis à: l'audience. du Grand? 
Seigneur ;: qui étoit alors occupé al 
coudre de petits bonnets. Texcira” 
debuta mal, en difant » que le Bas 
» cha de la Bacçore avoit témoigné 
» au Viceroi des Indes, que fa Hau- 
» teffe fouhaitoit la paix. « Solimans 
fans interrompre fon travail , lui ré" 
pondit froidement : » Je ne deman-# 
» de la paix à perfonne : mais fi les 
» Roi de Portugal la veut, qu’il m’en-# 
» voye.un Ambafladeur choifi pare. 
» mi les principaux Seigneurs de fan 
» Cour , & alors je pourrai l’enten=… 
» dre, & verrai ce que j'aurai à lui 
»# répondre. « Depuis ce tems-là ; le” 


SES 
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Grand-Seigneur n’avoit fait aucun Ds 
mouvement. Au contraire , par des À NN. de 
avis que le Viceroi Don Louis avoit J.C. 

reçus d'Alep , de Jerufalem & du 1,70. 

Caire , 1l fçavoit que la Porte avoit pon sesas- 
sctiré une partie des troupes qu'el- Ti" Ror. * 
le avoit dans l’Arabie & vers la Per- ox EOUrS 
fe : Que du côté de la mer Rouge vicrnor, 

tour étoit fort tranquille , & que So- 
liman étoit uniquement occupé du 
projet qu'il avoit formé d'enlever 
Pre de Chypre aux Venitiens ; 
qu'ainfi comme d’ailleurs la Porte 
n'avoit jamais fait de grands efforts 
du côté des Indes , il étoit à préfu- 
mer que fi le Grand-Seigneur en- 
troit dans la ligue, ce n'étoit que 
par uhe politique rafinée pour oc- 
cuper les Portugais , afin qu'ils ne 
tournaffent pas leurs armes du côté 
d'Aden & de la Baçore , où ils au- 
toient pü lui enlever aifément des 
conquêtes nouvelles & mal aflurées, 
» Don Louis raifonnoit jufte fur les 
notices qu'il avoit. Il étoit néan- 
moins mal informé. Car en effet le 
Grand - Seigneur avoit fait armer 
vingt-cinq galéres à Suez, dont quin- 
ze étoient en faveur de l’Idalcan & 


CCR 


pa) 


A NN. de 


TaGL:: 


1570: 


Don SEBAS- 
TIEN FOI. 
Don Leurs 
D'ATAÏDE 
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de Nizamaluc, les dix autres pour le. 
Roi d’Achen. Mais la Providence. 
pernut que ces galéres étant parties, 
de Suez , & allées à Moca , la divi= 
fion fe mit entre les Turs & les Ara=. 
bes , qui tuérent neuf cens des pre= 
miers. Depuis le Grand - Seigneur 
ayant perdu la fameufe bataille de: 
Lepante , le befoin qu'il eut de refais 
re fa Marine , l’obligea à rappeller 
les Officiers de ces vingt-cinq gale= 
res , dont la plüpart avoient péri 
avec leurs troupes, & l’autre partie: 
s’étoit jettée dans les terres de l’'Em= 
pereur d’Ethiopie. Ajnfi aucune de: 
ces galéres ne put fervir pour la fin à. 
laquelle elles étoient deftinées , & il 
parut que Dieu voulut alors fauver, 
les Indes du plus grand péril où elles” 
uffent être, a 
Enfin l’Idalcan ayant mis tout en» 
état pour l'exécution de fes projets 5 
rompit ce grand fecret dans un grands 
Confeil de guerre, qu’il tint à Vifa 
pour. Il y expofa tous fes motifs ave 


beaucoup d'énergie , & fit fentit 


avec Hogen se , » la néceflité qu'il y 

» avoit de détruire une Nation im=, 

»perieufe, qui portoit fa dpnials 
| rio 


A: 
\ 
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# tion jufques à tyrannifer les ames, 
» & forcer les confciences. » Bien 
ue dans ce Confeil , il y eût plu- 
fienrs Grands qui fuflent d’un fentt- 
ment oppofé , perfonne n’ofa cepen- 
dant le contredire que le feul Nori- 
can. C’étoit le Seigneur ke plus ac- 
crédité de fon Royaume, & le Gé- 
néral de fes armées. Il le fit par des 
taifons très-fohides , & avec certe li- 
berté que lui donnoient , & fon rang, 
& fon âge. L’Idalcan Pécouta fans 
fe formalifer, mais fans changer pour 
cela de fentiment. Et comme le fen- 
timent du Pince eft ordinairement 
celui de fes flatteurs, & du grand 
nombre , il n’eft pas furprenant qu'il 
prévalüt. Nizamaluc de fon côté fit 
Ha même chofe dans fon Confeil, & 
€es deux Princes pour lors mirent 
leurs troupes en mouvement. 


AN. de 
GC 
1570. 


Don SEBASg: ! 
TiEN Roïr. 


Don Lours 
D’ATAÏDE 
VICEROL. 


Ils s’attendoient ‘fi bien à Fheus 


\ % ° 1 ) 
reux fuccès de leur entr eprife > qu'ou- 


tre le partage des terres qu’ils avoient 


fait entre eux , l’Idalcan en particu-' 
| P 


lier avoir outre cela difpofé des char- 
ges , des terres , des maifons de Goa, 
& deftiné à fes principaux Officiers 
les femmes Portugaifes qui étoient 
Torre IF. Ce 


LT 
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—— en quelque réputation de beauté. La 
AN x. de galanterie de leurs prétendants ne le 

FC. Ré laffa pas ignorer , & ces fem 
1570: mes fentirent leu vanité tellement 
nsisuute Hatrées que dans la fuite on les vit 
Tien Ror, aller & venir, pour obferver de loin” 
Dox Louis les combats , & être remoins de la 
D'ATAIDE  Lravoure de leurs champions. ; 

VICEROI, P 

L’efprit du Viceroi naturellement” 
vif & actif, ne s’étoit guéres repo= 
{6 jufques-la. Le poids d'une guerre, 

aufli générale , & où 1l devoit être. 

attaqué de toutes parts , lui donnoit 
intérieurement aflez d'inquiétude; 

qu’il {çavoit parfairemgnt réprimer. 
au dehors. Il n’avoit encore pris ques 

des mefures vagues. Mais dès qu'il 
Æut informé des Faéta ten réfolutionss 
des Princes alliés , 1l remplit alors 
tous les poftes , felon le projet qu'ils 
en avoit formé. 
L’Ifle de Gôa, ainfñ que je l'ai. 
. dit, n’eft féparée de la terre ferme 
Ft par un aflez petit détroit qui 
orme la riviere de Pangin, avan 
que de fe rendre à à fes sé embou 
chures , qui font diftantes de deux 
licués l’üne de l'autre , Nord 8e Suds 

Le lit de la riviere UNE ce cantoñ. 
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eft femé de pétiteslfles,  Eniquét- re 
ques endroits 1l eft aflez large , & a:An x. de | 


prefque une demie lieuëé ; En d’au- 


res 1l eft un peu plus étroit. Com- 1570. 


“me le fonds en eft extrémement va- 


feux, l'accès de l’Ifle et aflez défendu TX Ror. 
par là même,excepté en quelques paf= Dox Lois 


fages plus guéables , fur-tout à ma- 
“ée bafle, & qu'on étoit obligé de 
fortifier en tems de guerre. Dans la 
longueur ou circuit de trois lieuës & 
‘demi , à commencer depuis le pas de 
"Gondalin , appellé autrement le pas 
fec”, jufques à celui d’Agaan, il y 
en avoit dix-neuf à pourvoir , dont 
Benaftarin , qui étoit au centre, étoit 
le plus confiderable. 

» Don Louis y repartit environ mil- 
le Portugais , qu'il avoit des trou- 
pes réglées , fous divers chefs , à qui 
1! proportionna le monde & lartil- 
lerie felon le befoin & l'importance 
du pofte. Dans les autres endroits 
moins perilleux, il fe contenta de 
laifler du monde pour allumer des 
feux, & faire dés fignaux , à quoi 
Jéan de Sofa , qui commandoit cin- 
quante chevaux ; pour accourir, où 
le befoin feroit plus preffänt ; avor 

Cou 
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+ ordre de veiller. Le Canal de la rés 
Ann. de viere étroit gardé pareillement par 
J. C.  vingt-fix batimens de differente gran 
1$70. deur , bien pourvus de monde 6&c 
Don. Srs4s. d'artillerie , fous le commandement: 
. TEN RO de Don Gevrge de Menefes Baroches 
Lo Et parce que le Vicetoi s'étoit mis. 
vVicenor dans la tête de ne perdre aucun pote,» 
| pas même dans les terres fermes des 
Goa qui éroient le plus expofées 5 

il renforça les garnifons de Rachol : 

de Norva, & du fort de Bardes. 

Pour ce qui eft de la Ville , laquelle 

fe trouvoit moins en danger , 1l en 

laiffa la défenfe au Clergé féculier 8 

régulier , compofé de trois cens pers 

fonnes , qui avoient fous leurs ordres 

quinze cens Chrétiens du Païs,fi bien“ 

que pendant près d’un anlesPrètres & 

les Réligieux eurent en main le glais 

ve fpiricuel & matériel,avee lequel ils: 

ne M pourtant pas grand mal. M 

Pendant qu’on étoit dans l’agitation» 

de tous ces arrangemens , les troupes” 

de l’Idalcan & celles de Nizamalue 

étoient en marche. Comme ces deux» 

Princes , quoique alliés, étoienten» 

défiance perpétuelle l’un de l’autres: 

les. chofes étoient tellement réglées 
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entre eux , que leurs troupes ne de- 
voient marcher qu’à journées égales, ANN.de 
pour commencer en mème-tems. J: Le 
Et tous les jours de l’un à l’autreil 1$70- 
voloit des couriers , qui étant té- Don serase 
moins oculaires du progrès de la T7°* *9r- 
marche des armées , leur éroient des Pe* =oU1s 
garands fürs de leur fidélité & de Vicrnon 
leur concert. Le Viceroi ne faifoit 
que de fe loger au pas fec qu'il avoit 
entrepris de défendre, quand il ap- 
ptit que l'avant-garde de l’Idalcan 
arrivoit à Ponda. Il y eut mème 
alors un jeune févori de l’Idalcan , 
qui s'étant avancé avec cinq ou fix 
avanturtiers jufques à la riviere de 
Goa , y décocha quelques fléches en 
l'air, ce qui étoit déclarer la guer- 
te : mais cette action déplut fi fort 
à l'fdalcan , qu'il le fit mettre aux 
arrêts & punir févérement. Enfin le 
28. Decembre Norican vint fe loger 
devant le paflage de Benaftarin , où 
il fit dreffer les rentes ds l’Idalcan, 
qui avoit choifi là fon quartier. Ï ne 
Sy rendit pourtant que huit jours 
après , s'étant arrêté à trois lieués de 
R, fur la croupe des montagnes de 
Gate ; d'où 1l vit défiler & loger tou- 
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tes fes troupes , avant que de def 


A NN. de cendre lui-même. Farratecan, qui 


Ten 
1671. 


conduifoit l’avant-garde de Nizama® 
Inc, s’avança dans le mème-tems vers 


Dox 5:845- Chauül, où le Prince-fe rendit auf” 


TIEN Ror. 
Don Lours 

D'ATAÏDE 

VicEKOI, 


quelques jours après , vers le fixié=" 
me de Janvier 1571. ÿ 

Les armées de ces deux Souverains” 
étoient formidables pour leur noms 
bre & leur appareil. Celle de l’Idal=\ 
can étoit de cenit mille combattans 
dont il y avoit trente-cinq mille che 
vaux. La multitude des vivandiers &% 
gens de fervice étoit infinie. Il avoit 
outre cela deux mille cent qnarantes 
Elephants de guerre, & trois censs 


: cinquante pieces de canon. Son” 


camp avoit l’air d’une Ville opulen=« 
te, ou rien ne manquoit pour la beaus 
té & les délices. Mais ce qui Gr Mel 4 
que impreflion fur les efprits des gens 
timides , ce fut une tente particulié= 
re toute ouverte, & qui n’a que le 
couronnement. C’eft parmi les In: 
diens , une déclaration qu'on veut 
périr ou venir à bout du deffein qu'of, 
s’eft propofé en déclarant la guerre 
L'armée de Nizamaluc n’étoit guétés 
moins nombreufe que celle de l’Idals. 


DANS LE NOUV. MONDE, Z. XIV. 312 
can. Il avoit aufli cent mille hom- 
mes d'Infanterie , trente-quatre mil- À NN. de 
le chevaux, dix-fept mille foura- J::C. 
geurs ; quatre mille fondeurs, forge- 1571: 
rons ou autres efpeces d’artifans de Don ses4s3 
toutes fortes de Nations étrangéres., T°" N°? 
trois cens foixante Elephants, une PP FOUT 
>rodigieufe quantité de buflles & de Vicrron 
bœufs pour les charrois, avec une 
formidable artillerie, dans laquel- 
le 1l y avoit quarante piéces d’une 
grandeur démefurée , & qui étoient 
toutes défignées par des noms capa- 
bles d’infpirer de la frayeur. 
Chaül n'étoit qu'une miférable 
bicoque. La forterefle ne méritoit 
pas ce nom, c’étoit plutôt une fac- 
torerie. La peuplade n’avoit ni fof- 
{és ; ni remparts. Nizamaluc difoit 
lui-même de cette place , que c’é- 
toit une étable de bêtes. Il eft vrai 
que Farratecan Lui répondit que cet- 
te ctable étoit pleine de Lions : mais 
fans doute qu'il ne prétendoit pas 
parler des Portugais qui y étoient ha- 
birués ; & qui y étoient nés. Ce n’é- 
toient proprement que des Mar- 
hands avilis par la longue paix , 
dont ils avotent joùi pendant le long 
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————— regne du Nizamalue, qui leur avoit 
AN x. de permis de s’y établir. Ils n’avoient 
J.-C.  và la guerre que de loin ; &’avoient 
1$71. vécu dans le fein d’une longue profà 
Don $zs 45. périté , à l’ombre des Lauriers que 
THEN RO! leur Nation eueilloit ailleurs. Ils ne 
Dés RoUtS pouvoient fe’ perfuader la: guerre 
Vicerox parce qu'ils ne la vouloient pas, 8. 
Mafcareonas eut bien de la peine à 
déterminer ces vils Commerçans à 
fouffrir.qu’on les mit en état de dé 

fenfe. Comme il falloit couper leurs 

“ jardins , & faigner un peu leurs bour=" 
fes , ils ne vouloient pas envifager" 

te mal dont ils étoient menacés , ni” 
permettre qu'on le prévint par less 

remédes néceflaires. Le General ce” 

pendant ufa de fon autorité. On ré- 

folut de défendre tout ,; mème les” 

maifons qui étoient hors de la peu“ 

plade , & chacun des Officiers com“ 

mandés pour les differens poftes ÿ 
travailla à s’y fortifier par des murs 

de gazon , & d’autres retranchemens 

de terre faits à lahâte. sd 

Dès l’arrivée des ennemis , 11 w 
eut de tous les côtés quelques petites 
actions , où Fun & l’autre parti eut. 

tantôt de l'avantage & tantôt du defs 

avantage 
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avantage. Le Viceroi eût bien fou- 
haité center quelque grande action, 
mais tout le Confeil lui ayant été 
contraire, 1l fut obligé de contenir 
fon zele. Voyant néanmoins que les 
ennemis vouloient faire leur princi- 
pakeffort du côté du pas de Benafta- 
xin, 1l changea de pofte & y prit fon 


ie , €n faifant la politelfe à ce 


lui qui y commandoit , dene pas lui 
ôter le commandement. Norican 
dreffa fes batteries , ce que firent 
pareillement tous les autres Géne- 
aux dans leurs quartiers. Farratecan 
arrivé à Chaül parut avoir plus d’ac- 


tivité , voulant RE eqUE l’arrivée de 


Nizamaluc , afin d’avoir la gloire 
d'avoir remporté quelque avantage 


ANN.de. 
CS 
1471: 


Don S:B4Ss« 
TIEN Ror, 
Dox Louis 
D'’ÂTAÏDE 
VICEROIe 


ur lui füt perfonnel. Il s’avança 


lonc dans le terrain qui {éparoit la 
ville des Maures , d'avec celle des 


Portugais , d’une petite portée de ca 


non. Les bois de Palmiers qui y é, 


toient , favoriferent fa marche, Il prit 


quelques dehors , s'établit dans la 
mailon du Vicaire, fe rendit maître 
d'un petit Hermitage qu'on appelloit 

dela Mere de Dieu, & de La hauteur 
quidominoit la mer , où les Portu- 
_ Tom EP, ‘a 
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gais & Nizamaluc avoient voulu bâ- 
ur une forterelle du tems de François: 
Baretto, Enfin il tira des lignes pour, 
mettre fon camp à couvert. 

Dans cette fituation des chofes ; 
Mafcaregnas dépêcha au Viceroi un: 
vieux Religieux Dominicain , dans 
une petite courvete, pour lui faire ler 
rapport exact de ce qui fe pafloit à 
Chaül. L'arrivée de ce bon Religieux. 
mit tout en combuftion. Car au lieu 
de penfer aux moyens de foùtenis 
cette place , tous unanimement opi= 
nerent qu'il falloit l’abandonner ; 
auffi-bien que le fort de Caranja; 
qui étoit fur les terres du Nizamas 
luc, & les Forts de Rachol , de Nor* 
va &c de Bardes , qui étoient fur cels 
les de l’Idalcan, Le Viceroi bien dés 
terminé à ne point changer de fentis 
ment, voulut en avoir les avis paf 
écrit, afin de pouvoir en faire dé 
juftes reproches à leurs auteurs après! 
les évenemens. C3} 

M, 

Cependant 1l envoya à la ville um 
Exprès pour demander à l’Archevé= 
que , au Chapitre, & à la Chambre 
de Goa, leurs avis touchant les ex 


pédiens qu'il Y avoit à prendre dans 
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les conjonétures préfentes ; pour fe- 
courir Chaül. L’Archevèque & les 
Evêques de Cochin & de Malaca qui 
s’écoient rendus à Goa pour un Sy- 
node avant la déclaration de la guer- 
te, opinerent ; comme avoient fait 
les autres, fur ce qu'on ne leur de- 
mandoit pas ; 8 ayant perfifté dans 
leur opinion en. un Confeil général 
que tint le Viceroi , Don Louis in- 
digné;,reprit l’Archevèque avec beau- 
coup d’aigreur , lui difant , » Mon- 
» fieur , j'en fçais autant en fait de 
» guerré, que vous en pouvez fça- 
» voir dans les matieres Ecclefafti- 
».ques : il ne vousconvient pas d’o- 
».pinet fur les premieres ; que vous 
»n'entendez pas ; & vous devez 


ANN. de 
j + Ci 
1$71. 


Dox SeBaAçs: 
TIENROE, 
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» vous contenter de bien recomman- 


» der ces affaires à Dieu dans vos 
> prieres, cc. te | 

. Nonobftant cela , l’Archevèque & 
les Ecclefiaftiques , là Chambre de 
Goa & ceux de ce parti firent une 
délibération à part, dont le refultat 
fut qu'ils envoyeroient une protefta- 
tion;au Vicerot , par laquelle ils le 
tendoient refponfable à la Cour de 
fout ce! qui pourroit arriver au pré- 


Ddij. 
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—— judice de l'Etat, en confequence de 
AN N. de fa détermination, fi contraire au fen- 
J. C. timent commun. Quoique le Vice- 
1571. roi ne laifsât pas d’en être inquiet ,” 
Dox szs45- il n’en tint cependant aucun comp 
riBN Roi * te, &'ayant raflemblé un Confeil” 
Dos Tovrs particulier d'environ vingt des meil-n 
Yiczron : leures têtes, 1l les fit tous revenir à 
fon avis, & envoya le plus de fe- 
cours qu'il put à Chaül , en deux ga 
leres commandées par Don Edoüard: 
de Lima, & Don Fernand Tellés de: 
Menefes, 
Chaül ne fut pas la feule place qui 
donna de l'inquiétude au Viceroi 
dans lemème-tems, Car il fut infor- 
mé que d’une part Nizamaluc en= 
voyoit faire des courfes vers Daman: 
& Baçaïm, pour tenir ces places en 
refpeét , & empècher les détache." 
mens qu’elles pourroient faire ; que” 
l’Idalcan de l’autre côté avoit envoyé 
treize mille hommes à la Reine de” 
Garcopa , qui toùüjours inquiete &l 
ennemie des Portugais , s’entrete# 
noit dans l’efperance de fe rétablit 
dans Onor, L'’Idalcan outre cela! 
ayoit follicité les Rois Canarins à re 
venir fur La forrerele de Bracalor ; 4 
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quoi ils ne voulurent pas entendre. 


Maloré cela , le Viceroi fe tint fi An x: de 


fier, qu'il ne fut jamais ébranlé fur 


fa premiere réfolution, Et certaine 7571. 
ment on ne fçauroit trop admirer box ss4se 
cette fermeté de conduite. Car non- T1En Kor. 
feulement il ne difcontinua pas de Dow Lours 


pourvoir à toutes les places, maisil 
ne voulut jamais en affoiblir aucune 
pour fortifier Goa. II ne ceffa point 
d'entretenir en mer fes flotés comme 
en pleine paix : aufhi-bien celles qui 
croifoient , comme celles qui étoient 
deftinées pour les convois & les 
tranfports des marchandifes. Il fitfes 
expéditions ordinaires pour Malaca , 
es Moluques , Ormus, le détroitde . 
la Méque , le Mozambique ,. & So- 
fala. Et pour rendre le change aux 
ennemis , 1l envoya une flote fur Da- 
bul , pour leur témoigner qu'il étoit 
aufli en état de faire des diverfions 
qu'eux. Enfin des.remontrances lui 
ayant été faites, pour l’obliger à re- 
tenir les vaifleaux de la cargaifon , 
pour s’en fervir dans le befoin pré 
fenr , &"fe contenter d’en envoyer 
un feul , pour informer la Cour de 
la fituation des affaires , il fut feul 
| D di | 
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encore d’avis contraire fur ce-point3. 
Ann. de fe voulant pas qüe le Royaume fe’ 
J.C.  fencit le moins du monde des nou«. 
1571. veaux troubles. 4 
Don Srsas: Le Zamorin ; qui entroit en tiers 
TiEN Ror. dans la ligue, n’avoit point encore. 
Res part fur les rangs , & loi de fe met=, 
Vicenor. tré en campagne en même-téms que 
les autres , ce fut alors qu'il fi jerter 
dés propofitions de paix ; foit quece. 
Prince für en effet las de la guerre 
que lui faifoit Don Diego de Mene- 
fes , qui défoloit toute fa côte , foit. 
qu'il prétendit couvrir par certe dif=" 
fimulation la part qu'il avoit dans, 
Palliince commune , & travailler. 
plus fürement aux projets qu’il mé 
ditoit :-foit enfin qu'il efpérât ga 
gner quelque chofe dans l'embarras” 
où devoit fe trouver le Viceroi, a 
; vec deux ennemis aufli puiffans fur 
les bras. Il avoit déja fait quelques, 
démarches par le-moyen du Gou= 
verneur de Challe. Le Viceroi mit, 
ericoré cette affaire en déliberatiof” 
dans fon Confeil, mais en exigeant 
, le fecret de chacun fous”"ferments 
Tous les avis géneralement y furent. 
pour la paix ;, à quelques conditions 
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que ce püt être ; pourvi qu'on püt 


leur donner quelque couleur honnè- À N x. de 


te , dans l’efpérance de pouvoir en 
revenir dans la fuite en de meilleurs 
tems. Don Louis, qui n’eftimoit la 
paix qu'autant qu'elle Otoit les foup- 
çons & les dangers , penfoit d’une 
maniere toute differente. Mais pour 
he pas contrafter toüjours avec uñ 
-Confeil aufli timide , il fit femblant 
de fe rendre à l'avis commun. En 
méme-réms 1] envoya une inftruction 
ecrete au Gouverneur dé Challé, 
par laquelle il lui ordonñnoit de faire 
entendre au Zamorin que le Vice- 
“oi n’étoit pas fi preflé par la guerre 
“qu’il étoit obligé de foütenir , qu’il 
ne püt continuer à la lui faire , & que 


meet 


1560. 
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» 


jamais 1l n’écouteroit aucune propo- 


fition de fa part , qu’il ne fe con- 
damnat lui-même à n'avoir & à ne 
fouffrir dans fes ports aucun vaifleau 
propre à faire la courfe; condition 
-que lé Zamorin ne devoit certaine- 
ment point admettre. Aufli eft-1l pro- 
bable que l'envie quil’ témoignoit 
avoir pour la paix , n'étoit qu'une 
pure feinte. 

Les ennemis ayant drefflé leurs 

D d üi 


\ 
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batteries dans les differens quartiers 
Ann.dele long de l’ifle de Goa , faifoient un 
 J.C. feu terrible fur-tout au Pas de Be- 
1571. naftarin, & à une hauteur voifine 
Dow Szs4s- OÙ commandoit Soliman Aga. Le 
rnRor.  Viceroi faifoit réparer habillement 
Rens pendant la nuit les dommages dut 
Viexno. jour. Mais cela n’empèchoit pas qu’à: 
la fin leffet de leur canon ne devint 
fenfible , fur-tout après une jertée 
qu'ils firent dans la riviere avec tou 
tes les regles de l’art , & qui les mit 
bien plus à portée de nuire. D'ailleurs 
leurs décharges étoient très-fréquen- 
tes ; on en peut juger par le nombre 
des boulets qu'on trouva dans le lo=! 
gement d’Alvarez de Mendoze, où 
Ton en compta plüs de fix cens , dont 
quelques-uns avoient cinq à fix pieds! 
de circonference. | 1 
Le feu des Portugais n’étoit pas fin 
vif. À peine avoient-ils trente pieces’ 
dé canon dans leurs batteries de ter 
re, mais 1l étoit plus meurtrier. Ce 
lui de leurs vaifleaux faifoit encore 
un bien plus grand effet. Car comme 
ils étoient maîtres de la riviere 
qu'ils pouvoient aifément approcher 
ou reculer ; ils ne manquoient pas de 
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prendre leurs avantages. Ces vaif- 
feaux leur fervoient outre cela inf- A NN. de 
niment pour fdire les defcentes, & : J.C. 
donner a attaques imprévüés, dont 1$71+ 
ils ne revenoient jamais, fans avoir Dox srs4s- 
brûlé quelque peuplade ; ou quelque *'** K°r- 
quartier , fans laiffer un nombre P°\ 00: 
confidérable de morts fur la place, Vicznor. 
& fans conduire beaucoup de pri- 
“onniers. Un jour ils rapporterent un 
fi grand nombre de têtes ; que le 
Viceroien envoya à Goa plein deux 
“chariots pour foûtenir les habitans, 
:par la vüé de ces heureux fruits de 
la guerre. 
Il eut néanmoins dans le cours de 
“cette ouerre, deux échecs affez fen- 
“bles. Don Fernand de Vafconcel- 
los, qu'il avoit envoyé à Dabul avec 
quatre galeres & deux fuftes, y avoit 
brülé deux grands navires de lIdal- 
can , de retour de la Méèque avec 
une riche charge. Il avoit pareille- 
“ment mis le feu à d’autres batimens 
 & à quelques peuplades. Revenu 
tout glorieux de cette expédition , 
avec les mêmes batimens , 1l fit def- 
cente dans le quartier d’Angofcan 
Vun des principaux Géneraux de l’ar- 


s à 


» 
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mée de l’Idalcan. La premiere re 


A NN. de tion fut heureufe , & marquée par la 


JG 


r$71. 


mort de ceux qui eurent le malheur 
de tomber fous fes mains; maïs les 


Don Sr345s- ennemis étant revenus {ur lui & {ur 


TIEN Ror. 


fes gens, & les ayant trouvés dans 


Dox Leuis yn défordre , qui eft prefque toûüjours 


D'ÂTAÏDE 
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l'effet d’une trop grande confiance, 
il les menerent battans à leur tour. 
Les Portugais foûtenant mal ce choc, 
abandonnerent Vafconcellos , qui fe 
fit tuer en brave homme accablé par! 
le nombre. Quarante des fiens eurent 


‘le mème fort , & leurs tètes furent! 


portées a l’Idalcan. - 

Don Fernand étoit fils de Don: 
Louis Fernandés de Vafconcellos con! 
nu par une fortune conftamment dé-" 
clarée contre lui fur mer , & qui à 
peu près dans ce même-tems, com" 
mandant une flote pour le Bréfil, fut. 
attaqué par Les Corfaires François,qui, 
lui prirent deux de fes vaifleaux 5" 
où étoient quarante Jefuites fous las 


conduite du Pere Ignace d’Azeye= 


do , fur lefquels ces Corfaires Cal“ 
viniftes s’acharnerent avec toute Îa” 
haine qu'infpire l’hérefie à l’égard. 
de ceux qui la combattent. Don Louis” 
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étant arrivé jufques à la vüé du Bré- —— 


fil , en fut rechaflé par le gros tems, 
obligé de gagner Saint Domingue, 
d'où il vint aborder aux Terceres 


avec un feul vaifleau tout délabré. bon srr48- 


Là ayant appris la trifte nouvelle de 
la mort de {on fils Don Fernand, il 
fe rembarqua pour le Portugal fur 
un autré vaifleau ; mais étant retom- 
bé dans les eaux de quelques autres 
Corfaires Calviniftes , il fut tué après 
avoir fait toute la réfiftance qu'on 
pouvoit atteñdre d’un homme, qui 
ayant perdu ce qu'il avoit de plus 
cher au monde, ne cherchoit qu'à 
mourir. La mort de Don Fernand 
toucha le Viceroi , qui donna aufli- 
+ôt ordre à Don George de Mene- 
{es d'aller brûler {2 fuite, laquelle 
toit échoüée , afin que les ennemis 
ne puflent pas s’en prévaloir ; ce que 
Menefes fit à la vûe des ennemis 
même, après en avoir retiré tout le 
canon. : 

» La fuite honteufe de deux cens 
Portugais , qui dans une action tour- 
nerent‘ honteufement le dos , fans 
que leurs Capitaines & le Viceroi 
lüi-mème puflent les arrêter , caufa 
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à Don Louis d’Ataïde une nouvelle 
ANN. de mortification, dont il n’eut pas moins 
JC. de peine. Conftamment néanmoins 
1571. il eut de quoi fe confoler. Les fiens 
Don Srsas. aVOient fur les ennemis des avanta= 
TIEN Roi. ges bien plus fréquens & plus con= 
PA EOUTS lidérables. Ils étoient mème fi achar: 
Viceror, nés pour ces fortes d’excurfions , que: 
la hardieffe qu’elle leur infpiroit , dé= 
génera en. une efpece de défobéïffan- 
ce generale, trop contraire aux loix 
de la difaipline militaire pour être 
plus long-tems foufferte. Don Louis 
les défendit fous peine de mort, 


mais afin de n’avoir pas à en venir à 
l'exécution fur les fiens , & afin de 
les retenir en même-tems par des’ 
exemples de terreur, il ufa de ce 
ftratagème. Il faifoit pendre fecre= 
tement les Maures blancs , qui a 
voient été pris dans les excurfions 
& les faifoit envelopper dans des 
draps rompus , par où l’on pouvoit 
voir la blancheur de leur chair , & 
leur faifoit attacher fur la poitrine. 
un cartel contenant la caufe de leuf 
fupplice , comme fi ç’eût été autant 
de Portugais pendus , pour avoir été 
en maraude , & defobéi aux ordres 


L4 
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ce qui lui réüflit parfaitement bien. ——— 
Norican avoit perfuadé à l’Idal- A N N. de. 

can qu’il n’étoit pas de fa dignitéde J.C., 
afler dans l'ifle fur les pontons où 15$71. 

Rs qu'il avoit fait porter à ce Dox srn4s- 

deflein ; qu'il étoit bien plus de fa T°" 0? 

grandeur de faire combler le lit de Pen Fours 

la riviere pour y entrer enfuite de Viceron 

plein-pied. Il étoit venu à bout de 

coinbler le paflage qui étoit devant 

l'ifle de Jean Lopez , & il avoit beau- 

coup avancé l'ouvrage à force de 

terre & de fafcines devant le fort 

deBenaftarin. L'Idalcan avoit donné 

dans cette idée, & avoit témoigné 

un grand défir d’avoir pour cette 

Journée un très-beau cheval arabe ,. 

dont le Roi d’'Ormus avoit fait pré- 

fent au Viceroi. Don Louis ayant 

fçu {on inclination, le lui envoya en 

préfent avec un compliment fort 

Mocrière > Après avoir néanmoins 

confulté les Cafuiftes , pour fçavoir 

fi ce ne feroit pas encourir les cen- 

fures portées par les Bulles , qui dé- . 

fendent de communiquer des armés 

ou autres chofes femblables aux en- , 

memis de la Religion, Le cheval paf. 

fa en une beaucoup meilleure éçus 


Li nd 
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rie ; 1l évoit fervi en vaiflelle d’ars 
gent, couchoit fut le velours, &c fur, 
les plus belles étoffes des Indes. Less 
confitures , les eaux-rofes & fucrées. 


Don Srsas- aflaifonnoient fa boiflon & fa nout=\ 
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riture ; mais fa bonne fortune ne fut, 
pas longue , car quelques jours aprèss 
1l fut emporté d'un coup de canons 
Les boulets & les balles faifoient les 
mème traitement aux hommes des 
deux côtés, & en enlevoient lorf=" 
qu'ils s’y attendoient le moins. Il y 
eut aufhi beaucoup de gens frappés 
fans danger de balles amorties, & 
le Viceroi fut bleffé deux fois lui 
même de cette maniere. à 
.… L'Idalcanñ avoit fes correfpondanss 
ces dans l’ifle, & comme les paflas 
ges en étoient exactement gardésss 
Ra efpions ne pouvoient paf 
er jufques à lui , ils faifoient des” 
fignaux par des feux dans des ens 
droits dont ils étoient convenus. Les 
Viceroi étoit encore mieux fervi. JM 
y avoit quelques Portugais renegats# 
en faveur dans le camp ennemi , qui 
ne lui laifloient rien ignorer. La plüs 
part des Generaux de l’Idalcan 4 
voient eu de grandes relations aeç, 
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les Portugais ; & malgré la guerre —— 
ils entretintent toüjours un commer- A N x. de 
ce de pohitefle , & plufeurs deconfi-  J.C. 
dence fecrete. Ily eneut même qui 1571. 
porterent la chofe fi loin , & qui fe Dox S:s452 
confoient fi bien dans les Portu- TE Ror: 
gais, qu'ils avoient reglé avec le Vi- RON TaRs 
geroi les fignaux, les habits | & les Vieznor. 
armes qu’ils devoient porter en cas 
d'action, afin de pouvoir être re- 

connus & épargnés. Enfin le Vice- 

roi parvint à gagner l’époufe favo. 

tite de l’Idalcan parle moyen d’un on- 
cle & de quelques renegats Portugais 

qu'elle ne haïfloit pas. Par là il {ça 

voit tous les fecrets de ce Prince, 

qui ne pouvoit rien cacher à cetre 
es) L'inclination qu’il avoit pour 

élle , avoit été fortement accruë par 

un enfant qu’elle mit au monde dans 

le camp, même , & comme c’étoit le 

premier qu’eut ce Prince, elle lui en 

devint beaucoup plus chere. Il eft 
vrai que fon époufe principale qui 

étoit fœur de Nizamaluc , le priva 

bientôt de cet enfant qu’elle fit em- 

poifonner ; mais cette perte ne di- 

minua point l'affection de l’Idalcan 

pour la mere, il aupmenta au cons 


hi 
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——— traire fes honneurs, & lui fortifia fa 
AN. de garde, de peur que la jaloufe delah 

I.C. principale époufe ne lui devint auffi 

1571. funeftequafonfils. , j: 

poxsesse On fouhaitoit la paix dans les” 
Ti Roïi. deux camps ; Mails plus encore dans» 

Don Louis le camp ennemi. Perfonne cepen=\ 

OUT loit faire les premieres. 
Viouror, dant ne vouloit faire premieres 
démarches. Le Viceroi menagea fi. 

bien les chofes par fes intrigues , que 

fans que perfenne parüût la deman-=" 

der , l’Idalcan donna de pleins pou-« 

voirs pour en traiter. Ses propofitionss 

néanmoins furent fi exorbitantes ;" 

“qu'il parut que dans le fond lui persu 

fonnellemenr ne la vouloit pas. Ni 

zamaluc fut averti d’abord de la ne=w 

gociation par fa fœur , époufe de” 

l'Idalcan , & cela fufht pour jeter“ 

ce Prince dans la défiance, quoi 

qu'il dût fe remettre de fes foupçons 

par la nature mème des propofiss 


tions. | 
Les vücs du Viceroi ne lui réiEs 
fant point de ce côté-là, il noua une” 
autre intrigue , fur laquelle il fut 
moins fcrupuleux , qu’il ne l'avoit, 
été fur Particle du cheval, L'inigue, 
ayoit pour but de faire affafliner 
l’Idalçan 


DANS LE NOUV. MONDE, L. x1V. 329 
lIdalcan : s’il avoit confulté fur cela ——— 
les Cafuiftes., & s’il fuivit leurs déci- An. de : 
fions ; on peut dire qu'ils n’étoient J. C. 
pas beaucoup fcrupuleux les uns & 1577. 
les autres. Doi:s- it 
 Norican étoit mécontent, fes en- Tix Ror. 
vieux ne cefloient de travailler à le : Dow tours 
mettre mal dans l’efprit du Prince, v4r0 
& les chofes en étoient venuésiun  - 
point , que Norican tranquille: dans 
fon quartier ne paroiffoit point chez 
Vidalcan, & avoit fait cefler le feu: 
de fes batteries & les autres travaux: 

Le Viceroi, quin’ignoroitrien , fit 
propofer à Norican de penfer à met- 
tre fon fils Enermaluc à, la place du 

Tyran ; qu'il lui aideroit de toutes 
Les forces , & lui feroit époufer une 
fille de Meale pour colorer {on ufur- 
pauon. Norican reçut la propoñtion 
d'abord avec horreur ; mais fes mé- 
contentemens croiffant , il: y. prêta 
l'orcille. L’intrigue fe :noûz ; la plû- 
part des Officiers de Norican y en- 
troient. Un Brachmane qui avoit la 
principale confiance de l'Idalcan en 
étoit. comme lentrémeteur ; mais 
craignant que la conjuration ne vint 
à-éclater > illui en découvrit une 

Done IP: pe: 7 
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parue! Il lui en dit aflez pour fairé 
ANN: de arrêter Norican. Ses créatures en 
J.-C: prirent d'abord violemment lallars 
1571: me. Voyant pourtant que cela n’a# 
Don SzsAg- VOit pas d’autres fuites, ils fe tran* 
FIRE quilliferent ; ne croyant pas ètre dé 
Don Louis : sun . Êt: à { 
Anais : Couvêtts. Cela fufht néanmoins pouf 
Vicerons faire avorter lé projet. : TI 
Le fiege de Chaül depuis larrivé 

du Nizamaluc procedoit avec affez 

de lenteur malgré cette multitude ef= 

froyable d’ennemis. Il y eut de I 
bravoure & de la lâicheté de part 

d’autre. Des combats particuliers w 

où les Maures eurent du défavanta 

ge en ce qu'ils y perdirent la vies 

. maïs les tenans Portugais y perditent 

AA lPhonneur , en ce qu’il y eut de la fu 
perchérie & de linégalité dans lé 
combat. Il y eut de fréquentes for 
ties & de fréquentes attaques trops 
peu confidérables pour être rappors 
tées dans le détail. Don Enrique de, 
Betancourt , ogno Velho Peréts 
ra, Alexandre de Sofa & d’autres sÿ 
fignalerent. Don François Mafcareg= 
has qui avoit le commandement ge 
neral, & Louis Freyre d’Andrad 
qui étoit Gouverneut de la Forte= 


ee 


à 
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refle , n’acquirent pas moins de gloi- 
re , & eurent également à combat- 
tre contre la férocité des ennemis, 
limprudente valeur de [a nobleffe 
Portugaife , Le peu de fubordination 
des troupes , la lâcheté & les mur- 
mures des habitans. 

Nizamaluc attendoit avec impa- 
tience la flote qu’il avoit demandée 
au Zamorin. Il avoit follicité en par- 
ticulier plufieurs Corfaires du Mala- 
bar , & dans l'incertitude , s’ils pour- 
roient venir , 1l avoit fait faire quan- 
tité de petits bateaux à Danda lune 
de fes places. Le deflein de ce Prin- 
ce étoit aflez bien concerté. Il voue 
Joit amufer les Portugais par une at- 
taque fur mer, tandis qu'il feroit un 
effort géneral du côté de la terre 
avec toutes fes troupes. Quelque 
bonne volonté qu’eüt le Zamorin, 
il n'étoit gueres en état de fatisfaire 
à l'attente de fes alliés par la vigi- 
lance de Diego de Menñefes qui te- 
Moit tous fes ports fermés , & lui 
caufoit de grands dommages. Il vint 
à bout néanmoins de 5e fortit 
deux flotes en mer , lefquelles échap- 
perent au General Portugais. 

me Eëi) 
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| L'une compofée de vingt-deux pas 
ANN ; n D, , 
N° d€ raos , vint aborder à Chaül pendant 
JC. Ja nuit. Elle entra dans la barre fans 
1571. être apperçuë , & pafñla au milieu 
Dox Ses4s- des navires Portugais au fon des 


TIEN RO. tambours & des autres inftrumens 
Dox Louis Suis 4 .. x 
S'hrams de guerre, fans en recevoir aucun 


Vicro, dommage par la négligence & le peur 
de garde de ceux qui y devoient 

veiller. Cette flore portoit quinze 

cens arbalètriers ou fuliliers,$que Ni 
zamaluc diftribua dans fes troupes. 

he L'arrivée de cette flote donna une 
grande joye à ce Prince , qui s'en 

étoit promis un grand avantage. Les: 

chefs qui la commandoient entrete- 

notent cette efperance, & ne vou 

lurent pas attendre l’arrivée d’une 

fote plus confiderable , laquelle de 

voit les joindre, croyant fuffire eux: 

feuls pour brüler les vaiffleaux Por 

tugais qui étoient dans le port, ow 

s’en rendre les maitres. Le jour fut 

pris pour les aller combattre. Nizas 

maluc voulut être fpectateur de l’a 

tion , d’une Mofquée, où :1l alla £e 

placer. Leonel de Sofa, comman= 

| dant dans le. Port, s’avança avec 
à trois galeres pour les recevoir. Mais: 


+ 


“ 
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les’ennemis furent fi étonnés de {a — 
contenance, & des premiers effets AN N.de 
de fon artillerie, qu’ils lächerent hon- J: C. 
teufement le pied, deforte que ce T1$71: 
fut moins un combat, qu'une derou- Dox szs4se + 
te & une fuite. Nizamaluc en fuc *#* K0r- 
témoin, & perdit dès lors avec fes Don roUrs 
efperances , toute l’eftime qu'il a: Viceror. | 
voit conçue pour les Malabares ; & 
ceux-ci qui fe virent dans le mépris 
& hors d'état de rien faire, vingt 
jours après leur arrivée fe retirerent 
fans prendre congé. Iis paflerenten- 
core au milieu des vaifleaux Portu- 
gais fans Être vüs, par un eflet de 
la même négligence, qui leur avoit 
été d’abord fi favorable. 

Le Viceroi depuis les fecours qu'il 
avoit envoyés à Chaül, fecourut en- 
core deux fois cette place jufques à 
l'entrée de l’hyver. Rui-Gonçales y 
conduifit deux cens hommes, & Don 
George de Menefes Baroche , qui al- 
la relever Louis Freyre d’Andrade, 
dans le gouvernement de cette pla- 
ce, y en mena trois cens. Malgré 
cela, les ennemis ne laifferent pas 
de gagner du terrain. Ils avoient ra- 
4 le boulevard de la mer avec leur 
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artillerie. Ils avoient obligé les afliés 
gés à abandonner beaucoup de de 
hors, en particulier le Monaftere de 
faint Francois; ils donnoient de fré= 
quentes attaques à celui de faint Do: 
minique , & à beaucoup d’autres 
maifons fortifiées qu’on avoit entre= 
pris de défendre. x 
. Quatre mois s’étoient déja écou- 
lés. On entroit dans la faifon des 
pluyes , fans qu’il parût que les Rois! 
alliés vouluffent fe défifter de leur 
entféprife. Au contraire ils ‘paroif= 
foient déterminés à pañler lhyves 
fous leurs tentes, & quoiqu'il y eùt 
des propofñtions de paix jettées tant 
du côté de Nizamaluc que de FIS 
dalcan, néanmoins on ne voyoit 
aucun jour à la conclufion. Lés de- 
mandes de l’Idalcan étoient toüjours 
outrées, & Nizamaluc après avoit 
donné fon agrément à Farratecan# 
pour entrer en négociation avec Mat 
caregnas , lui révoua fes pouvoirss 
& le fit mettre aux arrêts, fur le feul, 
foupron qu'il avoit été gagné 

argent. Les fuités d’un long hyvet 
donnoient beaucoup  d’inquiérude 
aux Portugais, & furtout au Vice* 
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roi. Il eut néanmoins dequoi fe con- 
foler par le renfort qu’il reçut alors À NN. de 
de deux de fes flotes victorieufes, J.C, 
que la rigueur de Ja faifon obligea de ‘15717. 
{é réfugier dans fes ports. DON SERA Sa 

La premiere fut celle de Don Dié- TN Roi. 

go de Menefés , qui défit la feconde Pox tours 
flote du Zamorin. Catiproca-Marca Vicrnor- 
Amiral de ce Prince, la commandoit | 
en perfonne. Il revenoit de Manga- 
lor où la Reine l’avoit attiré, fe 
confiant qu'il pourroit y furprendre 
la Citadelle à la faveur de la nuit. 
Diégo de Menefes en avoit retiré la 
garnifon, & Antoine Peréira, qui 

ÿ commandoit, y étoit refté prefque 
fans défenfe, ayec quelques domef- 

tiques & quelques efclaves. Cati- 
proca debarqua en effet fi fecrete- 
ment ; qué pérfonne ne lappercut, 
jufques à ce qu'ayant appliqué fes | 
échelles au mur, quelques-uns des 

fiens fürent entrés dans la Ciradelle, 
où ils planterent deux autres échel- 
Tes à la maifon du Gouverneur. A- 
lors deux des gens de Peréïra les 
hi entrevus "prirent [a premiere 
chofe qui fe préfenta fous leursmains; 
c'étoit le tréfor & le coffre fort de 


& 
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— leur maître, avec quoi ils renverfes 
A NN. derent ceux qui montoient. Ayanten 

JC. même-tems donné l’allarme, Pe= 
1571. rétra éveillé, accourut avec les fienss 
Don Sesas.au nombre de quatorze ou quinze; 
TN ROK rechaffa les affaillants , dont cinq ref 


Dox Louis terent fur la place , les autres fe re= 
DE ; 


D'ATrAï : « Eu # 3 
Viceror,  tirerent après avoir mis le feu à la 


couverture de la maifon qui étoit de 
paille, tuerent quelques perfonnes 
dans la peuplade , & emporterent le 
coffre; ce qui déplüt à Peréira plus 
que tout le réfte. a 
Le Roi de Banguel , allié & dévoué, 
de la forterefle, s'étant mis en mous 
vement à la vüëé du feu & au pre* 
mier bruit, ne contribua pas peu 4 
accélerer leur retraite. Cariprocas 
tout fier d’un fuccès aufli mince, al 
la mouiller devant la forterefle de 
Cananor, qu'il foudroya de toute 

{on artillerie, à la follicitation 
l’Ada-Raja. Malheureufement pour 
lui, Don Diégo de Menefes me | 
geoit alors la côte de Challe & ve* 
noit à Cananor. Don-Louis de Me 
nefes & Don Inigo de Lima furent 
les premiers qui. apperçurene, l'ennes 
mi, & ayant donné le tems aux at 
tres 
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tres d'arriver , is commencerent le 
combat dès l'entrée de la nuit. Ce 
fur un des plus mémorables qu'il y 
eût eu dans les Indes, par l’achar- 
nement avec lequel on combattit. 
Catiproca y fut tué après avoir bien 
fait fon devoir , & extrémement mal- 
traité les deux batimens de Mathias 
d'Albuquerque & de Don Jean de 
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Lima , qui s’attacherent à lui. L’ob- | 


fcurité de la nuit favorifa la fuite des 


vaincus. Menefes les fuivit pourtant 


jufques à Tiracol, où il prévit qu'ils 
fe rendroient. Là il prit Cutial , ne- 
veu de Catiproca & la caflerte de 
Percira ; laquelle fut renduë à fon 
maitre. La valeur &la réputation 
de Cutial lui furent funeftes. Le Vi- 
ceroi le fit empoifonner à Goa, ‘pour 
£ délivrer d’un ennemi dangereux. 
Les Malabares perdirent onze bati- 
mens en cette rencontre, ONEE à 

+ L'autre flote, qui revint à Goa 
étoit celle de Louis de Melo , lequel 
yenoit de remporter une belle victoi- 
te fur le Roi d'Achen. Ce Prince 
toljours conftant dans fa haine pour 
les Portugais , s’étoit remis en mer 
l'année d’après l’affront qu'il reçut 

Tome IF, FF 
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—— devant Malaca, réfolu de le réparer! 
Awx.dea quelque prix que ce püt être. Say 

J.C.  flote étoit compofée de vingt galeres,; 
1571.) autant de fuftes ou joncs, & cent 
Dos sesas- foixante autres petits batimens. Mem: 
Tran Ror. Lopés Carafco avec un feul vaiffeaw 
Don Louis À quarante hommes ‘d'équipage ,: 
Ven tombaau milieu de cetteflore, & en! 
fut aufli-tôt environné. Réfolu de! 
périr plürôt que de fe rendre, il foûs 

tint tout l'effort de cette armée pen 

dant trois jours , un Religieux Do= 
miniquain & un Jefuite animant cond 
tinuellement fon monde à bien fai 

re. Trois galeres ennemies vinrent 

en même-tems fur lui à l’abordages 

Son vaiffeau étoit criblé de coups de: 

canon, & fon monde tout découpé 

de bleflures, & défiguré de maniere 

àne pouvoir prefque les reconnoîs 

tre, Cependant il fut fi acharné dang 

le combat, qu'il obligea le Roi d'A? 

chen non feulement à le laifler, mai$ 

encore à abandonner fon entreprifes 

pour fe retirer dans fes ports ave@ 

quaïante batimens de moins. Le Roi 

d’Achen fe remit bientôt de: cett@ 

difgrace, & fit partir une nouvelle 

flote, qu'il donna à commander qu 


# LA 


Ed 


DANS LE NOUV. MONDE. L. XIV. 339 
Prince héritier de fes Etats. Elle n’é- 
toit pas fi nombreufe que la premie- A n° x. de 
se, mais elle étroit plus forte par la J.C. 
qualité des batimens, au nombre r57r. 
d'environ foixante. Melo qui le cher- box ses4s- 
“hoit avec une efcadre de quatorze T'E* Ror. 
Navires, l® rencontra affez près de NS 
»Malaca. Les deux Géneraux com- do 
mencerent le combat avec beaucoup : 
-d’animofité, & du premier coup de 
canon, le Prince Achenois fut em- 

"porté. Quand Pair fut un peu éclair- 
dci, & que la fumée du canon fut 
difipée, la mer parut couverte de 
débris, & de vaiffeaux ennemis dif- 
perfés & fugitifs. Melo ne put pren. 
dre que trois galeres & fix fuftes, 
avec quoi il revint triomphant a Ma- 
laca, & delà à Goa, où par le re- 
‘rour des deux flotes, le Viceroi fe 
trouva renforcé de près de trois mille 
hommes. | ù | 

L’Idalcan n’en perdit point coura- 
ge. Il réfolut de faire un effort, & 
“de tenter le pañlage par differents 
“quartiers. On entendit battre la caif- 
Me Royale, qui ne bat jamais que 
Jorfque le Prince marché en perfon- 
he, Il entra dans l’Ifle, dite de Jean: 

Ffi 
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777 Rangel & au Pas de Mercantor , jufs 
Ann. de ques à cinq mille hommes. Le Vi 
J. €. ceroi de fon côté fit marcher fon 
1571+ monde à propos, & en peu de tems 
Don sz545. 11 y eut plus de deux mille hommes 
rien Ror fous les armes, On combattit fur ter- 
RON ERERR re & dans l’eau jufques aëx aifkelles, : 
Viexaor.  & dans l’efpace de deux lieués on ne 
_-voyoit par-tout qu’une affreufe ima- 
ge de la mort, L’Idalcan étoit fpe-. 
étateur de l’action de deflus une hau: 
teur , il blafphemoit fon Mahomet, 
jettoit par terre fon turban, & le 
fouloit aux pieds, comme un forcenés 
Enfin les ennemis après s'être fait: 
honneur dans cette journée, fe re- 
tirerent après avoir perdu beaucoup" 
de monde. Un des beau-freres de 
l’Idalcan &  Soliman - Aga refte- 
rent parmi les morts. Le faint Eve 
que de Malaca, George de Sainte 
Lucie Religieux de faint Dominique," 
avoit prédit diftinétement cette vis 
étoire au Vicerqi peu de. jours aupas 
javant, # 
Le fiége de l'Ifle de Goa fe contiss 
aua pendant l’hyver un peu plus molss 
lement, &ilne fe La rien de biert 
çonfiderable de part ni d'autre, fi gg 
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n’eft queles Portugais avoient toù- — 
jours un peu plus d'avantage & de AN N. de 
bonheur-dans leurs courfes. L’Idal- J. C. 
can tenta encore une diverfion, en ‘1$71:. 
faifant-folliciter la Reine de Garcopa pox srnas 
de donner fur Onor, & lui envoyant TIEN Roi: 
pour cet effet deux mille hommes , Don Lors 
‘conduits par Chitigan fon neveu. La viceror 
Reine de fon côté en avoit trois mil- 
le. La place fut inveftie & ferrée de 
près, parce que le fuccès dépendoit 
de la diligence. A la premiere nou- 
velle qu’en eut le Vicerot , il fit par- 
tir Antoine Fernandés de Challe, 
avec deux galeres & huit fuftes. En 
cinq jours de tems Fernandés fe ren 
dit à Onor, & de concert avec Geot- 
ge de Moura, Gouverneur de cette 
place , 1l donna fur les ennemis, les 
mit en fuite, & après en avoir fait 
un grand carnage , il fe rendit maï- 
tre de leur camp, de leur canon, & 
de leurs bagages. Antoine Fernan- 
dés de Challe étoit un Indien Mala- 
bare qui s’étoit fait Chrétien. Il‘{e 
diftingua fi bien dans toutes les oc: 
cafions au fervice de la Couronne de 
Portugal, que le Roi l’honora de la 
croix de Chrifts & qu'il mérita de 

Ff u)j 
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TT commander fouvent les ‘Officiers 
A N x: de Portugais mêmes, quin’avoient:pas. 
J- C. honte de fui être fubordonnés. 

1571. Les diverfions que fit Nizamaluc” 
Don ses4s. dE fon côté, ne lui réüflirent pas 
in Roi. mieux. Les troupes qu'il envoya con 
Don Lours tre le fort de Caranja ; où comman= 
MH doit Edoüard Pereftrelle, & contre, 
les forterefles de Daman&c: de Ba 
çafm , furent toüjours ‘battues , os 
revinrent fans avoir rien fait. Ce fut 
en vain auf qu'il follicita les Mo 
gols du Royaume de Cambaïe , 6 
les Rois de Coles &. de Sarcette de” 
“fe joindre à lui, pour molefter ces, 
Places ou tâcher de les réduire. 
La diverfñon que fit alorstle Za= 
morin, fut bienplüs confidérable &cs 
bica plus inquietante, mais ellen’eut, 
pas un meilleur fuccès tandis que: 
Don Louis d’Ataïde fut en places 
Ce Prince n’avoit «encore propres 
ment rien fait pour remplit l'obligas 
tion qu'il avoit contractée d’entret 
dans la ligue , & de marcher en per 
fonne. Les courfes de Don Diego 
de Meneles l’avoient comme tenuen 
échec pendant toutela belle faifom 
Enfin ce Prince fe mit en campagne 


_ 
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vers la fin du mois de Juin, & alla ——— 


afhiéger le fort de Challeà deux lieués 
de fa Ville capitale. Son armée étoit 
aufli de cent mille hemmes, parmi 
lefquels il y avoit un grand nombre 
d'arbalètriers. Il prit fes quartiers 
autour de la place, la battit furieu- 
fement avec quarante pieces de ca- 
non de bronze, & s’appliqua à fer- 
mer les pañlages à tous les fecours. 
L'entrée de la barre étoit fi bien dé- 
fenduë par fes batteries à fleur d’eau , 
“que le premier fecours envoyé par 
Don Antoine de Norogna Gouver- 
meur de Cochin, ne püt penetrer, 
& fut obligé de s’en retourner. Fer- 
‘nand de Sofa, qui en conduifit un 
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-de Cananor , fut plus hardi; mais le 


 fecours étoit peu de chofe. Le Vice- 
roi n'eut avis de ce fiége qu’au mois 
d’'Août: il fit partir {ur le champ 


Don Diego de Menefes, qui ne put 


prendre que deux galeres à Goa, avec 
lefquelles 1l en alla chercher dix-fept 
à dix-huit autres en diverfes places , 
& , quelque diligence qu'il fit, ilne 
put arriver qu'à la fin deSeptembre. 
Il étoit tems qu'il arrivat, on fouf- 
froit la faim dans la place, & de 
| FPE A 
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7 près de fept cens perfonnes qu’avoit 
AN N. de Je Gouverneur Don George de Caf- 
TC tro, il ny en avoit gueres plus que, 
?$71+ foixante en état de porter les ar- 
Don SEBAS- ICS. 


Tux Roi. Comme la difficulté confiftoit à 
Dox Louis se 
S'Araioe  Pafler entre les batteries, Menefes 


Vicsmor. déterminé à la vaincre fit mettre dans 
un grand bateau des vivres pour 
deux mois, & cinquante bons fol- 
dats avec toutes fortes de munitions 
de guerre. Diego d’Azambuïe de- 
voit le préceder avec fa galere. An- 
toine Fernandes de Challe & Don 
Louis de Menefes devoient le ro4er &c 
remorquer avec leurs fuftes , tandis" 
que les autres batimens refteroient 
hors de la barre. La chofe fe fit com- 
me où l'avoit projetté. Le fecours 
entra en plein jour à travers un dé“ 
fuge de boulets & de balles. Don 
Louis de Menefes fut le premier qui 
fauta à terre fuivi de Fernand de 
Mendoze ; neveu de Don Diegos 
lequel commandoit les cinquante {ol 
dats , & foutenu par une fortie que 
fit François de Sofa qui fit main baf- 
fe fur les éfinemis, & entua près de 
cinq cens. Ceux qui avoient intro= 
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duit le fecours furent obligés néan- = 
moins de fe retirer bien vite par le A Nw: de 
même chemin, & avecle mème dan- JC. 
ger , fans avoir pu urer du fortles 1571. 
bouches inutiles felon l’ordre qu'ils Dox srrass 
en avoient du Viceroi. Antoine Fer- TE" Rer- 
mandes de Challe eut le tem$ de "rs, 
prendre fa femme pour fon malheur: Viceor. 
car en fortant de la barre elle eut la 
tête enlevée d’un boulet de canon. 
Il ne périt que quarante Portugais à 
ce paflage dans les trois batimens. 

-. Les afhiégeans de Chaül gagnoient 
toûjours du terrain peu-à-peu. On 
fut obligé de leur abandonner fuc- 
ceflivement plufeurs potes, ils en 
enleverent quelques autres. Ils cou- 
Îerent à fond la galere qui avoit ame= 
mé Don George de Menefes Baroche, 
& celle qu’on appelloit la Batarde 
du Viceroi. Les combats de main de- 
venoient plus frequens. Il y avoit dé- 
ja plus de quatre cens Portugais de 
tués, & quoique les pertes de Niza- 
-maluc fuflent plus confiderables en 
oi, elles l’éroient beaucoup moins 
refpeétivement. Enfin le vingt-neu- 
-viéme de Juin ce Prince réfolut de 
“donner un affaut général À tous les 
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—————— potes , pour imiter ce qu'avoit fait 
ANN.del'Idalcan. Toutes fes troupes furent! 


J.C. 


en effet en mouvement ce jour-là 


1S7I. mais ce ne fut proprement qu'une 
Dow Sxsas. Vaine montre, qui ne laifla pas de 
Tien Ro Jui couter fix vingts hommes. L’ac 


Don Louis tion 


D'ATAÏDE 
VICEROGI, 


commença le lendemain tout des 


* bon. Elle dura une partie du jour. 
I s’y fit de belles aétions de part & 


d'autre ; mais enfin les Maures laifz 
fant près de quatre mille hommes” 
pl fur le carreau , furent obli- 
gés de fonner la retraité, & de fe re« 
titer bien battus. - à 
Après la bataille 1ls envoyerent" 
demander la permiflion d'enlever“ 
leurs morts ; ce qu'on leur accordä 
& durant cette efpece de treve ils” 
demandoiïent , » qu'elle étoit une” 
» femme qui avoit combattu à leur” 
» tête, difant qu'ils lui avoient vi 
» faire des prodiges de valeur , 8 
» qu'ils auroient grand regret qu’el## 
» le eût été tuée. > Quelques autres. 
difoient , Qu'ils l’avoient vüë tou! 
» te brillante d’une lumiere qui les’ 
» aveugloit , ajoutant que c’étoit ap= 
» paremment la Dame Marian.» C'eft 
ainfi qu'’ilsnomment la ainteMere de 


“a À 
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Notre-Redempteur , pour laquelle 
ces Indiens Mufulmans avoient une 
grande vénération ; à caufe de [a 
protection qu’ils lui avoient vü don- 
ner aux Portugais en plufieurs occa- 
fions. En celle-ci plufñeurs fe con- 
vertirent , & fe is Chrétiens , 
“ans autre motif après la levée du 
Miège; Ainfile difent les Auteurs Por- 
tugais. 

1 Depuis cette derniere action , Ni- 
zamaluc fongea férieufement à la 
paix , & il ne fut plus queftion que 
de la traiter d’une maniere qui fau- 
vât fon honneur. Je crois cependant 
qu'il n’y fut pas tant obligé par la per- 
te qu’il avoit faite alors, que par les 
foupcons qu'il conçut de l’Idalcan 


ANN. de 
JC, : 
1571. 


Don SEBAS- 
TIEN ROI, 


Dox l'ours 
D’ATAÏDE . 
VIiCEROÏ, 


qu'il fçavoit avoir été {ollicité par 


Mes autres Princes dn Royaume de 
Decan à fe liguer avec eux contre 
lui, & il fouffroic qu'il eût toû- 
jours quelque efpece de négociation 
ouverte avec le Viceroi. Car quot- 
“que l’Idalcan füt certarement toù- 
jours fidéle à l'alliance qu'il avoit 
‘contraétée ; néanmoins comme: ces 
Princes étotent dans une ‘défiance 
“Continuelle Les uns des autres, & fe fai- 


Er 
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— foient fouvent peu de fcrupule de 
A KN. de manquer à leur parole, il ne falloit 

J.-C. aufli que le moindre ombrage pour 
1571. les faire changer. à 
Don Sesas. Landis que les chofes prenoient. 
TiEN Ro un fi bon train à Chaül, les enne 
Doxotrs mis affeétoient de répandre à Goa des 
Vicsros faux bruits de fa prife, & de temss 
en tems on leur voyoit faire des ef 
peces de fête pour accrediter ces faux" 
bruits , qui afligeoient d'autant plus 
le Viceroi, qu'il avoit été feul du” 
fentiment de défendre cette place." 
Cela donnoit beau jeu aux murmu-s 
res de fes envieux & du peuple quis 
s’émancipoit d'autant plus à éclater, 
en fatires, qu'il fouffroit la faim ;: 
étant réduit à vivre d’un peu de poif- 
fon pêché avec de grands rifques, 8. 
d’un peu d’herbages par la feverité. 
du Viceroi , lequel en ayant plein fes” 
magafins , ufoit d’une trop grande» 
œconomie par précaution pour l'as 
. venir. | | n 
L’Idalcan , qui n'ignoroit point, 
les juftes fujets d’inquiétudes’ qu'il” 
devoit avoir de ce mécontentement 
général, lui préparoit encore une: 
autre intrigue , laquelle eût fini la. 


NE 
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guerre à fon avantage, fi elle eût 
réf. Car il avoit pratiqué une in- 
telligence dans Goa, pour mettre le 
feu aux poudres & aux magafins. Les 
poudres avoient commencé à man- 
quer , & le Viceroi pour tromper l’I- 
dalcan ; avoit feint d’en avoir une 
grande abondance. Et pour donner 


ANN, de 
PC 


1$71, 


Box SEBAS« 
TIEN RoOr, 
Dox Lour$ 
D'ATAÏDE 
V1iCERO1, 


credit à cette erreur , il avoit fait 


remplir plufeurs barils de fable en 
guife de poudre avec aflez de fecret 
d'une part , & de publicité de l’autre, 
pour pouvoir [ui en impofer. Don 
Louis fut affez bien fervi pour dé- 
couvrir la nouvelle intrigue de l’en- 
nemi. Il fit faire la recherche des 
coupables. Il s’en trouva deux qu'il 
fr pendre ; pour les autres , dont le 
crime ne fut pas aflez averé , il fe 
conterita de les mettre aux galeres , 
&c 1l donna ordre au Clergé ; qui 
veilloit à la füreré de la Ville, de 
redoubler la garde des magafins. 
Don Louis de fon côté drefloit de 
nouvelles batteries , pour donner 


+ 


des affaires à l’Idalcan, & pouf l’oc+ 


cuper ailleurs. Car tandis qu'il fe 
montroit fort froid fur les négocia- 
Hions de paix qui alloient roûjours 
| A 


em 
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leur train , 1] la defiroit avec une ex 


ANN. de trême ardeur, & faifoit tout ce. qui 


JC 
_I$71e 


\ 


pouvoit pour obliger l’Idalcan à 
venir de lui-même. Le biais quil 


Dow Srs4s- prit lui réiüfit. Ce fut de mettre en: 


T1EN RO1I, 
Zon:Lours 

D'ATAÏDE 

VICEROI. 


mouvement les Princes héritiers du 
Roi de Narfingue, que l’Idalcan avoit 


vaincu. Il ne s’addreffa pas au plus 


jeune que le voifinage de l’Idalcani 
tenoit en-refpect , & que la crainte 
avoit obligé de fe faire fon vaffal. Ib 
eut recours. à l'aîné, qui étoit plus 
puiflänt , & qui n’avoit jamait fait 
de traité avec lIdalcan viétorieuxs 

Pour mieux couvrir cette négotias 
tion , l’homme dont le Viceroi fe fera 
vit, pafla dans le camp de l’Idalcan 
comme transfuge , & de-là à Bifna* 
ga , où fes propolitions furent recüës. 
auec avidité. L’Idalcan le fçut. Peu 
après il apprit la nouvelle de la le= 
vée du fiege de Chaül, & que Nizas 
maluc avoit fait fa paix. AlorsAl 
commença à prendre fes mefures 
pour fe retirer fans avoir fait la fiens 
ne. I] exécuta ce projet avec affez 
d'artifice , ayant donné ordre de fais 
e partir tous fes canons & fes bagas 


ges À petit bruit, tandis qu'Angof= 


À = 
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can , Rumecan , & Moratecan {er- 
voient à les couvrir en reftant dans 
leurs quartiers , où ils faifoient tel- 
lement la guerre, qu’ils continuoient 
toûjours leurs: négotiations pour la 
paix : mais le Viceroi à qui ce départ 
de lIdalcan ne pouvoit être caché , 
fe foucia peu de conclure cette paix , 
efperant être bientôt en état de la 
‘donner en maître. 

+ Ainf fe termina le plus grand ef- 
fort de cette conjuration qui avoit 
tenu le Viceroi en haleine environ 
dix mois, pendant lefquels on peut 
dire qu'il foutint feul en quelque fa- 
çon l’état chancellant des Indes , fans 
perdre un pouce de terre. Les Prin- 
ces ligués au contraire firent de très- 
gtofles pertes , inévitables dans une 
figrande multitude , & pendant un 
fi long tems, Elles furent moindres: 
néanmoins que celle de leur réputa- 
tion, n'ayant pour ainfi parler pù 
avancer d’un pas avec de fi grandes 
forces contre un ennemi fi foible en 
gomparaifon ,; & dont toute la for- 
ce confifoit prefque dans.une feule 
tête. | AA M. 

» Mais le viétorieux Don Louis ng 


ANN. de 
J. Gi 
1$71, 


Don SEBAS« 
TIEN Ror. 


Don Lours 
D'ÂTAÏDE 
VICEROG, 
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put profiter de fes avantages , ni 
AN N: dé joüir du fruit de fes travaux. Qua= 
JC. torze jours après la retraite de lI- 
1$71+ dalcan , Don Antoine de Norogna;! 
1572. que je foupçonne être un peut-filsw 
Dow Sesas- de Don Alphonfe , aufli bien que: 
TI RO l’autre Don Antoine qui étoit actuel- 
Mare feel lement Gouverneur de Cochin , ar- 
© Viezror.  tiva de Portugal , d’où il étoit par-: 
ti cette année avec les provifions de: 
la Cour pour lui fucceder dans la, 
” même qualité de Viceroi. Don Louis. 
quile reçut à Goa , dui remit en main 
le Gouvernement , & alla s’embar- 
quer à Cochin pour Lifbonne, où. 
le Roi le reçut avec de grands hon-, 
; neurs , & lui donna la droite fur lus 
D. ANTOINE È 
DE Noroc- fous le dais dans la proceflion folem- 
A Vicëror. nelle qui fut faite en action de gracess 
des grands fuccès qu’il avoir eus dans 
es Indes, | 
Si Norogna arriva trop tard pour” 
ravir à Don Louis d’Ataide la gloi-w 
re d’avoir fait fuir l’Idalcan , il eut” 
la confolation de faire avec lui lan 
paix à des conditions avantageufesss 
Mais à peine fut-elle reglée &c fis 
gnée , que les vaifleaux que le nous 
veau Viceroi venoit d'envoyer en. 
çourfes 


a 


eee 
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courfe , violerent cette paix fans rai- 
fon, en prenant deux vaifleaux de 
ce Prince, qui venoient de la Mé- 
que , & n’avoient pas voulu mon- 


AN. de 
T6 


172 


ter leurs pañleports. Don Enrique Dox sxras- 


“de: Menefes , qui commandoit la flo- 
te, paya cherement la faute qu'il 


TIEN RoO1. 


Don An 


TQOINE DE 


avoit faite en cela. La tempête l'ayant Norocna 


porté dans un des ports de l’Idal- 
“can , 1l y fut fait prifonnier , & tra- 
‘duit : à Bilgan , où l’Idalcan le tint 
‘dans un cachot,. & eut bien de la 
peine à admettre fa rançon, après 
une longue & rigoureufe captivité. 
Les autres batimens de cette flote 
tomberent dans les mains des Mala- 
bares , qui les obligerent à fe ren- 
“dre, après qu'il en eut couté la vie 


VicERO! 


à Manuel de Mafcaregnas, à Fer- 


nand de Sofa Coutigno, & à quel- 
ques autres Officiers par leur impru- 
dente témerité. 


La confolation que put avoit No- 


“ogna d’avoir fait la paix avec l’[- 
dalcan , fut bien traverfée par le dé- 
plafñir qu'il eut de n'avoir pü fe- 
courir à tems la Forterefle de Challe. 
Il [ui âvoit d’abord deftiné deux fe- 
cours differents , qui furenremployés 

Tome IF. HS Gé: 
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ailleurs , parce que Don Diego 


ANN. de Menefes en revint fur ces encre Fil 


JC. 
1572e 


Eon SEBAS- 
TIEN RoOïr. 


Don AN- 
TOINE DE. 
INOROGNA 
VICEROI * 


tes, & y fut renvoyé avec plus de 
quinze cens hommes. Mais déja L af 
faire ‘étoit faite. Don George de 
Caftro affoibli par fon âge de quatres 
vingt ans, Vaincu pat ne larmes d’u* 
ne jeune époufe , & des autres fem 
mes de la place , lefquelles ne fe trous 
verent pas avoir le courage de celles 
de Diu , excité encore par la licheté 


de plufeurs Officiers, toüjours trop 


prudents pour pourvoir à leur füreréy 


en ne commettant que la gloire d’ aui 


trui, avoit déja livré la place au Za- 
morin par capitulation , avant qu'il 
y eüt fait aucune brèche, deshono: 
rant ainfi fes chéveux. blatree & fa 
nation ;. par une tache d’autant plus 
infamante & d'autant plus fenfibles 
qu'il n’y avoit pas eu encore de 
pareil exemple dans les Indes. 
Don Diego de Meneles recueillie 
ce mélheuseus vieillard & fa lie 
garnifon, que le Roi de Tanor av 
recu he lui. Il les conduifit'en® 
fuite à Cochin , où il porta la mate 
vaife ps de cette rédditiom 
Menefes & Mathias d’Albuquerque 


à 


EN 
2 
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äyant partagé leur flore entr’eux, fe 
diviferent pour aller faire la courfe , 
& fe rejoignirent. enfuite pour atta- 
rquer & démolir un fort, qu’un Naï- 
que vaffal de l’Idalcan avoit élevé à 
l'embouchure de la petite riviere de 
Sanouifer. Ils en vinrent à bout: 
mais 1] en couta la vie au celebre 
Antoine Fernandes de Challe, dont 
le corps rapporté à Goa y fut enfe- 
veli avec des honneurs prefque fem- 
‘blables à ceux qu’on rendoit aux Vi- 
cerois. | 

De nouveaux foins empêcherent 
Je Viceroi de fe venger fur le Za- 
"morin d'an aufli grand affront que 


Ja prife de Challe, & l’appellerent 


= 


AN N. de 
FFE" 
r$72e 

Box SEBAS- 

TIEN RO1.! 
Do“ AN- ; 

TOINE DE 

NOROGNA : 

VicEROr 


dans le Royaume de Cambaye, où 


1l étoit arrivé une nouvelle révolu- 
tion. Gelaled Mahamed Hecbar Pat- 
cha Roi des Mogols , s’en étoit ren- 
du le maître , appellé par Itimitican, 
qui lui avoit livré la perfonne du Roi 
qu'il avoit fait, foit que ce füt fon 
fils , comme on le dit, foit que ce 
für le fils du dernier Roi , comme 
il le difoit lui-même, ou quelque 
autre perfonnage qu’il eût fubftitué. 


On ne fçait pas quel fut le motif . 


Ggi 
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qui le porta à cette extrémité. Les 
A x N. de relations & les mémoires de ces tems: 
J. C+ commencent à manquer. Quoi qu'il” 
1$72. enfoit, Itimitican crut y trouver fon 
Dow Sens AVantage , & avoit fait fon traité, 
fx Ror. pour gouverner le Royaume en qua“! 
RON lite de Viceroi. 5.40 
Nid Hecbar maître d’un auffi puiffant. 
Viceror.. Etat fans avoir prefque tiré l'épée 
voulut y réünir les pieces qui en as 

voient été démembrées, & vint fe 

camper dans le voifinage de Daman 

& de Baçaïm avec une puiffante ars 

mée. Don Louis d’Alméida Gouver= 

neur de cette premiere place , eñ: 

donna aufli-tôt avis au Viceroi , qua 

y vola avec une très-belle flote. La 

préfence de Norogna fit changer d’as 


eo) ,. L2 
vis à Hecbar. Il crut qu'il convenott 


mieux à fes affaires de vivre bien. 
avec les Portugais ; il fit avec eux far 
paix ; & retourna à Amadaba, où il. 
acheva de s’aflurer du Royaumes» 
en faifant couper la tête à Itimiticans, 
qui reçut ainfi de la main d’un ins 
grat le jufte châtiment de fes ingræ 
titudes envers fes Souverains. M 

Les deux difgraces qu’avoit euesl 
le. Roi d’Achen les deux dernieres 


Ll 
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fois qu'il s'étoit mis en devoir dal- 
ler afliéger Malaca , l’avoient empè- 
ché de feconder les Princes ligués, 
& d’être en campagne dans le même 
rems qu'eux felon leur accord. On 
ne pouvoit pas lui imputer d’avoir 
manqué de bonne volonté. Il tra- 
vailloit à réparer fes pertes ; & dès 
qu'il fut en état il partit avec une 
flote aufli nombreufe que les premie- 
res , à peu près dans le même-tems, 
que lIdalcan & Nizamaluc laffés 
“de leurs efforts impuiffants , fe re- 
wroient avec chagrin, & avec la hon- 
te de n'avoir pu réüflir dans leurs 
projets. 

Le même jour qu'il arriva, 1l dé- 
barqua près de fept mille hommes 


ANN.de 
Le 
1572 

Don SEBAS- 

TIEN RO1, 


Don AN- 
TOINE DE 
NoRoGN A 
VICEROIe 


de troupes. Il mit le feu à la peu- | 


plade- d’'Iller , laquelle auroit été 
confumée entierement fans une gran- 
de pluye qui éreignit le feu. Il fe 
pareillement effort de bruler les vaif- 
feau de l’arcenal , & n'ayant pû y 
parvenir, 1l établit fes quartiers , & 
{e mit à battre la Ville avec furie, 
On y manquoit d'hommes , de vi- 
vres, de munitions & généralement 
de tout. La confternation y étoit gran- 


_ 
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#——— de: À peine y penfoit-on à fe dé 
À NN. de fendre autrement que par les prie 

J. C. res, les proceflions & les larmes ;" 

1572. par où cette Ville tâchoit dé fléchit 
Don $r544- la Colere de Dieu , & d’implorer fau 
.TiëN Ror,  mifericorde, qu’elle ne méritoit past 
-{ DowAw- car elle étoit une vraie Babylone” 
Norocnx Par l'excès du vice. Dans ces triftess 
- Vicéror.  circonftances arriva Triftan de Ian 
Vega avec un feul vaiffeau revenant 
des Ifles de la Sonde. Toutela Vil= 
le eut recours à lui comme à fon. 
Ange tutelaire, que la Providence” 
leur envoyoit pout les faire efperer” 
contre toute efperance. Triftan plein 
de courage & de foi prit la commif=s 
fion, fit reparer neuf ou dix bati=s 
mens vieux &c pourris qui étolents 
dans larcenal | & y ayant diftribués 
trois cens hommes , lefquels faifoients 
pitié par leur nudité , les maladies & 
la faim qu'ils avoient fouffert , 1l alà 
la chercher la lote ennemie , qe 
trouva dans la belle riviere. Et avec 
une détermination heroïque, étañt 
defcendu dans une galiote après 4 
voir confié le commandement « 
fon vaiffeau à un autre , il attaque l@ 
premier la Capitane. Tous les au 


(ei 
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tres Officiers le feconderent parfai- 
tement. Le combat fut fanglant. En- 
fin il mit cette nombreufe flote en 
fuite , prit quatre galères & fept fuf- 
tes ou länchares, en coula plufeurs 
a fond , tua fept cens “hommes aux 
ennemis , & délivra ainfi Malaca, 
où 1l revint victorieux , & où l’on 
avoitipeine à croire une telle victoire. 
. Malaca étoit toüjours en fouffrance, 
en partie à raifon de fon éloignement 
del’Indoftan,en partie aufiun peu par 
la faute des Vicerois ou Gouverneuts 
.oénéraux des Indes , qui trop occu- 
4 des places qu'ils avoient dans 
leur voifinage, prenoient moins d’in- 
térèr à celles qui érotent plus Eloi- 


es 
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TOINÉ DÉ | 
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ot , foit qu'ils en retiraffent mois 


dé profit , foit qu'ils priffent pour 
prétexte les ouerres qu'ils avoient à 
foûtenir eux-mêmes. Qué fi felon 
les occafions ils faifoient quelque ef 
fort dans les befoins preffants , alors 
ou les fecours qu'ils envoyoient ar- 


rivoient trop tard , ou ils étoient trop 


foibles. Ainfi Malaca fé voyoit toû- 
jours dans la crainte de la part des 
ennemis qui l’environnoient : eñne- 
mis qu'on pouvoit bien hümilier ; 
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pe mais qu'on ne pouvoit abbattre. Avec” 
AN N.de cela cette Ville criminelle ne cefloit. 

J.C. d'attirer les vengeances de Dieu ; &&” 
1572. étoit le théâtre de l’avidité & de la 
Dox S:s84s- luxure. | . + 
*#\ ROr | Pour obvier à ce premier mal, le“ 
Don AX-Roi Don Emmanuel avoit voulu 
Nonocua  borner le pouvoir des Gouverneurs 
Vicsror. des Indes , dont la Sphere étoit trop 
valte, & avoit partagé fes conquê-M 
tes du nouveau Monde en differents 

Gouvernemens indépendants. Mais 

cela avoit mal réüfli ; ainfi que nous 

l'avons vu. Le Roi Don Sebaftien“ 

imbu de cette premiere idée, & per 

fuadé de fa néceflité, voulut y reve“ 

nir , & fit trois Gouvernemens. Le” 
premier depuis le cap des Courantsh 

à dans l'Afrique Orientale , jufques 4 
celui de Guardafu ; le fecond depuiss 

ce dernier cap jufques à celui .de °c 

morin ; & le troifiéme depuis le” 

Golphe de Bengale jufques à la Chi 

he. Ayant fait cette deftination , 11m 

envoya Don Antoine de Norogn 
dans l’Inde avec titre de Viceroi ; &" 

1] nomma aux deux autres Gouvernes 

* mens François Baretto pour le pres 
mer ,; & Antoine Monis Baretto” 
À pour 


Le sn. 1 
me | 
| 


je 
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‘pour le fecond , tous deux avec le 
Bal titre de Gouverneurs. 

… Antoine Monis Baretto étant ar- 
tivé à Goa, prefla le Viceroi de l’ex- 
pédier pour fon Gouvernement , fe- 
lon L2s ordres qu’il en avoit de la 
Cour , & fit en mème-tems des pro- 
pofitions très-exorbitantes. L'état 
des Indes ne comportoit certaine- 
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ment pas qu'on eût égard à fes de- Vi°ER01 


mandes , fur-tout à l'ifuë de la guer- 
ze qu'on venait de foutenir , & qui 
h’éroit pas encore bien éteinte. Le 
Wiceroi fit ce qu'il put pour le ren- 
dre capable de raifon , & l’'obliger à 
moderer fes prétentions. Baretto fe 
piqua , refufa de partir avec les fe- 
cours qu'on voulut lui donner, & 
écrivit fous main à La Cour des Let- 
tres pleines de fiel & d’amertume : 
ainfi Malaca refta {ans fecours pen- 
dant plus d’une année. 

Sur la feule Lettre de Baretto , 
la Cour envoya ordre de dépofer le 
Viceroi. François de Sofa , qui com- 
mandoit la Hote partie du Royaume, 
eut pas plûtôt mis pied à terre, 
qu'il alla porter les dépèches du Roi 
a l'Archevèque Don Gafpar , à qui 
Tome IV, Hh 
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elles étoient adreflées. Cet hong 
AN N.de refpectable par fes cheveux blancs, 
J.C, fa fainteté , {on fcavoir & fon rang; 
1573. mais fimple & ignorant dans 1 
Dibaé SA le À chofes déce monde , fit alors une. 
rien ROX faute énorme , qu on ne devoit pas 
ae ca attendre de {on À âge , de fon carac 
Norocya [Ere, fl de fa vertu. Car an lieu de! 
FIGE prendre confeil ; y ayant fur-touts 
dans les Lettres de la Cour des cho= 
fes qui pouvoient s’interpreter bé 
_nignement ; emporté d'un zéle im 
prudent & peut- être aufli flatté de” 
la vanité d'avoir à à exécuter un or 
dre de cette importance , 1l affembles 
tous les corps dans fon Eglife, y fait 
lire par un huifier les ordres qui lup 
étoient venus , & remet à Antoine 
Monis Baretto des provifions pa 1 à 
fucceder à Norogna. f 
Après ce tectible éclat , du même 
as & avec la même D 3 
l’Archevëque fuivi de tout ce Cons 
feil tumultueux , va lire au Vicerok 
la fentence de fa depofition. Noroë 
gna l’écouta avec une conftance la+ 
quelle artendrit ceux-mèmes dont els 
le fut entendue , & qui lui rendoie at 
le juftice de croire qu'il ne lai 


gere 


sd 


k: 
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toit pas. Cependant lui , fon épou- 


fe & Don Fernand Alvares de No- 
rogna-en moururent de chagrin fur 
le Vaifleau qui les portoit en Portu- 
gal. Le Miniftre qui avoit envoyé 
de la Cour l'ordre précipité & incon- 
fideré , en conçut aufli tant de dé- 
plaifr, qu'il en mourut pareillement. 
L’Archevèque & Baretto auroient 
du en mourir de honte. & de re- 
gret, & n'en moururent pas. Belle 
inftruction fur la vanité des chofes 
humaines , où l’on voit la vie &la 
fortune d'un homme de mérite & 
En grande place , dépendre en mè- 
me-rems de la paflion d’un homme 
intéreflé dans fa propre caufe, faux 
& violent dans fes informations , 
de l’emportement d’un Miniftre in- 
confideré & peu réflechi, de la fim- 
plicité ou de la vanité d'un devot 
fans lumieres. 

Après cet exemple de terreur , 
dont Baretto étoit en quelque forte 


Pauteur & l’exécuteur lui-mème : 


qui ne croiroit qu'il eùt dû faire 
plus d’impreflion fur lui que fur tout 
autre, & lui infpirer la crainte d’u- 
ne Cour qui montroit tant de féve- 
| Hhij 


AN N.de 
Ac 
1873» 


Don S:514g- 
TiEN KO, 


Don Ax- 
TOINE DE 
NoroCNA 
VISERCIe 
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mm IT pour le feul manque de relpcdii 
Ann. de dû à fes ordres ? I fe trouvoit jufte=, 
ne C. ment dans le même cas qui lui avoit. 


1568. fait paroïtre {on prédécelfeur fi cou-. 


phtiss ee pable. Il étroit Gouverneur général: 
TN Ro  & Maître, Don Lionel Délé a lui 


Axrone fuccedoit dans le Gouvernement de. 


MoNIsS 


BA 
à bleu Malaca. Baretto ayoit recu des or-. 


vEANEUR, dres dele pourvoir , encore plus pref> 
fants que n’avoient été ceux de No- 


L 


rogna en fa faveur. On avoit nou-. 
velle que Malaca étroit de nouveau | 


réduite à de grandes extrémités. El- 
le étoit bien plus dans le befoin par 


; le refus qu'il avoit fait d’y aller l’an- 
nice précedente. L'Inde ne fe trou-" 


voit pas dans une fi ituation auf fà- 


4 


cheufe, que celle où elle avoit été > 
Jorfque fes plus puiffants Princes é-. 
tolent armés contre elle, ainfi qu'ils” 
J'étoient à l’arrivée de Norogna. Pe-. 


geïra faifoit des demandes bien plus! 


moderées, & fe contentoit de beau. 


coup moins. Nonobftant cela Baret= 
to eut le courage de refufer à Pereï= 


ra tout ce qu Fil demandoit , & lan 


Cour, à qui onne manquä pas d’ en 


porter des plaintes très-vives, quoiss 
que bien is offenfée par cette r6=1 
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cidive de defobéiffance , n’ofa févir 
contre celui-ci, qui étoit bien plus 
criminel que fon prédeceffeur, dont 


1l avoit lui-même fi fort exagveré la 


Où 


faute, parce qu’elle avoit ufé de trop 


dé rigueur envers celui-là qui le me- 


xitoit moins, ou quine le méritoit 


point du tout. Etrange foibleffe 


“& preuve fenfible que fouvent les 


Hommes ne font ou ne paflent pour 


coupables, qu'autant qu'ils le pa- 
roiffent à ceux de qui 1ls dependent. 
… Don George de Caftro en fut auf 


re) 


\ 


Te { 


ANN.de 
FC 


1574 


Don SrnAs- 
TIEN RO, . 


ANTOINE 
Mons BA- 
RÉTTO GOUS 
VERNEUR, 


une preuve l’année fuivante;mais trif- 


te: La Cour étoitencore dans le goùt 
de la féverité.Elle envoya ordre delui 
faire fon procès, pour avoir livré la 


Fortereffe de Challe au Zamorin, 


& cet infortuné vieillard eut la tête 
tranchée fur un échaffaud dans la pla- 
ce publique de Goa. On pouvoit cer- 
tainement l’excufer, où l’on devoit 
faire le procès aux autres qui l’a 
Voient fi mal confeillé. Le miniftere 


parut avoir penfé ainfi , fans quoi il 


fe rendoit ridicule en envoyant Fan. 


née d’après des provifions pour lui 


confier un autre Gouvernement. 
“ À mefure que Malaca fentoit croi- 
H h 1j 


LA 


it TM 


.- 
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——7" tre fa foiblefle par l'abandon où la 
An x. de laifloient ceux qui étoient chargés Je 
J.C. pourvoir à fon falut, elle voyoit «ot 
1674. tre le nombre de fes ‘ennemis, La 
Dox 5:45. Reine de Japara y envoya la premiés 
rIEN Ro re quinze mille Javes avec une puif= 
Anrons fante flote de quatre-vingts Joncs, 
Vous dé & de plus de deux cens vingt Calds 
veaneur. Juzes. ‘Triftan Vaz de Vega ; q LÉ 
depuis fa viétoire avoit continué fe 
route aux Ifles de la Sonde, étoit de 
retour à Malaca, & le peuple l'a= 
voit prié de our bien entrer er 
pofleffion du Gouvernement vacañf 
par la mort de Don François Enri= 
qués. Vaz fut encore l’Ange tutel 
laire de cette pauvre Ville, & ne 

quelques fecours que la Providen 

we ce lui envoya , il eut la gloire de 
Roves de cette nombreufe ar- | 
mée. C 
Les Javes avoient formé un fiége 
dans les regles , & établi leurs quats 
tiers. Tears | Pereira que Vaz envoyas 
leur en enleva un avec fept pieces de 
canon. Après ce premier effai , 
reira alla mettre le feu à leur flote. 
Il y prit fi bien, qu'il confumatren: 
te Joncs & une ob 5 qu'ils a- 


Du: 


“ 
: \ 
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voient dreflée pour emportgr:un des 
baftions de la Pie Pereïra s’é- 
“tant enfuite mis en embufcade avec 
fa petite flore pour leur couper les 
vivres, les Javes affoiblis d’une part 
par une maladie qui en fit périr près 
de la moitié, & de lautre par la 
faim qu’ils fentoient depuis que Pe- 
.réira avoit occüpé tous les detroits 
én y faifant la courfe , fe rembarque- 
rent avec précipitation. Pereïra les 
fuivit, & battit leur derniére ligne. 
Leur retraite précipitée fe fit en moins 
de trois heures. Le fiége avoit duré 
trois MOIS. 


ANN.d£# 
JC 
1575e 


Dex SEBAS= 
TIEN ROI. 


ANTOINÉ. 
Monrs BA. 
RETTO GOU- 
VERNEUR, 


A peine cette armée fugitive eut-. 


elle difparu, qu'on vit venir celle du 


Roi d’Achen, laquelle étoit encore 


plusformidable que les précédentes. 


Triftan Vaz réduit à la neceflité par 


la difette , avoit envoyé Jean Peréï- 
ra pour s’aflurer d’un paflage avec 
trois batimens, & faciliter les con- 
vois des vivres. La flote ennemie 
‘tomba fur eux. En peu de momens 
les trois vaifleaux furent criblés, les 
trois Capitaines tués avec foixante- 
douze des leurs, quarante furent faits 
prifonniers , cinq feulemenr fe fau- 
Hh ui 
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e—— st à la nage. Cette perte mit EN 
Ax n. de Ville aux derniers abois : il n’y ref" 
J. C. toit plus que cent cinquante Portu=. 1 
1675 gais , la plüpart hors d’état de porter | 
RO ART DE PET poudre & les vivresu 
TEN ROï , Jeur manquoient. Tout leur recourss 
MNT étoit en Dieu, qui parut vouloir en 
rarTo GoU- core fauver dental elE cette: 
FÉMPNN Mille coupable. Car le filence, qui: 
y regnoit par le défaut de poudres 
& (ee confternation où tout le monss 
de étoit , ayant fait appréhender au. 
Roi d'Achen quelque furprife ou 
quelque rufe de guerre, faifi d’une 
terreur panique, ce Prince leva les 
fiége avec une précipitation extra 
ordinaire, & lächa fa prife, lorf=s 
qu'il la tenoit prefque entre fes 
mains. 

Le Gouverneur géneral avoit quels 
que entreprife en tête, & fe mie 
devoir d'en faire les préparatifs. A= 
fin de jufifier à à la Cour les refus qu'i 
avoit faits à Don Lionel Pereïra des 
fecours qu'il lui demandoit pour Mas 


À 
laca, par la neceflité où fe trous 
voient les Indes, il emprunta du Se 
nat de Goa vingt mille pardaos. Mai 
payant pas de caution à donner , 


4 
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lui engagea fon fils Edouard Monis 
âgé de huit ans. Le Senat traita mal 
le Gouverneur en cette occalion, 
par -comparaifon à la maniere dont il 
en avoit ufé avec Don Jean de Ca- 
fo , auquel il avoit renvoyé les poils 
de fa barbe qu&lui fervoient de ga- 
ge, & donné au-delà de ce qu'il de- 
-mandoit, au lieu que n’accordant à 
celui-ci que l’emprunt qu'il propo- 
foi , 1l accepta le gage. Cette dif- 
ference de procedé, faifant fentir 
celle qu’on faifoit d'homme à hom- 
me, piqua d'autant plus Baretto, 
qu'il s’étoit flatté qu'on en uferoit 
mieux. Il eft vrai que l'incertitude 
où l’on étoit {ur la maniere dont la 


AN N.de 
LA Gr 
1576. 

Don SEBASe 

TIEN RO, : 


ANTOINE 
Mois BA 
RETTO GOUS 
VERNEUR+ | 


Cour jugeroit de fa conduite à l’é- 


_ gard de Don Lionel Pereira, dut 
. beaucoup influer dans un procedé auf- 
fi peu honnête & peu obligeant. 
Nous ne voyons pas qu'il y eut 
aucune fuite de cet emprunt, nique 
Monis Baretto ait fait aucune entre- 
. prife confiderable pendant fon Gou- 
“vernement. Nous trouvons feule- 
ment que Jean de Cofta avec deux 
galeres & vingt-quatre fuftes courant 
da côte du Malabar , humilia le Roi 
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= de Tolar & le Zamorin, en brulant 
AN N. de plufieurs de leurs peuplades. Il ap 

J. C.  péfantit fa main vengereffe plus par= 
1570. ticulierement fur celui-ci en ruinant, 
Dox srras-abfolument l'Ifle de Challe, & un, 
TN Ror peu plus loin l’une de fes maifons des 
A 0 Plaifance ; où fon nèveu Île Prince 
eTro Gou- héritier fut tué ; ce qui lui fut infi-w 
VERNEUR. niment plus fenfñble que toutes less 
autres pertes. ve : 

Ce ie environ cetems-là, quén 

quatre Religieux de l'Ordre de faints 

François, qui avoient à leur tête un 

fainc homme ; nommé le pere A 

faro, pénetrerent à Chine pour y 

prècher l'Evangile. Ils refterent quel 

ue tems à Canton, où ils travail" 
re avec beaucoup de zéle à [as 
converfion des ames ; mais voyant 

que le fruit ne répondoit point di 

‘leurs travaux, ils revinrent à Mas 

Cao. | 

' La divifñion des Gouvernemens 
ayant très-mal réüfli du côté de Mas” 
laca , fut encore plus malheureufes" 
quoique dans un autré genre, en cé” 
lui d'Afrique. Le Roi Don Sebaften 
pouffé par fon Confeil à faire ce pars 
tage , avoit eu pour objet dans celuf# 
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ci de fe rendre maître des Mines de Tr 
l'Empire de Monomotapa, qu'on lui À NN. dé 
afluroit ètre une fourceintariflable de  J.C. 
 richefles immenfes, & une entre- 1576. 
prife aifée & facile. Don SEBAS- 
L'Empire du Monomotapa ou Be- T1E* Kor: 

, nomotapa comprend une grande par- y RE 
tie de la baffe Ethiopie, depuis l'Em- rar ro Gou. 
pire des Abyilins jufques au cap de **##7# 
Bonne-Efperance, Nord &c Sud; & 

* depuis la côte de Zanguebar jufques 
aux pais des Négres, & Royaumes 
d'Angole & de Congo, ER & Oueit. 
Il eft arrofé par plufieurs grandes ri- 

vieres, & contient vingt-cinq Royau- 
mes qui lui rendent hommage. Les 
habitans n’en font pas tous barba- 
rés, comme les Hotentots, & autres. 
peuples de la côte de Cafrerie. Quoi- 

que noirs & crèpus comme le font 
les Négres, ils font plus fpirituels 
& plus induftrieux, & ont une for- 
me de Religion plus marquée, dont 

il paroït que P'Empereur eft le Chef. 

Ce Prince eft refpedté comme-une 
efpece de Divinité. Ses fujets ne lui 
parlent qu'à genoux; lui & fes fem- 
mes font fervis par les enfans des 
Princes & des Rois fes vaflaux, qui 
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TT font là comme en OÔrage jufques à: 


ANN. de l’âge de vingt ans, & paflent enfui-, 


J.-C. te aux premuers emplois. Le Palais. 


1576. de ce Prince eft riche, & tout y ref. 


Dow Srsas. Pire l'air d'une Nation affez bien pe 
THEN Ro [icée.. Les marques de fa dignité 


ont: 


Anrorne une ferpe & deux fléches. Quoiqu'il . 


Moxn:rs B4- 


. retro Gou- [OI en paix, il tient cependant toù- 


 YERNEUR. | jours fur pied une armée très-nom- 


breufe. Il a.parmi fes troupes unw 
peuple de femmes guerrierés , qu’on 

rétend être 1flu des anciennes Ama-1 
zones de Libye. Ce que ce Prince a | 
de plus particulier, c'eft le feu fa-. 
cré qu'il entretient, & qu'il envoye # 
renouveller chaque 4nnée dans tous » 


les Etats des Princes fes feudataires. “ 


: 


Ses terres font fertiles & abondan- | 


tes, riches en Elephants & en bef- 
taux ; mais furtout par ces mines ; 


dont j'ai déja parlé , & qu’on pré. 


tend être l'Ophir de Salomon. 


4 


$ 


L 
4 


Il y avoit quelques années que l’'Em- 
pereur qui regnoit alors, avoit té-M 


moigné fouhaiter l'alliance des Por-m 


\ tugais. Le Viceroi des Indes y en 


r 


voya le Pere Gonçale de Sylvéiraw 
Jefuite, qui baptifa ce Prince avec 
l’Imperatrice fa mere & trois cens des 


s 

‘à 

F + 
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principaux Seigneurs de fa Cour. — 
Mais les Maures ayant tourné fonef- À NN. de 
+ . s A \ Î 
prit, 1l fir crancher la tête à ce Pe-  J.C, 
re. Peu après 1l s’en repentit, & fit 1576. 
le même traitement à fes calomnia- Don se54s 


? 


MOUTS. “” TIEN RO. 
. Le zéle d'étendre la Religion en Avroins 
© Monts BA: 


ce pays-là, & le defir de profiter de a5rr0 Gou« 
fes richefles, détermina le Roi Don YERNEUR: 
Sebaftien à y envoyer François Ba- 
retto avec trois vailleaux & environ 
mille hommes. Il étoit furprenant 
que Barerto , qui avoit été Gouver- 
teur géneral des Indes, voulût fe 
charger d’une fi pauvre commiffion. 
Mais les grands hommes font plus 
d'attention 2 l’obéiffance qu'ils doi- 
vent à leurs Princes, qu'à la diffe. 
rence des poftes. D'ailleurs Baretto 
s'éroit ruiné pour le fervice de l'Etat. 
Le Roi cependant prétendit l’hono- 
rer, en le mettant de niveau avec 
le Viceroi des Indes, & lui donna 
d'avance le titre de Conquerant des 
Mines. à | 
… Je rapporterai ici fidélement ce 
que dit Manuel de Faria dans fon 
hifloire. Cet Auteur raconte que le 
Roi en chargeant François Baretto de 


Eee ne SE 
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cette expédition , lui ordonna en mê= 


A NN. de me-tems de ne rien faire, que paf 


FCI 
1576: 


Don SEBAS- 
TIEN RO, 


ANTOINE 
Monis BA- 
RETTO GOU- 
VERNEUR, 


le Confeil du Pere de Monclaros Je- 
fuite; en quoi il ne fçait qu'admirer 
davantage, ou la docilité dun grand 
Capitaine à fe foumettre à un Reli= 
gieux ignorant dans le métier de la 
guerre, ou ce Religieux fant pour 
fa perfonne , & plein de zéle quifors 


toit fi forr de fa fphere & de fon é2 


tat. Monclaros fentant bien fon cre= 
dit, fe comporta en maïtre, le tout 
pour la gloire de Dieu, & commens 
ça à ufer de fon autorité dans le 
choix des deux routes par où l’on 

ouvoit entrer dans le Monomotas 
pa. Seul & contre l'avis de tous, 1l 
ft prendre celle par où il falloit paf 
{er au voifinage de quelques Mau» 
ses, qui penferent faire périr cett : 
armée en empoifonnant les ci 
Baretto ne laiffa pas d'avancer ches 
min. Il envoya fes Ambafladeurs! 
là Cour de l’'Émpereur, & en obtin 
ce qu'il demandoit, en lui offra 
{on alliance contre le Roi de Mons 
gas rebelle. Il cotoya le fleuve Zame! 
beze feulementavec vingt-trois chés 
vaux ; & cinq à fix cens hommés 


: 
U 
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armés d’arquebufes. Il marchoit en 
bon ordre avec fon canon & {on ba- 
gage dans le centre, & avec cette 
peute troupe il défi plufieurs fois 
des milliers d'hommes peu accoûtu- 
més au bruit du canon & de l’aftil- 
lerie, de forte que le Roi de Mon- 
pas fut réduit à fui demander la 
paix. 

_ Dans ces circonftances François 
Baretto fut obligé de retourner à Mo- 
zambique, où Antoine Peréira Bran- 
dan , l’un de ceux qui s'étoient fi 
fort diftingués aux Moluques par 
leurs crimes, & qui en punition étoit 
banni dans l’Afrique, & avoit de- 
mandé par préference d’être de l’ex- 
pédition des mines, avoit caufé de 
facheux mouvemens. Car cet homme, 
quoique âgé de quatre-vingt cinq 
ans , né dementit point alors {a pre- 
miere conduite. Baretto lui avoit con 
fié la forterefle, & cet ingrat cher- 
cha à s’en rendre maître , & à fup- 
planter Baretto , qu'il noircit auprès 
du Roi à force de calomnies man- 
dites, & de lettres qu'il écrivit à 
la Cour. Baretto étant de retour à 


Mozambique, Brandan fe jetta à eg 


A nn. de 
Te 
1576+ 


Don SEBAS= 
TIEN Ror. 


ANTOINE 
Mois BA« 
RETTO GOYs 
VERNEUR.. 
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æ———— pieds, & lui demanda grace. Bare 
A nn. de to la lui accorda avec une extrème 
J.C. générofité, l'embraflant tendrement 
1576. les larmes aux yeux; & ayant con- 
Don ses4s fié la place à un autre, il repartit poux 
Tiex Ko. l’armée. A peine y fut-il arrivé qué 
Axrog le pere Monclaros fe laiffant tranf= 
Mons 0%. porter à un zéle hors de faifon, lu 
veneux, commanda d'abandonner l’entrepris 
fe, lui difant, » qu'il étoit la caufe 

» de la perte de tout fon monde , &es 

» qu'il en rendroit un compte terri: 

»ble à Dieu, & au Roi qu'il avoit 

» trompé. » Baretto faifi de cettes 

faillie en mourut deux jours après! 

de chagrin. | - 10 

‘Vafco Fernandes Homen , qui fuea 

cedoir à Baretto par ordre de la Cours 

en cas de mort, fut affez bon pout” 

obéir au Pere de Monclaros en ce 

point, & revint à Mozambiqueÿ 

mais s’y étant un peu laifé defilles 

les yeux fur les motifs d’une obéi EP 

fance fi aveugle , 1l laifla là ce Peres 

&c reprit fon expédition, laquelle fut. 
cependant très-malheureufe. Les na 

turels du pays le tromperent , & fe 

rent tant par leurs rufes, que la plis 

part des Portugais périrent ; & qué 

| ceux 


on 


74 
14 
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ceux qui purent furvivre à leur mi —— 
fere ; revinrent {ans avoir trouvé les À NN. de 
mines ; d’où on les avoit toûüjours J. C. 
malicieufement éloignés. Cette ex- 1576. 
pédition commencée en 1569. dura Don se5ase 


jufques environ la fin de 1576. TIEN Ror, 
Dre Pere François de Sofa!, {oir, "Tone 
Mois BA- 


qu'il crüt le Pere de Monclaros inno- xerro Gov, 
Hent de.ce fait, foi qu'il eût de la YFANEUR. 
peine pour fon Corps de l'en voir 
coupable , comme fi c’éroit un tache 
que dans un corps aufi nombreux il 
fe trouvat un homme qui fe laiffät 
conduire à un zéle mal entendu, a 
entrepris de le juftifier, & dit que 
Manuel de Faria , qu'il ne nomme 
pas ; ou a été mal informé , ou s’eft 
luffé trop aller à {on efprit critique 
& mordant. Il fe peut faire, que 
PAuteur à été mal informé, {ur-tour 
dans un tems où l’on attribuoit aux 
Jeluites bien des chofes, dans lef- 
quelles ils n’avoient point de part. 
Les autres Ecrivains que nous avons 
fuivis jufques à préfent ; nous mañ- 
quent , & n'ont pas conduit leur 
hiftoire jufques à ce tems-ci, où Fa- 
tia fe trouve être le feul Annalifte 
des Conquêtes des Portugais. Je crois 
Tome IP, | Ii 
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Gant devoir rendre juftice à cét 
AN N. de Auteur. Il eft vrai qu'il eft libres 

J.C. hardi à dire fon fentiment ; mais il 

\ dE 576+ m'a-paru veridique, & pour ce qui 
Dox Srsas- Et des Jefires , il en parle en tant 
TIEN Ror  d’endroits avec une eftime & une a 
AE Ba. féction fi finguliere , que je ne puis 
AETrO Gou- CTOITE que dar ee il ait parlé 
VAE par pañion , n'ayant je crois nee 

intérêt à faire paroître le Pére Mon 

claros coupable long-tems après L 

mort de ce Pere. la fidélité que j 

dois à la verite de l’hiftoire, ne ! m?Æ 

| pas permis d’omettre ce trait, nid 

ne pas rendre juftice au mérite de ct 
Ecrivain, en difant ce qui fert à à L 

mm me juflification. À 
Ruy Lorex- | Ruy Lorenço de Tavora , qui vé 
Phone PIE peur facceder à Antoine Mont 
Vierror  Baretto , &.qui étoit honoré dedl 
,,21500 »t qualité de Viceroi étant mort à M 
ENESES V4 
Gouven. Zambique, Don Diego de Menele 
NEUR, fe trouvant nommé dans les fuccel 
fions, prit en main le Gouverté 

ment , & le tint pendant deux an 

fans qu’il en refte aucun veftige p& 

le défaut des mémoires de ces rems 

la. 1] avoir bien fervi , &c étoit dé 


ghe du pofte où il éroit élevé, I 


Emen ne 
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manqua moins fans doute aux oc- 
cañons de faire de grandes chofes , 


que les occafions ne [ui manque- 
rent. 

Don Louis d’Ataïde Comte d’A- 
tououia revint pour la feconde fois 
dans les Indes , pour lui prendre le 
bâton des mains. Le Roi Don Se- 
baftien avoit nommé ce grand hom- 
me Généraliflime de l’armée que ce 
Prince devoit conduire en perfon- 
ne dans PAfrique. Il Pavoit choifi 
par préference fur fa haute réputa- 
tion , & fur-tout à caufe de l’intre- 
pidité & du fang froid qu’il confer- 
voit dans les plus grands dangers’, 
& dont on raconte plufeurs traits 
finguliers. Mais autant que cetté va- 
leur lui plüt, autant fut-il choqué 


REMISE NT D 


ANN.de 
ie © 
1578. 
1579. 


Don Sr345$: 
TiEN Koz. 


DoxLours 
D'ATAÏDE 
COMTE D'A- 
TOUGUIA 
VIicERO1, 
pour la fe. 
conde fois 


de fa prudence, & des confeils qu'il : 


lui donna trop contraires à fon hatu- 
rel belliqueux & impetueux , comme 
fi la prudence ne devoit pas aller de 
concert avec la valeur. Pour s’en 
défaire donc avec honneur , il chan- 
$eéa fa deftination fous le prétexte 
du befoin des Indes, & le fit partir 
brufquement , feulement avec deux 
vaifleaux & une caravelle, dans la 
li) 


4 

380 CoNQUESTES DES PORTUGAîS. i 
mauvaife faifon , & fans égard poux 
A NN. de Ruy Lorenço de Tavora qu’il avoits 
J.-C. envoyé Viceroi , il n’y avoit pas en= 
1578. coreunan, & que cet affront eüt 
1579+ fait mourir de chagrin, fi la maladie 
Don Skr4s- ne l’eût prévenu. , 
THEN Ro Le Comte d’Atouguia cependant 
AS LOUS fit un très-heureux voyage , & arris 
. Vicrror, Va à Goa fur la fin d’Août 1,79. Son 
Res Fa arrivée fit trembler les ennemis de! 
la nation Portugaife. Le fouveni# 

du paflé fit tomber les armes des 

mains à ceux qui euflent pu penfers 

à remuer. Il eut feulement à châtie 

la perfidie de Melic Tocar Tanadar; 

ou Douanier de Dabul pour l’Idals 

can , qui fous le Gouvernement prés 

cedent avoit commis une infigne pers 

fidie à l’égard de quelques Officiers 

. Portugais des efcadres qui faifoient 

la courfe vers le Nord. Ils étoients 

quatre Capitaines, Don Jeromé 
Mafcaregnas, Don Diego & Dof 
Antoine de Silvéira , & François 
Perfonne. Ceux-ci étant venus moiuls 

ler à Dabul pour prendre des rafrais 
chifflemens à l'ombre de la paix, les 

Tanadar les reçut fort bien , &les" 

Ayant invités à Venir à terre mans 


mines 
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-ger chez lui, 1l les fit égorger en tra- 
hifon, à exception pourtant de Maf- 
caregnas, qui fembla avoir preflen- 
«1 le danger , & recueillit quelques- 
uns de ceux qui échapperent à la 
conjuration. Une des premieres cho- 
{es que fit le Viceroi, ce fut d’en- 
voyer Don Pierre de Menefes pour 
châtier ce perfide , & lui-même il fe 


mit en devoir de preffer tellement 


e 


lIdalcan, qu'il fut contraint à lui 
en faire juftice. 

:. Onen vint en effet à une ñévo- 
“ciation , & il fut convenu que le 
Tanadar feroit exilé de Dabul & de 
on territoire. Mais peu après le Vi- 
 ceroi ayant appris que le Tanadar y 


en) 


AN. de 

hr Im) 
1,76. 
SD 


Don SEBAS= 
TIEN RoOï. 


Don LoUIf 
D’ATAÏDE 
VICEROI, 
pour Îa fe< 
conde fais, 


‘étoit encore dans l'exercice de fa. 


charge, cette infraction, qu'il re- 
garda comme une infulte, l’ayant 
animé , 1l réfolut d’y proceder par 
des voies plus efficaces. Don Paul 
de Lima Peréïra qu'il y envoya a- 
vec dix Vaiffeaux , lui donna fur ce- 
la une ample fatisfaétion , étant allé 
à Dabul, où il brula deux vaifleaux 
de l’Idalcan, fit de orands ravages 
dans les peuplades d’alentour , & 
battit bien deux Corfaires Malaba- 


+ 


A N N. de 
J. | Gi 
1580. 
1$81. 

Don SEBAS- 

TIEN RO, 

Dox Louis 

D'ATAÏPE 

VICEROI. 


pour la fe- 
conde fois, 
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res que le Tanadar avoit appellés a 
fon {ecours. W 

Il arriva alors une nouvelle révo 
lution dans les Etats de l’Idalcan ; 
qui fut tué par un jeune Page, à qui 
il voulut faire violence. Il n’avoit 
point d’enfans. Un de fes neveux: 
lui fucceda. Mais il fut bientôt dé- 
polledé par un fujet rebelle & puif- 
fant , qui fe fouleva, & fe rendic 
maître de fa Capitale & de fa per- 
fonne. La garde Abyfine de ce nou- 
veau Tyran le dépoüilla de fes Etats 
& de la vie. Les trois Chefs Abyf= 
fins auteurs de cette reyolte fe divi- 
{erent éntr'eux, & l’un d'eux refta le 
maître. Le Viceroi auroit fans dou- 
te profité de ces conjonétures , s’il: 
n'étoit mort lui-même à Goa pour. 
ne pas furvivre aux difgraces de fai 
Nation. Car ce fut alors que le 
Royaume de Portugal fe vit comme 
accablé par la mort du Roi Don Se 
baftien*, qui périt dans fon expédi= 
tion d'Afrique, & par celle du Car= 
dinal Infant Don Henri, qui n'ayant 
tenu le fceptre que pendant un an 
& demi, fans avoir pris aucune me 
fure pour affürer la fuccefion à 
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cette Couronne, donna lieu à Philhip-° | 
pe fecond Roi d’Efpagne de s’en ren- ANN. de 
dre le maitre. J. C. 
“La nouvelle de certe grande cataftro: 1587. 
phe ayant été envoyée dans les Indes Dox rire 
parles Regents duRoyaume,DonFer- Fi? Fr 
nandT elles deMenefes,quifetrouvoit xeszs Gou- 
en place de Gouverneur par les fuc- Y?*"EUR. 
ceflions , y fit reconnoïtre le Roi Phi- oil HENRI 
lippe d'Autriche dans toutes les pla- prie 
ces , fans y trouver la moindre op- »r Perru- 
poñrion. Il eut en cela d’antant plus te 
de mérite , qu'il avoit des liaifons 
particulieres & des raifons fortes 

d'être attaché au Prince Don An- 

toine de Portugal , qui difputoit cet- 

te Couronne, dont il fe prétendoit hé- 

rue. Le Roi Philippe ignorant le 

fervice que Telles lui rendoit, & 
fuppofant Don Louis d’Ataïde enco- 

te vivant, toit fort inquiet fur la 
difpofition où l’on étoit dans les In- 

des à fon égard. Ce fut dans cette 
inquiétude qu'il fit partir Don Fran- 

çois Mafcareonas, celui qui avoic 

défendu Chaül avec tant de gloire 

contre Nizamaluc , avec le titre de 

Viceroi. Il l’honora aufli du titre de 

Comte de fainte Croix , & ajoûta à 
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1 fa dignité de grands privileges mo 
Anar de a aride défi de le l'attacheti 
TC par le défir de fe l'artacher 
& de l’efpérance qu'il lui foumet- 
1581: troit les Indes. Et afin que Don. 
Pres L Louis d’Ataïde ne fit point de difii 
_cai,ll n'Es. Culté de lui remettre le Gouverne= 
FAGNE ment, il le faifoit Marquis-de [4 
ox Fran- Ville de Santaren. Mafcaregnas en’ 
çois MaAs- bé : te 1. 
cArreNAs AffiVant trouva tout fait. Ataide é=! 
Viceror. toit allé jouir des récompenfes du 
Ciel , plus folides, & moins aveu“ 
gles que celles des Rois de Ia terres 
Mafcaregnas joüit de celles qu’on lui 
avoit accordées en confideration de 
{es fervices futurs :. & Fernand Tel. 
les de Menefes , à qui le Roi d'Efpas 
gne avoit l'obligation de tout, fut 
dépoffedé , & refta fans récompenfe J 
ainfi va le monde. L 
C’eft ici l’Epoque où j'ai cru de 
voir terminer cet ouvrage. Le Por 
tugal en changeant de maïtre paru 
avoir tout perdu. Devenu partie dé 
la Couronne d’Efpagne, il fut, dit 
on , en quelque forte la victime d 
{a politique da cette Monarchie, & 
l’objet de l’avidité de tous fes ennes 
mis. Le Comte Duc d'Olivares 
premier Miniftre de Philippe Quas 
| trieme # 
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triéme, elt accule par quelques-uns 
d’avoir mis toute {on attention à di- A NN. de 
minuer les forces d'un Etat, où il J.C. 
appréhendoit toüjours une révolu- 1581. 
tion en faveur de fes legitimes Prin- Parties 
ces , quoique fans attribuer ces in- II Kor. 
tentions perverfes à ce Miniftre, il Va à 
foit plus naturel de dire: qu'ayant eu Tia 
une trop vafte étenduë de PAYS div. Roi 
maintenir contre tant de Puiffances 
ennemies , 1l donna moins de foin à 
conferver ce qui étoit aux Portugais, 
que ce qui appartenoit aux Caftil- 
ns’, bien qu'il eût été ravi dé pou- 
voircon{erver le tout. Cependant le 
Portugal , qui auparavant avoit tof. 
jours été tranquille , ‘fans prendre 
part aux guerres de l’Europe M 
trouva enveloppé , parce qu'il ap- 
partenoit alors à une Puiflance qui 
donnoit de la jaloufie à toutesles au: 
tres , & qui étoit accufée d’affecter 
la Monarchie univerfelle. 

Les Conquètes des Portugais s’en 
reffentirent d’abord, & tandis que . 
les Mogols fe réndirent maîtres de : 
tout l’Indoftan, que la puiffance des 
Rois de Perfe alloit croiffant du c5+ 
+£é de l'Arabie, les Anglois & les 
Tome IF. e KKk 
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--77 Hollandois commencerent à troubler 
À xx. de le commerce d'Afrique, & à courit 


TC 
FSôle 


far les colonies Portugaifes. Les pre- 
miers s’attacherent à l'Arabie , & 
à la fin leur firent perdre Ormus, 
Les feconds leur enleverent Malaca 
& les chafferent de prefque tous leurs 


- établifflemens dans l’Ifle de Ceilan 


& dans celles de la Sonde , fecondés 
de la haine des naturels du pays trop 
juftement irrités des excès des par- 
ticuliers , aufquels la Cour de Por= 
cugal n’avoit -pas mis ordre, 

Les Hollandois ne firent pas de 
moindres efforts pour enlever le Bre 
fil. Ce pays prefque toûjours neglis 
gé par le Portugal, & qui lui vaut 
aujourd’hui un Perou , a toute j’oblis 
ation de fa confervation, en pres 
mier lieu à Mathias d’Albuquerque 
qui le foutint long-tems-contre les 
négligences affectées du Comte Dug 
d'Olivares , lequel fembloit ; dit-on 
en avoir déterminé la perte , &c ef 
fecond lieu à l’incomparable Jeañ 
Fernandes Vieira,qui fe voyant abat 
donné du Roi Jean quatriéme trèss 
occupé à fe foutenir dans le Portugal 
contre les armes d'Efpagne , après 
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la révolution quiremit la maifon de — 
Bragance fur le Trône dans la per- ANN. de 
fonne de ce Prince , déclarilaguer- J. C. 
re aux Hollandois en fon propre & 1581. 
& privé nom , la continua long-tems 
contre la volonté de fon Souverain, 
qui le voyant fecondé de la fortune, 
reconnut enfin les grandes obliga- 
tions qu'il lui avoit , en mème tems 
que tout l’univers applaudiffant à la 
grandeur de fon courage.à fon invin- 
cible conftance , à fon héroïque fidé- 
lité, le regarda comme un des plus 
grands hommes que la Providence 
€ût fait naître pour le bien & l’hon- 
neur de Portugal. 

Voilà ce qu'en hiftorien fidéle j'ai 
tâché d’expofer avec toute la fincé- 
tité poflible. Et certainement il n’eft 
perfonne qui refléchiffant fur ce que 
la Nation Portugaife à fait aux ex- 
trémités du monde par des travaux 
immenfes, des périls fans nombre, 

Ctions de valeur furprenantes, 

quelquefois incroyables, domp- 

tant 8 (ubjuguant des nations nom- 

breufes humiliant les Rois les plus 

fuperbes » & portant par tout Îa 

foi de Jefus-Chrift à la faveur de 
Kk ij 
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fes découvertes & de fes progrès ; 
A NN. déelle-n'ait acquis une gloire que la 
J.C. fuite des tems ne pourra effacer , & 
3$$1* par laquelle elle s’eft mife de pair, 
ou à furpaflé mème de beaucoup les 
Conquètes de l'antiquité les plus 

vantées, | 


Fin du quatorXième © dernier Livre, 
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Contenuës dans le troifiéme & 
quatriéme Tome. 


Â AE 

Bdala ( Abyflin) foulevé contre le 

rm Roi d’Ormus , eft affafliné par les 
ordres de Don Manuel de Lima Gou- 
verneur de la Citadelle , #. 4. p. 37e 
Abix-Can, commandant à Novanaguer, 
tache de s'emparer de Diu , & maltraite 
les Portugais, #. 4. 168. eft battu par 
Don Diegue de Norogna Corcôs , 170. 

. & entierement chaflé par le même, r99, 
… Abraham ( Coje ] ménage une intrigue au- 
près de Cedemecan , d’où s'enfuivit la 
mort de Madre:Maluc, ?, 4. 136. 
Abren ( Antoine) envoyé par Albuquer- 
que aux Moluques s'arrête à Amboine, 

2. 3. 41, va aux Jfles de Banda, fa mort, 


ibid. 
ÆAbreu (George ) fes démêlés avec Don 
. Roderic de Lima, #.3. 116.  fuiv. 


Abreu ( Onuphre & François freres d’) 

accompagnent Chriftophle de Gama en 

+ Ethiopie, & commandent chacun un 
k ii 


TABLE 


| corps detroupes, 4.7. 196. à 
Abreu ( Simon d’) perd fon Vaffeau & ja : 


YiCg 5.3 , 
Abuns , nom de l'Evêque de la haute E- 
thiopie , #. 3.109. reconnoït le Patriar- 
che Schifmatique d'Alexandrie, 150. 


Abyffinie , origine de ce nom, fa defcri- | 


ption, Voyez Ethiopie. 


Abyfins, leur caraëtere, leuts mœurs, 


__ leur Religion , #. 3. ‘109. 
ÆAhyffins font corps dans le Royaume de 
Cambaïe, +. 4. 198. s'emparent de plu- 
fieurs poftes, 3bid. chaflés de Parnel, 
202» 

“by fin (jeune Abyflin Page de Sultan Ba 
dur ) fa dextérité à tirer de l’arc en dé- 
fendant fon mâître , eft tué lui-même , #. 

3 HAL 333° 
Achen, Roi d'Achen fe rend maître des 


Royaumes de Pedir, d'Aïa & d'Auru, 


4, 3. 26, attaque la Fortereffle de Pacen , 


27. ft battu par les Portugais qui lui a-! 


bandonnent la Forterefle dans leur vi- 
étoire, 29. fait fouffrir le martyre à 


quelques Portugais en haine de leur Re- : 


hgion , 33. profite de l’inaction du Gou- 


verneur de Malaca , 218. le trompe, & 


fait plufieurs trahifons aux Portugais , “ 


+, 


ibid. efpere fe rendre maître de Malacaw 
par inteiligence avec Sanaja Raja Saban- 
dar de Malaca, 221. envoye une grande 


flote contre Malaca qui fut délivrée par. 


l'interceflion de S François Xavier , fau 
4.11. va lui-même à Malaca pour y for-" 


mer un nouveau fiége , 262. eft obligé 
de le lever, & y perd fon fils qui étois 
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pourvu du Royaume d’Auru , ibid. entré 
dans la conjuration des Princes Indiens 
ligués contreles Portugais avec le Grand: 
Seigneur , 295. fait partit de nouvelles 
flotes coup fur coup, dont la. premiere 

 eft battuë par Mem Lopes Carafco ; & 
la féconde par Louis de Melo, 337. re- 
vient à Malaca avec'une puiffante flote 
pour fatisfaire aux obligations du traité 
de la ligue, & eft mis en fuite par 
Triftan de la Vega , 357. fait un nouvel 
effort, & prêt à prendre la place, eft 
faifi d’une terreur panique, & leve le 
fiége , 367. 
Achen, Prince héritier du Roi d’Achen 
emporté d'un coup de canon dans un 
combat contre Louis de Melo, #. 4.339, 
 Acugna ( François 4 } monte le premier à 
l’affaut de la Citadelle de Daman dans 
l'attaque de Martin Alphonfe de Sofa, +. 
#3. 268, 
ÆAcugna ( Manuel d’ } accompagne Chtif- 
tophle de Gama en Ethiopie, #. 3. 396. 
commande un corps de troupes , 4h44. eft 
bleffé & foigné par l’Imperatrice, 405. 
Acugna ( Nugno fils de Triftan ) vient 
aux Indes en qualité de Gouverneur gé- 
néral avec deux de fes freres, #. 3. 199. 
fait un voyage malheureux , #b4d. aborde 
a Mombaze qui eft abandonnée & qu'il 
brûle, 200. pañle à Ormus, & fait pri- 
fonnier Raix Seraph , 101. envoye du [e- 
cours au Roi de [a Baçore , 203. Mau- 
vais fuccès de cette expédition , sbid. 
continuë fa route pour les Indes , 206. 
à Sa conduite envers le Roi de Cananor & 
K k ui É 


| TABLE 
on Miniftre, ibid. envers Lopez Vaz 
de Sampaïo , 207. ç fiv. fait diverfes 
deftinations de flotes pour croifer , 212. 
met une grande flote en mer pour aller 
à Diu , 239. emporte l’Ifle de Beth, 241. 
y perd-letems, & fe préfente trop tard 
devant Diu, 242. Tentative inutile qu'il: 
fait fur cette ville, 244. ç fuiv. donne 
afile à un des freres de Sultan Badur pour 
s'en fervir dans l’occafion, 249 traite 
avec le Zamorin, & bâtit une Forte. 
refle à Challe, ibid. chaffe de Baçaim 
Mélic Tocan fils de Mélic Jaz, 257. 
eft appellé par Sultan Badur fans fuccès , 
262. traite avec le Roï des Mogols, 265. 
traite avec Sultan Badur qui lui accorde 
la ville de Baçaim, 268. eft recherché 
par le Roi de Cambaïe & par le Roi. 
des Mogols en même-tems, & préfere 
Y'alliance du premier , 281. fait bâtir une 
Forterefle à Diu , 284.une autre à Ba- 
çaim , 291. Ses Négociations avec Azede- 
Can, 312. fe faifit des terres du Concan 
& des terres fermes de Goa, 313. eft 
appellé par Sultan Badur , 329. Entre- 
vüé de l'un & de l’autre, 131. ce fuiv. 
eft foupconné d’être la caufe de l'affaffi- 
nat de Sulran Badur , 337. s'empare de 
la ville de Diu après la mort du Sultan, 
3bid. fait un traité avec Mir Mahamed 
Zaman: fans effet, 339. fait détruire le 
quartier dela ville des Rumes, & for-. 
ufie la Citadelle de Diu, 346. fe dif- 
pole à fecourir la Citadelle de Diu af 
fiégée, 351. eft relevé par Don Garcie 
de Norogna , 362. Mauvaife conduite de 
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Norogna à fon égard , 372. Sa mort & 
fon éloge, ibid. Parallele de lui & d’AI- 
phonfe d’Albuquerque , 373. Le Roi & 
* la Coùr lui rendent juftice après fa mort , 
À 1bid. 
Acugna ( Picrre Vaz d’) fils de Triftan, 
vient aux Indes avec les provifions de 
Général de la mer, #. 3. 199. meurt de 
maladie fur la côte d'Afrique, 20I. 
Æcugna ( Simon d’) fils de Triftan vient 
aux Indes avec les provifions de Gouver- 
neut de Goa, #. 3. 199. eft envoyé par 

Nugno fon frere Gouverneur FL 
pour foumettre les Ifles de Baharen & 
de Carife , 204. Mauvais fuccês de cette 
expédition , sbid. cœ fuiv. Samort , 205. 
| Du ( Triftan d’}) fe préfente au Roi 
de Portugal pour lui payer les boulets 
ramez avec lefquels le corps de fon fils 
Nugno avoit été jetté à la mer , #. 3. 


373° 
Acugna ( Vafco d') traiteavec Mélic Tocan : 
is la reddition de Diu inutilement, 
261 
re Paie Miniftre du Roi de Cananor. 
Haine qu’il conçoit contre les Portugais à 
l'occafion de l'affaflinat de fon parent, 
1. 4.207. tâche d’appaifer les cfprits a- 
près la déclaration de la premiere guer- 
re , £bi4. combat avec valeur contre eux 


pendant la feconde guerre , 254. 
An Cheg d’) pendu par ordre de So- 
lyman Bacha ,'#. 3. , 345$: 


Aden, fe fouleve contre les Turcs, & appel- 
le le Roï de Camphar, r. 4.25. revient fous 
la puiffance des Turcs par crahifon ; 26: 


TABLE | 
Aden, canonéc par Don Louis de Meriea 
| fes, s.3.9$. tentée & affiesée part Mufta# 
pha & Sofar ; 186. fo!licitée inutilement 
pat Hector de Sylvéïra , 216. Garnifon 
Turque d’Aden égorgée , 291. Les Turcs 
s’en rendent encore les maîtres ; 2924 
Æeïro ( Cachil ) le dernier des fils de Bo= 
leïfe élevé fur le Trône de Ternate par 
Triftan d’Ataïde, #. 3 233. Indignations 
des Ternatiens à ce fujet, ibid, Galvan 
fait revenir les efprits à fon égard, & 
Jui rend fa liberté , 303. eft envoyé pri. 
fonnier à Goa par Jourdan de Freytas ; 
438. eft reconnu innocent par Martin Al- 
phonfe de Sofa, ibid. renvoyé dans [css 
Etats par Don Jean de Caltro, #4i4. jufti= 
fé contre ce qu'a écrit le Pere Bartoli de 
fa conduite , 7, 4. 78. Son affeétion pour: 
les Portugais marquée malgré toutes les. 
avanies qu’il en fecevoit , shid. @œ fuius 
is en prifon, & empoifonné par E“ 
doëard Deca, délivré par les Portu= 
gais, 83. fe broüille avec Diego, Lopez: 
de Mefquita fucceffeur de Deça ,. 84. fait 
la paix avec lui , & peu après eft affaf- 
finé par fes ordres , 86. Cruauté exercée 
envers fon corps, 87° 
erro ,; mere de Cachil Acïro précipitées 
par une fenêtre pour s'être oppofée à ces 
que fon fils fut reconnu Roi, #.3.233« 
Aeiro , Tante du Roi Acïro , faite prifons 
niere par Edoüard Deça , #. 4. 82. 
Agacin , défolée par Antoine de Sylvéiras 
L, 3e ; 21$e 
ÆAgacin ; brûlée par Antoine de Saldaone, 
#» 3e | 2460 


DES/MATIERES 
#lgalu-Can ou Agalachem , fe fortifie. à 
Surate après la mort de Chinguifcan, 
: implore le fecours des Portugais, & eft 
 refufé, #. 4. 280. 282. perd quelques 
… Vaiffcaux qu'ils lui enlevent , :6id. fe 
broüille avec eux à cette occafion , 283, 
à recours au Zamorin , & en eft fecouru , 
. 284: 
Aia, Roi d'Aïa chaffé de fes Etats par le 
Roi d’Achen , fe refugie à Malaca , #3. 
14e 27 
Aladin , fils de Mahmud Roi de Bintam 
fuccede à fon pere, & prendletitre de 
Roi d'Ugentane , & fe fortifie dans la 
ville de Jor, #,3. 323. infefte Malaca par 
… fes courfes , ibid. eft forcé par Don Eftes 
van de Gama d'accepter la paix à de du- 
res conditions après la défaite de fa flote, 
324. fe met en devoir de profiter de la 
terreur on eft Malaca, & offre infidieu= 
fement fes fervices au Gouverneur de - 
cette ville après la retraite des Ache- 
nois, £. 4.16. tuë le Courier qui lui ap- 
- porte la nouvelle de la défaite des Ache= 
nois & fe retire, 22. fe ligue avec la 
… Reine de Japara, & vient mettre le fié. 
ge devant Malaca, 91. eft forcé de le 
lever, e 94. 
Albuquerque ( Alphonfe } fes offemens . 
: tranfportés en Portugal, #. 3. 66. pro- 
. jet de ce grand homme pour détourner 
Je cours du Nil, & ruiner l'Egypte, 
108 
Albuquerque ( George d’ ) Gouverneur de 
_ Malaca pour la deuxiéme fois , a beau- 
<oup à fouffrir , #. 3, 31 s’y comporte 


+ 


TABLE: 2 

fiéanmoins fort bien, 36. demande Je 
. Gouvernement dés Moluques pour fon 
gendre , ou pour fon beau-frere , ibid. 

- revient dans l'Indoftan, eft attaqué pat 
l’Arel de Porca ; & le bat, 90. 
Albuquerque ( Jean ) premier Evêque de 
« Goa, #43. 414. Sa môrt , #. 4 218. 
Albuquerque ( Matthias ) bien bleffé à la 
prife de Mangalor, #. 4. 262. croife fur 
la côte du Malabar , 263. 
Albuquerque ( Matthias d’ ) défend le Bré- 
fil contre les Hollandoïs , ,. 4. 386: 
Alcacer ; ville de l'Afrique fur la mer 
Rouge , ?. 3. \ 392: 
ÆAleshelubi ( Cotfaire fameux ) obtient du 
Grand. Seigneur l’ordre d’aller prendre 
fes galeres à la Baçote , +. 4. 161. eft ar: 
rêté & coupé par Don Ferdinand de Me- 
nefes , 162. perd fix de fes galeres ; ibid: 
fe retire à Surate, où il perdit les autres 
neuf, : 163; 
Alfaro ( Réligieux de S, François ) arrive 
à Canton avec trois autres Religieux de 
fon Ordre, & revient à Macao, 7. 4: 
370. 

Silmanfor, Roi de Tidor, ambitionne 
d’avoir chez lui les Portugais , r. 3. 43: 
eft piqué de ce qu'ils ont préferé de 
bâtir une Forterefle piütôt à Ternates 
qu'à Tidor, ibid. reçoit chez lui les 
Caftillans , $o. eft forcé à faire la guerre 
malgré lui, demande [a paix à Antoine 
de Britto, & ne peut l'obtenir , 60. l'ob= 
tient de Don Garcie Henriques , 162% 
Henriques lui déclare de nouveau la guet 
te fans fujet, & Le fait empoifonner , 164% 


DES MATIERES. 
Almeïda ( Don Diegue ) fait une irruption 
vive de la Citadelle de Diu dans la ville 
contre Abixcan, #. 4. 168. eft privé de 
fon Gouvernement: & déclaré incapable 
de toute charge par ordre de la Cour, 
_ & pourquoi, 169, 
 Almeïda ( Don François d' ) eft tué dans 
… une fortie au fiége de Diu, 5.3. 498. 
Almeïda ( Don Louis) fe diftingue au 
fecond fiége de Diu, #,3. soi. @ fuiv. 
Ailmeida ( Pierre Alvares d’ ) tué dans la 
- fufte de Sultan Badur , #. 3. 333e 
Almeida ( Don Pedre ) commande avec 
fon frere Don Jean dans le baftion de S. 
Jacques du port au fecond fiége de Diu , 
t. 3, 459. fe fignale avec fon frere dans 
une fortie, 485. Leur mort, 488. 
Almeïda ( Don Pedre & Don Louis } 
freres s'emparent del'Ifle de Balzar, #, 
4. ._ 204. 
Alvares ( François ) Prêtre accompagne 
Roderic de Lima à la Cour d'Ethiopie, 
2. 3.102. fe fait eftimer de l'Empereur , 
& donne une grande idée de fa vertu, 
115. eft ramené dans les Indes par Hec- 
tor de  Sylveira, j19. reçoit des hon- 
neurs extraordimaires à la Cour de Por- 
tugal , ébid. & à Boulogne en Italie où 
il affifta au couronnement de Charles V, 
& parut en qualité d’Ambañladeur de 
” l'Empereur d’Ethiopie, 120. 
Alvarez ( François ) Prêtre travaille avec 
fuccès à la converfion des Ifles du Mo- 
re, 1. 3. 237. ft bleffé à l'attaque de 
Momoïa , & fe fauve à Ternate, 238. 
Alucan, Général Abyflin fait affafiner 


TABLE | 
Chinguifcan , r. 3. 275: Cr [uiuà 
Alu-Can, Tuteur du jeune Roi de Cam 
* baïe fe jette fur les terres de Chinguife 
can, & prend la ville de Veredora, # 
4. > 238. 
Alu-Can, Miniltre de Mahmud Roi de 
Cambaïe, entreprend le fiége de Diw 
‘pour venger la mort de Sultan Badur 
1.3. 347, établit fes quartiers, & coms 
mence l'attaque de la ville des Rumes ; 
349. eft infulté par les Officiers Turcs 
de la flote du Bacha Solyman , 350. fa 
moderation & fon habileté à diffimuler. 
cet affront , ibid. fe rétire de l’armée &’ 
du fiége, 1h14, 
Alu-Can, Officier de Mahmud Roi de 
Cambaïe ,; eft tué au fecond fiége de 
Din éiens 12% 
ÆAmanguchi ( ville & Royaume du Japon) 
Roi d'Amanguchi veut entendre S, Fran= 
- çois Xavier , & ne témoigne que de l'in# 
difference pour fa doétrine , #. 4. 1044 
prend une plus haute idée du Saint , & 
lui donne beaucoup de faveur, :bi4. meurts 
victime de la proreétion qu'il donne au 
Chriftianifme fans mourir Chrétien " 


106 

Amazones d'Afrique , #. 4. | 372 
Amboine ( fe d’ ) par qui découvertes 
re 3 : 41 
Amboine ( fort bâti à ) #. 4. 247 


Andrade ( Louis d') fauve la Fortereffe dé 
Ternate par fa préfence d’efprir, #4 

| 227 
Andrade ( Louis Freyre ) Gouverneur des 
Chaül s’y diftingue pendant le fiége, r:4% 
310 


| DES MATIERES. 
Ændrade ( Simon d’ )eft fair Gouverneur 
- de Chaül, & à quelles conditions , #. 3. 
* 3. oblige la ville de Dabul à lui livrer 
deux galeres ennemies, 7. in{pire tant de 
n crainte à Mélic Jaz , qu'il faitla paix, 
3 a :bid. 
Anglois troublent le commerce des Por- 
" cugais, & leur font perdre Ormus, #. 


f 4 ë 386 
Arabie; portoit anciennement le nom d’In- 
” de & d'Ethiopie, . 3. 100, 


Æravio ( Pelage Rodrigués d’ ) fe diftin- 
- gue dans l'attaque des retranchemens des 
. ennemis dans la riviere de Bacanor , s. 3. 


* 1320 
Aroës ( le Cachil d'}) fils naturel de Bo- 
_ leife Roi de Ternart , fe concerte avec 
+ Antoine de Britto pour ôter la Regen- 
ù ce à la Reine ; 7. 3. 56. fait affafliners 
" fon frere le Cachil Mamoll, 57. confenc 
“ à la détention du Roi & de fes freres , 
ibid. détermine la guerre contre le Roi 

1 de Tidor , 59. emporte la ville de Ma- 
| riac, 60. fe reconcilie avec Almanfor, 
* donc il devient le gendre, 162. recom- 
* mence la guerre contre les Tidoriens, 
466. ravage fa ville de Tidor , 5bid. foup- 

- gonné d’avoir empoifonné le Roi de Ter- 
* nate, 177. fe broüille avec Don George 
de Menefes au fujet du Cachil Vaïaco, 

. sbid. fomente la divifion & l’animofité 
* contre les Portugais , 181, condamné à 


«perdre [a rête, & exécuté, 182. 
Arquico', Port de la mer Rouge, #, 3, 
| 10$. 


Arrimage, contribuË beaucoup à l’allure 


\ 


MA B/L:E 

du vaiffeau , ceiaeft confirmé par l'exema, 
ple d'Antoine de Saldagne , #. 3. 200. 8 
par celui de Don Alvare d’Ataïde Ga= 
Ma , #. 4. 127e 
Afarin ( Fort d’ ) emporté. par les Portu= 
gais , +. 4. 182. bien défendu par André 
de Villalobos, 286. 
Ataïde ( Don Alvare d’Ataïde de Gama } 
fils de l’Amirante part pour les Indes 
avec Martin Alphonfe de Sofa, #. 3. 41ç 
eft mis aux arrêts par Sofa à {on arrivée. 
a Mozambique , 416. revient dans les» 
Indes avec le Viceroi Don \Alphonfe de 
Norogna , 1. 4. 127, fingularité de ce“ 
voyage, ibid pourvû du Gouvernement 
de Malaca & du Généralat de la mers 
109. Ses démélés avec fon frere à qui il 
devoit fuccéder , 110, Sa conduite envers. 
faint François Xavier, & envers Diego 
Peréira | b:d. et excommunié par Île 
Saint, 113. Vérification des prédiäions 

. du Saint fur lui, & fa mort funefte , 114 
intercepte les Lettres de Xavier, & n'y 
trouve rien contre lui, 116 
AÆAtaïde ( Don Diegue d’) Gouverneur de 
Columbo foutient quelques aflauts, que” 
Jui donne Raju , #. 4. 257. met le feu au 
camp de Raju qui affiégeoit Cota, 259: 
Ætaïde ( Edoïüard d’ ) perd fon vaifleat 
par le naufrage , & périt avec fon filss 
t. 3: pa 
Ataide ( Don Jean d’) privé du Gouver= 
nement d'Ormus par François Baretto, 
& pourquoi, r. 4. 181. retabli dans ce. 
Gouvernement par Don €Conftantin de 
Bragance, 234e 
» Ataide 


{ 


DES MATIÈRES. 


Ætaïde ( Don Jean d') joint la flote de 


D 


Don Alvare de Caftro, & l'inftruit du 
mauvais fuccès de l'affaire d'Aden, z. 


4 « 27e 
taide ( Don Louis d’ } Comte d’Atou- 
guia Viceroi des Indes envoyé pat Don 
Sebaftien , r. 4. 266. Son éloge, 267. 


_ s'étoit diftingué en Afrique & aux In- 


des , & dans la défaire du Duc de Saxe 


où il fauva l'aigle Imperiale , ibid. Dif_ 


tinction qu'il reçut de l'Empereur Char. 


cs V. “bid. fait Chevalier à Toro par 


Don Eftevan de Gama, :bid, regardé 
comme le reftaurateur des affaires des 
Portugais aux Indes , :bid, entre en né- 
gociation avec Miram Roi d’un Etat 


au voifinage de Cambaïe, & qui pré- 


tendoit fe rendre maître de ce Royau- 


» me, 278 envoye du fecours à Roftu. 
- mecan commandant de Baroche , & l’a- 


bandonne enfuite, 280. refufe du fe- 
cours à Agalucan commandant à Sura- 
te, & fait piller fes vaiffeaux, 282. en- 
voye une flote pour conferver les places 
du Nord, :bid, enleve la ville de Braca- 


lor par intelligence, 286. met plufieurs 


flotes en mer, & en prépare une plus 
grande pour feconder les vûës de Mi- 
ram, 287. fe met en mer# & fe rend 


maître d'Onor, pañle à Bracalor , & y 
- trace le plan d’une nouvelle Forterefle, 
” 288. & fiv. manque de prendre Aden 
” par intelligence , 291. reconcilie le Roi 
. de Banguel avec la Reine d'Olala, 293, 
* Eclairci du myftere de la conjuration gé_ 
» nérale des Princes de l'Inde contre Les 
Doome IV, L } 


FA; B L'E / 
Portugais, fe prépare .à foutenir feurs 
efforts contre le fentiment de fon con- 
feil, 298. dr fuiv. envoye des fecours. 
à Chaül fous la conduite de Don Frans: 
çois de Mafcaregnas , 300. met: Goa em 
état de défenfe , & fetient prêt à tout 
évenement contre les flotes du Grands 
Seigneur , 301. fe réfout à défendre tous 
les Poftes , & y pourvoit, 308. prend 
de nouveau les avis de fon Confeil, & 
fe tient au fentiment contraire: à ceux 
des autres, 314. Sa téponfe à l’Arches 
vêque de Goa, 315 Proteftation qui lui. 
eft fignifiée par ceux du confeil , sbid 
ramene les meilleures têres à fon fenti= 
ment , fa fermeté d’ame en cette occa 
fion , 316. fierté de fa réponfe au Za: 
morin contre l'avis de fon confeil, 319, 
Belle défenfe contre les troupes de l'IE 
dalcan , ibid, d fuiv. envoye à l’Idal” 
can un beau cheval Arabe qu'il avoit dé= 
firé, 325. fes intrigues dans lé camp de: 
Fldalcan, 326. nouë une intrigue pou 
obliger l'Idalcan à demander la paix » 
328. en forme une autre pour le faire 
affaffiner , ibid. envoye de nouveaux fe=* 
cours à Chzül, & fait des diverfions fus 
les terres, des ennemis, 333 @œ /#id 
fait Ja paig avec Nizamaluc, & par un 
nouvelle intrigue , oblige lIdalcan à fes 
retirer , 347. @@ fuiv. eft relevé par 
Don Antoine de Norogna , 332. eft cho 
fi par le Roi Don Sebaftien pour com 
mander l'armée que ce Prince devoit 
conduire en Afrique , & pourquoi, 3794 
luj déplait par fon trop de prudence, 


DES MATIÈRES. 

L'ibid. eft renvoyé une feconde fois Vi 
.-ceroi dans les Indes, :bid. y arrive heu 
* reufement, 380. châtie le Tanadar de 
+ Dabul , & contraint l'Idalcan à lui te- 
 nir parole, 381. Sa mort , 382. eft re 
levé par Philippe I. & fait Marquis de 
 Santaren, 384 
Ataïde, ( Don Pedre d’Ataïde Enfer ) croi- 
+ fe vers le décroit de la Méque , & re 
* met fa flote à Don Diegue de Norogna, 
Dr. 4: | DR 7e 
Ataïde ( Triltan d') envoyé Gouverneux 
» aux Moluques par Nugno d'Acugna, #. 
| 3.231. Son caraëtere , :bid. envoye Vin= 
cent de Fonfeca prifonnier à Goa, 232. 
fe ligue avec Samarao Emule de Paté 
…Sarangue , ibid. envoye le Roi Tabarija 
… & Paté Sarangue prifonniers dans les 
Indes , ibid. mer fur le Trône Cachil 
Aciro le plus jeune des enfans de Bo 
Mleife, & fait jetter fa mere par les fe 
“ nètres, 233. fixe un prix très-bas aux 
mdenrées, .& revolte tout le pays, 234. 
- porte la défolation chez le Roi de Ba- 
» cian, & le coutraint à demander Îla 
» paix , ébid. Conjuration des Ternariens 

contre lui & les Portugais , 235. eft re- 
- levé par Antoine Galvan ;- 292. Conduite 
de Galvan à fon égard , 294. Son in- 
gratitude envers Galvan, 301. 
Ava , Roi d'Ava fait la guerre au Roi de 
mPegu, & remporte l'avantage | #73 
4 hi + |. 40% 
Ævelar ( Jean d’ } prend par efcalade une 
Mplace au Roi de Cambaïe qu'il rend: à 
MNizamaluc , +, 5. 198, 
| L L'ij 


_ 
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TABLE 
Æluru ( Roi d’) follicite le fecours dé 
Pierre de Faria contre le Roi d’Achen 
1. 4. 218. eft refulé , 219. s'accommode 
avec fon ennemi, ibid, 
ÆAuru, Roi d'Auru envoye du fecours à 
la Forterefle de Pacen trop tard, eft. 
chaflé de fes Etats, & fe retire à Ma 
laca , #. 3. 3tè 
#Æuru, Roi d’Auru follicite inatilement le 
fecours des Portugais, & perd la vie 
faute de ce fecours , #. 4. 10, 
‘Auru, veuve du Roi d'Auru, follicite 
inutilement le fecours des Portugais ; 4 
recours à Aladin Roi d'Ugentane qui 
l’époufe, +, 4. 10. 
Auru , fils du Roi d’Achen pourvû du 
Royaume d’Auru , eft tué dans une ba= 
taille navale contre les Portugais de Ma= 


laca, 7. 4. 26$e 
Axuma, ville de l'Ethiopie ancienne, # 3% 
10$, 


Ayalo ( Cachil d’}) fils de Boleïfe mis fur 
le Trône de Ternate, #. 3.177. retenu 
prifonnier pat les Gouverneurs , .eft mis 
en liberté par Vincent de Fonfeca qui 
s'y vit forcé , 228. dépofledé & détrôné 
fe fauve à Tidor, & de-là à Gilolos 
230. profite du foulevement général con# 
tte les Portugais , fe met à la tête des 
Rois ligués, & ferre de près la Forte= 
reffle de Ternate, 295. refufe la paix 
qu'Antoine Galvan lui fait offrir , 296+ 
eft attaqué par Galvan dans Tidor, fe 
défend avec beaucoup de valeur, & et 
tué , 298. 

Axambuie ( Diego d'}) fe diftingue en 


DES MATIERES. 
_ portant du fecours au fort de Challe, 
f. 4. 344. 
Azxedecan , fait empoilonner l'Idalcan If- 
maël fon fouverain & fon bienfaéteur, 
#. 3. 308. fe déclare pour Malu-Çan. 
contre Ibrahim , 309. Ses efforts ren- 
dus inutiles par Cogerte- Can, sbid. 
Défiance mutuelle entre Ibrahim & lui, 
310. tué & prévient celui qu'Ibrahim a- 
voit envoyé pour le tuer. Se ligue avec 
Cogerte-Can, ibid. fouleve les Indiens 
idolâtres des terres fermes de Goa con- 
tre Ibrahim nouvel Idalcan, & engage les 
Portugais à prendre poffeflion de ces ter- 
res, tbid. appellé par l'Idalcan refufe 
d’obéïr , 312. fe retire chez le Roi de 
Narfingue, & perfuade à Nugno d’A- 
 cugna de demander à ce Prince les ter. 
res fermes de Goa, dont il étoit le lé- 
ne maître, 314. abandonne Îe Koi 
e Narfingue, & traite avec l’Envoyé 
de l’Idalcan qui étoit venu le repeter, 
ibid. va fe jetter aux pieds de l’Idalcan, 
& fe reconcilie avec Îui, 375. recom- 
mence la guerre avec les Portugais, & 
envoye des troupes pour entreren pof- 
feffion des terres fermes de Goa, ibid. 
- rcfufe d'obfir à l'Idalcan qui le prie 
de fe défifier , 316. tente d’empoifonner 
l’Idalcan comme il avoit empoifonné fon 
_ pere, sbid. continue [a guerre contre les 
. Portugais & les bat, 317. fait enfuite 
… la paix avec eux, 5h54. donne avis à 
 Nugno d’Acugna des intrigues de Sul- 
tan Badur , 327. prend Ja proteétion de 
 Meale contre l'Idalcan, & lui procure 

# 


BNAÏBADUE n°5 
celle des Portugais, 441. cft afliégé dans 
Bilgan par l'Idalcan , & meurt pendant ” 
le fiége, Li 44 4e 
Azevedo ( Diego Lopez d’} envoyé par 
Antoine Galvan aux Ifles de Fave & den 
Banda, acquiert beaucoup. de gloire ,« 


& bat les ennemis, #. 3. 305." 
Azevedo ( Diego Lopez d’) bat les ennemis 
auprès d'Amboine , #.3. 30 


” Azeveño ( Gafpar d’') Faéteur & Acide 
Major à Cota & Colombo, 4,4. 130, 
Azevedo ( Ignace d’ } Chef de quarante 
Jefures qu'il conduifoit au Bréfil, eft 
mis à mort avec fes compagnons par des! 
Corfaires Calviniftes, #. 4. 322 
Azevedo ( Lopez } va à Pacen pour prens 
dre le Gouvernement de la Forterefle,, #. 
3 18. y trouve des difficultés, & s'en 
. retourne, ibid. conduit un fecours:dem 
Malaca à cette Fortereffe , 3 14 


B 


Abor ,; Patcha Roi des Mogois mquietem 
‘ Badur Roi de Cambaïe, #. 3. 270,4 

Babu ( Cachil } fils d’Aeiro fe met en de- 

- voir de délivrer fon pere prifonnier , #ew 
4. 82. fait enlever le pere. Alphonfe de 
Caftro, & propofe de l’échanger avec les 
Roi fon pere, 83. traite bien le pere de” 
Caftro, & ne peut empêcher fa mort # 
ibid. venge la mort du Roi fon pere; 
& fe rend maître de la Forterefe. de 
Ternate après un fiége de plufieurs an" 
nées ; 89. Paroles qu'il dit en y entrants 
y LU - shidn 

“à 
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Baraim , fortifié par Melic Tocan eft em: 
porté par Nugno d'Acugna, #. 3. 257. 
Citadelle bâtie à Baçaim par le même, 
291. Courfes des Guzarates fur les terreë 


de Baçaim, | 380. 
Bacanor ( Riviere de } viétoire qu'y rem- 
porte Lopez Vaz de Sampaïo, BOe 


Bacha, Turc envoyé par Soliman pour 
faire le fiége de Baharen , perd deux de 
fes galeres, #. 4.213. @ fuiv. remporte 
un avantage fur les Portugais par leurs 
faute , 215. elt bleffé dans lation , & 


meurt de fes bleffures ; 216% 
Bacha, Turc emtre en Ethiopie, fes fuc- 
DEN vole 4e 214, CG fuiv, 


Bacian, Royaume des Moluques. Roi de 
Bacian fe fair Chrétien , +. 4.76. In- 
quiété par Triftan d'Ataide, +, 3. 234. 
_fe ligue avec les autres Rois contre les 
Portugais, 235. 

Bagore ( la } Ville fituée fur l’'Euphrate à 

. l'entrée du Golphe Perfique , #. 3. 202. . 

» Le Roi de la Baçore attire les Portugais 
chez lui, & demande du fecours contre 
le Cheg de Gizaïra, sbid. eft dépofledé 
par les Turcs, 147. a recours aux Por- 
tugais pour être retabli, & offre des 
conditions avantageufes , 148. Le Vi- 
ceroi Don Alphonfe de Norogna y en- 

.… voye {on neveu Don Antoine de Norogÿna, 

… ibid. Mauvais fuccès de ce voyage, & 

… pourquoi, 150 Le Roi de la Baçore re- 
nouvelle {es inflances & [es promefles à 
François Baretto qui lui envoye un fe- 
cours, mais fans fuccès ; 212. 

Bagore , Bacha commandant des troupes du 


TAH'L'E 
Grand-Seigneur s'empare de la Baçore ;! 
4. 4.147. prend Catife par intelligence , 
348. Rufe de ce Bacha pour tromper 
Don Antoine de Norogna, & empêcher 
fa jonétion avec Le Roi de la Baçore, 150. 
donne avis à la Porte de ce qui s’étoit 
pailé , 151. reçoit des ordres de fe join-. 
dre à Pirbec pour aller afliéger Ormus , 
#$2. fe plaint à la porte de la conduite de 
Pirbec, 157. jette quelques propoftions 
de paix au Gouverneur des Indes, 302. 
Badages, peuples Barbares du Roi de Nar- 
fingue , 1.4. _ 56: 
Badur (Sultan ÿ Roi de Cambaïe , eft corr- 
damné à mourir par fon pere fur l’ho-* 
rofcope que les Devins avoient fait de 
Jui, #. 3. 135. fait donner du poifon à 
fon pere, ibid. fe refugie à Chitor, y. 
commet un nouveau crime, & fe fauve 
en habit de Calender , :bid. rentre dans 
fes Etats après la morc de fon pere aidé 
par la Reine de Chitor , 136. gagne une. 
bataille où le Roi fonfrere eft tué , #54. 
fe venge des Grands de l'Etat qui lui a- 
voient été contraires, #bi4. enleve Diu 
à Melic Saca par l'intrigue d’Aga Mah- 
mud , 138. fait fouffrir Dieco de Mef 
quita & quelques Portugais prifonniers 
qui ne voulurent pas abjurer leur Reli 
gion , 192. reçoit avec honneur Muftas 
pha & Sofar qui lui avoient confervé la 
ville de Diu, 247. fait empoifonner Sas 
ca, & couper la tête # Tocan fils de Mé“ 
lic Jaz , 261. attire le Général Portu= 
gais à une conference qui n'eut point des 
lieu, à caufe des difficultés du Cérémo* 
4 nial 7 


DES MATIERES. 
"mial, 263. veut voir les Officiers Portu= 
Mgars, & en €ft content , sbid. perd la 
* ville de Daman, 267. fait la paix avec 
» es Portugais , & leur cede Baçaim & fon … 

territoire , 298. fexend maître des Royau- 
mes de Mandou & de Chitor , 270. Son 
ingratitude envers Crementine Reine de 
» Chitor , sb1d. joué par cette Princefle, 
272. revient à Chitor , & l’afliége,defcri- 
+ prion de fon armée, ibid. fe rend maître 
N de la ville, 278. eft battu par les Mo- 
"gols, sbid. trahi pat Rume-Can, 279. 
abandonne Champanel, & fe retire à 
Diu, ibid. a recours au Grand-Seigneur 
» dans la décadence de fes affaires, & en. 
* fuite aux Portugais , 280. donne un em 
Wplacement à Diu pour une Citadelle, 
283. fe rétablit par le moyen des Portu= 
Moais , 290. fe repent d’avoir fait allian« 
ce avec les Portugais, & penfe aux 
” moyens de les chaffer de Diu, 325. cher- 
# che à leur faire une trahifon , & par l'a- 
“vèygle confiance qui le fait s’expoler lui- 
‘ même, entre dans la Citadelle de Diu 
»très-peu accompagné, 328. invite Nugno 
! d'Acugna à venir conferer avec lui, 329, 
” fe rend à la flote de ce Général très- peu 
# accompagné , 330. Sa mort tragique, 
| | 332. Cr [uiuv. 
Badur ( Reine Mere de) aide fon fils à 
“remonter fur le Trône, r. 3.136. refufe 
Md'admettre les-excufes de Nugno d’Acu- 
"gna fur. la mort de fon fils, 337. fe dé« 
:'fie de Mit Mahamed Zaman, rejette fes 
offres, & s'enfuit de Novanaguer avec 
Res Tréfocs }. cu «oi à à à lego 
‘4 Tome IV. M m | 
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-fions, 173. Son éloge , ibid. Acciden 
qui troubla le. commencement de {o 
Gouvernement , 174. met fur la fcene 
un nouveau perfonnage contre l'Idaican 
dans la perfonne de Meaie-Can qu'il con 
duit lui:même à Ponda, 17. craint la 
guerre contre l'Idalcan , & rappelle Don 
Fernand de Montroi & Don Antoine de 
Norogna , 179. expédie plufieurs efca=s 
dres ; & part lui-même avec une none, 
breufe flote , 181. releve Don Jean d'A 
taide de fon Gouvernement , & pourquoi 
ibid. envoye du fecours au Roi de Cinde, 
182. revient de Baçaim , & entre dans. 
les terres de l'Idalcan à main armée 
186. Belle ation qu ‘il fait à Ponda, 187 
. entreprend mal à propos de bâtir une 
nouvelle Forterefle à Chaül, 190. y va 
lui-même , & fait la paix avec Nizamas 
Juc , 192. forme un grand projet, &, 
met en mer une belle flote , 194. elt re 
levé par Don Canftantin de Bragance ÿ 
ibid..eft Envoyé Gouverneur au Mono 
motapa , & à la Conquête des Mines par 
le Roi Don Sebaftien ,; 373. envoye: fe 
Ambalfadeurs à la Cour de l'Empereur 
.& - fait alliance avec lui, 374. range k 
. devoir le Roi de Mongas rebelle , 33% 
revient à Mozambique-à caufe des tro 
. bles caufés par Antoine Peréira Brandank 
ibid. les appaife , & pardonne à Brandan 
- 376. Sa mort, 2bid 
Baretto ( Nugnés ) Jefuite facré Pacri 
che d’ Éthiopie , pale aux Indes, #04 
219. retenu à Goa y meurt, 2270 
Esretto ( Pierre Baretto Rolin ) envoyé. 


si. 


| DES MATIÉRES: 
.… fecours du Roi de Cinde, rrompé paf 
. ce Prince, fait un grand dégar fur Les 
| terres, 7.4, 183, perd tout le butin par 
», latempère, 184. fait plufieurs violentes 
… ExÉCUTIONS , jen + 18$. 
Barragais Roi de Tigre-Mahon, enleve 
» à Roderic de Eima les Lettres & les prés 
. fens de l'Empereur d'Ethiopie, & le fait 
..téconduire à la Cour pour y être puni, 
#. 3, 117. Vient audevant de Chriftophle 
de Gama, 394. conduit l'Imperatrice au 
_ camp, 400. @ fuiv. s'enfuit avec J'Imz 
peratrice après la défaite de Chriftophle 
de Gama, 4c6. fe fouleve contre l'Em- : 
| pereur Adamas Seghed , #. 4. 226.1 
Baroa , ville d'Ethiopie dans le Royaume 
. de Tigre-Mahon , #, 3. 397. Religieux 
de la ville de Baroa viennent audevanc 
… des Portugais ; aufquels leur Abbé fait 
… un difcours très-rouchant , ibid. 
Baroche , donnée par Badur à Muftapha , 
… #.3.249. faccagée-par Don George de 
. Mencfes, :. 4. 8. envahie par Roltume- 
can, 280. enlevée par les Mogols , 282; 
Barzée ( Gafpard ) Jefuite Flamand. Ses 
. fuccès à Ormus dans la converfion des 
ames , #, 4. | 1H 
Baticala , Reine de Baticala, combat en 
… perfonne contre les Poftugais, #3, 432. 
… cftrepoufléc, & fa ville pillée, ibid. re 
+ vient fur les Portugais armés contre eux- 
… Mêmes pour le partage du butin, & reña 
» porte fur eux un grand avantage, ibid, 
… €ft enfüite rechaflée, & fa ville telle 
… ment défolée par Martin Alphonf de 
.Sofa, que fa cruauté paila depuis en pro- 
 Yetbe, bia, M m ii] 
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A USUL.E # 
Batochin ( Ifle de ) aflaillie avec avantage 
par les habitans de l’Ifle d’A mboine aïdésk 
des premiers Portugais qui y aborderent,, 
fiat 42. 
Bella, brûlée par Antoine de Saldagne 
#3 246% 
Belle aëtion de quelques Maures Guzaratés 
d'un vaifleau de la ville de Reiner , z. 3# 

2 
Berber , nom d’une maladie aux Moluques, 
t. 4. 89% 
Bermudes ( Jean ) facré par le Pape Pas 
triarche Catholique d'Alexandrie, entre 
en Ethiopie avec Chriftophle de Gama, 
7. 3. 394 
Berredo , ( François Peréira) Gouverneu# 
de Chaül, fon imprudence, #. 3. 217% 
eft dépoitillé de fon Gouvernement , rés 
duit par punition à l'état de fimple fac \ 
tionnaire , 218 
Berancour ( Enrique de ) fe diflingue ave 
fon frere au fiége de Cananor , r. 4. 2548 
eft tué à la prife de Bracalor , 289 
Betancour ( Don Enrique } fe diftingue au 

. fiége de Chaül , #. 4. 33 
Beth ( l’Ifle de } emportée par Nugno d'A: 
. cugna , 4.3. 240. çà fuiv. Défcfpoir di 
celui qui y commandoit | & fa vigoureu 
fe réfiftance, 2 
Bilgan , afliégée & prife par l’Idalcan , 
444 


3. 
. Bintan ( Ifle de) fa fituatton, +, 3. 142 
emportée par Pedro Malcarcgnas ; % 
- renduë à fon premier maître, 149 
Bifraga , capitale du Royaume de Nat 
fingue prife par l'Idalcan & fes alliés 4= 


DE s. MATIERES. 
+ près la défaite du Roi Chriftua. Richelfes 
qu'on y trouve, f, 4. 2725 
put ( Cid ) commandant de la Ciradelle 
de Daman l’abandonne ayant découvert 
- une trahifon , & fait couper [a tête aux 
Nétraitrest 7. 4 201: 
Eur , Roi de Ternate attire les Portu- 
gais dans fes Etats , +.3. 43. ambitionne 
: d’avoir une Forterefle dans Ternate, 
! 5bid. ae@ionne toûjours les Portugais ; 
- & les recommande en mourant à la Reie 
ne fon époufe, $4. 
Bombain (Ifle de) 1.3. 19$. 239. 
Pc Ville & Royaume du Japon. Roi 
de Bongo fe fait Chrétien, & prend 
le nom de François èn memoire de faint 
* François Xavier , #. 4. 106. 
EE ifect:( ( Alphonfe } défénd le boulevard 
de faint Jacques au fecond fiége de Diu, 


7.3. DT 
Bonzes du Japon. Leurs efforts contre 14 
* Religion Chrétienne , 7. 4. 106. 
Borba { Diego de ) faint Prêtre entre dans 
l'Ordre de faint François me &: 7" Ve, 
Borneo , fa defcription, Roi de Borneo fait 
_ alliance avec les Portugais, 5.3. 221. 


Botello ( Gcorge ) aétion hardie par la- 
quelle il entreprend de porter au Roi la 
nouvelle d'une Forterefle faite à Diu, 
. dans un très-petit batiment , #. 3. 286. 

| * Defcription de ce voyage , ibid. sr 

_ Sentimens de la Cour dé Portugal, 
fort de ce vaifleau, 288, eft fait er 
verneur de San-Thomé, & enfuite de 
? Cananor, 101 289, 

Borello ( Martin ) fe fignale au fecond 

M m ih] 


TABLE ‘4 
fiège de Diu , te 3. ASS 


Botello { Pierre ) t, 3» 6 17 4e 8 
Boto ( Ruy } fouffre Île martyre à.PBahan 
ren, fe 3 : CE 


Bracalor , prife par intelligence , +. 4.286. | 
fecourue par les Rois de Tolar & den 
Cambolin, ‘bd, abandonnée par Don 
Pedre de Sylva Menefes, 287. reprifew 
par Don Louis d’Ataïde qui y bâtit une 
Forterefle , ; : 288." 

Brachmane , confidence de l'Idalcan lui dé" 
couvre en partie la conjuration de, Noriss 
TE AE SEE 329. 

Bragance ( Don Conftantin de } Prince du 
fang de Portugal fait Viceroi des Indes ,# 
4.4. 195. fait un heureux voyage, 196. 
envoye du fecours à Cananor , 197. fe met 
en mer, & va furgir à Daman, bide 
s'en rend le maître, & y conftruit unes 
Forterefle , 200.v# fuiv. chaîle les en 
nemis des Poftes de Parnel & de l’Ifle des 
Balzar ; 202.204. fait mettre aux arrêts” 
Louis de Melo, le délivre, & lui fait” 
excufe, 209. feconde les vüëés de la Cour" 
pour étendre la foi en Ethiopie, 227. re-" 
leve les Indiens Chrétiens opprimés pars 
les Portugais & par le credit des Indiens 
idolätres , :bid. entreprend la guerre er 
faveur des Chrétiens de la côte de Coro 

- mändel contre le Roi de fafanapatan 
219. fait la guerre à ce Roi, le rend tris 
butaire, 130. Danger qu'il court à l'oc# 
cafion d’une conjuration formée par: les 
Infulaires, 231. bâtit une Forterefle 2, 
l’Ifle de Manar, & y fonde les Religieux 
de S. François & les Jefuites , ibid. So 


Re 


ue D'ESSAI RES, 
- défintéreflement & fa piété en brifant 
une dent de finge honorée par les Edolà. 
tres , 232. fait la paix avec le Roi de 
: Chambé , 233. envoye de Go2 une flote 
au fecours du Roi de ia Baçore , 234. ba- 
tit une Eglife à Goa à l'honneur de faint 
Thomas, 241. retourne en Portugal. 
Eloge de fon Gouvernement, ibid. 
Bramaluc, ancien pofleffeur des terres de 
“ Baçaim, sarme pour la reprendre aux 
Portugais, & eft battu par Ruy Loren. 
ço de Tavora, 5.3. 190. 
* Brandan ( Antoine) brüle la ville de Da= 
baba 1t#isté t84. 
… Brandan ( Antoine Pereïra } fa conduite à 
Mozambique, #. 4. TA AS 
Brafil où Bréfil, état du Bréfil dans fon 
commencement & dans fon progrès , #. 
4. 116. confervé à la Couronne de Por. 
tugal, & par qui, 386. 
Buie-de tous les Saints, bâtie au Bréfil 
par ordre de Don Jean INl.r, 4. 118. 
Britto ( Alvare de )} maffacré avec les fiens 
dans l’Ifle de Sumatra, #. 3. 163. 
Britto ( André de ) périt par la trahifon 
N que lui-fait le Roi de Pam, 4.13. 35 
Britto ( frere d'André ) fa mort généreu- 
tiers. e: Se 
Britto ( Antoine de ) fuccede à (on frere 
dans le Gouvernement des Moluques , #. . 
3. 44. va aux Ifles de Banda, où il ap- 
- … prend l’arrivée des Caftillans , bzd. con- 
+ duit avec foi Don Garcie Henriqués aux 
_Moluques, sbid. fe faifit des Caitillans, 
& les fait repañler en Europe, s1.2fe 
comporte mal aux Moluques, 54. Otela 


TABLE | si 
. Régence à la Reine de Ternate , & fe 
joint au Cachil d'Aroes, 56. foupçonné : 
d’avoir fait affafliner Cachil Mamoll , 
fils naturel de Boleïfe , 57. enleve le Koï 
&c fes freres qu'il tient prifonniers dans | 
la Citadelle, 58. déclare la guerre à Al- 
manf{or fous un mauvais prétexte , 4h14," 
met la vie des Tidoriens à prix, ç9. fait 
irruption fur les terres des Tidoriens, 
60. refufe la paix au Roi de Fidor qui ! 
la demande, sbid. Ses démêlés avec Don 
..Garcie Henriques , 161. part pour les [f- 
les de Banda, 162.repart pour-le Por-# 
tugal , y conduit Mafcaregnas prifon= 
nier , 184. 
Britto ( Chriftophle de } chärie les Pirates 
de‘Debul , #. 3.74. & eft tué, 7 
Britto ( François de ) fon naufrage , #, 3. 
63. 
Britto ( Manuel de ) force les retranche= 
mens ennemis dans la rivière de Bacanor, 
fe 3. 132. 
Britto ( Melchior de ) belle ation qu'il. 
fait pour rendre juitice à la mémoire de 
Don Enrique de Menefes , #. 3. 126. 
Bulhon {| Ignace de } Faëteur d'Ormus , 
belle lecon qu’il fait à Don Louis de Me. … 
nefes, 7.3. 171 
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Abral { George ) deftiné par Lopes de 
Sampaïo à croifer vers les Maldives 
. va à Malaca pour-annoncer à Pedro Maf: 
caregnas fa promotion, & eft fait Gow- 
ycrneur de Malaca, #. 3. 139. eft fait 


.. DES MAÂTIERES. 
Gouverneur général étant déja Gouver- 
_neur de Baçaim , & accepte forcé par 
fon époufe contre fes intérêts & fon in- 
clination , r. 4.39. Son Eloge, 40. Sin- 
gularité de {on Gouvernement, 41. va à 
Goa, & y cit bien reçu ,.sbéd. part pour 
Cochin, & y fait mal les affaires par 
la faute du Gouverneur François de Sylva, 
43. retourne à Goa, 44. fe met en mer 
pour ranger au devoir le Prince de Bar- 
delle, 52. brûle fur fa route Tiracol, 
Coulete & Panane , sbid. arrive à Cochin, 
rend du renfort, sbid. tient les Prin. 
ces alliés du Malabar enfermés dans l’[fle 
de Bardelle, 53. eft relevé par Don AI. 
phonfe de Norogna, qui lui envoye or_ 
dre de ne point combattre , :bi4. Sa belle 
réponfe aux Officiers qui vouloient l'obli- 
ger à donner bataille 54. eft mal reçu de 
Norogna , sbid. refufe de le fuivre à l'af- 
faire de Bardelle , & fe difpofe à retout- 
ner en Portugal, 55, fe fignale avant que 
de partir dans une attaque donnée à Co- 
chin pat les Naïres dévoñés du Prince de 
Batdelle, | 130. 
Calabateçan , empêche: Inelmaluc de livrer 
cale à l'Idalcan , 5. 4.177. fort des Etats 
de l’Idalcan, & fe fauve chez Nizamaluc 
qui le fait mourir, 1738. 
Caldera (Benoît } commandant un vaifieau 
de l’efcadre de Paul de Lima Percïra, eft 
brülé & coulé à fond par un Corfaire 
- Malabare, r. 4. 25$e . 
» Calecare , polte de la côte de la pécherie. 
” Tribut impofé au Sergneur du lieu , #. 3. 
187% 


TA BLE 
Calicut , infalté par Don Enrique de Mes 


hefes ,7-23. | 77: 
Cambolin ( Roi de) fecourt la ville de Bra- 
calor, 5.4. 287. 289. 


Camerin (Paul de) Jefuite part avec faint 
François Xavier pour les Indes ,#.3. 423, 
Camphar ( Roi de) fe rend maître d’Aden, 
& en-chafle les Rumes 7. 4.23. fe met fous 
la protection des Portugais , bd. afliége 
les Turcs , & eft tué dans fa viétoire, 24. 
perd deux de fes Fils & la ville , par la 
faute de Dom Païo de Norogna, | 
25. € fuiv. 
Camphar;,le plus jeunc des fils duRoi deCäm- 
phar fuccede à fon pere & à fes deux fre- 
res aînés tués dans l’affaire d’Aden , #, 4. 
26. 
Cananor , foulevée contre les Portugais, 
par l'affaffinat commis par l’ordre de Mar- 
tin Alphonfe de Sofa, #. 3. 425. pat la 
mauvaife conduite du Gouverneur Don 
Païo de Norogna #. 4. 197. fecours en- 
voyé à Norogna par leViceroi, :bid. Guer= 
re commencée par la détention d'un Mate- 
lot Portugais, 207. Suites de cette. pre- ” 
micre guerre , #bid. çœ fuiv. Seconde” 
guerre excitée par la barbare expéditions 
de Dominique Mefquita , 250. Une De 
de Cananor fouleve toute/la ville, 2 ST 
Defcription de cette guerre qui dure deux 
ans fans aucun évenement bien confidera= 
ble, 252. C7 [niv 
Candace, Reine d'Ethiopie , #. 3. 104% | 
Candé, Royaume de l’Ifle de Ceïlan #. 4" 
63. Roi de Candé demande le Baptème 
inftruit par les Religieux de faint Fran 
gois & par faint François Xavier , bd 


DES MATIERES.. 
Motifs de politique qui fonc douter de 
la fincerité de fa demande , ibid, cnvOyE 
un Ambañfladeur au Viceroi, & lui de- 
mande du fecours, ib:d. Trahifon qu'il 
- faita Antoine Monis Baretto , 65. lui fait 
des excufes, & paroîc fe repentir Rép re JA 
renouvelle fes inftances pour avoir des 
troupes & des Miffonaires , 71. fait une 
nouvelle trahifon à George de Caftro, & 
le défait dans fa retraite , 73 ç fuiv. 
Candé, Roi de Candé, par jaloufie décous 
 vre au Roi de Pegu la fupercherie du Roi 
de Cota , & lui en fait une fembable , z. 4, 
261. 
-Candé , Prince héritier de Candé, prend 
goût pour les vérités de la Religion r. 4 
69. encourt l’indignarion de fon pere qui 
veut le deshériter , 70. a recours au Goue 
_ verneur pour s’en faire un appui , ibid, 
Canette , place d’Ethiopie gagnée fur Grada 
: Hamed par Chriftophle de Gama #. 3.4 02, 
Langoxima , Ville du japon & du Royaume 
. de Saxuma;r. 4.102. Roi de Saxuma accot- 
de à faint François Xavier {a permiflion 
« de prêcher l'Evangile, la retracte , & 
pourquoi, Li IUT 
Æano. Sebaftien ) conduit en Efpagne le 
- vaifleau de Magellan /4 Vidoire, Armes 
- que Charles V. lui donne , 4,3. (LÉ 
Caracen , commandant à Surate, traite avec 
les Portugais, & confent que les galeres 
Turques refugiées a Surate foient démem- 
Mibrées , #. 4. 163. refte maître de Surate 
* après la mort de Cedemecan ; ‘° ‘241. 
Caramanca ; (Caimale de ) fe figue contre 
‘in le Zämorin avec les Portugais, +. 3. 25e 


+ 


be RAT SORCE 
: eft envoyé 2 Aden par fon pere, & at3 
rive trop tard, & pourquoi ,; #! 4.27. 
ibid. force le fort de Xaël , & en reçoit 
les honneurs du triomphe à Goa , 
29. 

Caffro ( Alvaré de) porte du fecours aux 
 Moluques , #. 3. 176. 
Caffro ( Don Ferdinand ) eft envoyé par 
Don Jean fon pere pour porter du fecours | 

à Diu ,r.3 464. fe fignaleà ce fiége, & 
_eft enfevel: fous le ruines du baftion de 
S. Jean. | 488. 
Caftro ( Don George) bloque les galeres 
Turques. dans-le port de Suratte , 163. 
rend la Forterefle de Challe au Zamorin , 
1.4. 3$4. ala tête tranchée, 365, nommé 
‘à unsautre Gouvernement par la Cour 
après fa moit; | ibid, 
Gaftro. ( Don Jean de) vient dans les In- 
des en qualité de Viceroi avec fes deux fils,. 
++ 3 446 fe broüille avec Martin Al- 
phonfe de Sofa, à l'occafion des ordres 
qu'il avoit donnés pour reparer le mal, 
que Sofa avoit fait, 448. donne ordre: 
«d'arrêter Alexis de Sofa :Intendant des 
.Finänces ; 1hid.-envoye un premier fe 
scours1tDiu fous la conduite de fon fe-, 
cond «Fils Don Fernand, 4935 envoye un 
fecond fetours fous. a conduire de De 
Alvare fon fils aîhé, 494. conduit lui 
même du fecours au fiége , &:le fait le 
ver , 502." Defcriprion de cette ation 
ibid: drifuivifait une nouvelle Citadél 
. à Diu ,o# 4. 2hdemande pourer effect 
: fecours à-la ville de-Goa , &:envoyepoi 
gage quelques » poils de fa barbe: 31e 
| tour 
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“tourne à Goa, & y reçoit les honneurs 
du triomphe , 4. continuë la gnerre 
contre lIdalcan au fujer de Meale, 6. 
* ruine Ponda & Dabul, 7. envoye Don 
 Alvare fon fils à la côte d’Aden pour 
tâcher de fe rendre maîtrede cette plas 
ce , 26. meurt entre les mains de faint 
François Xavier, 31 Son éloge, ibid. 

- fuir. 
Caftro ( Nugno de) tient bloquées dans le 
… port de Surate les galeres fugitives d'Ale- 
chelubi , #, 4. 163 
Catabrun , Tuteur du Roi de Gilolo, em- 
poifonne fon pupille, & s'empare du 
. Trône, # 3. 236. Va attaquer les Portugais 
& le Roi de Momoïa jufques dans l'Ifle 
du More, 237. défole cette Chrétienté 
naïffante , EU 238. 
Catherine d'Autriche Reine de Portugal, 
» se qu'elle dit à l’occafion du triomphe 
de Dom Jean de Caftro , +, 4,5. Regens 
te du Royaume pendant la minorité de. 
Don Sebaitien 19$. envoye D: Conftan- 
D tin de Bragance Viceroi aux Indes, 196. 
* follicite le Pape d’ériger quelques Evéchés 
dans les Indes , & Goaen Metropole, & 
l’obrient ; v. 217, @ fiv. 
Catiproca Marcar, Amital du Zamorin, 
*attaque par furprife la Forterefle de Man- 
galor , & en eft chaflé 3, 4. 335. bat la 
n. Citadelle de Cananor , 337. eft joint par 
“ Don Dicgo de Menefes qui lui donne ba- 
nrraille, où il efttué, PL TT£ 
WCaxem ( Roi de Caxem) fecouru par les 
M Portugais, fe rend maître du Fort de 
Pop Xact, r. 4. ANAT 
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Cazi-Can, envoyé contre le Cheq de Raxet} 
le prend à l'aide des Portugais, & le 
fait mourir , 2.3. 410. 
Cedeme-Can ( fils de Coje Sofar } maître de 
Surate , fe laifle tromper par le Gouver. 
neur de Daman, & conçoit fur cela le 
deffein d’affafliner Madre-Maluc fon beau 
frere, & l'exécute , #.4. 235. eft atraqué 
par Chinguis-Can , fs de Madre-Maluc, 
238. fait la paix avec lui, sb:d. Attaqué de 
nouveau a recours aux Portugais, 239. 
promet de leur livrer Surate , & n’y peut 
réuflir, 240. eft obligé de quitter Surate,, 
& de fe retirer à la Cour de Cambaïe ,, 
240. eft affafliné par les Emiflaires de 
+ Chinguis-Can, 241, 
Ceitavaca, ville & Royaume de l’Ifle de 
Ceïlan, ouvre fes portes à George. de 
Caftro après la défaire de Madune , #. 4 
72. forcé par le Viceroi Don Alphonfe de 
Norogna , | 135. 
Cemagçadin , ( Coje ) confident d’Azedecan, 
traite avec les Portugais en faveur de 
Meale, # 3.443. [e retiré à Cananor 
avec les tréfors d'Azedecan , 445. Som- 
mé par le Général de rendre ce tréfor ; 
eft foupçonné de nen avoir reftitué 
qu’une partie, ibid. Intrigue du Général 
Martin Alphonfc de Sofa pour l'enlever ; 
ou le faire affafliner, 446. tache d’ac= 
commoder les affaires entre les Portugais 
& les Habitans de Cananor , 1.4. 207. ef 
ami des Portugais jufqu'à la mort, quoi= 
qu'ils euflenr conjuré contre fa vie, 208% 
Cerniche (Manuel : fa mort , 7.3. 83. 
Challe » Forterefle bätie à Challe : paf 
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+ Nugno d'Acugna, #, 3. 252. afliegée par 
le Zamorin , 7. 4. 342. fecourué par les 
. foinsdu Viceroi, 344, renduë au Zamoe 

rin par le Gouverneur George de Caftro, 
se 

Champanel , Ville du Royaume de ee 

baies , abandonnée par Sultan Badur , 
& prife par les Mogols , #3 279 

Charles V. Empereur & Roi d'Efpagne, ex- 
_pédie Magellan pour les Moluques #. 3. 

\* 47. récompenfe Cano & tous ceux qui 
 avoient fait le voyage , 53. fait partirfix 

autres batimens pour les Moluques , 167. 

* porte envie à ceux que Don Eftevan de 

- Gama fit Chevaliers à Toro en l'honneur 
de fainte Catherine du Mont Sinaï # 3. 
392: à, 4.267. engage Don Eftevan à re=° 

* tourner en Portugal, en [ui promettant 

+ de le reconcilier 'avec le Roi, 418. Hon- 
neurs qu'il fit à Don Louis d’Ataïde, 
nommé Ambafladeur à fa Cour, 267. 

Cathigan ; Ville du Royaume de Benga- 
Miles. 3. | 27, 00 
Chatux ( Ville du Malabar } brûlée par 

:_ Simon de Melo Jufart , #53. 194, 
Chañl , vaine tentative de François Baretto 
* pour y conftruire une nouvelle Citadelle , 

2. 4. 190. afliégé dans les formes par Ni- 

+ Zamaluc , 300. fuite & defcription de ce 
Miifiéve, ibid.  [uiv. 
Cherif d'Aden fils de celui que le Bacha 
» Soliman avoit fait mourir , fe rend maître 
» d’Aden , appelle les Portugais à fon fe- 
© cours fans fuccès , . 4. 29T. 
Chichorro ( Alexis de Sofa } vieux Officier 
h envoyé aux Indes pour fervir de Confcif 

Nn il. 


TABLE 
à Don Conftantin de Bragance , #. 4. mé. | 
China ( Cutial ) battu par Jean Deça, 
fait prifonmer , #,3. de 
Chine, arrêt cruel de l'Empereur de la 
Chine contre les Portugais prifonniers 
ExÉCUTÉ ,: 3. 26%! 
Chinguis-Can  ( $ls de Madre-Maluc }i 
vient mettre le fiége devant Surate… 
pour venger la mort “de fon perci,#. 4e) 
238. eft obligé dele lever , & de faire las 
paix avec Cedemecan , ibid. revient fur 
Surate ibid. fait affafliner Cedemecan,241." 
remporte une victoire fur Itimitican ,275.# 
afpire au Royaume de Cambaïe , ibid 
feint de s’accommoder avec Itimitican &" 
fes alliés, 277. conçoit le deflein de les w 
faire affafliner , & eft prévenu lui-même ," 
ibid. 
Chitigan , neveu d'Idalcan , conduit un {eu 
cours à la Reine de Garcopa ,#. 4. 3414 
Chitor, fureur des habitans de Chitor ,“ 
lorfque leur ville fut prife par le Sultan 


Badur , #. 3. 27338 
Chriflireifime , {es progrès dans le nouveau + 
Monde, #.3.,410. #4. 4. 55.76. 119. j 


Cid- Alle , dépêch£ par, Mélic Saca vers ch 
Viceroi Don Vafco de Gama , fait fa com! 
miflion auprès de fon (uccefleur, +. 3. 1224 
fe retire à Diu pour aller rendre compte, 

ibid 

Cinde ( Royaume de) Roi de Cinde deman=" 

\ de du fecours au Gouverneur , manque de 


j) 1 


parole , #. 4. 182. Sa punition , ibid. 
Circonciffon ancienne dans l'Ethiopie po 
les deux fexes , #.3. 164 | 


Clande , FRATE d'Abyfinie ou de, da 


DES MATIERES. 


haute Ethiopie, reçoit à fa Cour Roderic 


de Lima, 112, Pompe de cette audience , 
114. Portrait de ce Prince , ibid. accorde 
ce qui lui eft demandé , 11. s'entreméle 
pour accommoder les différends de Lima 
avec les fiens , 117. mene un grand deüil 
fur la mort Fes Roi Don Manuel, 18, 
Congédie Lima, 119. fouhaite l'alliance 
des Portugais , & écrit une lettre au Gou- 
verneur gé énéral 1, 3.394. en obtient un 
fecours conduit par Chriftophle de Gama, 
395. ne peut joindre ce Général avant fa 
défaire , 405. cft afligé de fa mort, 408. 
ne une bataille à Grada Hamed, la 
N: aidé des Portugais, & prend fon 
fils prifonnier , £bid. traire fort bien les 
Portugais qui voulurent refter dans fes 
Erats , 409. fait de grands honneurs au 
Pere André Oviedo Evêque d'Heliopolis, 
4. 4.222. donne peu d'efpérance de fa 
-converfion, 2213. efl exeommunié par l'E- 
vêque, bid. eft tué dans une bataille , 225 . 


Clement VII. reçoit à Boulogne, où il COU = 


ronna l'Empereur Charles V. les Ambaf- 
fadeurs de l'Empereur d’Echiopie, #. 3. 
119» 


Cochin, Roi de Cochin attaqué par le Za- 


morin défendu par les Portugais | & fur- 
tout par Martin Alphonfe de Sofa, #. 3 

317. attaqué de nouveau au fujet du Prin, 
ce de Bardelle , #. 4. 45, Plufeurs atta- 


ques données à Cochin parles Naïres dé- 
. woïüés du Prince de Bardelle, 47. ç& fuiv: 


Roi de Cochin tué par un Naïre dévoüé 


… du Prince de Bardelle., 49: 234 
eus: Can, prend prifonnier Martin 


” 


TABLE 
Afphonfe de Melo après fon naufrage ; 
& s’en ferc utilement pour fes intérêts 
CAE D 188. 
Coello (Arias) accepte le Gouvernement” 
de la Fortereffe de Pacen , sfliégée &w 
abandonnée par le Gouverneur ,7.3. 28. 
Coello ( Edoüard ) accompagne Martin Al: 
: phonfe de Melo à la Chine ,:#. 3. 24. few 
fauve avec peine a Malaca , fe fignale 2 a. 
la prife de Bintan ; T4$e 
Coello (Jean) Aumônier à Diu , envoyé par 
Mafcaregnas au Gohverueur général , 
s’acquitte de facommiffion avec Deantoup | 
de courage , #, 3. 476. retourne à Dyslséz 
s'y fignale en animant les troupes , CA 
Coello À Laurent ) perd la vie & fon vaif« 
feau dans un combat contre un Corfaire 
Lure 166, 
Cogerte-Can ; tient prifonnier l'Idalcan” 
Ibrahim , t. 3. 309. le délivre , ibid. fe 
ligue avec Azedecan, 311, 
Coje-Bequi, follicité par le Zamorin , s’en- 
tremet de la paix fans fuccès, #. 3. 89. Sam 
mort ,92. Sa penfon continuée à fes en" 
fans, bide 
Colles, Rois de Colles & de Sarcette fe lis 
:guent pour emporter le fort d'Affarin ," 
1. 4. 286. refufent d'entrer dans la ligues 
des Princes Indiens, 316 
Columbo , Royaume de. l'Isle de Ceïlan 
afliegé par Raju , & délivré , #. 4. 247% 
| Cordeliers ; Cuftode des Cordeliers {e fi=" 
gnale au fecond fige de Diu , #.3. 506 
- & fui. 
Correa ( Antoine } fe bat contre l'Aga= 
Mahmud, #, 3. s. fecourt Pierre Vaæ 
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 Bttaqué dansun Fortin, sbid. fait couper 
» . Ja tête aux Envoyés d’un Maure de Chaül 
 quitrahifloit, 6. eft relevé par Don Louis 
_ de Menefes, & repart avec Siquéïra fon 


oncle pour le Portugal. ibid. 
Correz | Barthelemi ) fe fignale au fiége de 
Dit 4% 307 439. 


Correa ( Martin ) faccage la ville deMariac, 
1. 3. 60. Des Moluques, va à Malaca pour 
demander du fecours , eft dépêché pour 
aller venger quelques Portugais maflacrés 
au port de Lobu dans l'Ifle de Sumatra. 
Reduit la ville en cendres , 168. 

Correz ( Martin) donne du fecours à la 
Fortereffle de Pacen, #. 3. 28. à Martin 
Alphonfe de Melo Jufart , “5 

Cortez ( Fernand ) envoye deux vaiffeaux 

“ dela nouvelle Efpagne aux Moluques . 

M7 3..,304 {om de ces. deux .vaifleaux";, 

TM bd. fuir. 

Coffa ( Jean de ) croife fur la côte du Ma- 

 Jabar, & humilie le Roi de Tolar & le 
Zamorin , #. 4. 369. 

Cotz, Royaume de l'Ifle de Ceïlan. Roi de 

» : Cora allié des Portugais eft fecouru par 

… Alphonfe de Melo, #. 3.187. fecouru de 

” nouveau contre Madune Pandar {on fre- 
re & les croupes du Zamorin pat Martin 
Aiphonfe de Sofa, 321. enfuité par Mi- 

… che! Ferreira , 381. demande du fecours 

…a George Cabral, # 4. 421. fait ce qu'il 
. peut pour détourner Antoine Monis Ba- 
retro d'aller à Candé 64. Affiécé dans: 

… Cota, eft délivré par George de Caftro:, 

… bar Madune , lui enleve fa Capitale, & 

fc reconcilie avec ce perfide,, 71 reçoit 


= 


TABLE : 4 
Caftro chez lui après fa défaite, 75, re. 
çoit dans fon Palais le Viceroi Don Al-" 
phonfe de Notogna à fon arrivée dans les 
Indes , & lui demande {a protection con- 
tre fon frere toüjours rebelle, 127. va voir | 
lParmée formée contre. Madune , & eft tué 
par une main incertaine, 130. avoit en-. 
voyé en Portugal une flatuë du Prince | 
fon héritier & une Couronne pour faire” 
la cérémonie de fon couronnement , 132." 
Cota, Roi de Cota fait une fupercherie au 
Roi de Pegu qui lui demandoit fa filleen. 
mariage , #. 4. 160. | 
Cofa , deux fils du Roi de Cota pañfent aus 
Indes pour engager le Gouverneur gé= 
néral à leur aider à conquérir le Royau« 
me de Candé & de Jafanaparan , ?. 4. 67e 
meurent à Goa de la petite verole , 69 
Cctz , Dramabella Roi de Cota neveu du 
feu Roi, & fils de Tribuli Pandar , cou= 
ronné à Libosbe du vivant de fon oncle; 
qui y avoit envoyé une ftatuë pour le re 
préfenter , fuccede au Trône, #. 4.124 
prefle le Viceroi Don Alphonfe de No% 
rogna de voler à fon fecours , ibid. Ma= 
niere indigne dont il en eft traité, 133. 
par les Gouverneurs Portugais de F1 
de Ceïlan , sbid. Tuftice que lui rend: 
Roi de Portugal , 142. Ordres du Roïde 
Portugal mal exécutés fur cela, ibid. fo 
Raju à lever le fiége de Cota, 2$9- 
Cotz , Reine Mere, époufe de Tribul 
Pandar » le délivre de prifon , & lui 3 | 
une armée prête , 1,4. 
Cota, vieille Reine de Cota ayeule dé Roi 
Dramabella empêche l'éffet du mt 
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. au préjudice de fon petit fils par Tribulÿ 
« Pandar & Madune, sr. 4 142. 
Cotamaluc, l'un des Tyrans qui fe foule- 
4 verent, & fefirent des fouverainetés de 
« leurs Gouvernemens dans le Royaume de 
… Décan, s. 3. 307. Soupçonné d'avoir don- 
* néun poilon lent à l'Idalcan [fmaël , efk 
afliégé par lui dans Golconde , 308. fait 
couper les oreilles à près de dix mille des 
fujets de l'Idalcan prifonniers, & pour. 
quoi, 309. fe ligue avec l'Idalcan & Ni. 
zamaluc contre le Roi de Narfingue, & 
. vient à bout avec eux de renverfer fon 
» Empire, | 270, 
Covillan ( Pierre de). confolation qu'il a 
de voir les Portugais arrivés à la Cour de 
l'Empereur d’Ethiopie, #. 3. TA 
Coular, Roide Coulan , infulté par Mar 
» tin Aiphonfe de Sofa , qui étant Gouver- 
neur général, pilla une de fes Pagodes, 
en reçoit fatisfation par ordre de ja Cour 
- de Portugal , z. 3. 441. 
Coulette, prie par Don Enrique de Me- 
. nefes , 5,3. | 
Coutigno ( Fernand de Sofa } eft tué d 
» un combat contre les Malabares, z, 4. 353. 
Coutigno (Don François ) Comte de Re- 
+ dondo Viceroi, fon cara@ere , #, 4. 242 
met deux flores en mer pour le détroit 
. dela Méque, ibid. oblige le Zamorin à 
M contenir fes flotes, & à fisner la paix, 
« 244. chätie ce Prince infrateur de. la 
“paix, 246, meurt de mort fubite, 248. 
GCoutigpo ( Don Garcie) Gouverneur d'Or. 
 mus, donne avis de fa fituation au Gou- 
# verneur général après l'incendie. d'Ora 
à Tome IVe : Oo 


77e 
ans 


# 


1 


TABLE . 

| us, # 3. 10. s'entend avec le Roi d'Or | 
mus pendant la guerre, 13. Son naufragel 
& fa mort, ou 
Coutigno ( Gilles } enfeveli fous les ruines 
d'une mine au fecond fiége de Diu ,# 3 

| 483. 

Contigno ( Don Gonçale) coufin de Don: 
Garcie, va vendre au Koi d'Ormus par=# 
tie des provifions qu'il portoir pour la Ci 
tadelle d'Ormus , #, 3. 144 
Coutigno ( Lopes de Sofa ) faute dans las 
fufte du Sultan Badur , y combat avec va 
leur , & fe fauve à la nage , #.3. 3324 
Contigno ( Manuel) commandant à Ja côte. 
de la pêcherie, eft retabli par Gilles Fer 


pnandes Carvallo , #. 4. 166. 
Coutigno ( Michel Rodrigues) ravage les 
terres de l'Idalcan, 5. 4. 181, 
Coutigno (Thomas de Sofa) fe fignale à 
Cananor ; fr. 4. 254% 


Crementine { Reine de Chitor ) reçoit Bas 
dur fugitif, #. 3. 136. l’aide à remonter 
fur le Trône de fes peres , 270, fourient 
la guerre contre les Mogols en fa faveur ,# 
ébid. Badur la paye d'ingratitude , fait les 
Royaume de Chitor tributaire , & retient 

” mn de fes fils en ôrage , 271. eft fomméé 
par Badur d'envoyer le. Sanga fon fils em, 
Re contre les Mogols felon le craité 
fait entre eux , 272. ule de diflimulatio® 

pour retirer celui de fes enfans qui étoile, 
entre les mains de Badur , & y réüflit, 
273. fait {on traité avec le Roi des Mo= 
gols, 274. foutient le fiége de Chitor} 
276. & s'enfuit versles Mogols 278 

Griminal (Antoine) Jefuire, le premicg 


s“ 
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de fa Compagnie qui ait verfé fon fang 
pour Jefus-Chrift aux Indes ,r, 4, 56. 
- Nouvelle de {a mort donnée au Pape, 61. 
Cubo, Miniftre du Daïri fe fait Empereur 
du Japon ; & ufurpe toute l'autorité 
fur le temporel, r. 4. 97 
Caf-Hamed. , Gouverneur d'Alexandrie 
d'Egypte commande l'artillerie au premier 
fiége de Diu foùs les ordres de Soliman 
Bacha , #. 3. 356 
Cafolarin, Voyez, Azedecan. 
Cutial, Amiral du Zamorin battu par Lo- 
pes Vaz de Sampaïo, #. 3. 130. 
Cutial, neveu de Catiproca pris prifoanier 
conduit à Goa , & empoifonné par ordre 
du Viceroi , f. 4. 337. 
Cutial de Tanor battu par Lopez Vaz de 
Sampaio , +, 3. PUS 193. 
Cutial, Corfairc eft battu par Chriftophie 
de Sofa , 5. 3.72. & par George de Mello, 


73° 
D | 


Airi, Monarque fouverain du Japon 
pour le temporel & pour le fpiri- 
tucl, #. 4. 97. réduit au feul fpirituel 
par le Cubo l'un de fes premiers Mi- 


niftres, ibid. 
Dalaca (Ifle de la mer Rouge) foumife 
par Hector de Sylvéira, #. 3 96. 


" Daman, montagne de l'Ethiopie ou d'A byl- 
finie, fa defcriprion & fa fingularité, 
fe 3. : 399% 
Daman abandonnée 2 l'approche de Nugno 
d'Acugna, #.3. 239. Sa Forterefle empor- 
géc & ralée par Martin Alphon Le de Sofa, 

| 0 ij 


FMVATBL'E 

267. cédée-aux Portugais par la Cour de 
Cambaïe , 200. emportée fur les Abyflinsk 
par le Viceroi Don Conftantin de Bra-w 
gance, ébid. Citadelle bâtie à Daman pat" 
ce Prince , 204. expofée à de nouveaux 
dangers de la parc des Abyffins , 235. mifeu 
en défiance par les courfes des troupes den 
Nizamaluc, 342. par Hecbar Roi des Mo-, 
gols devenu maître du Royaume de Cam-, 
baïe, Nas 6A 
Dames Portugailes , leur courage pendant 
les deux fiéges de Diu, #. 3. 360. 481. gén 
nérofité de celles de Goa & de Chaïil en- 
vers Don Jean de Caltro, 493.#.4.$.8. 
Lâcheté de celles de Challe, 354e 
David, Roi d'Éthiopie, titres qu'il prend, 

L. 35 OT 
Daëd, ( Mir } Roi de la Thebaïde pendu 
par ordre de Soliman Bacha du Caïre, 


LÉ. 3. " $43e 7 
Dega (Edoüard ) Gouverneur dans l'Ifle deu 
Ceïlan, tient prifonnier Tribuli Pandar w 
beau-pere du Roi, #.4. 139. redouble fes 
fers, eft indigné contre les Miflionnaires 
qui avoient baptilé ce Prince , sbid. ele 
forcé de lui donner la paix , 140: tyran- 
nife le Roi de Cota par fes vexations, &c" 
s'entend avec Madune fon ennemi, cor 
rompu par fes préfens , 141. va Gouver= 
neur aux Molques, #. 4.81. Son caractere" 
ébid. fait prifonniers le Roi Âeïr@ avec Gi 
tante & fon frere, & les fait empoifonner 
82. eft caufe du martyre du P. Alphonfe de. 
Caftro , 83. eft fait prifonnier lui- méme 
par les Portugais, & mis dans les mês 
mes fers où il cenoitle Roi, HT 
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-Deça (François) commande Ja flote eris 
. voyée contre les Achenois par Simon de 
. Melo fon oncle, & par les confeils. de 
| faint François Xavier. Sa viétoire , #. 4. 
13. w fuiv 
| Desa ( Jean ) beau-frere de Lopez Vaz de 
. Sampaïo pourvü du Gouvernement de 
Cananor , ?. 3. 185. croile fur la côte du 
Malabar avec fuccès, 187, brüle la ville 
de Mangalor , & bat China-Cutial , ibid, 
+ vient faluer Nagno d’Acugna, au nom 
de Lopes de Sampaïo , 207 
Degça ( Vaz ). commandant de Cochin s’op- 
pole à la leure des Lettres de fuccef- 
fion , #3. 10. 
Din, Ifle & ville attaquée inutilement par 
k . Nugno d’Acugna, #. 3. 244. Fortercfle 
bâtie à Diu , 285. Premier fiége de Diu, 
347. C [niv. Second fiége de Din y 449e 
… gr fuiv. Forterefle rebârie hd Le 
» Dofar , ville de la côte d'Afrique dans la 
mer Rouge faccagée par, Hetor de Syl- 
HINÉITA à Le 3e 96° 

» Dramabella , voyez Cota. 


E. 


* 
E Lal (Cid) commandant dans Diu DUUE 
Abixcan , défend vigoureufement 
la ville contre une attaque imprevûë des 
: Portugais, 7. 4. 120. 
Emmañuel où Manuel ( Don ) Roi de Por- 
…. tugal, fa mort & fon éloge, rom. 3. 
| + Ia 
| Enermaluc , fils ou gendre de RE 
. tre dans la conjuration contre l'Idalcan , 
| Oo üj 


| TABLE | 
dans l'efpérance de lui fucceder ; ?. 3, 318:M 
ÆEfpagnol, valeur d'un jeune Efpagnol ,j &w 
action finguliere de bravoure au premier. 

fiége de Diu , #.3. 358. 
ÆEthiopie Orientale où Abyffinie, fa def-. 
cription , mœurs de fes habitans & Reli= 
gion , f. 7 100. fuiv.. 


à 


Aléiro ( Mathematicien Portugais } 
pañle à la Cour de Caftille avec Ma- 
gellan , & foutient le droit que les Rois 
de Caftille ont fur les Moluques , r.3. 46, 
Faria ( Manuel de} juftifié fur ce qu'il 
rapporte au fujet du Pere Monclaros Je- 
FAURE SE A 377a 
Faria { Pierre de ) tient bloqués quelques 
paraos ennemis , #. 3. 123. tranfporté du 
. Gouvernement de Goa à celui de Malaca , 
218. refufe au Roi d'Auru les fecours qu'il 
lui demandoit: 219. eft la dupe du Roi 
d'Achen,, zb;d. eft relevé par Gaïrcie de 
Sa , 220. fait avorter le projet d'établir 
Meale- Can fur le Trône de fes peres, 443, 
Farratécan, Général de Nizamaluc occupe 
une hauteur près de Chaül pour conftrui# 
re une Citadelle, où les Portugais vou 
: Joienten bâtir une , #. 4. 191. fait échoücrs 
par là le deffein des Portugais , sb1d. for- 
me le fiége devant Chaül, & emporte 
quelques dehors, 310. reçoit des pleins” 
pouvoirs de Nizamaluc pour traiter de la 
paix qui lui font revoqués , & il eft mis 
aux arrêts, 334 
Æancon ( Jean) change l'objet de fon duel ;, 
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& fe fignale à l'attaque des lignes des és 

. nemis au fiége de Diu. Sa mort , #, 3. so7. 
Faucon ({ Louis } Gouverneur de Diu affaffis 
| né ,4. 4. 37e 
Fereïra ( Michel } envoyé contre Madune 
Pandar , le: force à lui envoyer les têtes 
de Pate & de Cugnal Marcar ,#.3. 381 
Fereëra ( Simon) conclut la paix avec Sul- 
tan Badur , & obtient un emplacement 
pour une Forterefle à Diu , #.3.245. eft 
dépêché par Nugno d’Acugna pour en 


__ porter la nouvelle en Portugal, . 286, 
Fernandes ( Anne) fon courage marqué au 
premier fiég: de Diu , 2.3. 360, 


Fernandes ( Antoine ) farnommé de Challe, 
Malabare de Nation , chafle les ennemis 
… d'Onor, +. 4.341. Son éloge, ibid. donne 
du fécours à la Forterefle de Challe, 344. 
. Sa mort , & honneurs qui lui font ren- 


dus , _35$e 
Fernandes , époufe d'Antoine Fernandes de 
Challe , fa mort , r. 4. 344 


Fernandes ( Jean ) Jefuite compagnon des. . 
François Xavier au Japon, #. 4. 104, 
- Bel exemple de fa patience, 1O$. 
Fernandes ( Ifabelle } fe fignale au fecond 
fiège de Dieu, #. 2. 482. 
Figuera ( Enrique de } dépoüillé du Gou- 
vernement de Coulan par Lopes Vaz de 
Sampaïo pour s'être déclaré en faveur de 


Pedro Mafcaregnas , #. 3. 157. 
Figueira ( Xouis de) combat avec valeur 
contre Zafar , & efttué, r. 4. 146, 


Figueredo ( Chriftophle de ) traite avec 
Azedecan au nom du Gouverneur , #.3. 
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MAR AN BOL 'E 
Firanño , ville & Royaume du Japon, 7. 42 
103. 
Fogace ( François) eft invefti parles en 
nemis, & eft accablé par leur nombre, 
avec le Manuel de Beredo , #. 3. 3230 
Foë ( Paul de fainte Foi) Japonois , va ex- 
près dans les Indes pour connoître Xavier,“ 
3.4. 101. fe fait Chrétien avec deux de! 
fes ferviteurs , ibid. fuit Xavier au Ja-" 
pon, le reçoit dans fa maiïfon, 104. lui. 
procure un accès favorable auprès du Roi, * 
& feconde fon Apoftolat , ibid. 
Forfeca (Edoïüard ) envoyé par Don Enri- 
que pour porter du fecours à la Fortereffe 
de Calicut, eft furpris par les calmes, 
revient à Goa pour demander un fecours 
plus confiderable , #, 3, 82. 83. 
Fonfeca ( Jean de ) fe fignale au premier 
fiége de Diu , #.3. 359. accompagne Chrif- 
iophle de Gama en Ethiopie, & com! 
mande un corps du détachement, 306 
Fonfeca ( Vincent de ) envoyé par Don 
George de Menefes contre Don Garcie- 
Henriquez aux Ifles de Banda , dui en. 
leve fon vaiflean , #. 3. 174. excite des 
troubles aux Moluques, & eft mis aux 
arrêts , 224. eft auteur de la conjuration. 
contre le Gouverneur Gonfalve Peréïra ;. 
2bid. eft élu Gouverneur par les fattieux, 
après l’afaflinat de Gonfalve 217. envoyes 
Blaife Percïra frere de Gonfalve chargés 
de fers au Gouverneur général , ibid. res 
double la garde au Roi de Ternate pri 
fonnier , ibid, fe ligue avec Paté Saran- 
gue pour le détrôner, 228. le pourfuit 
dans les montagnes , 229, faic élire Ta 


Ç 


DES MATIERES. 
Barija fon frere à fa place, ibid. fuit Ie 


* Prince détrôné à main armée jufqu’à Ti- 


dor ; où il porte la défolation , 4h14. en- 
tre en fureur en apprenant l’aflaflinat 
commis dans la perfonne d’un de fes bâ- 
tards, 2h44, fe rend maître de la Reine 
Mere , & la contraint d’époufer Paté 
Sarangue , & oblige le nouveau Roi à 
époufer la femme de fon frere , 230. eft 
effrayé par l'horreur de fes crimes, 231. 
eft relevé par Triftan d’Ataïde qui l'en. 
voye à Goa chargé de fers, à De 


François I. Roi de France envoye en Portu- 


gal pour demander le portrait d’Antoi- 
ne Sylvéira de Menefes qui avoit fou- 
tenu le premier fiége de Diu’, 7.3. 368. 


François ( Religieux de faint François ) éta- 


blis à Goa , #. 421. dans l’Ifle de Ceiïlan, 
4. 4.55. font mis en prifon par le Roi de 
Candé , & délivrés à la perfuafion de fon 
fils, 69. confeilleñt à celui-ci d’avoir re. 
cours au Gouvetneur général contre fon 
pere, 70. baptifent Tribuli Pandar beau- 
pere du Roi de Cota, & le font fau- 


ver de fa prifon, 139. €@& fuiv. pene- 


trent à la Chine, arrivent à Canton, 


- & reviennent à Macao, 370. 
François, Armateurs François , leurs coure 


fes fur les Portugais, s. 4. 120. Régle- 
mens faits à ce fujet entre la Cour de 
France & de Portugal , 121. 


François, Calviniftes s'érabliffent au Bréfil 


fous la Protection de l’Amiral de Coli- 
gni , & la conduite du Marquis de Ville- 
gagnon , #. 4,122. Mauvais fuccès de leur 
gntreprife , 4 39 


| T'AUBIE 

Pyantois, Corfaires Calviniftes Attaqueñt 
_ l'efcadre de Louis Fernandes de Vafcon- 
cellos , & le font périr lui, & quarante 
Jefuites qui alloient au Bréfil, fous la con- 
duite du P. Ignace d’Azevedo, 5. 4, 312. 
Franpois, Officier François envoyé aux Indes 
par le Roi de Portugal pour ÿ porter des or- 
dres, périt fur l'Ifle de Madagafcar, #. 3.155. 
François , Officier François fe fauve des pri« 
fons de Candé pour donner avis à Don 
George de Caftro de la trahifon du Roi 
de Candé , #. 4 733 
Franguis-Can ; où Sant- ago, Efclave 
d'un Matelot Portugais s’infinue dans les 
bonnes graces de Badur , & commande 
un corps de François & de Portugais , 
2. 3. 265. accompagne Badur dans la 
guerre contre la Reine de Chitor & con- 

\ tre les Mogols, ibid. fuit ce Prince dans 
la vifite qu'il rend à Nugno d'Acugna, 
332. l'avertit qu'il eft trahi, & fe défend 
avec vigueur , 4bid. eft tué par les Par 
tugais en fe fauvant à la nage, safe 
Freytas ( jourdan de) conduira Malacale 
Roi Tabarija, travaille à la converfion 
de ce Prince qui fe fait Chrétien , t: 3. 
437. fuccede à Don George de Caftro 
dans le Gouvernement des Moluques , 
ibid. prend poñleffion des Moluques au 
nom du Roi de Portugal fur la nouvel- 
le de la mort de Tabarija en vertu de 
fon teftament, 438. fe broüille avec le 
Roi Acïro , & l’envoye prifonnier à Goa, 
ibid. retourne Gouverneur aux Moluques 
pour la feconde fois, & y eft toujours 
broiillé avec le Roi , #. 4, 83, 


DES MATIERES 
Freyre (Antoine) commande dans le baftion. 
de la Porte Vieille au fecond fiége de 
Diu , 4.3. 459. commande dans la Cita- 
delle pendant l'attaque des lignes, sof. 
repoufle Rumecan, fre $09: 

116 

CC A ( Triftan de) envoyé par Nugno 
d'Acugna à la Cour du Suitan Badur, 
n’y conclut rien , #. 3, | 262. 
Galles , peuples d'Ethiopie , indépendans 
& feroces, r.3. 1Ofe 
Galvan ( Antoine) fils d’Edotiard , em 
pêche Garcie de Sa d'abandonner Ba- 
aim, #. 3.291. Nugno d’Acugna lui fait 
“honneur de lui faire pofer la premiere 
pierre de la Fortereffe de cette Ville, 
ébid. eft envoyé par le même Gouver- 
neut aux Moluques , bid. Chicanes que 
Jui font les Miniftres du Roi qui devoient 
l'équiper à Cochin, 293. fait route par 
Malaca, & par l’Ifle de Bornco, ibid. 
Sa conduite à l'égard de Triftan d'Ataï- 
de fon prédecefleur , 294. fait offrir la 
paix aux Rois alliés, 295. va les atta- 
queth& les forcer dans Tidor, 266. les 
oblige à demander la paix qu'ils avoient 
refufée , 350. Ses foins pour le bien de 
cette Colonie , & l’établiffement dela Re- 
higion , sbid. gagne l'affection des peuples, 
zhid. en ufe bien envers les Caftllans 
qui lui furent remis én main par les Ti- 
doriens, 304. établit un Séminaire pour 
l'éducation de la jeunefle, 306. Les In- 
fulaires font une députation au Roi de 
Portugal, & au Gouverneur des Indes, 
añn de demander fa prorogation ayant re- 


TABLE 14 
fufé d'être leur Roi, 307. fétourne ER 
Portugal, & y eft mal recompenfé. Sa: 
LES | 5.1 

Galvan ( Simon de Sofa) part pour les 
Ifles de la Sonde ; accompagne Mafca- 
regnas à l’atraqué de Bintan, #. 3. 141. 
Nommé pour aller Gouverneur aux Mo- 
luques , eft attaqué dans le port d’Achen, 
fe défend avec une extrême valeur, & eft 
tué , 183. 

Gama ( Chtiftophle de ) fils de Don Efte- 

= van & petit-fils de l'Amirante envoyé à 
Cochin par fon pere pour expédier la 
flote de la cargaïfon , +.388. Son éloge, 
ibid. range au devoir l'Arel de Porca, 
& un Caïmale voilin , 389, eft fait Géné- 
ral du fecours que Don Eftevan fon frere 
donne à l'Empereur d’Ethiopie , 396. fait 
la diftribution de fa petite armée en di- 
vers corps, 396. fe met en marche pour 
aller joindre l Empereur , sbid. arrive à 
la ville de Baroa, 397. fait prier l’Im- 
peratrice de venir au camp, & envoye 
un détachement pour la conduire, 398. 
la reçoit dans fon camp, 4o1%fe met 
en marche, & fe rend maître deTa mon- 
tagne de Canette, 401. remporte une 
victoire fur Grada Hamed , 404. fe. 
retire à la ville d'Ofar, 40$. emporte” 
une montagne dont l'ennemi s’étoit em= 
paré, ibid. eft battu par Grada Hamed ,“ 
pris prifonnier , & mis à mort. Sa conf 
tance & fon éloge , 406. c& fuiu.eft re" 
gardé comme martyr par les Pres 

ibid. 
Gama (Don Eftevan de’) fiis de l’Amirante 
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DES MATIFERES. 
fait Gouverneur de Malaca , venge fa 
mort de fon frere Paul, & remporte une 
grande victoire contre Aladin, #. 3.324, 
retourne à Cochin dans le deflein de s’em- 
barquer pour le Portugal , 384. fe rrouve 
nommé dans les fucceflions pour fucce- 
der à Don Garcie de Norogna après Mar 
tin Alphonfe de Sofa , & lui fuccede 
dans l’abfence de celui-ci, 1h44. fait unin- 
ventaire de fes biens, 385. remédie aux 
défordres des Portugais , & fur-tout de 
la Nobiefle , 387. travaille à reformer 
l'état des Indes , sbid. fait diverfes ex- 
péditions, 388. fe difpofe lui-même à 
celle dela mer Rouge , 390. Faure eflen- 
tielle qu'il fait dans cette entreprife , ébid, 
vifite les ports de la mer Rouge, & 
arrive trop tard à Suez , 392. fait quel. 
ques Chevaliers à Toro , sbid. arrive au 
port de Maçua, 393. eft recherché par 
les Abyflins , & reçoit les Lettres de 
l'Empereur ,394. accorde le fecours qu’on 
lui demande, fait Général Chriftophle 
fon frere , & part pour les Indes, 395, 
cfluye fur fa route une furieufe tempête, 
A1l. tfaite avec les Ambafladeurs de Per 
fe , du Zamorin , du Roi de Cambaïe, 
&c. accommode les differends furvenus 
dans fon abfence avec Nizamaluc & les 
Portugais, 412. eft relevé par Martin 
Alphonfe de Sofa, 415. Conduite indie 
gne de Sofa à fon égard, 416. fe broüille 
avec lui, sbid. part pour le Portugal, eft 
bien recü à la Cour, 418. Sa diforace 
” pour avoir refufé un parti que le Roi lui 
offrit, f rerire à Venile, & reyient eg 


TABLE 
Portugal par le Confeil de l'Empereur 


Charles V. bi. 
Gama | Lopez de la ] fes démêlés avec Don 
Roderic de Lima , #.3. I16. 


Gama | Paul de ] fils de l’Amirante eft tué 
à l'attaque de la ville de jor ,r.3. 323. 
Gama [ Don Vafco de ] Amirante & Comte 
de Vidiguéïra part pour les Indesen qua 
lité de Viceroi , s. 3. 60. Détail & fingu… 
larités de {on voyage, 61. @ fuiv. Sa 
mort & fon éloge, 65. Son corps eft rap- 
porté en Portugal, où il reçoit de grands 
honneurs, +NTEE, 
Garcopa [| Reine de Garcopa ] tente inuti- 
lement de fe rendre maïtrefle d'Onor, #. 


4. 341. 
Gafpard, Don Gafpard Chanoine de Lif- 
bonne nommé Archevêque de Goa, #. 4, 
217. cit contraire aux vües‘du Viceroi Don 
Louis d'Araïde, & lui fait fignifier une 
proteftation , 314. en eft aigrement re= 
pris par le Viceroi , 315. reçoit les ordres 
de la Cour pour la dépoftion du Viceroi 
Don Antoine de Norogna , & les exécute 


avec une extrême imprudence. 361. 
Gilolo | Ifle de | #. 3. ç6. Roi de Gilolo em- 
poifonné par fon Tuteur, 236 


Ginécocratie, anciennement établie dans 
J'Echiopie , s.3. 103, à Bornco , 222. dans 


le Malabar, #. 4. 44: 
Girofle , arbre du Girofle, & fa defcrip- 
tion , f. 3. 40, 
Gizaira, Cheq de Gizaïra fait la guerre 
au Roi de la Baçore, + 3. 202, 
Goa , érigé en Archevêché , z, 4 217 


dfle & ville de Goa , attaquées par l'Idals 


DES MATIERES. | 
Can; £. 4. 308, & Juiv. 
Goës [ Gilles de ] envoye à Aden au fecours 
du Cherif , ne put réüflit dans fon en- 
treprife à caufe du gros tems, r. 4. 291. 
Goga , tuinée par Antoine de Saldagne, 
Le 3e Z46. 
Golconde , ville du Royaume de l’Indoftan 
du domaine de Cotamaluc afliégée par 
FIdalcan, #, 3. 308. 
Gomez [ Antoine ] Supérieur des Jefuites 
de Goa envoyé au Roi de Tanor poar 
l'inftruire dans notre fainte Foi , #. 3. 58, 
Govea | Fernand ] fe fignale au premier 
fiége de Diu, #1 3. 364, 
Govea [ François | Capitaine de port à Diu, 
brûle Je Ponton des ennemis , r. 3. 3ç4 
Grada-Hamed , Roi d'Adel ou de Zeïla, 
fait de grands progrès dans l'Abvyfinie, 
2.3. 393. perd deux batailles contre les 
Portugais auxiliaires de l'Empereur, & 
eft bleflé, 404. demande du fecours au 
Bacha de Zeïbit, fortifié de ce fecours 
gagne la bataille , & prend prifonnier : 
Chriftophle de Gama, 405. @ /uiv. le 
fait mourir cruellement , 4067. attaqué 
par l'Empereur aidé du refte des Portus 
gais, perd la vie avec la bataille où fon 


fils eft aufli fait prifonnier , 408, 
Gurazatte [ Cachil ] frere du Roi Aciro, 
fais prifonnier avec lui , #, 4. 824 
H Abach, petitfils de Noë pere des 
; Echiopiens, #.3. IOI. 


HaidarinBacha, conduit une fote du port de 
f É: 


TABLE 
Suez à l'Ifle de Camaran à Raix Soliman 
par ordre du Grand-Seigneur , #. 3. 186. 
au lieu dela lui livrer il le fait mourir, 
ibid. eft lui-même aflaffiné par les pa- 
rens de Scliman, . ébid. 
Hali-Cha , fuccede à l’Aga-Mahmud , & 
commande les fuftes de Diu. Son combat 
contre Herman de Macedo , #. 3. 192. 
eft battu fur mer par re Vaz de Sam- 
païo, & par Heëor de Syl véira , & par 
terre à Baçaim par le même Hector de 
Sylvéïira , 194. Cr fuiv. 
Hanaïa | François de ] commande un vaif… 
feau , & arrive aux Indes à bonne heu- 
REC 4. Fi 149. 
Fo Gelaled Lebs Patcha Roi des 
Mogois , fe rend maître du Royaume de 
ms par un traité avec Itimitican, 
4.355. acheve de s'en aflurer en faifant 
pe Itimitican , 356. fait mine de trou | 
 bler les Portugais , & s'accommode avec. 
Eux, - ibid. 
Henri, Cardinal Infant de Portugal, Re- 
gent du Royaume pendant la minorité de 
Pon Sebaitien > t. 4. 195. envoye Don 
Conftantin de Bragance Viceroi aux In- 
des , ibid. fait pourvoir Don Gafpar fon 
Hori del Archevêché de Goa, 217. fuc=* 
cede au Roi Don Sebaftien à la Courénté ‘] 
& meurt fans avoir pourvû à celui qui 
devoit fucceder à lui-même, 3 820 
grenriques [ André ] Gouverneur de la For 
trefle de Pacen refufe de remettre fo 
Gouvernement à Lopez d’zevedo, r.5 280 
Attaqué, fe défend bien , bd. abandonnen 
fa Fortercile pour fauver fes effcts, 29% 
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-ÿ'eft rejetté par les vents, sbid. Vidtoiré | 
.… qu’il rempotte, éb54. fe rélout follement à 


m faire fauter la Fortereffe , & y réuflit très 
Bcmal, 30e 
Henriquez ( Don Garcie) va aux Ifles de 


4 
U 


Banda pour le compte de George d’Albu- 
querque fon beau-frere , #.3.38. fe joint 
à Antoine de Britto pour aller aux Molu- 
ques , 44. lui aïde à chalfer les Caftillans, 
2. eft fait Gouverneur des Moluques, 


‘xér.fait la paix avec le Roïde Tidor , 162, 


la rompt peu après , 163. fait empoifon- 
ner Almanfor Roi de Tidor , 164. fe li- 
gue avec le Cachil d’Aroes , 166. ravage 
la ville de Tidor , sbid. apprend la nou 


_… velle d'un nouveau débarquement de Caf- 


tillans ; 167. fait la paix avec eux dans 


R : Fimpoffibilité de leur nuire, bd la 


rompt peu après pour des intérêts de 


‘commerce, coule leur vaiffean à fond, 
+ & fait de nouveau la paix avec eux , 168. 
-envoye demander du fecours à Malaca, 


"ibid. eft relevé par Don George de Me- 


nefes dépêché par Mafcaregnas , bid. dr 
fuiu. Ses affreux démêlés avec Menefes , 


: 169. fon atténtat fur la perfonne de Me- 
2nefes , 173. part pour les Iffes de Banda, 


ibid. Se bat contre. Vincent de Fonfeca , 
qui lui prend fon vaifleau , 174. perd 


+ routes fes richefles par ke naufrage, eft 


# 


Li 
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traduit en Portugal dans les fers, & puni, 
210. 211, 


Henriquez ( Jcan) Gouverneur :dans l’Ifle 
: de Geïlan', ‘reçoit ordre du Viceroi d’ar- . 
… rèter Tribuli Pandar pere du Roi , #. 4, 


M 138. ne l'exécure pas ; & pourquoi , fi, 


Tome IV. Pp 


La 
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meurt en allant faire la guerte à Mæ 
dune, faute tr 1539 1 
Henriquez ( Manuel ) tué dans la conquête 
que le Roi d’Achen fit du Royaume de 
PACE 27e 
Hexriquez ( Don Sanche ) fon mauvais fuc- 
cès dans l'attaque de la flote de Mahmud 
dans le fleuve Müar, +. 3. 32, périt par 
la trahifon que lui fait le Roi de Pam, 
34e 

Holländois , attaquent les Conquêtes des 
Pôrtugais, & leur enlevent Malaca, Ccï- 
lan & les Moluques , r. 4.386. Leurs ef. 
forts inutiles fur le Bréfil, ibid. 
Homem ( Vafco Fernandes) accompagne 
François Baretto en qualité de fon Lieu- 
tenant à la Conquête des mines, & lui 
fuccede, +. :4.:376, abandonne l'entre- 
prife des mines fur l'avis du P. Moncla- 
ros, & revient à Mozambique , 1h14 

: daiffe à Mozambique ce Pere , & reprend: 
l'entreprife abandonnée, 377. Malheu- 
reux fuccès de cette entreprife,  1bid. 


Homme ( Pierre |} accompagne Martin 


Alphonte de Melo à la Chine perd fon 
vaiffeau que les Chinois lui enlevent ; #. 3. 
| 1200 


ï. 


Afanapatan, Royaume de l’Ifle de Ceï= 
he Roide Fafanapatan , fait tributairepa 
Martin Alphonfe de Sofa ennemi cruel des 
Chrétiens, & Tyran, eft dépoüillé de fes 
Ætats par Don: Conftantin de Bragance 
3.4 229. fair la paix avec lui ; céde J’Ifle 
de Manar , & donne fon fils en ôtages 


| DE SAMNMAÏTITIERE 5. 
Forme une conjuration fecrette pour 
faire périr le Viceroi & les Portugais, 
| | est. 
Fafanapatan, frere ainé du Roi de Jafa- 
_napatan dépoüillé par fon frere, fe res 
. fugie à Goa, fe fait Chrétien, & prend 
le nom de Don Alphonfe, +. 4 229, 
Faniffaires ; montre d'un corps de Janiflai- 
res débarqué fà Diu par Soliman Bacha. 
Leur infolence chäâtiée , s.3. 350. 
Faniffaires , envoyés de Zeïbit au fecours 
de Grada Hamed , gagnent la bataille 
contre Chriftophle de Gama, #.'3. 407. 
font choqués que le Roi d’Adel l'ait fait 
mourir ; & fe retirent , .. 408. 
Fapara, Reine de Japara fe ligue avec le 
Roi d'Ugentane, & envoye une flote 
pour afliéger Malaca , 7. 4. 91 envoye 
une feconde flote à Malaca, 366% : 
Fapon onu Niphon , {a defcription, #. 4. 96. 
Moœurs, Coûtumes & Religion de fes 
Habitans, 97. Par qui découvert , 100, 
._ Progrès qu'y fait la Religion par le zele 
de faint Françeis Xavier, 101. ç /uiv. 
Entrée du ?zpor, fermée aux Nations 
Catholiques , . 107- 
Faves , afégent Malaca , ». 4. o1. battus, 
par Gilles Fernandes Carvallo, 95. y re. 
viennent une fecondefois , & font bat- 
tus par Jean Percïra, . 366, 
az ( Melic) rappelle Aga-Mahmud & fes 
_ fuftes , fait la paix avec le Gouverneur 
général, 5.3.6. Sa mort , & fon éloge, 
2.3. 
“Jdalcan ( I{maël ) fils du vieux Idalcan ow 
Zabaïe mort avant la prife de Goa, fais 
Pp if 
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fa. guerre aux Portugais pour renttef 
dans les dotianes de la cerre ferme , #. 3 
23. eft empoifonné par Çufolarin, 308. 
meurt d’un abfcès à la fuite du poifon , 
Pa 309e 
Xdalcan (Ibrahim } eft arrêté & mis aux 
fers par ordre de Malu.Can fonfrere , 
4. 3.309. et fecouru par fon oncle Niza 
maluc , & délivré par Cogerte-Can , re- 
connu à la place de Malu-Can dépoñledé 
& avenglé}, 310, Sa politique pour fe ren- 
dte maître d’Azcdecan, ibid. fe reconci-. 
he avec lui, 315. court rifque d’être eme 
poifonné par ce perfide , 316. envoye des 
#roupes pour reprendre les terres fermes 
de Goa, 315. conçoit des ombrages au fu= 
jet de Meale.Can, 443. va afliéger Bil- 
gan, & le prend , fair un nouveau traités 
avec les Portugais , & cede les terres du. 
Concan , 444. cede le tréfor d'Azedecan® 
au Gouverneur , 445. recommence al 
guerre, parce qu'on lui manque de pa 
role, r. 4. 6. la fait à {on défavantage, 
7. fait la paix avec Garcie de Sa, 35. re- 
nouvelle la guerre à l'occañon de Mea- 
le, 175. eft extrémeinent irrité des cour=" 
£es de Michel Rodrigués Coutigno , 1834) 
ænvoye Nazermaluc dans les terres du 
Concan ,186. fait de nouveau la paix avec 
François Bareiro , fa viétoire contre Î 
Roi de Narfingue, 271. conjute cont# 
es Portugais avec les principaux Prince 
de l'Inde, 272. Sa diffimulation & fo 
fecret pour cetteentreprife , 196. Déclar 
es vüës à fon Confeil, 304. fe met 
campagne, 308. Defcriprion de fon at 
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mée, 310. prend fon quartier au Pas} de 
Benaftarin , #4, cherche à embarafler 
les Portugais pat des diverfions , 316. fait 
demander au Viceroi un cheval Arabe, 
325. entretient des correfpondances avec 
les ennemis , & eft trahi par les fiens , & 
même par fon époufe favorite , 326. con- 
fent qu'on traite de la paix fansla vouloir, 
328. fait arrêter Norican , 330. tente inuti- 
lement le paflage de l'Ifle , 339. ménage 
une intelligence dans Goa , fe retire 
fans avoir fait la paix, 350. la conclut 
avec Don Antoine de Norogna , 352-eft 
tué par un de fes Pages, 382. Changemens 
arrivés dans fes Etats après fa mort , big. 
Tdalcan, époufe de l'Idalcan fœur de Niza- 
maluc , fait empoifonner le fils qu'il a eu 
d'une concubine , #. 4. 327. donne des avis 
a {on frere de tout ce qui fe pafle dans le 
camp de l’Idalcan , 328, 
| ralenn ( Malu- Can } fils d'Ifmaël, fucce- 

de à fon pere en vertu defon teftament , 
fait arrêter {on frere Ibrahim , r.3. ba. 
Left mis aux fers à fon tour , & enfuite eft 

aveug é par Cogerte- Can à la garde de 
qui il étoit confié , 310, 
Fear 111. Roi de Portugal, parvient à la 
Couronne , #. 3. 2, envoye Don Vafco 
de Gama aux Indes en qualité de Viceroi, 
60. établit dans les Indes ce qu’on appella 
depuis les fucceflions , 67. envoye de non- 
elles Lettres de fucceffion qui cauferent 
bien du défordre , 149. fait partir un Of- 
ficier François pour porter d’autres or. 

dires, 154. fait partir Nugno d'Acugna 
pour relever Sampaïo ; 199. :Punition fe- 


TA BLE 
vére qu'il fair des excès commis dansÎes 
Indes par Sampaio, &c 217. @ fuir. 
envoye Don Garcie de Norogna Viceroi 
aux Indes, & donne ordre d'arrêter 
* Nugno d'Acugna, 372. comprend l'in- 
juftice qu'il avoit faite à ce dernier, 373, 
donne des ordres pour aller brüler l'ar- 
-mement des Turcs jufques à Suez , 390. 
Son zéle, pour la propagation de la foi ,. 
420. obtient de faint Ignace de Loyola 
. deux Religieux de fa Compagnie pour les 
Indes , & y envoye faint François Xavier, 
423. fait faire des recherches fur la tra- 
dition des Indes concernant faint Thomas 
Apôtre, 425. confent au pillage des Pa- 
godes , & retracte fes ordres aprèsavoir 
mieux examiné le cas de confcience , 438. 
& fuiv. ordonne le fupplice de Diego: 
de Mefquita, #. 4. 89. & la reftitution de 
ce qui étoit dû au Roi de Cota, 142. en— 
voye Don Pedro Mafcaregnas Viceroi aux, 
Indes, & pourquoi , 171. obtient du faint 
Siége l’envoi d’un Patriarche & de quel- 
ques Evêques en Ethiopie , 218. Sa mort 


& fon loge, 194. 
Jean 1Y. ( Duc de Bragance ) retabli fur le 
Trône de Portugal , #. 4. 386% 


Fean ( Maître Jean) Chirurgien Major, 
fe fignale au fecond fiége de Diu , & ef 
tué , # 3. 499% 

Jller (François d’} tué dans ‘une fortie ai 
fiége de Diu , #. 3. 4994 

Iller , Peuplade au voifinage de Malaca brû= 
lée par le Roi d'Achen, #. 4. 357 

Inel-Maluc, fait un parti en faveur de 
Meale , & eft fur le point de livrer Meale 


D'ESMPATI ER ES. 
à J'Idalcan , #. 4. 177. fe retire chez 
- Nizamaluc qui le fait mourir |, 178. 
Imquifition établie à Goa, t.4. 218. 
For, Ville du voifinage de Malaca fortifiée 
par Aladin, #. 3. 323. eft ravagée par Don 
Éftevan de Gama, 314» 
J/aac Barnagais défait un Bacha Turc en- 
tré dans l'Ethiopie , & venge la mort de 
fon fils, 1. 4. 22 Ça 
Jfabelle, Reine d'Ethiopie mere de l'Em- 
pereur Claude , écrit à Don Eftevan de 
Gafha pour lui demander du fecours , z, 3. 
394. vient at camp des Portugais, 400. 
Defcriprion de fa marche & de fon entrée 
au camp , tbid. fignale fa pieté envers les 
bleflés, 404. eft contrainte de fe mettre 
en fuite après la défaite de Gama, 406. 
Jtimitican , \ndien d’origine , {e rend puif- 
fant dans le Royaume de Cambaïe , #. 4.7 
275. s'empare de la perfonne du fuccef- 
feur de Mahmud , ibid, Ses artifices, 276, 
cede Daman aux Portugais avec fon terri- . 
toire , 200. prévient le Roi de Cambaïe 
qui vou'oit le perdre , & le fait donner 
dans le. piège où il périt , 276. eft battu 
par Chinguis-Can, fait Ja paix avec Chin- 
\uguis-Can, &.le fait enfuite périr , 277. 
fubftirué un fils à Sulran Mahmud qu'on 
+ œroir Avoir êté un de fes propres enfans 
. 278. livre ce même fils au Roi des Mo- 
gols ; 355 Cft payé de fes ingratitudes par 
. ce Prince qui lui fait couper Ja têre , 256. 
Fufarcan , Abyllin, fait la paix ayec Chin- 
guis-Can, & le fait affafliner , r..4,275. 
. cr Juiv.… def Ds dE 4 à A 
Fufarcan ;\ envoyé, par. Mahmud au fire 


TAREB LE 
- de Diu, donne un affaut à la Citadelie 
de Diu ; #.3. 479. Avantage de quelques- 
-unsdefes foldats, 480. Samort, 483. 
Fufarcan (neveu du precedent ) fuccede à 
fon oncle, #.3. 483. eft fait prifonnier, gi. 
fert de fpectacle dans le triomphe de Jean 
de Caftro , +. 4. | ge 
Fulart (Chriftophle}) porte du fecours à 
Calicut, & le fait avec beaucoup de va-. 
leur , #. 3 - 82, 
L 
e \ 
Acerda ( Alphonfe Pereïra de) Gou-, 
verneur à Ceïlan, s'entend ouverte 
ment avec Madune Roi de Ceïtavaca con- 
tre le Roi de Cota , #. 4. 144. eft battu" 
par Raju, 24708 
Laczamana, Atmital de Mahmud Roi de 
Bintan, fe défend avec vigueur contre 
George d’Albuquerque à l’attaque de cet- 
te Ifle. Le pourfuit jufqu’à Malaca , &“ 
brüle le vaifleau de Simon d’Abreu dans” 
le port, #.3. 35. eft reflerré dans le fleu- 
ve Müar par Martin Alphonfe de Sofa , . 
attaque le vaïfleau de François Serran ,w 
149. livre un combat aux Portugais , où 
Paul de Gama fut tué, 323. eft battu pat 
Don Eftevan de Gama ; 1bid. donne avis” 
à Pedro de Sylva , Gouverneur de Malas 
ca des ‘intentions fecrettes d’Aladin dan 
l'Ambañfade qu'il lui envoye , 7.4. 92 
commande la flote qu'Aladin envoye @ 
Maélaca, en cette occalion eft tué avec foi 
fils & fon gendre, ai # : 
Leite ( Diego de) commandé par VE 2 
‘régnas pout aller brüler le Ponton d 
ennemis » 


L4 


> 
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<nnemis , S'en acquite heureufement & 
avec valeur, #3. “EP0M 461 
Liaz ( Melic) fils de Melic Jaz , abandon- 
ne Sultan Badur après fa défaite, r. 3. 
| 278. 

Liaz (Melic) fils de Melic Jaz, aban- 
donne Sultan Badur après fa défaite, 4, + 


/ 


228. 
Lima (Edoüard) envoyé à Chaïl par Don 
Louis d'Araïde , +. 4. 6. 


31 
Lima (Don George de) danger qu'il court 
dans un catur, #. 3. 85. GouŸerneur de 
Chaül fecourt Baçaim fort à propos, 380. 
Lima ( Don Jean de) Gouverneur de la 
Forterefle de Calicut, fe broïülle avec Le 
Zamorin , #.3. 75. met le feu aux faux 
bourgs de la ville, 77. fe difpofe à fou- 
tenir un fiége , 80. fait plufeurs belles 
forties , 85. eft félicité par le Gouverneur 
Don Enrique , ibid: fe fignale dans l'ar- 
taque des lignes , & à la levée du fiéce, 
ta 86. cp fuiv.. 
Lima ( Inigo) fe fignale dans l'aion con- 
tre Catiproca Marcar , s. 4. 336 
Lima (Don Mantüel } envoyé aux Indes , & 
* pourquoi, #,3. soo. croife {ur la côte de 
Cambaïe , ibid. {8 fignale au fecond fiége 
- de Diu, où il commande un corps de 
troupes , $06. croife fur la côte du Mala- 
bar , 1.4. 4. eft fait Gouverneur d'Or- 
” mus, fait aflafliner Abdalla, 37. 
Lima ( Don Paul ) conduit un fecours au 
Fort d’Affarin, s, 4. };. Pages 
Lima ( Don Roderic de} Ambafladeur à 
a Cour de l'Empereur d’Ethiopie , #. 3. 
. 0. Son caractere, {a mauvaife conduite à 

- Tome IV, Q q 


L 


GET ER AsB: LE : 
11. G@ fuiv. Audience que l'Empereur 
Jui donne, 112. Difficulté formée fur les 
préfens qu'il offrit , 113. Ses démêélés avec 
George d’Abreu & Lopes de la Gama, 
gré. reçoit les Lettres de Don Louis de 
Meneles, & fe crouve trop tard au ren- 
” dez - vous, n8. retourne à la Cour de 
l'Empereur , sb4d. revient dans les Indes, 
& de-la en Portugal, 1196 
Lima ( Don Vafco de } juftice qu'il rend 
_ à Don Enrique de Menefes , 5. 3. 126, 
Lifbonne ( Jean de ) Gouverneur de Maf. 
cate elt forcé de rendre fa place à Pir- 
bec , #. 4. 153, eft mis aux fers contre la 
capitulation, sbid. cru coupable par Don 
Alvare de Norogna, qui ne voulut pas 
accepter le préfenc que lui faifoit Pirbec 
de fa femme qu'il renvoyoit fans rançon’, 


» + Iç$e 
Lifbonne ( époule de Tean de ) fon avanture, 
1. 4. 15 Se" 


Lorenço ( Vaz ) envoyé par George de Me. 
nefes à Malaca par la route de l'Ifle de 
Borneo , #3. 3 170 

Loyola ( Ignace de ) Fondateur de la Com: 
pagnie de Jefus, accorde au Roi de Por- 
tugal deux Miflionnaires de fa Compa< 
gmie pour les Indes; faint François Xa= 

vier & Simon Rodrigués , f.3. 423. con 
fenc au choix de crois de fes Religieux 
pour être envoyés en Ethiopie en qua 

lité de Parriarche & d'Evêques , r..4. 218 

Lucie ( George de fainte Lucie) Religieux" 
Dominicain nommé premier Evêque den 
Cochin, +, 4. 218. fe rend à Goa pour” 
un Synode, eft contraire au Viceroi 6e, 


ae mi à 
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fe joint à ceux qui lui font fignifier une 
. proteftation, 315. prédit au Viceroi: un 
. grand avantage qu'il devoit remporter 
fur les ennemis, 340. 
Lucopin (fles de} connuës d'abord par le 
naufrage de François Serran , #. 3. ar. 


M. 
M Acedo {Herman ) fe bat tout un jour 


avec une extrême valeur contre les _ 

fuftes de Diu commandées par Halicha, 
te 3e 192. 
Macedo ( Manuel de | envoyé par le Roi 
de Portugal pour enlever Seraph, l’en- 
leve.dans le Palais du Roi à l'infçu de 
Nugno d’Acugna , eft mis aux arrêts, 
. & perd fon, prifonnier , #. 3. 201. fe dif 
 tingue à l'attaque de Baçaim, 258. défie 
Muftapha ou Rumecan en préfence du 
Sulran Badur. Sa belle ation en cette 
. Occafion , 263. 
Macis , ce que c’eft que le Macis, #. 3. 40. 
Maçua foumife par Heétor de Sylveïra, 
ONE TE 96» 
 Madera ( Ifabelle) femme du Chirurgien 
Major de Diu , fe fignale au fiége de cet- 
te place par fa pieté & par fa valeur , +. 3. 
482. 
Madrefnba , ville de la côte de Cambaïe 
ravagée par Diego de Sylveïra , #3. 256. 
Madrefrzxa ( Sultan) fuccede à Mahmud 
… Roi de Çambaïe par une fuppofition d'Iti- 
 mirican ; dont on le croÿoir fils; z, 4. 
278. cit livré par Irimitican au Roi des 


. Mogols, db 355 
Q aq i 


14 P'A IB'L'E 
“Madremaluc, l'un des Tyrans qui s'ériges 
n# rent en Souverains dans le Royaume de 

Deécan, #.3. 307». 
Madremaluc, gendre de Coje-Sofar , fe 
rend maître de la per(onne du jeune Roi 
-:de Cambaïe, & s’oppofe à la ceffion -de 
Daman, #. 4.168. eft fupplanté par Iti- 
_mitican , 235. eft afafliné par Cedémecan 
fon beau-frere , RONDE 
_ Madune Panñdar, Roi de Ceitavaca dans 
. l'Ifle de Céilan , fe révolte contre le Roi 
de Cota & de Colombo fon frere, & ap- 
ellele Zamorin à fon fecours , #, 3.312, 
l'afliége dans fa capitale , & leve le fiége 
à l'arrivée de Martin Aiphonfe de Sofa, 
 sbid, {e fouleve de nouveau , & efkencore 
rangé à fon devoir par le même , bi. eft 
battü dans une troifiéme révolte par Mi- 
chel Feréira, qui le contraint à livrer 
fes alliés entre fes mains , 382. pervertite 
le Roi de Candé , & l’engage à faire une 
trahifon à Antoine Monis Baretto, #.4, 
64, nofe attaquer Baretto dans fa. retrai- 
te, & s'efforce de lui perfuader que le Roi 
de Cota fon frere eft l’auteur de la trahi- 
fon ; 67. afliége la ville de Cota, & eft, 
forcé d'en lever le fiége par George des 
Caftro, 70. eft battu par le même, & 
forcé d'abandonner fa capitale, 71. 1ä= 
che de furprendre George de Caftro da 
fa retraite | 74. fait couper la tête à quel 
ques Portugais, 7$.fe porre pour héris 
tier des Erats de fon frere mort, 132. co 
rompt par fes artifices & par.fes préfen 
le Viceroi & les Gouverneurs particu: 
liers de l'Ifle de Ccilan , 144. & fui 
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-vient à bout de perdre le Roi & les Por 
tugais , en les commettant les uns.avec les 
äutres : 247; 
Magalhaens , ou Magellan ( Fernand de } 
mécontent du Roi de Portugal ; fe retire 
en Gaftille, #3. 45. propofe à la Cour 
d'Efpagne d'aller prendre poffeflion des 
Moluques pour cette Couronne ; 46, Ef- 
forts de la Cour de Portugal pour l’em- 
- pêcher , 47. part avec une flote, ibid. 
découvre le détroit qui porte fon nom & 
Ja mer du Sud, 48. @ fuiv. Détail de 


fon voyage , ibid. Sa mort, 49. 
Mabaret (Tuam } fe fi tesole: à la prife de 
Bintam , #, 3. 146. 


Mahmud ( Aga}) fe bat contre Correa à 
Chaïil , z. 3. ç. eft rappellé par Mélic Jaz, 
7. empêche Mélic Saca de livrer la ville 
de Diu aux Portugais, 137. fait revolter 
la ville de Diu contre Saca, & l'oblige de 
s'enfuir , 8. 
Mabmud-Bec , Gouverneur de Catife s’en- 
tendant avec les ennemis , eft affaffiné par 
ordre de Don Antoine de Norogna , #, 4 
, AT 
Mabmud ( Sultan ) Roi de Cambaïe , or- 
: donne qu’on faffe mourir Badur l'un de 
fes fils fur les horofcopes des Devins, 
#1 3 135. €ft'empoifonné par Badur , fa 
Le. HIOLT:, . tbd, 
ra Chà-Mahimud } neveu de Badur 
«ui fuccede au Royaume de Cambaïe fous 
Li tutelle de trois Miniftres, r.3.340.in- 
_quicte Antoine de Sylvéira Menees Go 
“werneur de Diu, & fufpend fon reffenti- 
"ment, 341. mer une armée en campagne 


-_Qaqi 


TABLE | 
pour afliéger Diu, 347. fait une paix avan- . 
tageufe avec Don Garcie de Norogna, 
379. la renouvelle avec Don Eftevan de! 
Gama, maisavec morns d'avantage, 390. 
envoye fes Ambañfladeurs à Don Eftevan 
de Gama, 412. entreprend un fecond fié- 
ge de Diu, 449: vient lui-même au fiége, 
465. s'én retire, & pourquoi, 466. nom- 
me Rurmecan pour continuer le fiége après 
la mort de fon pere, 473. envoye de 
nouveaux renforts à Rumecan , & le pref- 
fe de fe hâter de prendre la place, 484. 
mct une nouvelle armée fur pied pour 
reprendre Diu, #. 4. 7. fe préfenteen 
bataille devant le Viceroi, & n'ofe l'at- 
taquer, 8. eft aflafliné par un Seigneur 
de fa Cour, É 168: 
Mabimud ( Chàa-Mahmud Roi d'Ormus}) 
mis fur le Trôre d'Ormus par Raix Se. 
raph , 7. 3.14. fait fa paix avec Don Louis 
de Menefes, & revient à Ormus, 16. fait 
“emprifonner Seraph, 19. fe plaint à Vafco. 
de Gama des Tyrannies de Don Edoüard 
de Menefes, & de Diego de Melo Gou- 
verneur d'Ormus , 92. Juftice que lui en 
fait Don Enrique de Menefes fuccefleur 
de Gama, 93. & enfuite Lopes Vaz des 
Sampaïo, 133. fe plaint à Nugno d’Acuss 
cugna de l'enleveinent de Seraph dans, 
fon propre Palais , 202. Efpèce de faris* 
fadtion qu'il en reçoit ; ibid. injuftice que 
lé Général lui fait par l'augmentation d& 
tribut , 203 eft traduit prifonnier à Goa, 
y plaide lui-même fa caufe , &'eft'ren” 
voyé avec honneur , 434. Injuftice que 
lui fait én même tems le Général, en le 
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privant de tous fes revenus pour Île ré- 
duire à une penfon fixe , 435. eft em- 
poifonné en retournant à Ormus, bid. 

Mabmud ; afliége Malaca, 7. 3. 34. Roi 
de Bintan dépoifedé de cette Ifle par Pe- 
. dro Mafcaregnas, 140. G fuivs Sa mort, 


148: 
Maïa ( Pantal eon de ) fignale fon courage 
à Aden ,f. 4. 24. 


Malaca , afliégée par le Roi de Bintèm ,#. 3. 
34. infeftée par fes courfes , 323. fe voit 
en grand danger à l’arrivée d'une flote 
&’Achenois commandée par le Roï de Pe-. 
dir , #. 4. 9. délivrée par un miracle évi- 
dent de faint François Xavier , sbid 
afiégée de nouveau par le Roi d'Ugen- 
tane ligué avec la Reine de Japara, o1. 
défolée par divers fleaux de Dieu à caufe 
de fes crimes , 109. érigée en Evêché, 218. 

. eft affiégée par le Roi d’Achen en perfon- 
ne fous le Gouvernement de Don Anton 
dé Norogna, 264. menacée par le Rot 

* d'Achen, & délivrée par deux victoires 

-remportées , la premiere par Mem Lopes 
Carafco , & la feconde par Louis de Me- 
lo, 337. rafiégée encore par le Roi d’Achen, 
eft délivrée pat Triftan Vaz dela Vega, 
357. Caufes des fréquens dangers où cette 
ville étoit expofée, 359. La Reine de Ja. 
para & le Roi d'Achen y mettent encore 
lc-fiége coup fur coup, délivrée de nou- 
veau par Triftan Vaz dela Vega, & par 

_ la terreur panique du Roi d’ Achen » 370. 
tombe au pouvoir des Hollandois, 1 

Mamale. Sa mort, #.3 


Maämoll ( Cachil) fils de Boleïfe aflaffiné à N 
Q qi} 


“ELA'B EE 3 

Letnates #3 fais [12 
Mañar, Ifle. de Manar , cedée an Roi de 
Portugal , #. 4.230. Fort. bâti dans cette 

. Ifle par Don Conftantin de Bragance, 231 | 

: Mandarins , Chinois de Canton, arment | 
contre les Portugais qui y arrivent, #.7 
25. @ fuiv. 
Mangalor , ville de l’Indoftan ravagée par 
, Jean Deça , #. 3. 187. par Diego de Syl- 
véira , 213. 25. par Don Alvare de Syl= 
véira , #. 4.179. par Louis de Melo , 108. 
Reine de Mangalor , ennemie des Portugais, 
domptée par le Viceroi Don Anton de 
Norogna, qui bâtir une Citadelle dans 
fa ville , z. 4. 262. obtient d’abord quel- 
. ques avantages contre les Portugais, & 

s enfnit enfuite dans les montagnes , #bid. : 
Manuel (Jean ) change l'objet de fon duel, . 
& fe fignale à l'attaque des lignes des 
ennemis au fige de Diu. Sa mort, r.3. 

$07e 
Manfilla (François) Jefuite part pour les 
Indes avec S. François Xavier , 4,3. 424. 
Maqueda, nom prétendu de la Reine de 
Saba , felon la tradition des Echiopiens , 
4h. ; 102. 
Marcar ( Cugnal ) fa mort, #.3. 382. 
Marcar ( Cutial neveu de Paté Marcar ) eft 
défait par Antoine de Sylva de Menefes , 
dutrite 266. 
Marcar (Paté} étant allé pour fecourir« 
. Madune contre je Roide Cora, s'enfuit 
à l'arrivée de Martin Alphonfe de Mello, 
1. 3. 187. conduit un nouveau {ecours à 
: Madune Roi de Ceïtavaca, &eft défait 
par Martin Alphonfe de Sofa, 322. cons 
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-duit un troifiéme fecours à Madune qui 
-eft forcé par le Général Portugais de lui 
faire couper la tête, 382. 
Mauriac, ancienne capitale du Royaume de 
Tidor ruinée par les Portugais & les Ter. 
natienss ra7ie 0) 60 
Marian , nom donné par les Arabes à la 
Mere de Dieu, miracles qu'ils lui attri- 
buent , caufent la converfion de plufieurs 
Mufüulmans & Idolâtres ; r. 4. 346, 
Mafcaregnas ( Don François de ) croife vers 
le détroit de la Méque, & enfuite fur la 
côte du Malabar, +. 4. 243. commande 
- unc efcadre à l'attaque de Mangalor , 262. 
conduit un fecours à Chaül, & y eften- 
voyé pour Commandant avec autorité fur 
les places du Nord , fon éloge , 7bid. fe 

. diftingue pendant tout le cours du fiége 
de cette place , 312. @ /uiv. revient dans 
les Indes avec qualité de Viceroi, & 

. honoré du titre de Comte de Ste Croix 
par Philippe IT. | 383e 
Mafcaregnas ( Don Jean de } fuccede à Ma- 
. nuel de Sofa Seépulveda dans le Gouver- 
nement de Diu ,#.3. 454. Lettre qu'il re 
çoit de Coje-Sofar , fa réponfe, ibid. (e 
prépare à foutenir le fiége , 455. Sa con- 
duite pendant tour ce fiége , 1bid. é [uiv. 

fe fignale dans l’atraque des lignes, qui 
fut fuivie de la levée du fiége, ço$: mal 
_recompenfé , 513. fe trouve nommé Gou- 
verneur général dans les fucceflions fans 
en profiter, étant retourné en Portugal, 
Ft; 4. 34 
Mafcareznas ( Don Jerôme } évite la trahi- 
- fon du Tanadar de Dabul, #, 4. 39} 


TABLÉ 

Mafcaregnas ( Manuel de ) tient dans fe 
port de Surate partie des galeres d'Aleche- 
lubi bloquées , #.4.167. Samort, 353. 

Mafcaregnas ( Pedro ) fe diftingue à Patta- 
que de Panane, De Gouverneur de Ma- 
laca ; il eft nommé Gouverneur général 
après Don Enrique de Menefes, par les 
fucceflions, #.3. 128. apprend fa promotion 
par George Cabral , 139. part pour l'In- 
doftan , ibid. obligé de retourner après 
avoir couru rifque de fe perdre, 140. 
chafle Mahmiud de l’Ifle de Bintam, 1h44, 
dr fuiv. bat le Roi de Pam qui venoit au 
fecours de fon beau-pere , 143. rend l’Ifle 
de Bintan à fon premier maître, enle 
faifant tributaire du Portugal, 149. part 
de nouveau pour l’Indoftan , 155. apprend 
à Coulan les mauvaifes nouvelles qui le 
concernojent , bd. arrive à Cochin, eft 
bleffé à Ia defcente par Alphonfe Mexia, 
& obligé de fe rembarquer , 156. conti- 
huË fa route pour Goa ; eft refufé à Cas 
nanot par Don Simon de Meneles , eft 
mis aux fers & reconduit à Cananor pri- 
fonnier , 158. eft délivré de prifon , 159. 
êt mis en féqueftre jufques à la décifion 
qui ne lui fut pas favorable , & pourquoi, 
160. condamné à repafler en Portugal, 
ibid. Juftice que lui rend le Roi, 161. 
209. eft fait Gouverneur d’Azamor en 
Afrique , fa mort , r. 4. 172, 

Mafcaresnns ( Don Pedre de ) Ambafñla- 
deur de Portugal à Rome , obtient du 
Pape & de faint Ignace de Loyola deux 
Religieux de 11 Compagnie de jefus pour 
les Indes ,eft fait Gouverneur de l'Enfant 
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Don Jean Prince héritier de Portugal ; 
2,4. 172. eftenvoyé Vicéroi aux Indes, 
2bid. Sa mort & fon éloge, 173. 
Maftate , Gouverneur de Mafcate , ne 
veut pas exécuter l’ordre donné par le 
Roi d'Ormus d’exterminer les Portugais 


dans {on Gouvernement » 1: 3: 10. 
Mathan (le de) où eft tué Fernand de Ma- 
gellan , z. 3. 49. 
Marthieu , Ambaffadeur da l'EtasetESe d'Es 
thiopie, fa mort, #. 3. 1IT. 
Mensco ,vile capitale de l’Empire du Japon, 
& le féjour de l'Empereur , #. 4. 105. 


Meale- Can, fon origine, chaffé de fes Ecats, 
fe retire à la Méque, & revient dans 
l'Inde avec Soliman Bacha, #. 3. 442. In- 
trigue nouée par Azedecan en {a faveur, 
ibn, prêt d'être reconduit dans fes Etats, 
eft arrêté par Martin Alphonfe de Sofa ; 
443-en danger d’être livré à l’Idalcan par 

Je même , a H'ébligation à Don Jean de 
Caftro qui fucceda à Sofa , #, 4 6. efl reu 
tenu comme ptifonnier à Goa, traité fait 
à cette occañon entre Gatätd de Sa & 
lPidalcan , 35e redemandé par fes fujers, 
eft couronn“ Roi à Vifapour sTAPMelE 
bientôt détrôné , & contraint de fereti- 
rer chez N'zamalue, 177. eft retenu pri- 
fonnier par ce Prince , dont le Miniftre 

‘ penfa lui faire perdre la vie , 178. rendu 
aux Portugais , & eft élargi x 190. 

Méliapur , ville dela côte de Coromandel 
dite aujourd’hui San-Thomé , #. 4. 416. 

430. 

Mello-Coutigno ( Diego de } perd fon vaif= 

feau & la vie, #. 3. 2$ 


TABLE 

Mello ( Diego de } fa tyrannie & fes con 
cuffions dans fon Gouvernement d'Or 
mus , #.3. 93. Lettre que lui écrit le Gou- 
verneur Don Enrique, sbid. continué fes 
concuffions , 133. appréhende la juftice 
de Mafcaregnas, & écrit à Lopes de Sam- 
païo de le:tirer d’intrigune, ce qu'il fait, 
ib1d. eft punien Portugal, 2119, 
Mello ( Diego de ) Gouverneur dans l'Ifle 
de Ceïlan , fait arrêter Tribuli Pandar, 
beau- pere du Roi de Cota , +. 4. 139. 
Mello ( Diego Soarez de) fe fait fourban, 
& eft condamné à avoit la tête tranchée, 
#.3. 416. gagne la confiance de Martin Al- 
phonfe de Sofa, & revient dans les In- 
des avec lui , 4bid. motülle dans le port de 
Goa, & fait le falut en tirant un coup-de 
“canon à boulet, 417: 
Mello ( George de} défait Cutial & quel- 
ques Paraos fortis de Diu, 1.3. 73. donne 
une attaque au camp de Raju , f.4. 594: 
Mello ( Loüis de ) enfeveli fous les ruines 
d’un baftion au fiése deDiu ,#.3. : 488 
Mello { Don Louis de fauve Don Alvare de 
Caftro dans limprudente fortie faite à 
Diu , #,3. 498. envoyé au fecours.de Ca- 
nanor, . 4.197. brüle la maifon de l'Ada- 
Raja & le Bazar des marchands, 207. 
brûle la ville de Mangalor , 208. eft mis 
aux arrêts par Don Conftantin de Bragan-. 
ce, & délivré par le même avec hon- 
neur , 209. renvoyé à Cananor , ibid, S'y 
: fignale en quelques aétions , 210. conduit … 
le premier corps d'armée dans l'attaque 
de Jafanapatan , 230, eft envoyé contre 
les Princes ligués du Malabar pour le | 
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Prince de Bardelle, & eft bleffé, 233. 
Envoyé à Malaca remporte une grande 
victoire contre le Roi d’Achen, & revient 
à Goa , où il fut d’un grand fecours , 337:, 
Mello (Martin Alphonfede) Gouverneur de 
Paçaim , conduit un fecours au Fort d’Af- 
farine £i ee 286, 
Mello-Coutigno ( Martin Alphonfe de ) va. 
à la Chine avec une efcadre , 7. 3, 24. 
Mauvais fuccès de ce voyage , 25. fecouré 
la Forterefle de Pacen , & retourne dans: 
l'Indoftan , a DT: 
Mello fufart (Martin Alphonfe de) com- 
mandé pour aller conftruise un Fort à 
Zunda dans les Ifles de la Sonde , #, 3. 18$. 
conduit un fecours au Roi de Cota, & 
donne la chafle à Paré Marcar Général 
du Zamorin , 187. fait tributaire le Seis 
gneur de Calecare à la côte de la pécherie, 
æbid. Trahifon que lui font les Officiers 
de-fon efcadre ,188. Affailli d’un furieux 
ouragan fe brife à la côte , & eft fait pri- 
fonnier dans le Royaume de Bengale, ta- 
che de fe fauver , & eft repris ; bd. voit 
offrir un de fes neveux en facrifice par les 
Prêtres des Idoles , 189. eft racheté par 


Sampaïo fon oncle, “110 N AE AIOR 
Melo ( Ruy de) conduit un fecours à Cas 
RANOTr » # ds 197» 


Melo { Simon de } Gouverneur de Malaca, 
a recours à faint François Xavier dans la 

* circonftance du fiége de Malata, & fuir 

… {es confeils , r. 4. HIRPENT UE OA 
Mello (Simon de) va croifer vers les Mal- 
1 dives, r. 3. 185. arrête PedroMafcaregnas, 
& le conduit prifonnier à Cananor , 158, 


Lt BIL'E 
Mello { Simon de} brûle vingt bâtimens en- 
nemis avec la ville de Charua , 2,3. 194, ! 
croife fur la côte avec fuccés, 198. 
Mendoze ( Chriltophle de ) envoyé Gouver- 
neur à Ormus, #. 3.185. y ramene Raix 
Seraph, 189. 
Mendoze (François de ) envoyé par Mexia 
t. 4. au-devant de Lopez Vaz de Sampaio, | 
#,3. a 1$0+ 
Mendoze ( Jean de) Gouverneur des Indes, - 
248. Sa réponfe aux Ambafladeurs du Za- 
morin ,sb14 fair-arréter Dominique de 
Mefquita , & le délivre , 249, Son éloge, 
1bid, 
Menefes { Antoine deSylva) porte du’ fe- 
cours à Diu perdant le premier fiège, #. 3. 
: 63. 
Menefes (Antoine de Sylvéira ) Le 
de Nugno d’Acugna , eft fait Gouverneur 
de Diu , #.3 340. répond fiérement aux 
propoftions de Sultan Mahmud Roi de 
Cambaïe , sbid. {e prépare en habile hom. . 
: me à défendre la Citadelle, 346. Eloge de 
fa valeur pendanr ce fiége , 347 € fuiv. 
François J, Roi de France envoye deman- 
der {on portrait en Portugal, 368. elt nom- 
mé Gouverneur des Indes, &:arrêté en 
Portugal par uneintrigue de Cour, 414 
Menefes ( Arias Telles de ) donne-du fecours… 
a Roftumecan, & fait lever le fiége de“ 
Baroche , #. 4 287. 
Menefes [ Don Diegue de ] croife fur la 
côte du Malabar, & ravage les Etats 
du Zamorin, tientle Zamorin en refpect, 
& l'empêche de fe déclarer. pour les Prine” 
ges ligués, #, 4. 318. défait la ote dy 
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Zamorin commandée par Catiproca, 336, 
& conduit du fecours à la Forterefle de 
Challe , 343. conduit un nouveau fecours 
à Challe, & arrive trop tard , 354. re- 


‘cüeille le Gouverneur & la garnifon de 


Challe que le Roi de Tanor avoit retiré 
chez lui , ibid. eft fait Gouverneur gé- 
néral par les fucceflions, 378. 
enefes ( Don Edoïard de) #.3. 3. prend 
poffeflion du Gouvernement des Indes, 
ibid. envoye.fon frere Don Louisà Chaül, 
ibid. ôte le Gouvernement de Chaül à En- 
rique de Meneles neveu de Siqnéira, & 


.: le donne à :Simon d'Andrade, :bid, va à 
-Ormus , fe laïffe gagner par l'argent de 


M 


M 


Seraph, 18. & le délivre de prifon , 20. 
envoye à la Chine Martin Alphonfe de 
Meilo Coutigno , 24, eft relevé par Don 
Vafco de Gama, 60 Mouyemens de fes 
Partifans pour faire durer fon Gouverne- 
ment apres la mort de Gama, reprimés 
par Lopez de Sampaïo , 69. Son naufrage 


“& fa mort, 70e 


enefes (Enrique de} neveu de Diego Lo- 
pes de Siquéira dépoiillé du Gouverne- 
ment de Chaël par Don Edoïiard de Me- 
nefés 1.12. FA 
enefes ( Don Enrique de) vient aux In- 
des avec les provilions de Gouverneur 
d'Ormus , # 3. 69. eft fait Gouverneur de 


>. Goa par Gama, & pourquoi, sbid, fuc= 
 cede à Vafco de Gama dans le Gouverne= 
Mment général, ébsd. Son éloge , 70. Ses 
» premieres démarches , preuve de fa mo- 
. deftie & de fa vertu , 71. fait. la guerre 


Aux pirates, 72, fait pendre Mamale qui 


Pl 


4 Æù À PILE 
s'inticuloit Roi des Maldives | 73. fe r£< 
fout à châtier le Zamorin, 76% lui prend . 
Ja ville de Panane , & la détruit, hi, 
biûle plufieurs vaiffeaux dans le port de 

Calicut , 77. attaque Coulette , la prend , 
& y met le feu , sbid, vient au fecours de 
la Forterefle de Calicut afliégée par le 
Zamorin, 84. bat les ennemis , & fait le- 
ver le fiége, 87. refufe la paix aux con 
 ditions que le Zamorin propoloit , 89. 
fait fauter.la Forterefle de Calicut, & fe 
retire , g1. Lettre qu'il écrit au Gouver- 
neur d'Ormus fur fes concuffions , 93. fait 
- de grands préparatifs pour un deffein fe- 
ctet , 94. Conjeétures fur ce deffein , 122. 
{e met en mer avec une puiflante flote, 
123. Sa mort, fon portrait, 124. 
Menefes ( Don Ferdinand de ) fils du Vice 
roi Don Alphonfe de Noroona, eft ap- 
pellé en duel par Jerôme de Caftel-Blane. 
co, pour avoir follicité contre lui fon 
emploi en faveur d’un autre, #. 4.129. 
commande l'avant-garde Portugaife dans 
l'aétion contre le Roï de Chambé , 145. 
Jaiflé à Cochin pour y commander dans 
J'abfence du Viceroi fon pere , 146. croife 
fur la côte d'Arabie , & eft forcé de fe 
retirer avec honte de devant la ville, 
d'Offar , 161. @ Juiv. remporte 1 
belleviétoire fur les galeres Turques com 
mandées par Alechelubi ; 162 
Menefes { Don Fernand ] fe diftingue dans: 
une fortie au fiége de Diu, #.3. 496.efb 
tué » 498 
Meneles [ Don Fernand Tellez de ] conduit 
gn fecours à Chaïl , #. 4.316. eft Gouvers 
1 | AE 
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eur genéral par les fucceflions, 383.faitre: 
-.connoître dans les Indes: Philippe 1I. Roi 
à Efpagne: pour. Roi de Portugal ICE, à. 
tout lemérite, fans en avoir la recom- 
Anti ibid. 
Menefes ( Don Garcie }-envoyé aux Molue 
riques-pour relever Jourdan de Freyras , 
-14:9%: fecourt:Malaca , fa mort, 5bid, 
Menees (Don George de.) dégigé dansune 
:-aétiôn par lé Gouverneur Don Enrique de 
#1Menefes, À 3. 73. fe fignalca l'atraqué des 
lignes de Calicut ; 87: brâle un poite cori< 
fiderable au voifinage de cette ville ,. 123. 
eft moins heureux dans une feconde ac- 
>uion ;:124. envoyé Gouverneur aux Molu- 
1 ques , 133.) fe trouvea la prife de Bintan, 
3.441. Ses démélésravec Don Garcie Henri- 
1 ques; 169. fe broüïlle avec: fes Caftil- 
_.shanss 170 +le$ contraint à faire-une paix 
-:bonteufe , 176. foupçonné d’avoir empoi- 
fonné le Lo de Ternate de concert avec 
ske Cachil d'Aroës, 177. fe broüille avec 
ile Cachil d'Aroës, ibid. Ses violences 
jeontre le Cachil Vaïdua, 179: Sa: barbare 
cruauté contre. les. Chefs de la peuplade 
ide Tabona, 180. fait couper .lartête: au 
neGachild'Aroës , 181 eft relevé par Gon 
. falve Peréira, 222,1eft emprifonné:, id. 
traduit dans les fers) en: Portugat ;rele. 
gué au Bréfil où il mourut, 210. 214 
Menefes (Don George de Mencfes Baroche) 
2: croife. fur la côte du Malabar ,&: y fait 
le ravage après la levée, du csv fiége 
Hi de Diw; 2:41 4. ruine-la ville de Baroche; 
M&:en prend le.furnoin dé Baroche ; 8. 
« pañle à Ceïlan , & eft battu Li Raÿu, 247e 
Teme IV, 
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.- eft commandé. pour garder iles paffages 

: de l'Ile de Goa pendant la derniere: guer= 

. re de l’Idalcan , 308. releve Louis Freyre 
d'Andrade, dans: le Gouvernement ee 
Chaül , 

Menefes ( Don George Tello où Telles 4 

*. kte de dans l'attaque des hgnes de 

kGalicuris. 3187: tient quelques paraos en- 

. nemis affiégés dans la rivière de Bacalor 4 

«423. demande: du fécours:à Lopez :Vaz de 

:.Sampaio contre le Cutial du Zamorin ;130. 
eft nommé Gouverneur général ‘par les 
fucceflions , & s’en trouve we qe fon 
abfence:, #. 4. 34 

Meneles (Don Louis de } pourvê du Géné- 
ralat de la mer eftenvoyé à Ghaül:,4# 3. 

-.3. va au fecours d'Ormus , 15e: préfenre 

-!devant l’Ifle: de Quexiomé , oblige le Roi 
à demander la paix; ibidem 5 & à reve- 

-.mir à Ormus, #bidx Son défintérefe- 

.-ment , 16. cherche à faire) périr Seraplx 
par trahifon , 18.: fe broüïille avec Don 
Edoüard fon frete ,, part pour aller croïfer 
vers la mer Rouge ; 44/4. 19. perd un vai£. 

: feau de fon efcadre, 21. Son naufrage & 
fa mort , | 70. 

Meneles ‘ Don Louis } fe fignale à l’ation 

- contre Catiproca ; 2: 4. 336. & en conduis. 
fant un fecours à Challe, 344! 

Menefes { Don Pedre de Sy! va} bat un Pis 
rate qui croifoit vers les Maldives, #. sil 

_256.en ‘eve la ville de Bracalor , & ne peut“ 
s'y maintenir , 286. 

Menefes (Don Simon de) Gotverneur.de 
Cananor , fe diftingue à l’atraque (de Pas" 
nane , refufe l'azile à à Pedro'Mafcaregnas, 


| 
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4. 3. 157. le reçoit prifonnier dans fa 
Citadelle , 159. le délivre, & fe déclare 
pour lui, 160. 
Menile-Hek, ou David fils de la Reine de 
Saba & de Salomon , {elon la cradition des 
Abyflins , +. 3. 103. 
Meriam [| Cid-Meriam ] Abyflin donne 
une attaque imprévüé à la ville de Dii- 
man , appelle en duel Garcie Rodrigues 
LE T AvVOtA EEE UE 243. 
Mefquita ( Diego de) fon avanture & fa 
prifon , s.3. 191. Saconftance pour fa Re- 
ligion , 192. bleffle Sultan Badur, 333. fe 
fauve à a nage après un vigoureux com- 
- bat, ibid. 
_Mefauita [Diego Lopez de]Gouverneur aux 
Moluques, 7. 4.84, fe broüille avec le Roï 
Atiro, & pourquoi, #bid. jure la paix avec 
lui, 8;. le fair aflaffiner 86, Cruauté qu'il 
exerce envers fon corps , 87. eft renvoyé 
des Indes à Ternate par ordre du Roi de 
Portugal, pour y étre puni de cet affafs. 
_finat, & eft affaffiné lui même en che- 
min par ies habitans de l'Ifle de Jave, 89. 
 Mefquitz ( Dominique de ) envoyé contre 
les Malabares de Calicut, +. 4.246. Sa 
 barbareexécution , 2h44. eft mis aux ar- 
rêts par Jean de Mendoze , & délivré, 
\ 249. 
 Mefquits (Lopez de ) prend un vaifleau de 
“ Maures, eft accueilli par une affreufe tem- 
“ pére, & perd fon frere pour vouloir fauver 
Mon tréfor ; 1.2. CLR TEOT, 
Mexia ( Alphonte | Intendant des Indes, fe 
- joint à Lopez de Sämpzïo contre Pedro 
Mafcaregnas, +. 3. 127. Son caractere, 

: RU 
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-3bid. entreprend d'ouvrir la troifiéme fuce 
ceflion , & fait reconnoïtre Sampaio, 
Défordre qui en réfulta, ébid. ouvre les 
nor velles Lettres de facceflion venuës de 
. Portugal , & fait déclarer Sampaïo Gou- 
vverneur au préjudice de Mafcaregnas, 
150. eft fait Gouverneur de Cochin , 158 
s'oppofe à la defcente de Mafcaregnas, 
& le bleffe, 155. Fuftice qu'en fait le Roi 
de Portugal, 210. Ses concuflions prou- 
vées, re 
Mindanno | Ifle de ] 4.3. 306. 
Mira-Mahmud , parent de Badut, travaille 
efficacement à reduire à l'obéiflance plu- 
fieurs fujets rebelles à ce Prince, z.3, 
290 
Miram , afpire au Royaume de Cambaïe, 
envoye des Ambafladeurs à Don Louis 
d’Ataïde , #. 4.279. Conditions avanta- 
geufes qu'il lui propofe , sbid. voit tous 
fes projets renverfés , & comment , 290. 
Mirandh | Antoine de Miranda d’Azevedo ] 
commandé par Sampaïo pour aller croifer 
avec une efcadre vers la mer Rouge, eft 
privé d’une partie de fes vaïfleaux par le 
Gouverneur général Don Enrique de Me- : 
_neles , #. 3. va croifer vers le détroit de! 
la Méque avec une flote de vingt vaif-" 
feaux , 185. brüle la ville de Zeïla, &cu 
fait quelques priles, 190..eft laiflé à Go 
Commandant par Lopez Vaz de Sam 
paio , 193. brûle plufieurs vaifleaux fur la 
… côte, & défait une flote de Calicut , on. 
Mifir ( Cha Mifir ) étrangle Toruncha pass 
ordre de Seraph , #.3.18 traite avec Dons 
Louis de Menefes pour faire mourir Ses 


en 


s 
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xaph & Kaix Sabadin, 5bid. fair affafiner 
- Sabadin , 19. s'empare du Gouvernement, 
ibid. eft obligé de s'enfuir, t: 
Miffionnaires de différens Ordres détachés 
vont dans le nouveau Monde avec les flo= 
- tes Portugailes. Leursfuccès , r. 4  g5 
- Miffionnaires de l'Ordre de S. Dominique 
fondés à Goa, r. 4, 56. Leur zéle, ibid. 
Miffionnaires de l'Ordre de S. François éta- 
-blis à Goa, #.3. à Ceïlan, # 4.55 Leur 
zéle, ibid. arrivent à la Chine, 270. 
Miffionnaires de la Compagnie de-Jefus dans 
les Indes, #. 3. 419. 1. 4. 56. en Ethiopie, 
u7 au Bréfil, 18. à Congo, 119. au Mo- 
nomotapa, « à72.. 
Miffionnaires Seculiers #44: CRTA 
Modeliar, nom des Seigneurs de l’Ifle de 
Ceïlan. Modeliar pris par Antoine Monis 
Baretro qui lui fait couper les jarets, r. 4. 
67. Modeliars confeiilent à Madune de 
faire une trahifon à Baretto , ibid. 
Mogois où Monguls, leur origine, #. 3. 
291. s'emparent du Royaume de Delli 
dans lindoftan , sbid. entrent dans le 
. Royaume de Cambaïe , sbid. font fechaf- 
{és par Badur , 290. fe divifent , & en- 
. trent dans le Royaume de Bengale, 3244 
. fe rendent maîtres du Royaume de Cam- 
_ baïe , 1. 4 355. & enfuite de tout l’In- 
doftan , 385 
Mogols , Princes Mogols refugiés dans:le 
_… Royaume-de Cambaïe , cherchent à pro 
fiter des divifions de ce Royaume , pour 
fe rendre maîtres d’une partie, r. 4. 
239. fe joignent à Chinguis-Can, 4b:44 
. affiégent Koftumecan dans Baroche , 285. 
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font battus par Don Arias Tellés de 
Menefes, ibid. reviennent fur Baroche 
& chaffent Roftumecan, 282 
Mojatecan conduit vingt mille hommes à 
Rumecan pendant le fiége de Diu, #. 3. 
486. fe met en fuite après la défaite de 
Rumecan , | SA NRA 
Moluques, (Ifles) leur defcription, leur 
fingularité & mœurs de leurs habitans , 
2,3. 39. Cr Juiv. Rois des Moluques & 
- Iles voifines , ligués contre les Portugais, 
235. Caufe des defordres des Portugais 
dans les Moluques, ; 490. 
Meombaze, Roi de Mombaze fe fait tri- 
buraire par la crainte qu’il eut de Nugno 
. d'âcugna , & fe fouleve à l'occafion de 
la maladie qui affligea la flore de ce 
Général, 2.3.7. 200. 
Momoix, Roi de Momoïa dans l'Ifle du 
More , favorife les Portugais, fe fait 
baptifer à Ternate , travaille à la conver- 
fion de fes peuples , . 3. 237. Afliégé 
dans Momoïa , fe défend avec vigueur, 
ibid. Sa pieté barbare à l'égard de fafem- 
me & de fes enfans, :bid. Son ardeur 
- pour le martyre, 238. 
Mosclaros , ( Fefuite) accompagne Fran- 
.çois Baretto à la conquête des mines de 
--Monomotapa ; #. 4. 373. blàmé par 
Manuel de Faria, 374. juftifié par le 
- pereFrançois de Sofx, 37% 
Mondragon ; Corfaire François, pris. par 
1'Edotiard Pachéco | & relâché , #. 4 
4 ti 120. 
Mongas, Royaume tributaire du Roï de 
Monomotapa, Roi de Mongas rebelle, 
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eft vaincu & foumis par François Baretto, 
. de 4. ! | : 37$° 

Moromotapa où Bernomotapa, Royaume 
de la bafle Ethiopie, fa defcriprion, 
mœurs & coûtumes de fes peuples, z. 4 

| B7 Te 

Moromotapa, (Roi ou Empereur de) fa 
puiflance & fes prérogatives, 1. 4 371: 
fouhaite l'alliance des Portugais , 372. fait 
couper la tête au P. Gonfa!e de Sy'véira 
«& enfuire à fes calommateurs , #bid. fait 
alliance avec François Baretro & lui ac 
corde ce qu’il lui demande, 37 4e 

Montroi , ( Fernand de) perd fon vaifleau- 
fur les bafles de Melinde , 5.3. 61. perd 
le gouvernement dé Goa par fon abfena 

ce, 694 fotce quelques galeres. Turques 
de la flote d’Alecheiubi de fe brifer fur 
la côte, #: 44163. eft .laiffé par François 

.…Baretro dans Ponda pour le garder, 176, 
rappellé à Goa, obéit avec peine, 179: 

Morad. Beg , abandonne Carife, & pañle à 

-. Conftancinople ; #. 4 158. Commandé 

.-pout aller prendre les galeres de Pirbec 
à la Baçore, 159. tombe dans la flote de 

* Don Diego de Norcgma ,; sbid. combat 

avec beaucoup d'avantage contre Gon- 
çale xPeréira Marramaque à la faveut 
du calme, 160. eft défaprouvé par la Porte 
pour: n'avoir pas ramené les galeres dans 
: la mer Rouge ;: tirs ns DAME. 
- Morad ( Mahmud } äbnfe de l’antorité 
- « qu'i avoir prie fur:lé Rois par l'adul- 
*-tere de fon époufé , s'enfuir après la mort 
54 No #42 VE ENS. RDS Nars. 
Mer Rax ) :neyéy de:Noradin défen 


TABLE 
l'ifle de Baharen, r. 4. 214. donne ur 
fage confeil qui n'eft pas fuivi ,-1bid, 
combat en faveur des Portugais avec va 
leur t'UMETSS 
Morales (Fernand } fe diftingue dans:la 
guerre du Roi de Pegu contre le Roi 
d'Ava, & y perit, #.3. 409. 
Moratecan, envoyé pat l'Idalcan dans les 
terres de Bardes pour les reprendre aux 
Portugais , #. 4. 186. foutient la: retraite 
de l’Idalcan en tenant in dans fon 
quartier , 351e 
Motz, ( Antoine de) l’un dé trois premiers 
Portugais qui decouvrirent le Fapon, 
1.4, 100. 
Moura, (George de ) Gouverneur d'Onor 2: 


HAE vers le detroit de là Meque, % 4 


243. met les ennemis en fuite avec le fe- 
cours conduit par Antoine Fernandes de 


Challe, 3AI. 
Moura, (Jean de) conduit un fecours aw 
fort d'Aflarin, #. 4 286, 


Mufa { Cachil } fils du Roi Aeïro , accom- 
pagne fon pere lorfqu'il fut affaffiné , de 
86. & fe fauve, 

Mufcade | arbre qui porte la Mufcade, 1 
defcription ; #.3. 

Muffapha ; & Sofar parens dé Raix Soiy 
man vengént fa mort fur Haïdarin j 


tentent inutilement de ‘fe rendre maîtres . 


d’Aden , 5, 3. 186. fe rendent à Diu, 1b:4. : 
Déttifiente lettre placé &rrendent inutilé 
fa tentative de Nugno d’Acuyna fur cette 
Ville , 242. & fair. Muftapha après Cet 


‘te ation, va {e préfenter à SuleiiBa- 


dur , “honneurs: qu'il en reçoit , 2 


prés 
fents. l 


DES MATIERES. 
dents qu'il fait au Sultan, 248. prend le 


: som de Rume-can, & pourquoi , 249. 


ft pourvû du gouvernement de Baroche, 
ébid. defié par Manuel de Macedo, fait 
paroïître de a lacheté , accepte le défi fur 
les réproches de Badür, & eft empêché 
par lui de combattre, 263. empêche Ba- 
dut de faire alliance avec les Portugais , 
265. l'engage au contraire dans celle des 
Mogols, ibid. @ fuiv.trahit le Sultan 
& s'entend avec le Roi des Mogols, Ba- 


. dur le foupçonnant de trahifon ordonne 


qu'on le tuë , en eft averti & s'enfuit vers 
les Mogols , enleve au Sultan fugitif fes 
femmes , fes enfans & {es tréfors, dont 
Badur s’étoit emparé, 279% 


| N 


N Agamel, ( Ifle de) dans le Golphe de 


N 


Bengale , 4.3. 188. 
agotana, ( Riviere & peuplade ) Gou- 
verneur de Nagorana coupe chemin à 
Hector de Sylvéira , #. 3. 197. eft battu & 
la Ville brûlée , ibid. 


Naïque , Seigneur de la côte de la Pefche- 


tie, tourmente les Chrétiens & fait pris 
fonniers les Portugais de Punical, qui 


. S'étoient réfugiés chez lui, #. 4. 165. C4 
- cépte la rançon des Portugais prifon. | 


x 


t 


niers, 167. 
aires dévoüés du Prince de Bardelle : 


leurs efforts pour venger fa mott,f.4. 
n 47. donnent plufieurs affauts à la Ville 


de Cochin, 48.  fuiv. 119. l'un d'eux 
aflafline le Roi de Cochin,  - 11 49e 
Tome IVe S £ 


DA RL'E, 

Naïre dévoüé de la Citadelle de Cananor , 
donne avis de tout au Gouverneur de la 
Place , 7.4. 253» 

Narfingue, ( Chriftna } Roi de Narfingue 
fait la paix avec, l’Idalcan, +. 3. 23. don- 
ne afile à Azédécan & en eft abandon- 
né, 314. perd la vie dans une bataille que 
lui donnerent l'Idalcan Nizamaiuc & les 
autres Princes leurs alliés , #. 4. 273 

Narfingue, (deux Princes de Narfingue 
heritiers de Chriftna ) n’ofent prendre le 
titre de Roi après la mort de ce Monar- 
que, le plus jeune fe fait vailal de l'I- 
dalcan ,7.4 272. l'aîné fe ligue avec Don 
Louis d’Ataïde , 350. 

Belle ation du Koi de Nar/fngne Chrifina, 
attiré à la côte de la Pêcherie par un Por. 
tugais Renégat , f. 4. 20$. 

Naufrage d’un des vaiffleaux de la flote de 

Magellan, arrivé aux Moluques , #. 3. at, 

Nautaques , Corfaires Arabes, r.3. 9. 

Nazersaluc, Officier de l’Idalcan vient 2- 

 Ponda avec une armée , #. 4. 186. elt at- 
taqué & défait par François Barerto, ibid, 
revient à Ponda & retablit la forterefle 


après le départ du Viceroi, 188,: 
Neftoriens infeétent l'Ethiopie de leurs er 
ilreurs:, 2,13 109. 


Nil, fa fource par qui découverte, #. 3. 
- 108. Projet d’Alphonfe d’Albuquerque 
pour le détourner, ibid, 
_Nigamaluc 1. du nom, imp'ore le fecours- 
dé Lopez de Sampaio contre le Roi de 
Cambaïe, & eft fecouru à propos, #: 3 
: Jos. met fur pied une puiflante armée 
gontre Malu-çan en faveur d’Ibrahim; 


DES MATIERES. 
- fils de l'Idalcan & de fa (œur , 309. étà- 
blit celui-ci fur le Trône, sbid. répond 
habilement aux négociations fecrettes de 
Badur , fans fe commettre avec les Por. 
tugais , 326. renouvelle le craité d'alliance 
avec Don Garcie de Norogna, 381. fe mec 
<n mouvement pour ranger des Vaflaux 
rebelles, & eft contrarié par le Gouver- 
neur de Baçaïm, 412. eft battu, 413. a re 
cours à la juftice de Don Eftevan de Ga- 
ma, qui la lui rend moyennant une au- 
gmenñtation de tribut, 414. fait mourir 
Inelmaluc &, Çalabatecan, & retient 
Meale prilonnier contre la foi donnée, 
t.4.178. meurt après 58. ans de regne , 188. 
Son éloge :bid. recommande fon héritier 
à Simon Perez Renegat Portugais , à qui 
il avoit donné toute fa confiance, 189. . 
Nizamaluc II. du nom, eft laiflé fous 
la tutele de Simon Perez Portugais rené- 
gat, 1. 4. 189. s'allie avec Cotamaluc 
contre l’Idalcan , 190. affiége une place 
de l'Idalcan & leve le fiége , :bid. refufe 
à François Baretto l'agrément de conftrui- 
re un nouveau fort à Chaül, prtend le 
conftruire lui-même , 191. Sagefle de (a 
conduite en cette affaire, 5b:d ce fuiv. 
s'allie avec l'Idalcan & Cotamaluc contre 
le Roi de Narfingue, 270. fe rend mat- 
tre de Bifnaga apres une grand: victoire, 
ibid. & fuiv. entre dans la conjuration 
générale des Princes ligués contre les 
Portugais, 272. meutt empoifonné par 
fa concubine, 293e 
 Nizamaluc, concubine de Nizamaluc I, 
l'empoifonne parce qu'il avoic fer vœu 

S ['i 


Mt'AMDALEE © 25% 
de reprendre fa premiere & principale 
époufe , #. 4.293. fait reconnoître le fils 
qu'elle en avoitt eu pour fon héritier , sbid. 


Nizamaluc II. du nom, entre dans les 


vüés de fon prédecefleur , “touchant la 


. conjuration des Princes Indiens ligués 


contre Îles Portugais, #. 4. 294. Le fe- 
cret eft moins bien gardé dans fa Cour 


. que dans celle de l'Idalcan , fe met en 


campagne, defcriprion de fon armée, 
308. Son bon mot fur la forterefle de 
Chaïil., & réponfe de Farratecan, 311. 
tache à faire des diverfions en faifant des . 
courfes vers Daman & Bâçaim , 316, con- 


- goit des ombrages de l'Idalcan fur les avis 


LE: 


de fa fœur, époufe de l’Idalcan, 328, 
follicite le Zamorin de lui envoyer fa flo- 
te , 331. conçoit peu d’eftime des Malaba- 
res que le Zamorin avoit envoyés à {om 
fecours, 333, donne fes pleins pouvoirs à 
Farratecan pour traiter de la paix, & le 
fait enfuire arrêter fur le foupçon qu'il 
étoit gagné par argent, 334. Les diver=. 
ions lui réüifliflent peu , 342. fe réfout à 
donner. un affaut général, & le donne, 
345, fait la paix avec le Viceroi, 347. 


Noricar , Général des troupes de l'Idalcan , 


. le difluade de la guerre contre les Por- 


tugais , #. 4. 30$. vient {e camper avec 
la tête des troupes au pas de Benaftarin, 
309. dreffle fes batteries , 313. devient fuf- 
peét à l’Idalcan , 329. entre dans une con- 
juration contre l'Idalcan, ibid. eft mis 
aux arrêts, 


330e 
Norogna, (Don Alphenfe de ) fils du Mar- 


guis de Villareal, & Gouverneur de Ceütg 


_ 


DES MÂTIER ES. 
ft fair Viceroi des Indes, #. 4.11 Le 
Roi augmente fes honneurs, & le gere 
par un Confeil , ibid. arrive trop-tôt pour 
enlever à Cabral l'avantage de preñdre 
tous les’ Princes ligués, renfermés dans 
l'Ifle de Bardelle, 53. fait peu d'honneur 
à Cabral, & donne par là dü mécon- 
tentement , 54. éft bien reçû du Rôi de 
Cota , 127. ne fait hi paix ni guerre avec 
les Princes ligués , 128. traite en fecret 
avec le Zamorin &æ avec un fils de Ma- 
dune Roi de Ceïtavaca , ibid. fait partir 
üne flote pour Îe détroit de la Méque, 
ibid. arrive à Goa & y eft bien recü, 
129, Appellé par lé Roï de Cota, pañfe à 
l'Tfle de Ceïlan , 132. Ses extorfions & fes 
Violences caufées par fon avarice envers 
le Roi & les principaux Seigneurs , bi, 
 fuiv. marche contre Madune, le dé- 
fair & fe rend maître de Ceïravaca, 136, 
pille le Palais & les Temples , 4bid. man- 
que aux conditions promifes au Roi, & 
repart pour l'Indoftan, 136. fait ce qu'if 
peut avant que de partir pour arrêter 
Tribuli Pandar bezu-pere du Roi, & 
afle pour cela des ordres au Gouver- 
neur de Colombo , ibid. Indignation du 
Roi de Portugal de cette conduite, & 
ordre de la réparer, mal exécuté, 142. 
châtie le Roi de Chambé & fe rend à 
Goa, 144. envoye un fecours à Ormus, 
149. fe difpofe à aller atraquer la flote 
Ottomane, fe met en mer & rebroufle 
chemin , 156. depêche Francois Baretto 
contre un Pirate Malabare vers Cochin , 
164. y va en petfonne , 167. elt relevé 
S L'ü 


N 


*'EUBRB'L-E 
par Don Pedro Mafcaregnas , ‘372 
orogna ; ( Don Alvare de) fils du Vice 
roi Don Garcie, conclud la paix avec le 
Zamorin , #. 3. 383. eft fait Général de la 
mer , en la place de Martin Alphonfe de 
Sofa, 384. ne peut être agréé pour fuc- 
céder à fon pere jufques à l'ouverture des 
fucceflions , sbid. eft Gouverneur d'Or. 
mus , & donne avis au Vicetoi de la prife 
de Caife, 148. foutient le fiège d'Ormus 
contre Pirbec , 153. réfufe le préfent que 
Pirbec veut lui faire de l'époufe de Jean 
de Lifbonne Gouverneur de Mafcate , 
indigné de ce qu’il avoit livré cette pla= 
ce, & traite de la raçnon des autres pri- 
fonniers, 155. écrit au Viceroi pour lui . 
apprendre la levée du fiége d'Ormus, 
156. fait naufrage & périt à l’Aiguade de 
faint Blaife avec coute fa famille, 242, 


Norogna , (Don Antoine de) fils du Vice- 


Norogna, ( Don Antoine de ) petit-fils pro- 


roi Don Garcie, croife fur la côte du 
Malabar , #. 4. 146. commande de nou- 
veau l’armée de mer furla côte du Ma- 
Babar , meurt Gouverneur de Malaca, 

242e 


bablement du Viceroi Don Alphonfe, 
part de Portugal avec les provifions de 
Viceroi des Indes, #.4 352. fait la paix 
avec l'Idalcan , 1bid. a le déplaifir d’ap- 
prendre la reddition de la Citadelle de 
Challe au Zamorin , & fans pouvoir s'en 
venger, 353. part pour le Royaume de 
Cambaïe, & arrête les progrès du Roi 
des Mogols & fait la paix avec lui, 356. 
réfufe à Antoine Monis Barette l’équip= 


DES MATIERES. 
.“Pement quil lui demandoit pour Malaea ; 
361. La Cour fur la (eule plainte de Ba= 

retto , envoye ordre de le dépofer de la 
Viceroyauté, 1b1d. et dépolé en effet, 
par l’imprudence de l’Archevèque de Goa 
exécuceur des ordres de la Cour, 362. 
meurt. de chagrin en chemin avec fon 
époafe & Don Fernand Alvares de No- 
rogna , 363 Mort du Miniltre qui avoit 
: envoyé fa depofñtion, ibid. 
Norogna, ( Don Antoine ou Don Anton de) 
fils naturel de Don jean de Norogna, 
frere du Viceroi Don Alphonfe de No- 
rogna , eft bleflé à laffaire contre le Roi 
de Chambé, #. 4.146. conduit un puif- 
fant fecours à Ormus , 149. fe rend maî- 
tre de Catife, va joindre le Roi de Ia 
Baçore & ne peut en venir à bout par un 
ftratageme du Bacha Turc, commandant 
de cette place, ibrd.  [uiv..elt renvoyé 
par le Viceroi, pour croifer vers le Gol- 
phe Perfique , releve Don Alvare:de 
Norogna dans fon gouvernement d'Or- 
mus, 157. eft envoyé par Francois Baret- 
to dans les terres du Concam, pour en 
percevoir les droits , 177. recoit ordre de 
Baretto de les abandonner , &n'obéit 
qu'à la feconde fommation , 179. Gou- 
verneur d'Ormus pour la feconde fois, 
214. envoye fon neveu Don Jean de No- 
rogna au fecours de l'Ifle de Baharen, 
ibid. pañle lui-même à Baharen , 16. fait 
affaffiner le Gouverneur de Catife qui tra- 
hifloit, 217. termine cette affaire par 
une capitulation, 219. envoyé par Don 
“ Conftantin de Bragance au fecours de 
S Lit: 


FRAGBOLUE aa 
+ Cédemecan , bat deux Princes Movgois , 
* mais ne peut obliger Cédemecan à lui 
livrer Surate, 239. eft mis aux arrêts par 
le Viceroi qui le délivre, & lui fait des 
excufes, 240. repañle en Europe avec le 
Viceroi Don Conftantin, 241. revient 
dans les Indes en qualité de Viceroi, 25r. 
envoye du fecours à Cananor , 152. dom- 
pte la Reine d'Olala & bârit une forte- 
refle à Mangalor, 262. venge fur les 
Idolâtres de l'Ifle de Salcette Îles injures 
faites aux Chrétiens par la deftruion 
des Pagodes de l'Ifle, 265. eft relevé par 
: Don Louis d’Ataïde, repart pour le Por 
tugal & meurt en chemin , fon éloge, 
266: 
Norogna ( Don Antoine de } eft envoyé par 
+ de Viceroi Don Anton de Norogna pour 
commander Îes troupes de débarquement 
à Cananor , z. 4. 252. {e diftingue beau- 
coup pendank cette efpece de fige, 253. 
cit fait Gouverneur de Cochin , 352. Ce- 
lui-Rà étoit probablement un petit-fils 
du Viceroi Don Alphonfe de Norogna, 
& frere de Don Antoine qui fut dépofle- 
dé de la Viceroyauté, ibid. 
Norogra (| Don Antoine de Norogna Ca- 
tatras ) repafle en Europe avec le Viceroi 
Don Conftantin de Bragance ,r.4. 241. 
Norogna ( Diego de Norogna Corcos) 
prend le commandement de la flote que 
commandoit Don Antoine de Norogna , 
Jorfque celui-ci prit le gouvernement 
d'Ormus , #. 4.157. va combattre Morad=" 
beg , & ne peut le joindre ni fecourir 
Gonçale Peréira Marramaque à caufe du 


_ 
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DES MATIËRES. 
£alme ,159, accompagne le Viceroi à l'ex: 
pédirion des Ifles noyées, 167. fuccéde à 
Don Diego d’Alméida dans le gouvernie- 
ment de Diu, 170. rompt les mefures d’A- 
bixcan par une aétion vive, :b. Une paro= 
le inconfiderée dite alors , l'empêche d'ê- 
‘tre faic Viceroi des Indes , 171. fe rend à 
Baçaim pour conferer avec François Ba- 
retto Gouverneur général , & l'oblige 

d'abandonner l’entreprife fur Daman, 
182. négocie l'affaire de la ceflion de D'a- 
man avec Ithimitican , & en vient à bout, 
200. accompagne le Viceroi Don Conf- 
tantin à l'attaque de cette place, & a tout 
l'honneur de cetre journée, b:d. Poli- 
tefle qu'il fait au Viceroi en cette occa- 
fion , 202. eft fait Gouverneur de Daman, 
204. prévient Madre-Maluc qui fe dif- 
pofoit à reprendre Daman en le rendant 
fufpect à Cédemecan qui le fit affafliner , 
‘235. meurt en réputation d’un grand Of- 
ficier , 239 
Norogna [ Don Fernand Alvares de ] meurt 
de chagrin fur mer de la dépofition du 
Viceroi Dor Antoine de Norogna, #. 4. 
mes 674. 
Norogna ( Don Garcie de) releve Nugno 
d'Acugna, & vient aux Indes en qualité 
de Viccroi , #. 3. 370. arrête les fecours 
deftinés pour Diu, 371. manque l’occa- 
fion de faire lever le fiége de cette place, 
ibid. Sa mauvaife conduite envers Nugno 
d'Acugna, 372. Joye qu'il fait paroître à 
la nouvelle de la retraite de Solyman, 
blâmée ,377. Son avarice taxée, 378. 
* Paix hontenfe qu'il fait avec le Roi de 


TABLE - + 
«Cambaïe , 379. envoye du fecours ait Roi 
: de Cora, ibza. eft recherché par leZamorin, 
381. fait la paix avec lui, 382. tenteen.. 
vain de fabftituer fon fils à fa place dans 
le gouvernement , 384. Sa mort, bd, 
Norogna ( Don Jean de} fils naturel du 
frere. de Don Antoine de Norogna Gou. 
verneur d'Ormus , envoyé par fon oncle 
au fecouts de l’Ifle de Baharen , mal con- 
feillé par fes Capitaines, manque l’occa-. 
fion de fe rendre maître des galeres Tur- 
ques, #. 4. | 214. 
Norogna ( Don fean Roderic } fuccede à 
Don Garcie Courigno dans le gouverne- 
ment d'Ormus, #. 3. 13. fait prifonnier 
Raix Seraph, & fe laifle gagner par fon 
argent , 20. engage le Gouverneur géné- 
ral à le voir & à le délivrer, ibid. 
Norogna ( Don Louis & Don Sebaftien de } 
perdent une de leurs galeres par une avan- 
ture finguliere , #. 3. 21, 
Norogna ( Don Païo) envoyé par le Gou- 
verneur d'Ormus à Aden pour fecourir 
le Roi de Camphar , #. 4. 23. Sa lâcheté, 
ibid, é fuiv empêche l’effer du fecours 
envoyé par le Viceroi, 17. eft mal reçu 
du Viceroi, & tombe dans le mépris; 
29 
Norogna ( Don Païo ou Don Pelage } vient 
de Portugal pour être Gouverneur de Ca- 
nanor,dans l’efcadre du Prince DonConf- 
-tantin de Bragance , #. 4 197. fe compor- 
te mal d’abord à l'égard du Roi de Ca- 
nanot & de fes Miniftres , ibid. fe trou- 
ve crès-embarrallé à la veille d'être at- 
taqué , 209. cft averti de cout par les ef- 
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 Pions qu'il avoit à la Cour du Roi de Ca 
panor , 2$3. eft relevé par Alvare Perez 
de Sotomayor, 254, 
Norva (Fort de) confervé & fortifié par 
Don Louis d’Ataïde , #, 3. 308. 
Nugnés ( Gafpar) accompagne Chriftophle 
de Gama dans fon expédiyon d’Ethiopie , 
s'y établit, retourne aux Indes avec le 
Pere Gonçale Rodrigués, eft renvoyé en 
Ethiopie avec caractere de Mimiftre de 


Portugal , #. 4, 22e 
Nugno (Pierre) [ntendant des Indes, fon 
éloge , #3. 128; 


L 

O Ffar , Ville d'Ethiopie, appartenante 
aux Juifs, eft prife par Chriltophle 

de Gama, #. 3. 40$: 
Olala, voyez Mangalor. | 
Olivarez [ Comte Duc d'] politique fup= 
 pofée à ce Miniftre, pour affoiblir les 
forces des Portugais, #. 4.) 384 
Omaüm-Patcha , Roi des Mogols, fait la 
guerre à Badur Roi de Cambaïe, #. 3. 
271. fait alliance avec Crémentine Reine 
de Chitor , 274. fe rend maître de pref- 
que tout le Royaume de Cambaïe, 278. 
€ fuiv. recherche l'alliance des Portu- 
gais, 282. eft rechaflé par Badur foute- 
nu des Portugais, 290 entre dans le 
Royaume de Bengale , -eft vaincu par 
Tfercan, & obligé de {e refugier auprès 
de Cha-Thamas Roi de Perfe, 325. 
Onor , faccagée & réduire en cendres , par 
_* Don Louis d’Atside , #. 4. 288. Forte- 
refle d'Onor renduë aux Portugais par 


TABLE k 

tapitulation ; ; 1%93 
Or (Ifle d’) be UN {, 4. 100. 
Grmus, la ville d'Ormus brülée & ravagée 
par le Roi Torun-Cha, en haine dés 

. Portugais , #.3. 12. repeuplée par le re- 
tour de Cha Mahmud füccelleur de Fo- 
run-Cha, afliégée & ruinée par Pir- 
bec, t. 4. 15}. Ville & Royaume enle- 
vés aux Portugais par le Roi de Perle, 
aidé des Anglois ; 386. 
Ormus, Roi d Ormus, fucceffeur de Cha 
Mahmud , perd Catife ou El-Catif, & 
court rifque de perdre Baharen ; #. 4, 

. 148. fe retire dans la Citadelle d'Ormus 
à l’arrivée de Pirbec , 153. conferve l'Ifle 
de Baharen par le fecours des Portugais, 


214. ç& fuiv. 
Prince aveuglé d'Ormus , réduit à la men- 
dicité dans Goa , r. 3. 434, 


Oviedo ( André d’Y Jefuite fait Evêque 
d'Heliopolis , Coadjuteur du Patriarche 
d’Ethiopie , & fucceffeur en cas de mort, 
AE TE pale aux Indes, 220. de-là en 
Ethiopie, 212. eft bien recû de l'Empe- 
teur Claude & des Portugais qui y étoient 
établis, sbid. conçoit peu d’efpérance de 
la converfion de ce Prince , 221. l'excom- 
munie, ibid. eft blâmé de cétre condui- 
te, 224. court rifque de la vie, fous « 

_ l'Empire d’ädamas Seohed fucceffeur de 
Claude, & s’expofe généreufement. au « 
martyre, 226. devient fufpeët à ce Prin- 
ce, ibid, meurt dans la peine & les fati- 
gues de cette miffion, 2171 


LS 
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Acen ( Fort de } attaqué par le Roi 
d'Achen , défendu avec vigueur par 

les Portugais , en eft abandonné infens 
fément au moment de leur victoire, #. 3. 
29 
Pacen, Roi de Pacen trahi par (es fujets, 
1. 3. 27. Chañlé de fes Etats, fe réfugie à 

. Malaca, 31e 
Pacheco ( Edoüard ) prend Mondragon ar- 
mateur François vers le Cap de Finif- 
tere; #. 4, | 120, 
Pacheco (François) fe défend dans le fort 
. de la Ville des Rumes , #. 3.348. capitu- 
le & fe rend, 354. renonce à fa Religion 
pour fauver fa vie, 555. en elt puni pag 
les Turcs mêmes, 68. 
Pacheco ( Gabriél ) fa valeur & fa mort avec 
celle de Martin Vaz fon ami au fiége de 
Dir 77 364. 
Pacheco ( Manuel \ enyoyé vers le Roi d'A 
chen, trompé par cé Prince perfide, 
erd fon galion & la vie, #. 3. 219 
Pzez (le P. Paez Jefuite) maifon à plufieurs 
étages qu’il bâuit , remarquable par fa fin- 
gularité , #3 107: 
Paiva ( François de Barrio de ) faute le 
premier dans les vaiffeaux ennemis de la 
fote d'Hali-Cha, & remporte le prix 
propofé , #.3. ul 196, 

. Païva ] Triftan ] offre du fecours à Badur, 
qui fe noyoit, en lui préfentant une.rame, 
CS Si: 
Pam, Roide Pam, allié des Portugais , 7 


TABLE 
ayant renoûcé avec Mahmud [on beau 
pere , en fait périr plufieurs par trahifon, 
te 3.32. @ fuiv. battu par Pedro Mafca= 
ICENaSs , 144, 
Papous , 1fles des Papous ,#.3. % 235. | 
Paravas , Chrétiens de la côte de la Pêche- 
riC+, 24 4 163, 
Parles (Roi de) fe joint aux Portugais, & 
met la derniere main à leur viétoire fur 
les Achenois , #. 4. 21. 
Parnel , Abyffins chaffés de ce pofte pat An- 
toine Monis Baretto, s. 4. 202. par Nugno 
VelhoPereïra, 284. 
“Paffeport fingulier donné par un Portugais 
à un Maure de la Ville de Gidda, 5.3. 
266. Belle ation de Diego de Sylvéira à 
cette occafion , ibid. 
Patane , Ville & petit Royaume des envi- 
rons de Malaca. Roi de Parane accourant 
au fecours de fa ville, efttué , 7.3. 38. 
Patanes entrent dans l'Indoftan avec les 
Mogols, #.3. 272, 
Peçanha ( Antoine ) défend le baftion de 
faint George au fecond fiége de Diu , #. 3. 
455. Belle action de Peçanha, 489. 
Pedir, Roi de Pedir chaffé de fes Ftats pat 
le Roi d’Achen, fe refugie à Malaca , 
A 31. 
Pedir ( Roi de) Général du Roi d'Achen;" 
vient infulter Malaca avéc une nombreufe. 
flote, #. 4.11, Cartel de défi qu'i écrits 
au Gouverneur, 12. eft vaincu & perd Las 
CM 214. 
Pegu | Roi de ] fait la guerre su Roi d'Avas 
& eft aidé par Fernand Morales ; fuc-# 
combe cependant fous les efforts de fon 


F 
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‘ennemi, £.3. 409, 
Peu ( Roi de ) Pegu envoye une ambaflade 

au Viceroi Don Conftantin, pour de 
mander la dent de finge; prife dansle tré- 
for de Jafanapatan , #. 4. 232. envoye 
une autre ambaflade au Roi de Cota pour 
lui demander fa fille en mariage, 260. eft 
trompé par ce Prince , sbid. détrompé 
par le Roi de Candé, 261. & perfifte dans 

« fonetreur, | ibid, 
Peixota ( Antoine) l’un des trois premiers 
Portugais qui aborderent au Japon , r. 4. 
100. 

Peixote ( Jean ) fuccede à Don Alvare de 
Sylvéira dans le commandement destroui : 
pes devant Baharen, r. 4. 215. affame les 
Turcs, & fait un traité aveceux pour 
leur retraite, réfolu de les faire périr. 
par trahifon, 216. ne peut exécuter ce 
deflein par l'arrivée de Don Antoine de 
Norogna , ibid, Envoyé fur les côtes 
d'Erhiopie , furprend l'Ifle de Suaquem à 
la faveur de la nuit, & pañle le Cheq 
& les habitans au fil de l'épée, 220. 
Pentendo (François ) belle ation de cet 
homme au premier fiége de Diu, #, 3. 

| 359. 

Pereira ( Don Antoine ) beau-frere du Vi- 
ceroi Don Antoine de Norogna, eft laïilé 
Gouverneur dans la nouvelle fortereffe 
de Mangalor, #. 4. 264. eft attaqué par 
Catiproca , & perd fon coffre fort qui 
luieft rendu, _ 335. fuiv, 
 Peréira | Blaile | frere de Gonfaive, eft ena 
_voyé au Gouverneur général chargé de 

* fers paï Vincent de Fonfeca, auteur de 
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la conjuration contre fon frere, r.3..227. 


Peréira | Diego ] negocie avec le Zamorin 
pour obtenir l'emplacement d'une Cita- 
delle , & l’obtient, #. 3. 250. 

Pereira | Diego ] ami de S. François Xa- 
vier , entreprend l’ambaffade de la Chine, 
4. 4.108. obtient l'agrément du Viceroi, 
109. Difficultés qu'il trouve à Malaca, 

ibid. & [uiv. 

Peréira [ Diego | trompe Cedemecan, #. 4. 

L 236 

Peréira [| Don Edoüard de Menefes ] tué 

dans une fortie au fiége de Diu, r. 3. 
| 498: 

Peréira [ Gonçales Peréjra Marramaque ] 
combat avec une extrême valeur contre 
les galeres de Morad-Beg , & avec un 
grand défavantage, #. 4. 160. fe trouve 

au combat du Viceroi Don Alphonfe de 
Norogna, contre les Princes alliés du 
Malabar aux Ifles noyées , 167. Comman- 
mande la flote de fecours à Cananor , & 
fait bien du dégat ,-254. meurt en allant 
à Amboine, de chagrin d’avoir confenti 
à l’affaflinat du Roi Aeïro , #, 4. 89» 

Peréira ( Gonfalve ) envoyé Gouverneur 
aux Moluques après Don George de Me- 
nefes , 1.3. 221. s'y porte avec de droites 
intentions , décharge le Roi de Tidor 
d’untribut trop onéreux , 222. Révolte 
des Portugais contre lui, conjuration 
qu'ils forment pour le perdre, 223. et 

L / 
affafliné , 226. 

Peréira ( Jean ) bat Solyman Aga à Ponda, 
t. 3. 315. les Javes à Malaca , 366. Sa 
AMOTLTS | ibid, 
Peréira 


PE MR EE. A Lune 


re 
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DESTMATT I ERE S: 
Pérézra ( Lionis ou Lionel de Sofa ) Sa fier: 
- té & fa fermeté à l’arrivée de la flore 
Achenoife, # 4: 265: Oblige le Roi 
d’Achen à lever le fiége, :b:d. comman- 
dant dans le port de Chaül., fa népligen- 
ce & fa vidtorre, 332. Nommé au oou- 
vernement de Malaca , ne peut être ex- 
T'HPÉMES, 364. 
Peréira : Manuel } fauve le fiis du Roi de 
 Camphar, dans l'affaire d'Aden , #. 4. 
are 
Peréiraæ ( Nagno ) bleffé à une fortie . 
fiége de Diu, meurt de fes bleflures en 
allant à Goa, 5.3. $00. : 
Perésra [| Nugno Veiho | croife avec fuccès 
dans le Golphe de Cambaïe , r. 4. 183. fe 
retire à Daman, & emporte la forterefle 
de Parnel, | 284. 
Peréira ( Paul de Lima} fa belle défenfe 
contre un armateur Malabare , #. 4. 2655. 
. venge les Portugais de la js de Me- 
ic, Tocar , Tanadar, de Dabul, 381. 
Pereftrelle ( Raphaël } envoyant du fecours 
à la forterefle de Pacen, l'Oficier qu'il 


envoye, fe fait Fourban, #.3. #7. 
Perez ( Jean) fa valeur & fa mort au fiége 
deoDiu Ps - 355 


* Perez ( Simon ) Portugais renegat , acquiert 


* une grande faveur auprès de Nizamaluc 


Ÿ 


premier, qui le fait tuteur de fon fils en 
mourant #. 4.188. foumet les Seigneurs 
rebelles, 189. eft tué au fiége d'une placæ 
de l’Idalcan , 190, 


Peffagna ( François Peréira) Gouverneur 


de Goa, {a mauvaife conduite, #3. 2% 
eft dépaiiilé de fon gouvernement pax 
Tee IF, TE & 


DEA re ME: B, LE 
. Vafco de Gama, 65. 
Pheo ( Simon ) juge du Port de Diu, én- 
voyé par Jean de Mafcaregnas pour faire 
compliment à Sofar , £. 3. 456. renvoyé 
par Mafcaregnas, elt retenu prifonnier , 
453. envoyé à Mafcaregnas par Rumecan, : 
pour lui faire des Propolitions. 477. Ré- 
ponfe que Mafcaregnas luifit, ibid. 
Philippe d'Autriche IL. du nom en Efpagne, 
& premier en Portugal , fe rend maître 
du Portugal après la mort de l’Infant Don 
Henri, 381. Ses mefures pour faire décla- 
.… rer les Indes en fa faveur, ibid. 
Philippines, (Mes) #.3. 221. 
Pimentel [ Martin Alphonfe ] affafline le Roi 
Aeïro , # 3. 86. Punition de Dieu fur ce 
malheureux, A 89. 
Pimienta , [| Royaume de la Pimienta ou du 
Poivre ] pourquoi ainfi appellé, #. 4. 44. 
som pr les liens de l'alliance qu’il avoit avec 
1e Roi de Cochin, & en contraéte de fem- 
blables avec le Zamorin , #bid. s'empare de 
YIfle de Bardelle , 45. propofe des condi- 
tions de Paix fort raifonnables qui font re- 
mpettées, eft forcé de combattre, fe retire 
bleffé , & eft confumé dans fon Palais 
avec fes femmes, _46 
Pins [| Antoine ] furpris par le Roï de Pam, 
perd {on vaifleau , envoyé à Mahmud Roi 
de Bintam , fouffre le martyre pour fa 
… Religion avec les fiens, #.3. 133.4 
Pinto donne du fecours au fort de Ternate ,. 
PPT ET 238 « 
Pinto [ Alvare Gonzales ] eft laiflé Com- 
mandant dans l'Ifle de Balzar , #. 4 204. 
Pirates, Maures & Gentils , infeftent les” 


DE SRMATIERES, |. 
côtes du Malabar , 5.3. 71. Guerre vive 
3 1 , at, DER 6 

…, qu'on leur fait, 72. Sévérité dont on ufe 
aeur écarte": : 7 4e 
Pirbec , commandé par le grand Seigneur 
pour aller conduire une flote de Suez à la 
Biçore ,r. 4. 151. Ordres qu'il reçoit bd. 
exécure mal fes ordres , 152.afliége Maf- 
cate & la prend, ibid. fe préfente devant 
Ormus qu'il trouve abandonnée, 153. at- 
taque la citadelle d'Ormus & en léve le fié- 
ge, 1bid. renvoye quelques prifonniers au 
Gouverneur, & traite de la rançon des 
autres ; 154. fait un grand butin à l'ifle de 
Queixomé , 156. arrive à la Baçore , bi. 
revient à Suez & retourne à Conftantino- 
ple, Soliman lui fait trancher la tête , 158. 
Porca ,; Ville & Principauté du Malabar, 
- 4.3. 904 L’Arel ou Seigneur de Porca, al- 
lié des Portugais fe déclare leur ennemi & 
pourquoi , sb:4. leur fair une vive guerre, 
ibid. attaque George d’Albuquerque reves 
nant de Malaca, :h1d, eft contraint de de- 
mandéer la paix pour racheter fa fœur & 
fon époufe , 194. foumis de nouvéau par 
 Chriftophle de Gama, ° 389. 
portugal , double révolution du Portugal , 
la premiére à la mort de l'Infant roi de 
Don Henri , 7. 4. 382. La feconde au ré- 
tabliflement de la maifon de Bragance, 386, 
Suites facheufes de la premiére révolarion 
h pour cette Couronne, 385.  fuiv. 
» Portugais qui s'étoit joint aux Caftillans , aux 
Moluqnes , y a latêre tranchée , #.3. ‘52. 
Portugais mis dans les Doüanes du roi d'Or- 
mus , #3. 8. Deflein pris de les affafliner 
_dans toute l'étenduë de ce Royaume , 9, 

; Ftrij 


FT AB:L'E 
Comment exécuté , ibid. Otés des Doëaz 
nes , | 16% 
Portugais maflacrés dans l'Ifte de Tave, #.3.34. 
Prétentions de Rois de Caftille & de Portugal 
fur les Moluques , #. 3. 7 46. $3 
Prêtre ou Prête. Fean. Idée populaire fur ce 
Prince , r.3. 97. Sentiment de l’Auteur à 
fon fujet , 99. Ses véritables Etats , sb1d. 
L'Empereur des Abyflins ou de la haute 
Ethiopie , eft le vrai Prefte-Fean, sbid. 
faiv.Tradition des Abyflins , leurs mœurs. 
& leur Religion , 104. @ fuiv. Defcri- - 
ption de l'Ethiopie ancienne & moderne , 
bid. Defcriprion de la Cour de l'Empereur, 
106. 
Punical , Place de la côte de la Pefcherie. 
© Chrétiéhs de Punical , perfécutés par Îe. 
Roi de Jafanaparan , #, 4. 229. T'ranfportés 
à l'Ifle de Manar par le Viceroi Don Con- 
fantin de Bragance , 2310! 
Q. 
; Veixomé , le Roi de Torun-cha fe res 
' tire à Queixomé après avoir brûlé 
a Ville d'Ormus, #, 3. 19. Traité fair à 
Queixomé pour le retour du Roi à Ormus, 
16. rançonnée & pillée par Pirbec, 7: 4. 
356- 


"T> ÆAbelo, (Pierre Lopes) fe defend aveu 
valeur à Bracalor contre les Rois de 

Tolar & de Cambolin, 289. envoyé à 

Aden , ne peut réüffir dans fa négociation 

DL | . 291. 


Sue 
tete J' berges 
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Rächol, démoli parles Portugais, # 3. 17e - 
- récabli & enfuite Confervé & fortifié par 

Don Louis d'£raïde , #. 4. 308. 
Rade ( Cachil ) frere du Roi de Tidor, fou- 
haite la paix & s’en fait l'entremerteur , 
2.30 300, 
Raju ( Fils de Madune , Roi de Ceïtavaca) 
fait la guerre aux Portugais & au Roi de 
Cota ; fe pofte entre Cota & Colombo : & 
fe rabat fur Cota, #. 45247. en formele 
fiége , & eft obligé de lelever , 2bid. 
fuiv. | 
Ramenfe, ( La) nom d’une Redoute faite 
pat Sofar, 7.3. 465. ruinée , 468. 
Rafilli (Le Sieur de } va faire un éta- 
bliflement au Bréfil, en eft chaflé par 
les Portugais , #. 4. PHIATe 
Raxet, { Roï de Raxet) fe fouleve contre 
le Roi d'Ormus, :.3.24. eft rangé au 
devoir par Antoine de Sÿlvéira, 254 
Cheq de Raxer rebelle, vaincu à l'aide 
des Portugais , fa mort , #. 3. 410. 
Rego (Ambroife de) va à la Chine dans 
l'efcadre de Martin Alphonfe de Melo, 
1.3. 24. {e défend vivement contre les 
Chinois, are 
Reiner, ruinée par Antoine de Sylvéira, 
PO 214. 
Reïnofo, (Diego de ) vieux Officier à qui 
Don Jean de Caftro avoit recommandé 
fon fils Don Fernand, eft caufe de (à 
mort, & meurt lui-même avec plufieurs 
autres, par un cffet de fon imprudence:, 
Mir, 3. | 488. 
“Repelin, Monuments anciens pris À Repe- 
… lin après la défaire du Caïmale &-du 
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Zamorin, #. 3 D'CA 

Rifcado (François ) fe fignale au fige de 
Cananor , f. 4. 2Ile 

Rios ( Alphonfe de Los) eft battu par les 
Caftillans aux Moluques , 4. 3. 175. 

Rodrigués ( Antoine) commande dans les 
faufles brayes avec Jean de Vergeano, 
au fecond fiége de Diu, #, 3. 459. Sa 
mott , 4838, 

Rodrigués ( Gonçale) Jefüuite, envoyé en 
Ethiopie, eft bien rec à la Cour de 
l'Empereur , #. 4.220. retourne aux En- 
des pour y faire fon rapport fur le peu 
d’efpérance qu’il y avoit à convertir l’'Em- 
pereur & la Nation, * ibid. 

Rodriguez (Jean) fe fignale au premier 
fiége de Diu , #. 3. 39e 

Rofado , ( Chriftophle ) fon naufrage , #, 3. 

ke st. 

Roffumecan Officier de Chinguifcan fe for- 
tifie à Baroche, +, 4 280. Implore le 
fecours des Portugais contre quelques 
Officiers Mogols, :%4. en eft fecouru à 
propos, ibid. ne tient pas la condition 
promife , & eft abandonné des Portu- 
gais & dépouillé par les Mogols, 282. 

Rovardiere (Le Sieur de la) va avec le 
Sieur de Rafilli faire un établiflement au 
Bréfil , en eft.chaflé par les Portugais, 
Te 4 1230 à 

Rume-Can, ( Muftapha) voyés Mufla=. 
pha , 

Rume-Can fils de Sofar, fuccede à fon 
pere dans le commandement , au fecond, 
fiége de Diu ,r.3. 473. continué le fiége 
avec beaucoup d’art & de vaieur ; 474 


DES MATIERES. 
fait folliciter les affiégés de fe rendre ;. 
.476. donne divers affauts à la place, 479. 
€ fuiv. Son fuccès à la mine du Baftion 
de faint Jean , 488. fait mourir bruta- 
lement Antoine Correa, 401. remporte 
un grand avantage fur les afliégés par 
_l'étourderie de la jeune Noblefle, 497. 
donne de grandes marques de joie de l’ar- 
rivéé du Viceroi, $fo2. Sa valeur dans 
Fattaque de fes lignes, $o9. Sa mort, 
JR $12e 
Rumes où Turcs, chaffés d'Aden par le 
Roi de Camphar, r. 4. 23. font défaits 
par ce Prince, & profitent de fa mort, 
ibid. rentrent deux fois dans la Ville par 
intelligence , 26, 


S 


S Æ (Etienne de Sa) bârit un fort à Am- 
boine, #. 4. 247% 
S4, ( François de } nommé par Don En- 
fiques de Menefes pour Gouverneur après 
fa mort, jufques à l'ouverture des fuc- 
ceffions , #. 3. 127. Son éloge, ibid. er 
eft empêché par Lopes de Sampaïo , :bi#. 
Ôté du gouvernement de Goa & envoyé 
aux Ifles de la Sonde par le même, 135. 
accompagne Pedro Mafcaregnas à l’ar- 
taque de l'Ifle de Bintam, 141. ne rétife 
ft point à faire un établiffement dans 
lIfle de Zunda felon qu'il en avoit or- 
dre, de 18. 
34, (Garcie de} fuccede à Pierre de Fa 
. ria dans le gouvernement de Malaca , 
. +. 3. 2:20. fait jetter par les fenêtres le 
Säbandar qui trahifoit , 211. efl envoyé : 


RE LE ET à 
: par Nugno d’Acugna pour défendre Ba: 
‘çaim, veut l’abandonner & en eft dés 
tourné par Antoine Galvan, 291. eft fait 
Gouverneur général par les fucceflions , 
4. 4. 34. Son éloge , ibid. fait la paix 
_avec l'Idalcan, le Zamorin, Nizamäluc 
& les autres Princes de l'Inde, 35. Sa 
mort, 38. 
Sa , ( Garcie de) neveu du Gouverneur 
Don Garcie de Sa, envoyé pour efcor- 
ter le Roi de Tanor & le conduite à 
Goa, 1.4. 58. 
Sè, (Dona Leonora D'Albuquerque de) 
fille du Gouverneur Don Garcie, & 
époufe de Manuel de Sofa de Sepulveda,, 
4. 3. 4ix Voœu fingulier d'un Soldat à 
fon occafon, sbidem. Son naufrage la. 
mentable , #. 4. 344 
Sà, (lune des filles de Don Garcie de) 
époufc ur Don Alphonfe de Norogna, 
Pa L 38, 
S2, (Scbaftien de) belle action qu'il fait 
au fiége de Diu, #.3. ‘7, 489 
Sà, (Vafques } fe comporte mal à Am- 
boine, f. 4. 247 
Saavedra [ Alvare ] conduit une flote de: 
la nouvelle Efpagne aux Moluques , #.3.. 
175. & bât les Portugais & Ternatiens ,» 
176. eft enfuite battu, _ sbid. 
Saba , ( Reine de ) tradition des Ethiopiens 
à {on fujet, #3. 102. 
Sabach, Ville de l'Ethiopie ancienrie , #. 3. 
10$ 
Sabadin , ( Raïx Sabadin ) Miniftre du R 
d'Ormus affaffiné, #3. 19 
Saca » [| Mélic ] fils de Mélic Taz , depêch 
, ve 


DES MATIERES. 
vers le Viceroi pour le faire obferver ; 
#. 3-122. Sa vanité à l'occafñion d’une ga- 
fere Portugaife, prile par un vaifleau 
de Reiner, 22. recommence la guerte 
contre les Portugais, sbid. traite avec: 
le Gouverneur général pour fui remettre 
Diu, & fe faire une protection contre 
Sultan Badur , 137. eft empêché par Aga 
Mahmud, qui fait foulever la Ville de 
Diu contre fui , #bid. fe retire à Jacquet 
te, & eft empoifonné par ordre de 


- Badur ; 261, 
Sagu , Arbre dont on fait du pain danses 
Ifles de la Sonde, +. 3. 4 


0. 
Sulcette, Terres de Bardes & de Salfette* 
envahies par les Portugais, #.3. 313. cé. 
dées aux Portugais , 314. confirmées aux 
Portugais , #. 4. 3e 
Suldagne ( Antoine de) croife fur la côte 
- de Cambzïe, 7. 3. 246. brüle dans fes 
courfes les Villes de Madrefaba, de Go- 
ga , Bella, Tarapour , Agacin & Surate, 
& fe retire à Goa, sbid. brûle fur cette 
route plufieurs vaiffeaux du Zamorin, 
_fbid. croife vers les gorges de la mer 
Rouge, & ne peut fe venger de la per- 
fidie du Cheq d'Aden; joint Diego de 
Sylveïra à la côte de Cambaïe , lui re- 
met le commandement, & part pour le 
Portugal commandant la flote de la Car- 

. gaifon, 2$$, 
Sarmarao {e ligue avec Triltan d'Ataïde, 
contre le Roï Tabarija & Paté Sarangue, 
4.3. 232. fe détache des intérêts des Por- 
‘gugais, & entre dans la conjuration gé- 
aérale faite contre eux, ASUS rr 
Tome IVe Vv | 


/ 


s 
\ 


TABLE 
Sarmpaio Où faint Pelage , ( Lopez Vaz de} 
‘Gouverneur de Cochin, eff laiffé par 
Vafco de Gama pour Gouverneur géné- 
ral jufqu’à l'ouverture des fucceflions , 
43. 69, donne avis à Don Enrique de 
Menefes de fa promotion, ibid. arrête 
les menées de Don Edoüard & de Don 
Louis de Menefes, 70. s'empare du Gou- 
vernement contre la deftination de Don 
Enrique de Menefes, & envoye Fran- 
çois de Sa au détroit de la Sonde, 127, 
_Sesantrigues avec Alphonfe Mexia, pour 
Ôter le gouvernement à Pedro Mafca- 
regnas nommé par lès fuccefhions , 128, 
expedie plufieurs Officiers pour divers 
Poites, 129. part lui-même pour Baca- 
nor, & bat le Cutial ou l’Amiral du Za- 
morin, 130. @ fuiv. fait un voyage à 
Ormus en faveur de Diego de Melo fon 
parent, & y rétablit les affaires, 134. 
_rérourne dans l'Inde & manque l'occa- 
fion de s'emparer de Diu, 135. y en- 
voye Hector de Sylveïra fans fucces , 137. 
fe préfente devant Dabul, qui l’appaife, 
fe prévaut des nouvelles lettres de fuc- 
_ceflion, où il eft préferé à. Mafcaregnas, 
149. fe fait reconnoitre à Goa & enfuite 
à Cochin, 150. Difficultés qu'il trouve 
enfuite, 151. fait femblant d’avoir envie 
d'aller au devant de la flote des Rumes 
&c fait un ferment fingulier pour perfua- 
der de Ja droiture de fes intenfions, 
153. s'arrêre à Goa, 154. eft forcé de 
mettre l'affaire à la décifion d'un Con- 
feil, 160. l'emporte fur fon compétiteur, 
les juges pour la plüparc étant. de fes 
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créatutes, #bid. s'applique aux affaires 
du Gouvernement , 182. configne Mafs 
caregnas prifonnier à Antoine de Britto, 
184. bat le Cutial de Tanor, 193. brûle 
‘Ja Ville de Porca, & contraint l’Arel à 
demander la paix, 194. Viétoire qu'il 
remporte fur Hali.Cha, 195. Eloge de 
{on gouvernement , 198. eft relevé par 
Nugno d'Acugna, 199. arrêté, mis en 
prifon , & renvoyé en Portugal, 207. 
is aux fers aux Terceres, 208. Son 
entrée ignominieufe dans Lifbonne , 209. 
Sa prifon & fa condamnation , 210. pafle 
en Caftille, y fert bien, & eft rappellé 


‘en Portugal avec honneur , ‘ sbid. 
Sampaio ( Nafco Perez de) prend le Fort 
de Varivenne, £#, 3. 290 


Sanaïa Raja, fe diftingue 2laprife de 
Bintam, 7.3.147.. Sa trahifon & fa pu 
nition , i: 2210 

Sanga, (Nom du Roi de Chitor } Roi de 
Chitor fair tributaire par Sultan Badur , 
CRE 270» 

Sarangue (Maté) fuccede au Cachil d’A- 
roës, & fe joint à Vincent de Fonfeca 
pour detrôner le Cachil Ayalo ; #. 3. 228, 
oblige la Reine mere de ce Prince à l'é- 
poufer , 230. et envoyé prifonnier dans 
l'Indoftan par Triftan d'Ataïde, 231. 

Saxuma Royaume du Japon, r.4 104. 
Sebaftien ( Roi de Portugal, ) fuccede à fon 

. ayeul Don Jean III: r. 4. 194. en tütele 

pendant fa minorité fous la Reine Ca 

therine d'Autriche fa mere, 1bi4. en- 
voye Don Louis d'Ataïde Viceroi aux 

Indes ; 266. envoye des ordres aux {n- 

Y vij 


LA 


L TABLE. 
des pour dépofer Don Antoine de No 
rogna Viceroi, & fait faire le procès à 
Don George de Caltro, 361. fépare les 
Indes en crois gouvernemens, 360. fait 
partir François Baretro pour la conquête 
des mines du Monomotapa, 373. nome 
me Don Louis d’Ataïde pour comman- 
der l'armée qu'il devoit conduire lui- 
même en Afrique, le fair retourner aux 
Indes & pourquoi, 379. Sa mort fu- 
nefte , ; 3824 
Seghed ( Adamas) Empereur d'Ethiopie, 
fuccede à l'Empereur Claude fon frere, 
4. 4. 226. Son caradére , ibid, perfécute 
l'Evêque & les Miffionnaires, tbid, 
Sepulveds, ( Manuel de Sofa de ) Gouver- 
neur de la Citadelle de Diu, abat le mur 


k 


que les Guzarates avoient élevé en con: 


féquence du traité fait avec Don. Garcie 
de Norogna, #. 3. 450, fait élargir les 
foffés de la Citadelle, 468. époufe Dona 
Leonota d'Albuquerque de Sa, s. 4.38. 
Leur naufrage, 39. 
Seraph, ( Raix) Miniftre du Roi d'Or- 
mus, fait étrangler Torun-Cha & mer 
_ un fils de Zeifadin à fa place, #. 3. 14. 

_Embuches que lui drefle Don Louis de 


Moenefes, 18. échappe à celles de Cha-: 


“Mifir, 19. fe retire dans la forterefle 
d'Ormus , sbid, eft arrèté par le Gouver- 
neur , 19. traite avec lui de fa délivran. 
ce, & revient dans le miniftére, 20. em- 
prifonné par Diego de Melo Gouverneur 
d'Ormus, 133. delivré par Lopés de Sam. 
païo , 134, eft emmené prifonnier à Goa, 
s'y juflifie & retourne à Ormus , 189. eft 


! 
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fait prifonnier par ordre du Roi de Por: 
tugal , & envoyé à Lifbonne chargé de 
fers, 201. accompagne Lopez de Sam : 
païo & a part à l'ignominie de fon en- 
trée dans cette Ville, trouve le moyen 
de faire fa caufe bonne, & eft renvoyé 
à Ormus avec honneur, 2II, 
Serran ( François ) fon naufrage aux Ifles de 
Lucopin ; fon adrefle pour s'en fauver, 
t, 3. 42. Avantage qu'il remporte fut les 
habitans de l'Ifle de Barochin, ‘bd. eft 
attiré aux Moluques & arrive à Ternate, 
43. écricen Portugal à fon ami Magellan, 
pour l'engager à venir le joindre, 45. y 


meuit , 5 
Serran ( François) fe diftingue à Ja ptife 
de Bintam, #. 3. Fe 


Serran ( Jean ) abandonné par les gens de 
Magellan dans l'Ifle de Zubo ,#.3. so. 
Sicilien, Renégat, commande les troupes 
du Zamorin au fiége de la forcerefle de 
Calicut , 1.3. gere À 
Singe , dent de finge ou de quelque faint du 
pais, honorée dans l'Indoftan comme 
une Relique , prife dans le tréfor de Ja- 
fanapatan, #, 4. 232. demandée par le 
Roi de Pepu par une ambaffade folems 
nelle, bid, brilée & réduite en cendres 
par le Viceroi Don Conftantin , 232. con 
ttefaite par le Roi de Cota , 260, & par 
le Roi de Candé , 261. 
Soarez (Jean ) Aumônier de la Citadelle 
de Challe', lie avec lé-Roi de Tanor , & 
+ le convertit, #. 4. S7° 


Sofar (Coje) parent de Raix Solyman, 


fait mourir Haïdarin meurtrier de Soly- 
VY ù © 


* 


TAB ALLIE 
man , débauche la flore Ottomane, ?, 3. 
186. tente la conquête d’Aden avec Mu. 
tapha, & en-eft chaffé par Hector de Syl. 
véira , 216. fortifie la ville de Diu , & fair 
échoïer Nugno d’'Acugna devant cette 
place , 243.5 infinué dans les bonnes Gta 
ces de Sultan Badur , & accompagne ce 
Prince, à la vifite qui fut faivie de fa 
mort, 330. eft fauvé par Nugno d'Acu- 
gna , 335. contribuë à remettre la tran- 
quillité, 338. fe retire à la Cour de Cam- 
baïe, & revient former le fiége de Diu, 
346, doûne un affaut à la ville des Ru- 
mes, & y eft bleffé, 348 S’abbouche 
. AVEC Solyman Bacha, 349. rebuté des 
procédés de Solyman , il lui fait lever le 
fiége par un faux avis, 367. le leve lui- 
même , & feretire , 368. continué à mo- 
lefter les Portugais aux environs de Ba- 
çaim & de Daman, & enfin fe retire, 
378. forme le proiet d'un fecond fiége de 
Diu , & fait fes prépararifs , as. Sa po- 
litique pour tromper les Portugais, #bid, 
Sa lettre à Jean de Mafcaregnas Gouver- 
peur de Diu, 454. arrive à Diu après fes 
troupes, 456. Ses prétextes pour rompre, 
3bid. forme le fiége, 459. y attirele Roi de 
Caïbaïe , 465. Sa mort, 472. 
sold at arrache une de fes dents au defaut 
de balles au premier fiége de Diu , #. 3. 
359» 
Soldat fauve la ville de Malaca par les bons 
confeils qu'il donne à Don Pedro de. 
Sylva Gama , #. 4. 94 
Soldat , vœu fingulier d'un Soldat dans une 
tempête , #3 4Ils 


{ Hi 
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$Soldre [ Simon de ] porte du fecours a Tes 
DATES rm / 2384 
Soldre ( Vincent de ) donne lachaffe à Ma- 
male Roï des Maldives, & le fait fuir à 
Cananor , 7,3. Te 
Solyman: Aga commande une hauteur au 
Pofte de Benaftarin , ?. 4 320, efl tué 
dans une aétion, 3404 
Solyman- Aga , Officier del'Idalcan , f: for- 
_tifie dans Ponda, eft battu par Jean Pe- 
Fra NS #53  3ife 
Solyman , Bacha du Caire, fait pafler les 
préfens de Badur à Conftantinople #. 3. 
3412. eft nommé Général de la flote que - 
la porte envoye aux Indes, bd, Son ca- 
ractere , 343. Ses tyrannies en Egypte, 
ibid. fe met en mer, 344. Cruauté qu'il 
exerce fur fa route, 1bi4. gp fuiv. arrive à 
Diu , 349. eft chaflé par une tempête juf- 
qu'à Madrefaba , 3 52. revient à Diu, & . 
en forme le fiége, 354. fait fommer le 
Gouverneur de fe rendre , 355. fe rend 
odieux aux Guzarates , 367. prefle le fiége 
avec vigueur fur la nouvelle de l'arrivée 
du Viceroi, 362. fait femblant de lever 
le fiége , 35: le leve tont de bon, trom- 
pé par Coje Sofar ; 366. Sa cruauté en- 
vers les Portugais prifonniers & rené« 
gats , 368. arrive à Conftantinople , y eft 
recherché pour fes concuflions, & fe fait 
mourir de poifon, 369. 
Solyman , Empereur des Tufcs, fuccede 
a fon pere Selim , conçoit de l’eftime des 
Portugais en conféquence de 1a viétoire 
de Don Enrique de Mencfes à Calicut, 
?, 3, 88, envoye une flore aux Indes par la 
, V y üi) 


SFrAUByL\E | 
Mer Rouge, fous la conduite d'Haïdariri 
Bacha pour la remertre à Raix Solyman , | 
fuccès de cette flore, 186. reçoit des pré- 
fens confiderables de Sultan Badur qui 
lui demande du fecours, 280. Eloge de 
Solyman , 342. met en mer une nouvelle 
flote pour es Indes qu’il donne à comman- 
der à Solyman Bacha, qui s'empare de 
Zeibit & d'Aden, bd. prépare une troi- 
fiéme flote à Suez, & envoye ordre de 
défarmer , #. 4. çs1. fe rend maître de 
Ja Baçore par fes Lieutenans | 147. forme 
le deflein de s'emparer d'Ormus., envoye 
une flore fous la conduite de Pirbec, qui 
devoit fe joindre au Bacha de la Baçore, 
151. fait couper la tête à Pirbec pour n'a- 
voir pas fuivi fes ordres, 158 envoye 
Morad-Beg à fa place, ibid. mécontent 
de Morad-Beg , le fait relever par Ale- 
chelubi , , 161. fe repent d’avoir nommé 
celui-ci , & envoye fes ordres à Zafar 
pour armer quelques galeres à Suez, & 
aller prendre le commandement de cel- 
jes qui étoient à [a Baçore , 211 eft affligé 
de la perte de fes galeres, & envoye un 
autre Officier , qui lui promet de le ren- 
dre maître de Baharen , & de fauver le 
refte de fes galeres , 213. Réponfe qu'il 
fait à Antoine Texéïra qui fut admis à 
fon audience , 302. fait encore armer. 
vingt-cinq galeres pour le fecours des 
Rois de l'Inde , 303. Mauvais .fuccès de 
cette flote, #bid en rappelle les Officiers 
après qu'il eut perdu la bataille de Le- 
pante, 30 4 
Solyman ( Raix ) occupé à batir une Cita* 
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delleà Camaran , eft mis à mort par Haï« 
darin Bacha , ?. 3. 186. 

Sofx [ Alexis de ] écrit au Viceroi Don 
Jean de Caftro une lettre offenfante , 
s’embarque pour le Portugal après l'or 
dre donné par le Viceroi de larrêter, 
L. 3: 448. 

Sofa ( André de) fe fignale à Canañor, #. 4, 

252. 

_Sofa ( Balthafar Guedez de} fait lever à 
Raju les fiéges de Cota & de Colombo, 
Te 4. | 247» 

Sofa ( Bernardin de } fuccede à Don Antoine 
de Norogna dans le gouvernement d'Or: 
mUS , {.4. 162. occupe l'embouchure de 
l'Euphrate pour empêcher le retour des 
galeres commandées par Alechelubi , bd. 
Sofz [ Chriftophle de } Gouverneur de 

 Chaül, fe fignale dans l'affaire de Lopez 
de Sampaïo contre Cutial, #. 3° 131. s'en- 
tremêle pour finir les divifions entre 
Pedro Mafcaregnas & Lopez Vaz de 
Sampaïo , 152. Son éloge , 1b1d. fe déclare 
Ouvertement pour Mafcaregnas , & obli- 
. ge Sampaïo à confentir au Sequeftre,160, 
So/a (Enrique de) envoyé par Martin Al. 


phonfe de Sofa, pour enlever ou faire 


aflafliner Coje-Cemaçadin , fait affaffiner 
deux autres ».qui ayant, promis de le li- 
vrer , l'avoient trompé, 7.3. 446. Gou- 
verueur de Cochin procure du fecours con= 


tre les Princes alliés en faveur du Prince 
de Bardelle , #. 4. so 


Sofa [François] conduit un fecours à Challe, | 


24; | 


+ 744. 
So/s | Gafpard ] commande dans un baftion | 


Le TABLE ae 
au premier fige de Diu , #.3. 356. Sa mort, 


ê, 4 361 
Sofz ( Lopes de ) eft tué dans une fortie au 
fiége de Diu , r. 3 4 98. 


Sofa { Louis & Triftan de) enfevelis fous ie 
ruines d’un baftion au fecond fiége de 
:Diu, #3. | 7 488. 

Sofx ( Louis de ) commandé pour défendre 
le baftion de S. Thomas au fecond fiége 
de Diu , #. 3. ea, 

Sels ( Manuel de} Gouverneur de la Cita= 

- delle de Diu, eft averti que Sultan Badur 
doit le faire appeller pour le faire aflafli- 
ner, y va feul avec un Page, +. 3.327. 
reçoit Badurï dans fa Citadelle , & n’ofe 
Parrêter, 328 va faire compliment à 
Badur de la part de Nugno d’Acugna, 
reçoit ordre de Nugno d'arrêter Badur , 
330. faute dans le fufte de ce Prince, & 
ÿ eft tué pat fon ordre, 332. Son corps 
jetté à la mer, ne peut être trouvé, 

33$e 

Sofa ( Martin Alphonfe de) envoyé à Ma 
Jaca par Don Edoüard de Menefes , 1. 3. 
36. y eft fait Général de la mer , sbid. 
châtie le Roi de Pam , 37. ruine la ville 
de Patane, 38. revient de Portugal avec 
les provifions de Général de la mer, 267. 
tombe fur Daman, & en rafe la forte- 
refle , 268. eft appellé par Sultan Badur, 
281. Traverfé par Nugno d’Acugna ne 
peut rien conclure , ibid. Appellé une fe. 
conde fois par Badur , fait la paix & ob- 
tient le pouvoir de bâtir une fortereffe à 
Diu , 292. travaille avec Sultan Badur à 
réduire les fujets de ce Prince , 290. 
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Va au-devant du Zamorin , & l'oblige 
à fe rétirér 318. tombe fur l’Ifle de Re- 
 pelin , en défait le Roi, & porte le ‘ra. 
vage dans fesrerres, 319. ferme le paflage 
de Cranganor au Zamorin , & le bat, 
320. défait fes flotes, & délivre le Roi 
deCochin , 321, conduit en Portugal la 
flote de la Cargailon, 384. fe trouve 
nommé pour fucceder à Don Garcie de 
Norogna, sbid. revient de Portugal pour 
fucceder à Don Eftevan de Gama, 415. Sa 
mauvaife conduite à fon égard , ibid, 
fuiv. commence mal fon Gouvernement , 
430. range au devoir la Reine de Batica- 
la, 432. Sa cruauté en cette occafon;, 
ibid. Juftice qu’il rend au Roi d'Ormus, 
& tort qu'il lui fait en même tems, 434. 
> fuiv. part pour enlever le tréfor de 
Ja Pagode de Tremelé , 438. va piller la 
Pagode de Tabilicare fur les terres du 
Roi de Coulan , ibid. Danger qu'il court 
en cette occafion , 440. défaprouvé parla 
Cour , & obligé de faire fatisfaétion.au 
Roi de Coulan, 441. entreprend la guerre 
contre l’Idalcan au fujet de Meale, &re- 
vient fur (es pas , 443. tente de faire af 
[affiner Cemaçadin pour avoir le tréfor 
d'Azedecan , 445. fe rend odieux dans 
fon Gouvernement, & part pour le Por- 
tugal , où il eft bien reçu du Roi, 446. 
fuir. 

Sofa (Sebaftien de ) vifite les ports de l'Ifle 
de Madaga{car, pafle aux Ifles de Banda, 
& donne du fecours à la forterefle de Pa- 

CCD 23. | 28. 

So/a ( Simon de) donne du fecours à Mar- 


:s% 3 A YTPAËBLE EE 
tin Alphonfe de Melo Jufart aux 1fles dé 
Banda, #1. » $$. 
Sofa ( Thomas de } envoyé au Bréfil par le 
Roi Don Jean III en qualité de Général , 
pour fonder la ville de [a Baye de tous les 
aints, #. 4. 1184 
Sottomaior ( Alvare Perez de } envoyé a 
Chaül par François Baretto, empêche le 
Général de Nizamaluc de continuér l’en- 
tieprife de la Citadelle , z. 4. 192. 
Sottomaior | Fernand Yanez | Gouverneur 
de Cananor , fortifie le pofte par où le Za- 
morin prétendoit entrer fur les terres de 
Cochin , 1,3. 118. 
Suaquem , foumifé par Hector de Sylvéira, 
1. 3. Cheq dé Suaquem donne avis à Suez 
de l’arrivée de Don Eftevan de Gamia, 
& eneft puni, 392. Suaquem ruinée par 
Jean Peixore, | 220, 
Succeffions, ce que c'eft , t.3. 67. 
Suez , tenté inutilement par Eftevan de 
Gama , 7. 3. 392. Flotes armées à Suez 
par le Grand Seignettr , #. 3. 88, 342. 
Surate ravagée par Antoine de Saldagne , 
t. 3. 246. Galeres d’'Alechelubi refu. 
giées à Surate 236. Surate occupée par 
Cedemecan , #. 4. 235. par Agalucan, 
280. 
Sylvæ ( Antoine de) donne du fecours à 
Calicut , 1:3. 84, à Herman de Macedo, 
& eft tué, 192. 
Sylva ( François de) Gouverneur de Co- 
chin, fon caraétere , #. 4. 43. engage 
George Cabral dans une mauvaife affaire, 
ibid. pille la Pagode de Palurt fans fuccès, 
ibid, rejette brufquement toutes les pros 
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pofitions du Prince de Bardelle , 45. com- 
bat avec fureur , & efttué, 47, 
Sylva (Gemes de} laiflé pour continuer {a 
guerre dans les Etats du Prince de Bar- 
delle, s'y comporte avec fagefle & avec 
fuccès , #. 4. - 167. 
Sy!ua ( Martin Correa de ) envoyé Gouver- 
peur à Ormus par Garcie de Sa, #. 4, 


37e 

Syluz [ Don Pedre de Sÿlva Gama ] fils de 
l’Amirante Don Vafco de Gama, eft fait 
Gouverneur de Malaca , #. 4. 92. reçoit 
avis de Laczamana des deffeins d’Aladin ; 
ibid. eft attaqué par Aladin, 93. a obli- 
Sation aux confeils d’un Soldat de fa gar. 
nilon , qui firent lever le fiége aux en- 
nemis , 94. eft relevé dans fon gouver. 
nement par fon frere Don Alvare- d’Ataï- 
de, fes démêlés avec ce frere, 109. çà. 
fuiv. Difference deleur caraétere , :bid. 

. abandonne fon gouvernement avant qu’il 
fut expiré, Ill, 
Sylvéira (Don Alvare de) fait la guerre 
au Zamorin , & brûle la ville de Manga- 
lor , #. 4. 179. croife vers la mer Rouge , 
entre dans le Golphe Perfique & conduit 
un fecours à Baharen, 218. eft forcé par 
l’étourderie des fiens de combattre, & eft 
tué ; 215. 
Sylvéira (Antoine de) {e fignale dans l’af- 
faire contre Cutial Amiral du Zamorin, 

#. 3.131. ft envoyé pour croiler dans le 
Golphe de Cambaïe, 212. fe déclare pour 
Sampaïo fon beau-pere, 158. Succès de 
_. fa courfe , enleve les villes de Surate & 
de Reyner, 214. rayage la côte de Das 


TABLE 
man & d'Agacin, fait payer Îe tribut . 
au Roi de Tana, 214. ç& fuiv. et mis 
: dans le gouvernement de Chaül à la pla- 
ce de Francois Peréira de Berredo , 218, 
croife vers le détroit de la Méque, 254, 
va prendre le gouvernement d'Ormus, 
tbid. fait entrer le Roi de Raxet dans 
l'obéiflance , sbid. Sa mort, 25$e 
Syluéira (Diego de) croife fur la côte d 
Malabar, bat un Maure fujet du Roi 
de Narfingue qui couroit fur les Por- 
tugais > l'attaque dans fon fort-ou il 
fut tué, bat aufli Paté Marcar, #. 3. 
213. Belle aétion de Diego de Sylvéira, 
266: 
Sylvéira ( Gonçale de ) Jefuite envoyé 
- Mifionnaire au Monomotapa, bapti(e 
l'Empereur , l’Imperatrice , fa mere & 
plufieurs Seigneurs, #. 4. 372. Calomnié 
… auprès de l'empereur a la tête tranchée, 
Sa mort vengée par cePrince, 373.. 
Sylvéira ( Hcétor de } nétoye la riviere 
de Cananor des Pirates qui s’y refu- 
gioient, #.3. 73. porte du fecours à la 
Forterefle de Calicut , 84. commandeun 
corps de troupes à l'attaque des lignes 
des ennemis ; & s'y fignale, 87, part de 
Goa avec quatre vaifleaux pour aller 
croifer vers la mer Rouge, 94. faccage 
la ville de Dofar, foumert les Ifles de. 
Dalaca & de Maçua , & ramene un nou- 
vel Ambaffadeur de l'Empereur d'Ethio-, 
pie avec Don Roderic de Lima & Fran- … 
cois Alvarez , 96. Belle action qu'il fait : 
pour rendre juftice à la memoire de Don. 
Enrique de Menefes, 126. fe déclare pour 


DES MATIERES. î 
 Sampaïo, enfuite pour Mafcaregnas, & 
. eft mis aux arrêts par Sampaïo, 159. fe 

bat avec fuccès contre Hali-Cha, 195. 
remporte un nouvel avantage fur lui à 
Bacaim , 197. a ordre de croifer vers la 
mer Rouge, 161. oblige le Cheq d’A- 
den à fe rendre tributaire, 216. eft tué 
à l'attaque de l’Ifle de Beth, 2414 


T 


TT Abarija, fils naturel de Boleïfo, éles 
vé fur le trône par Vincent de Fons 
feca, 1,3. 229. détroné , & envoyé pri- 
fonnier dans l’Indoftan , 232. fe fait Chré- 
tien, & eft déclaré innocent, 437. meurt 

à Malaca, & fait donation de fes Etars 
.au Roi de Portugal, | 302 
Tabilicare ( Pagode de} pillée par Martin 
Alphonfe de Sofa , #. 3 439. Injuftice & 
fuccès de cette entreprife , 441 
Tabona , peuplade des Moluques fe foule- 
ve contre les Portugais , #° 3. 180. Mau 
vais traitement fait à fes principaux 
Chefs, 181e 
Taicofamsa, Empereur du Japon Perfé.. 
cution qu'il excire contre les Chrétiens, 

te 4. 107 
Talaja, Nille de Ja côte de Cambaïe , dés 
folée par Diego de Sylvéira, #.3. 256, 
Tana, Roi de Tana fe fait tributaire, 
F3. 197 
Tanor (Roi de} fe convertit à la Reli- 
gion Chrétienne , #. 4. 57. demande du 
fecours au Gouverneur Don Garcie de Sà 
contre les mouvemens de fes fujers -à 


L 2 


T ABLE 
j'ocçafion de fon changement de Reli- 
gion, $8. va à Goa pour achever de 
s’inftrüire , & voir les cérémonies prati- 
quées dans le Chriftianifme, so. Diff- 


cultés émuës à fon füjer fur les marques 


de Genrihté qu'il confervoit encore, 60. 
eft recä à Goa avec beaucoup de pom- 
pe, 61. retourne dans fes Etats, :bïd. 
prénd parti pour le Zamorin dans l'affai- 
re du Prince de Bardelle, 62. juftifié 


contre ceux qui dourent de la fincerité 


de fa converfion, ibid, elt caufe qu'à 
fa confidération George Cabral man- 
qua lJ'occafion de défaire les Princes 
alliés aflemblés dans l'Ifle de Bardelle, 


ibid. 
Tarapour, brûlé par Antoine de Salda- 
nc ; £..3 246, 


Tata, Ville du Royaume de Cinde ou Dal- 
cinde faccagée par Baretto Rolin , # 4, 
183. 

Œavares ( Manuel de Sofa) part d'Ormus 
trompé par le Roi Toruncha, y revient 
averti de la conjuration par le Gouver- 
neur de Mafcate, #, 3. 10, 
Tavares ( Melchior de Sofa) envoyé au 
Cheq de la Baçore contre le Cheq de 


Gizaira , +. 3. 1202. 
Tavora (Garcie Rodrigues) fon combat 
contre Cid Meriam , #. 4 243 


Tavora (Goncales Vaz de ) va contre les 
Rois alliés du Prince de Bardelle , 7.4. 
51 


Tavora (Laurent Perez de } conduit aux . 


Indes une efcadre de fix vaiffeaux , #.3. 
500, fe fignale à côté du Viceroi dans 
l'attaque 
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Pattaque des retranchemens ennemis au 
fiégé de Diu, | 508. 
Tavara (Louis Alvares de) conduit un. 
 fecours à Surate en faveut de Cedeme- 
Can , £. 4, 238. 
Tavora (Ruy Écrenco de) gouverneur de 
Baçaïm , s’y voit comme afliégé après le 
premier fiége de Diu, #3. 380. eft fecouru 
par Don George de Lima gouverneur 
de Chaïül, ibid. reduit Bramaluc qui 
vouloit rentret dans les terres de Ba- 
çaim , 389. Nommé Viceroi meurt en 
chemin , #4. 378 
Temudo ( George) Religieux de faint Do- 
minique nomimé premier Evêque de Ma- 
Jaca, r.4. 218. fe rend à Goa pour un 
Synode , 315. fe trouve d'avis contraire 
au Viceroi, & figne la proteftation qui 
lui elt fignifiée, ibid. 
Ternate, Royaume des Mojuques, r. 3. 43. 
Fort bâti à Ternate par les Portugais , 
,. 55 abandonnée par fes propres habitans , 
182. abandonnée de nouveau par les mê- 
mes , 227. abandonnée pour la troifiéme 
fois, 233. brülée & ravagée par fes pro- 
pres Citoyens en haine des Portugais , 
236% 
Ternate , Reine de Ternate , veuve de Bo- 
léife, favorife les Portugais pour obéir 
aux Ordres du Roi mourant, #. 3. 54. 
eft dépoüillée de la regence par Antoi- 
ne de Britto, $6. privée de’ fes enfans , 
s7- obligée de :fe fauver dans les mon- 
tagnes , ibid. ne peut obtenir qu’on 
lui rende fes enfans , s'enfuit de nou- 
veau avec tous les Ternatiens, revient : 
Tome IV. X x 


TIACBUUE 
avec eux à l’arrivée de Gonfalve Peréi<. 
ra , 2:20. forme umñe conjuration con-. 
tre tous les Portugaisexcitée par les Por- 
tugais ennemis du gouverneur Peréira , 
225. Maltraitée par Fonfeca , elle fort de 
Ternate; s’arme, l'oblige à remettre le 
Roi fon fils en liberté , 228. s’eufuit de 
nouveau à Tidor avec 4 yalo fubftitué à 
fon frere empoifonné , 229. 
Ternero ( f ntone) dépêché par Chrifto- 
phle de Mendoze fait un voyage furpre- 
nant d'Ormus en Portugal par les ter- 
TES, É. 3e 139. 
Terrades , efpêce de petits bateaux, #. 3. 
gr e: P 
(Texcira (Antoine) fa commiflion vers le 
- Grand Seigneur, #. 4 | 302 
Thamas | Cha-Fhamas Roi de Perfe } 
fuccede à fon pere Ifmaël, #. 3. 410. 
demande du fecours au gouverneur d'Or- 
mus en. vertu du traité d'alliance con- 
tre un fuiet rebelle, ibid. envoyé des 
Ambaflädeurs au Gouverneur général, 
“entre dans la conjuration des Princes 
Indiens ligués contre les Portugais, s.4. 
- 295. 
Thomas [ faint Thomas Apôtre] prêche 
l'Evangile dans-les Indes, #. 3. 425: Tra- 
dition que les Portugais y trouvent de ce 
grand Apôtre, ibid. é fuiu. Recherches 
qu'ils firenc de fon facré corps, ibid, 
Églife bâtie à fon honneur dans la ville 
de Goa par Don Conftantin de Bragan- 
ce ; 430: 
Tidor , lle Royaume & ville des Molue « 
ques , faccagée par Don Garcie Henriques, » 
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#, 3. 166. par Don George de Meñefes ; 
176. par Jes Caftillans qui y avoient été re- 
Gus, 232. par Antoine Galvan, 296. 
Tiracol,brülé & faccagé par George Cabral, 
à Te 4. 2e 
Tocan ( Mélic ) fils de Melic Taz , défend la 
ville de Die , #.3. 243. @ fuiv, {e fortifie 
à Baçaïm. Y eft forcé par Nugno d'Acu- 
gna , 247. traite avec le Viceroi pour lui 
livrer la ville de Diu ; & n’y peut réüflir, 
260. a la tête coupée par ordre du Sultan 
Badur, 2612. 
Tocar (Mélic} Tanadar de Dabul fa perf 
die à l'égard de quelques Officiers Portu- 
gais #. 4. 380. vengée par Paul de Lima 
Pereira, 386 
Tolar ( Roi de) fait infulte au Viceroi en 
refufant de payer le tribut, #. 4. 286. 
s’arme avec le Roi de Cambolin pour dé- 
fendre la Ville de Bracalor , 56/4. en chaffe 
Don Pedre de Sÿlva Menefes 287. y don- 
neun nouvel aflaut aux Portugais ; 200, 
“elt chaflé de Bracalor par le Viceroi qui 
y bâtir une Forterelfe , 1b1d4° 
Toro ,wville de la côte d’Afrique fur la mer 
Rouge, #.3. 392. Chevaliers armés à To- 
‘ro par don Eftevän de Gama, - ibid, 
Totrés ( Cofime de Torrés) Jefuite accom- 
- pagne faint François Xavier 'au Japon, 
#4, rc 104, 
Torrés (Fernard Das } fuccede à Carquicio, 
2.3. 171.trouble la paix des Caftiilans avec 
les Portugais, :bid. fait une paix honteufe 
; TAIL 
Torun-Cha, Roi d'Ormus ontté éAREUÉ Le 
* Portugais qu'on avoir mis dans fes dona- 

ph OR 


Sr à 15 


FSANBRDIE 
nes , prend Ja réfolution d’exterminer 
tous ceux de cette Nation, #. 3. 9. 11. lé 
xécute, 2h14. Moyen qu'il imagine pour 
donner du courage aux fiens , 12. brûle la 
ville d'Ormus , & fe retire à l’Ifle de 
Quéixomé, 13. s’en repent , 14 eft fe- 
couru par les Portugais mêmes , 044. eft 
étranglé par Raix Seraph, ibid. 
Transfuge , faux avis d'un transfuge efpion 
de Rumecan eft la caufe de la mort de plu- 
fieurs braves enfevelis fous le baftion de 
fainc Jean. 5.3. 436. 
Travaffos ( Manuel ) commande les vaif- 
feaux. qui portérent en Fthiopie le Pere 
Ovicdo & fes compagnons, #. 4 222. fe fi- 
gnale au fiêge de Cananor , 254. 
Tremele ( Pagode de ) ordres envoyés à 
Martin Alphonfe de Sofa pouria piller #. 3. 
438. Sofa fe met en chemin pour executer 
ccs ordres & eft forcé de relächer par les 
vents contraires 439: 
Tribuli Pandar , beau-frere du Roi de Cota 
commande. fon armée , bat les ennemis . 
1:4. 130 revient à Cota pour y faire ren- 
dre les honneurs funeraires au Roi, & res 
connoître en fa place fon propre fils le 
Prince Dramabeïla 131. perlécuré par un 
effet de l’exrréme avarice du, Viceroi & 
des Gouverneurs particuliers de lfle, 
136. Cr fuiv. eft mis en prifon par Diego 
de Mello , 139, Se fait Chrétien dans l’ef 
pérance d’en fortir, sbid, et délivré par 
l'artifice de la Reine fon époufe , :bid. fait 
une guerre vive aux Chrériens & aux Por- 
tugais , 2h24. Se reconcilie avec Madune ; 
141 cft obligé par ka perfécutiou des Pocs 


' 


L. 1 
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tugais à fe réfugier chez le Roi de Tafäna= 
patan qui le fait mourir , & s'empare de 
fes trélors , 230 

T ferca-ean, envoyé par Sultan Badur con- 
tré les Mogols les bat ; & enfuire eft dé. 
fait &tué, #3. 272. ç fuiu. 

Tfercam, Prince Mogol fe retire auprès du 
Roi de Bengale, & en eft bien reçu, fait 
la guerre à ce Prince, & lui fair perdre la 
Couronne & la vie , #. 3.324. s’arme con- 
tre Omaüm Patcha Roi des Mogois, & 
le défait, met en fuite Zaman pourvû du 
Royaume de Bengale par Omaüm-Patcha , 
325$ regne avec profpérité, Sa mort, 725. 


Y. 
V Aïaco ( le Cachil ÿ ami de Don George 


de Menefes recherché pour des cri- 
mes fuppofés ; {e précipite par une fenês 
tre, f.3 178. 
Faïdna , ( Cachil ) oncle du Roi de Ternate, 
mauvais traitement qui lui eft fait par 
Don Gcorge de Menefes, #. 3. 179. s'exile 
lui-méme , & fouleve toutes les Ifles con- 
tre les Portugais , 180% 
Valadores , ( Antoine de ) oblige quelques 
:Galeres Turques à s'échoüer , 5,4, 163% 
Vafco ( Indien Malabar ) fatigue les Por 
tugais , & fait le métier de Partifan, 
François Baretto envoyé contre lui, r. 4e 
164. y échouë, sbid 
Fafconcellos ( Don Fernand de } fils de Don 
Louis Fernandes envoyé à Dabul pour 
- croiler ; brüle deux vaitfeaux de l'Idalcan ,, 
#. 4. 32 eit tué dans une attaque du camp 


RARE 
THE LE 
de l'Idalcan , 322. 

Pafconcellos (Don Louis Fernandes de ) con- 
duifant quarante Tefuites au Brefil eft at. 
taqué par des Corfaires Calviniftes, & 
eff battu, #. 4. 322. apprend la mort de fon 
fils aux Iles Terceres , 323. eft attaqué de 
nouveau par les Corfaires & tué après une 
vigoureufe réfiftance , sbid. 

Vafconcellos ( Louis Mendez de » eft mis 
aux arrêts par Martin Alphonfe de Sofa, 
EP 418. 

Vaux (le fisur de } François va faire un éta- 
RE dans la Province de Maragnon, 


ä SM, 
Vax ( Michel ) Prêtre > grand Vicaire de 
Goa , fon zéle & fa MOTE , #. du 56, 


Vaz ( Miguel ) va reconnoître la flote de So- 
Jyman Bacha ; le fait avec beaucoup de va- 
leur , & va rendre compte, #.3. 3ÿT. 

Vaz ( Pierre } défend un fortin près de 

Chaül contre Aga-Mahmud , & y eft tué, 
F:13° s. 

Vaz ( Simon } Prêtre travaille à la conver- 
: fion des Ifles du More , 5. + 237. eft 


. mafacré , 238. 
Fax ( ou ) belle action qu'il fait à Or- 
e mus #. 10. 


Vega ( Hfabelle de } éloge de falvertu & de 
7 par pendant le premier fiége de Diu 
360, 
Vega € Triftan Vaz de la Ÿ arrive aux Indes 
avec de nouvelles Lettres de fucceflion , 
112, conferve la ville de Malaca en allant 
aux Ifles de la Sonde , +. 4. 366. la délivre 

. ane feconde fois à fon retour , &en Mrs 
le APR la priere du peuple, 

366. 


D'ÉSSM AT/I ERES, 
_Velofo ( Gonfalve ) travaille avec fuccès à 
l’établiflement du Chriftianifme dans l'Ifle 
du More , #.3. 237 
*Feredora , place prife par Madre-Maluc, 
f. 4» : 238. 
Verido ,, Mélic Verido , l’un des Tyrans qui 
s'érigérent en Souverains dans le Royau- 
me dé Decan , #. 3. 307 
Verzeano ( jean de } commande avec An- 
toine Rodriguès dans les fauffes brayes au 
?fecond fiége de Diu , #. 3. 459 
Vefpuce ( Americ } vifire les côtes du Brefil , 
& donne fon nom à l'Amerique , #. 4. 16. 
Ugentane ,. Aladin après la prife de Bintam 
s'intitule Roi d'Ugentane, & s'y fortifie, 
1. 3. 323% 
Victoire (_Vaïfleau la Viétoire } le pi oh 
au ait fait le tour du monde , 5.3. s2. con- 
«fervé dans un Arfenal à Séville, ibid. 
Vieira ( François ) fignale {a valeur dans 
l'affaire d'Aden , & fauve le plus jeune des 
fils du Roi de Camphar, #. 4. 25, 
Vieira ( Jean Fernandes ) conferve le Bréfil 
à la Couronne de Portugal. Son éloge r. 4, 


, 386. 
Villalobos ( André de } fe défend bien dans 
le fort d'Affarin , 7.4 286. 


Villegasnon ( Marquis de ) conduft les Fran 
. çois Calviniftes au Bréfil , fous la protec. 
. tion de l’Amiral de Coligny, #. 4, 322. 
fe convertit | & fait manquer cette entre 
prife, 23 
Vinaigre ( Fernand Ÿ Prêtre envoyé aux Ifles 
du More par Antoine Galvan , fait la fon- 

_ €tion de Général d'armée & d’Apôtre, - 
s'acquitte honorablement de.l'une & de: 


iRE TABLE 
f’autre , #. 3 30$: 
Vifapour , place de l'Indoftan , #. 3. 309. 
VS 


7 Ael ( Fort de ) emporté par les Pot- 
tugais, fureur des habitans, & in- 


dignité de fes afliégeans , #. 4. 28. 
Xael ( ville de la côte d'Arabie ) faccagée 
par Don Louis de Meneles , #. 3. 95: 


Xavier ( Saint François ÿ de la Compagnie 
de Jefus, pañle, aux Indes avec Martin- 
Alphonfe de Sofa,1.3. 419 Son éloge,& fes 
travaux Apoltoliques , 424. fauve la ville 
de Malaca , & prédit la victoire des Portu- 
gais contre les Achenois , #. 4.9. @ fuiv. 
aflilte le Viceroi Don Jean de Caftro à la 
mort , 31. Ses progrès dans la prédication 
de l'Evangile, 75. paffe à la Cour du Roi de 
Candé , & conduit à Goaun Ambaffadeur 
de ce Prince, 63. reconduit le même Am- 

. bafladeur à Ceïlan accompagné d'Antoine 
Monis Baretto 64. pale à Malaca, & de- 

‘Jà au Japon, ro4. voit en efprit le péril 
de la ville de Malaca afliégée , 95. Ses pro- 
grès & fes travaux dans le japon dont il 
eft le premier Apôtre , 102, ç fuiv.en- 
treprend de convertir la Chine , & d'y 

” conduire un Ambaffadeur , 108. en obtient 
l'agrément du Viceroi, & fait nommer 
PDicgo Pereira pour cette Ambaflade, 109: 
Ses démélés avec Don Alvare d'Ataïde , 
101. l’excommunie, & prédit les châti- 
mens dont Dieu devoit le punir , 1#3- 
meurt dans l’Ifle de Sancian ; 1b:d. Sox 
corps rapporté à Malaca, & eufuite à G 4 

| sbè 


LA 
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Jbid."Traits finguliers de fa conduité à 
_l'occafien de Don Alvare d'Ataïde, 114. 
Kiralobo ( Louis de) Gouverneur de Challe, 
travaille à la converfion du Roi de Tanor, 
FE | à $7* 
| gi. 


( 


F Aman [| Mir-Mahamed | afpite à fe 
faire Roi de Cambaïe après la more 
de Badur , #. 3. 339. s'offre a la Reine 
Mere de ce Prince pour la venger, & en 
eft febuté ; ibid. a recours aux Portu- 
gais, & perd le tems, n'ayant pas fui. 
vi le confeil du Général ; 3406. devient 
odieux aux Seigneufs Guzarates, & {e 
retire auprès du Roi des Mogols qui lui 
donne le Royaume de Bengaie, d'où il 
eft chaflé par Tiercam, 31$e 
Zambeze , fleuve du Royaume de Mono- 
-  motapa,f, 4. 374 
gafar | Corfaire Turc ] bat Louis de Fj« 
gucïra par La lächeté des Capitainesde 
{on efcadre, r. 4. 146. recoit otdre de 
Soliman d'aller prendre le commandement 
des mains d’Alechelubi , z11. dorine chaffe 
aux vaifleaux Pottugais, & en prend 
quelques-uns , | [are 
_Zamorin, Naubeadarin Zamorin, ami des. 
Portugais , fa mort , #. 3. 75. Nouveau 
Zamorin ennemi des Portugais lui fuc- - 
cede , shid, fe broüille avec Don Jean de 
Lima Gouverneur de la fortetefle de Ca- 
licut , sbid tâche de tromper Don Enri- 
que de Menefes, & lui envoye un 4m- 
baffadeur pour lépier, 75. Chätié par le 
Gouverneur , perd Panane & Coulette ; 
Tome IV. ve (Xy 


an} FABLE : 

77. @ fuiv. fait des propolitionsde 
paix, & fe prépare à afiéser le fort des 
Portugais à Calicut, £b54. l'afliége, 80. 
elt battu & forcé de lever le fiége , 87, 
fait de nouvelles propofñtions de paix fans. 

fuccès , 89. décharge fa colerefur Coje- 

Bequi à qui ïl fait couper latête , 02. fait 
Ja paix avec Nugnod'Acugna , &-accor- 

. de un emplacement pour y faire une Ci- 
tadelle , 251. s'en repent , & fait la guerre 
au Seigneur de l’Ifle de Challe & à fes al- 

Hiés, 253. eft forcé de s'en défifter , & 
en fur très malade de chagrin , ibid. fait 

Ja guerre au Roi de Cochin , 317. eft ar- 

rêté & battu par plufieurs Officiers Portu- 

gais , #bs4. rentre dans fes Etats, & li- 
cencie fon armée , 311. envoye un fecours 

a Madune contre le Roi de Cota, 5bid. 

fait la paix avec Don Garcie de Norogna, 

380.entreprend la guerre contre le Roi de 

. Cochin en faveur du Prince de Bardelle, 
#. 4. 49. fe faifir de l'Ile de Bardelle, sbid. 
fait la paix par un traité fecret avec le Vi. 
ceroi Don Alphonfe de Norogna, fe 

Joint de nouveau aux Princes alliés du 
Malabar contre le Roi de Cochin, 244. 
renouvelle fa paix avec le Comte Redon- 
do , ibid fe broinlle de nouveau en per 
mettant. la courfe aux Pirares du Ma- 
Jabar , 245. en eft puni, ibid. Réponfe 
faite à {es Ambafladeurs , 247. entre dans 
la conjuration générale de Rois [Indiens 
ligués contre les Portugais , 272. ne peut 
entrer aufh:tôt qu'eux en campagne, fait 
jetter des propolitions des paix , & pour- 
quoi ,318, envoye deux flotes au fecours 
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de Nizamaluc , 33. afliége la forrereffe de 
Challe,342. la reçoit par capitalation , 353. 
Zéibir, Cheq de Zeïbit a latéte tranchée, 
#. 3.845. Cheq de Zeïbit envoye un [e- 
cours de Janiflaires à Grada-Hamed , 310. 
Zéila brûlée par Antoine de Miranda, r.3.109. 
Zéimoto [| François ] l’un des crois premiers 
Portugais qui arriverent au Japon, 2. 4. 
100 
Zubo [ Ile du détroit de la Sonde ] Roi de 
“l'Ile de Zubo, r.3, 49. seçoit Magellan 
chez lui ,« fe fait Chrétien, bat les enne- 
- mis avec le fecours de Magellan, 5bid. 
s’accommode avec fes ennemis , renonce 
au Baptême , & fait une infigne trahifon 
à fes hôtes, : $o. 


Fin de la T ajqvdes Tomes III. & IV. 


Permiffion du R. P. Général. 


Ù M Librum , Gallicè fcriptum, cui 
ciculus , Hifloire des Découvertes € 
Conquelles des Portugais dans le nowuean 
Monde, à Patre Jofepho Francifco Lafitau 
Societatis noftræ Sacerdote elaboratum , ali= 
quot Societatis noftræ Religiofi recognove- 
xrint , & in Jucem edi poffe probaverint , fas 
cultatem facimus ; ut typis mandetur , fi iis 
ad quos pertinet ita videbitur : Cujus rei 
gratià has Litteras manu noftrà fubfcriptas, 
& Sigillo noftro munitas dedimus. Romæ , 
33. Junii 1731. À 
FRanNciscus RETZ. 
Yyi 


(APPROBATION. } 


Î Ai lü par l’ordre de Monfeisneur le Gar- 
de des Sceaux , un Manufcrit qui a-pour 
titre , Hiffoire des Découvertes & Con- 
quéfles des Portugais dans le nonvean 
Monde, dont on peut permettre j'impref- 
fion ; à Paris 6 Oétobre 1732, 
CHERIER. 


PRIVILE GE: DTV,ROT. 


à rs par a grace de Dieu Roy de France 
| & de Navarre : À nos amez & féaux Confeil- 
ders les gens tenans nos Cours du Parlement , 
Maître des Requêtes ordinaires de notre Hôtel 
grand Confeil , Preyôt de Patis , Baïllifs , Séré- 
_chaux , leurs Lieutenans civils, &autres nos Juf- 
ticiers qu’il appaïtiendra , Salur, Nôtre bien- 
amé CLAUDE MARTIN SAUGRAIN , Libraire à 
Paris , ancien Adjoint de fa Communauté ; Noÿs 
ayant fait remontrer qu’il lui avoit étè misen 
main un ouyrage qui a pour titre : Hiffoire des 
Découvertes 67 Conquêtes des Portugais dans le 
. nouveau Monde, avec des Figures en taille.douce, 
par le Pere LAFT AU de la Compagnie de Jesus, 
qu'il fouhaiteroit faire imprimer & donner au Pu- 
blic , s’il nous plaifoit lui accorder nôs Lettres 
de Privilége fur ce néceflaires : offrant pour cet 
effet de le faire imprimer en bon papier & beaux. 
caratéres , fuivant la feuille imprimée & atta- 
chée pour modéle fous le contrefcéel des Préfen- 


tes; À ces CAUSRS : Voulant traiter fayora. , 


blement ledit Expofant ; Nous lui avons per 
mis & permettons par ces Prélentes , de faire im- 
primer ledit Ouvrage cy-deflus fpécifé en un ou 
plufieurs volumes conjointement ou féparément , 
Æ& autant de fois que bon lui femblera , fur papiet 
& cara@éres conforme à ladite feuille imprimés 
& attachée fous notre contrefcéel,& de le vendre, 
faire yendre , &c débiter par tout notre Royaume 

50 pendant 
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endant.Îe rems de fix années confÆcutives , à 
compter du jour de la date defdires Préfentes , 
Faifons défenfes à routes fortes de perfonnes , de 


uelque qualité & condition qu’elles foient, d'en: 


introduire d’impreflion étrangére, dans aucun lieu 
de notre obéïflance: conime aufli à tous Libraires 
Imprimeurs, &c autres ; d'imprimer faire impris 
mer , vendre , faire vendre , débiter , ni contre- 
faire ledit Ouvrage & leldites Figures en taille- 
douce en tout , ni en partie , ni d'en faire aucuns 
Extraits, fous quelque prétexte que ce foit d’au- 
gmentation , correëtion , changement de titre, 
même en langue étrangére ou autrement , fans la 
permiflion éxprefle & par écrie dudit Expofant,ou 
de ceux qui auront droit de lui, à peine de confif. 
cation des éxemplaires contrefaits, de fix mille 
livres d'amende contre chacun des contrevenans , 
dont uu tiers à Nous , un tiers à l’'Hôtel-Dicu de 
Paris, l’autre ciers audit Expofant ; & de tous dé. 
pens, dommages & intérefts; À [a charge que 
ces Préfentes feront enrégiftrées tout au long fur 
le Régiftre de la Commnauté des Libraires & Im- 
primeurs de Paris, & ce dans trois mois de la datë 
d’icelles ; que l’impreffion de cer Ouvrage fera 
faite dans notre Royaume & non ailleurs ; Et que 
l’Impétrantfe conformera entoutaux Réglemens 
de la Librairie, & notamment à celui du dix 
pts 1725. Et qu'avant que de l’expofer en vente, 
le Manufcrit ou Imprimé , qui aura fervi de copie 
à l’impreffion dudit Ouvrage , fera remis dansle 
même État où l’Approbation y aura été donnée , ès 
mains de notre très-cher & féal Chevalier Garde 
des Sceaux de France , le Sieur CHAUVELIN : Et 
qw'il en fera enfuite remis deux Exemplaires dans 
notte Bibliothéque publique;un dans celle de notre 
Château du Louvre, & un dans celle de notre très- 
£her & féal Chevalier Garde des Sceaux de France, 
le Sieur CHAUVELIN; le tout à peine de nullité 
des Préfentes. Du contenu defquelles vous man- 
dons & enjoïignons de faire joüir l’Expofant , ou 
fes avans caufe , pleinement & paifiblement, fans 
fouffrir qu’il leut foit fait aucun trouble ot em- 
pêchement. Voulons que La copie defdites Préfen- 
tes, qui fera imprimée tout au long au commence. 
ment ou à la fin dudit Ouvrage, foit tenue pour 
 güëment fignifiée , & qu'aux Copies colletionnée 
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par l'un de nos amez &c féaux Confeitlers &e SEcre. 
taires, foi foit ajoutée comme à l'Original, Com. 
mandons au premier notre Huiflier ou Sergent, 
de faire pour l'exécution d’icelles, tous a@es re. 
quis & néceflaires , {ans demander autre permif- 
fion, & nonobftant Claméur de Haro , Charte 
Normande, & Lettres à ce contraires : Car tel 
eft notre plaifir, Donné à Fontainebleau le vingt- 
feptiém- jour du mois d'Oétobre l'an de grace mil 
fepr cens trente.deux , & de notre Régne le dixs 
huit. Par le Roi en fon Confeil, 


SAINSON. 


Te reconnois que M. T. B. Coignard fils a mot. 
tié dans le prelent Privilége. À Paris ce12 No- 
vembre 17324 


SAUGRAIN 


Regifiré enfemble La Ceffion [ur le Regifire VIII. 
de La Chambre Royale des Libraires € Imprimeurs 


de Paris. N. 440. fol. 414. Conformément aux 
anciens Réglemens confirmées par celui du 28, Fée 
wrier 1723. V4 Paris le 13. Novembre 1732. 


G. MARTIN, Syndic, 
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Tome Troifiéme. 
Lig. 
11 un Mappemonde, L. une Mappemonde 
7 arrivez, ljf, arrivées 
24 Sampafao, lif. Saimarao 
27 guide qu’il avoir pris, 404rex, de force 
14 monuments, lf, moments 
21 Don Pero , Don Pedro 
21 enquila valeur , afeñtex, avoit 
27 trois cens crufades ,. lif. trois crufades 


Tome Quatrième. 


ro celle, dif, celles 

4 qui, qu'il 

25 fait relations, Lif. fait des relationx, 

18 partit, /if. partie 

oo porteroit, Hf. portétent 

8 quelle leur infpiroit, lif, quelles [eus 
infpiroient. 
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